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Son état s’améliore cepen-
dant un peu. —L'’inflam-
mation et la fièvre tom-
bent— L'aggravatton est
encore possible— Lente
convalescence

UNE CONSULTATION
LONDRES, 30 (S.P.A.). —

L'état du roi semble s'améliorer

quelque peu aujourd’hui, mais

on estime qu’il n’est nullement

hors de danger. Le fait que le

bulletin médical publié de bon-

ne heure cet après-midi annonce

une amélioration dans l’inflam-

mation du poumon et de la plè-
vre ct une fièvre moins intense

à causé beaucoup de sonlage-
ment. Cependant, on n’oublie

pas que le bulletin se termine]
en disant que la maladie n’est;
pas entrée dans la phase où,
l’aggravation n’est plus possi-|
ble. 11 avertit le publie qu’à
tout événement on ne peut s'at-|
tendre à une convalescence ra-:
pide et que les progres ne peu-|
vent être que lents. |

|
i

|

|

 
 

L’'INFLAMMATION DIMINUE

LONDRES, ©) (S. P. A) — Les

médecins du roi ont publié aujourd’-
hui le bulletin suivant: “L’inflam-
mation du poumon et de la plèvre
diminue un peu. La température est
légèrement plus basse. On doit no-
ter que le temps de l'exacerbation
de l'infection n’est pas encore passé
et que les progrès seront lents.” Ce
bulletin est signé par Sir Stanley |

Hewett, Lord Dawson of Penn el Sir!
Humphrey Rolleston.

EN CONSULTATION

Sir Humphrey Rolleston, médecin
anglais en vue, a été appelé en con-
sultation ce matin au palais de
Buckingham. On apprend cepen-
dant de bonne source que le roi va
un peu mieux. On annonce que les
médecins ont pris une vue d’ensem-
ble générale sur l’état du roi à cette
phase de sa maladie. On ne devait
publier le bulletin médical officiel
qu’une heure plus tard que d’habitu-
de.

Sir Humphrey a été médecin or-
dinaire du roi pendant plusieurs an-
nées et est professeur à l’Universi-
té de Cambridge.

L’ESPOIR S’AFFIRME
Les bulletins médicaux sur l’état

du roi publiée aujourd’hui indiquent
généralement, estime-t-om que le
malade prend du mieux, dans la me-
sure où la chose est possible, vu la
présente phase de sa maladie. L’es-
poir de son retour a la santé est
peut-étre plus prononcé que jamais
depuis la nouvelle que l'état du roi
était grave. On ne croit pas cepen-
dant que le danger soit conjuré. On
sait que la restauration des tissus de
la pièvre (enveloppe des poumons)
met plusieurs jours à se faire. Pen-
dant ce temps, les médecins doivent
déployer la plus grande habileté s'ils
veulent éviter des complications
alarmantes. Toutefois, les cæñérances
qu’on entretient sont regardees com- |

me justifiées.
Deux journaux du matin ont sup-

primé de leurs colonnes principales
les bulletins médicaux, et les nou-
velles publiées, bien que figurant en-
core en première page, occupaient
moins d’espace que d'habitude.
Le Lancet, publication médicale,

fait aujourd’hui une revue sur les
progrès de la maladie du roi. Il dit
que la reprise de la fièvre dimanche
dernier a eu pour résultat inévita-
ble l'insomnie et le manque de con-
fort, et il avertit le public qu’une
nouvelle déciaration de pleurésie est
& craindre. Jusqu'à présent cepen-
dant, il ne s’est pas produit de chan-
gement, bien que le malade ait pu re-
poser quelque peu, et cela est d’une
grande importance.
Le journal ajoute: “En même

temps, il serait putril de prétendre
qu’une maladie de ce genre n'est
pas grave pour un patient âgé de
plus de soixante ans.”

LE PRINCE
Le Daily Mail publie aujourd’hui

une dépêche de Dar-Es-Salaam,
Tanganyika, Afrique, en date d'hier
après-midi et disant qu’un sentiment
d’espoir visible anime les gens de la
suite du- prince de Galles, à la suite
des dernières nouvelles sur l'état du
roi.
Les dernières nouvelles de Dar-Es-

Salaam disent que. le prince a dé-
cidé d'attendre l’arrivée du croiseur
Enterprise en ce lieû avant d’entre-
prendre le voyage de retour en An-
gleterre. Il ne prendrait pas en ce
cas le yacht Azania pour rencontrer
le croiseur à’ Mombassa. Il ‘semble
possible que l’Enterprise arrive à
Dar-Es-Salaam demain au lieu de
dimanche. Le prince partira alors
probablement.dimanche matin.
On ne sait rien encore du moment

de l’arrivée à Dar-Es-Salaam du
frère du prince, le duc de Glouces-
ter. On ignore même s’il accompa-
gnera son frère en Angleterre.

VUES OPTIMISTES
Le British Medical Journal, orga-

ne de la British Medical Association,
se montre aujourd’hui optimiste.
“Notre étude des bulletins, dit-il, et
la température du malade, jusqu'au
menicnt où nous allons sous ‘presse,
novs psrient à conclure que la force
da l'’infeztion décroit graduellement,
e:, vu la conservation dela viqueur
du patisnt, nous pouvons nous atten-

VEST ?
Ecole Normale Catholique en Nigérie

 

ASABA, Nigérie de I'Ouest, Afrique Occidentale, 30—(,Agence Fided)—
Encore une autre école normale s'ouvre en Nigéric pour la formation de

professeurs catholiques. Ce dernier institut est un bâtiment provisoire

inauguré le 18 avût à Igbuzo, au sud d’Asaba, siège du Vicariat de Nigérie

de l'Ouest, Déjà quinze candidats y suiveht leurs études qui comportent un

programme de quatre ans, sous le Père Barnicle, Supérieur, et le Père Mc-

Sweeney, tous deux appartenant à la province irlandaise de la Société de
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ldeau qui a fait des relevés topogra-

Lyon peur les Missions Africaines,
11 y a bon espoir de faire construi

née prochaine, à Bénin, siège du gouvernement r

les stations missionnaires les plus ancien-l'effort éducatif,et qui contient

‘un vrai collège de formation, l’an-re
de la province qui concentre

nes du pays. Le collège de St-Grégoire, à Lagos, vicariat de Bénin, Nigérie,

qui s'ouvrit en 1928, à déjà une section d’école normale avec 30 étudiants.
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Za Majesté la reine Victoria d’Espa-

gne arrivera sous peu d'Europe
Four une visite en Amérique. I! est
possible qu’elle vienne en Canada.
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À la fin de la saison 1l ne res-
tera plus que 40 milles de
vole ferrée a construire
pour attemdre Fort Chur-
ch:ll.— En souvenir de S.
G. Mgr Charlebois.
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NOMS D’ENDROITS

 

A la fin de cette saison il ne res-
tera plus que quarante milles de
voie ferrée à construire pour attein-
dre Churchill, sur ie chemin de fer
de la baie d'Hudson. La voie sera
terminée Yan prochain, de sorte
qu’elle pourra servir à transporter du
matériel pour la construction du
port de Churchill.
On est à baptiser les endroits qui

longent la nouvelle ligne. Jusqu'ici
sept noms ont été trouvée:

364.9 milles: CHARLEBOIG, en
l'honneur de Mer Charlebois, vicaire
apostolique du Kewatin, depuis 41
ons dans la r-gion de la baie d'Hud-
son;
3/40 milles: Weir River, du nom

de la rivière qui coupe la voie tout
près;

382.6 milles: Lawledge, en l’hon-
neur de F. M. Lawledge, un des pre-
miers ingénieurs dans la région de la
baie d'Hudson;

392.1 milles: THIBAUDEAU, en
l'honneur de l'arpenteur W. Thibau-

phiques dans la région de Churchill
en 1900;

400.4 milles’ Silcox, en l'honneur
du major L.-E. Silcox, un des pre-
miers ingénieurs de l’entreprise;

408.2 milles: STARNES, en l’hon-
neur du commissaire C. Starnes, de
la Gendarmerie à Cheval;
4120 milles: Herchmer, en l’hon-

neur du commissaire Lawrence Hers-
chmer, de la gendarmerie à cheval,
qui a rendu de très grands services
dans le développement de l’ouest du
Canada.

mremer

UNE SCISSION SERA
OPÉRÉE EN ROUMANIE

- - .
BUCAREST, Roumanie, 30— (8.

P. A.) La séparation de l’ouest de la
Roumanie, sur une base constitu-
tionnelle, a été décrétée hier dans
un manifeste publié par le nouveau
gouvernement de Julio Manio. Les
employés civils, les tribunaux et l’ar-
|mée seront indépendants des pou-
:Vcirs politiques. Le gouvernement se-
ra décentralisé par l’établissement de
l'autonomie élective locale.

L'agriculture étant la principale
industrie de Ja Roumanie, les autres
sources de praduction dépendront
d'elle, et les taxes d'exportation se-
ront abolies à temps pour rendre
l'agriculture plus profitable.
Les lois de Bratiano de 1924 se-

ront revisées de sorte que le capital
étranger puisse s’introduire en Rou-
rienis. La difficile question des mi-
icrités sera réglée par une “juste
loi en harmonie avec la constitution
st l'esprit des temps”. dre à un dénouement favorable, Tou-

tefois les indices prochains d’amélio-
ration sont improbables.”

LE RELEVENENT
DES INDUSTRIES
EN ANGLTERRE

Selon un financier anglais en
vue, le seul moyen de re-
lever ces industries est de
faire de l'Empire une u-

nité économique.

MURTARIFAIRE
LONDRES 30 (S.P.C.) — Dans un

discours prononcé ici hier au diner
de l'association des industries de

l'Empire, Lord Melchett, chef de la

Mond Nickel Co., financier anglais

en vue, a déclaré ce qui suit :“Le seul
moyen de relever les iridustries dé-

primées de Grande Bretagne et de
maintenir sur un pied élevé la popu-

lation des Iles Britanniques est de
faire de l’Empire une unité économi-
que, en sauvegardant les industries
fondamentales et en élevant un mur
tarifaire qui assurera le libre-écthan-
e dans l’Empire. Les faits et les

fonnées montrent clairement que l’u-
nité économique de l’Empire devra
s'accomplir en peu de temps : au-
trement il y aurait divergence éco-
nomique.

“J’ai découvert des preuves de cet
état de choses lors de ma récente vi-
site au Canada, dont la population é-
trangère va toujours croissant. On
trouve en Canada, un bon fonds de
sentiment impérial et beaucoup de
honne volonté à l'égard de la Grande
Bretagne, mais cela seul ne suffit pas
à conserver l’Empire dans l'union.
Le récent accord commercial du Sud-
africain avec l‘Allemagne est un indi-
ce du relâchement du lien, et on ne
peut s’attendré a ce que la pc lation
étrangère du’ Canada favo .z des
idéaux impériaux. Un grand nom-
bre de sujets britanniques devraient
aller au Canada afin de conserver le
pays britannique, et on devrait pro-
fiter pleinement ‘du désir actuel du
Canada de faire le commerce avec la
Grande Bretagne. La déclaration at-
tribuée & Sir Austen Chamberlain,
lors de sa visite au Canada, & savoir
que la Grande Bretagne est une par-
tie de l’Europe, je la contredis éner-
giquement. La Grande Bretagne oc-
cupe le premier rang comme partie
de l'Empire, et il. faudrait s’adresser
à Ottawa et à Sydney plutôt qu’à
Genève pour améliorer sa situation.”

meee

G. B. HENSHAW
~ MERT À 80 ANS

(Du correspondant du “Droit”)
ST-HYACINTHE, 30—Un des plus

anciens citoyens de St-Hyacintre, M.
George Hayward Henshaw, est décé-
dé hier à Montréal, à l’âge avancé de
80 ans. Il appartenait à l'une des
vieilles familles anglaises loyalistes
qui quittèrent les Etats-Unis pour le
Canada en 1776. La famille Henshaw
est en Amérique depuis 1642, alors
que le premier du nom débarqua à
Boston. Eh 1776, deux frères Hens-
haw passèrent au Canada. M. G.
Henshaw a demeuré & St-Hyacinthe
presque toute sa vie, y étant arrivé à
l’âge de trois ans. Il était le fils de
George Hayward Henshaw, le petit
fils de George Sage Henshaw, autre-
fois de Montréal.

Il laisse deux fils MM. George et
Melville Holt Henshaw, ce dernier de
North Stukley, une fille, Mme Even
Turner (Kitty), de Québec, deux
soeurs Mmes Algernon Brown et
Wyndham Brown. Le défunt était
aussi allié à la famille de Lady Wil-
Hams Taylor, épouse du président
général de la banquede Montréal,
M. Henshaw fut percepteur des

douanes à St-Hyacinthe pendant 26
ans, de 1898 au premier novembre
1924, alors qu'il fut mis à la retraite.
Précédemment, 1! ‘avait été agent
d'assurance et employé. de banque, au
service de la banqué Union. Il était

 

Henshaw l’un des Hommes publics les
plus en vue du-Massachusetts, vers la
fin du .17e siècle. Sa femme, née
Emily Parker, décédée il y a quel-
ques années, étdit'la petite fille de
l'amiral Parker.

UN ANCIEN PREMIER
MINISTRE EST ARRÊTÉ

LISBONNE, Portugal, 30. — Anto-
nio Maria da. Silva, ancien premier
ministre du Portugal, a été arrêté
hier sous accusation de complicité
dans un-complot contre le gouverne-
ment. Il fut premier ministre du
Portugal à différents intervalles en-
tre 1920 et 1926. C’est la seconde fois
qu'il est arrêté récemment dans des
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LA CREME A CEREALES OTTA-
WA DAIRY est l'aliment préféré
dans bien des foyers par suite de sa 

« Suite à la Ze col. 4 quelité et de son bas prix.

affaires de .complot. contre: le gou-
vernement. Les. quinge. et seize juin
de cette année, il passa deux jours en
prison. |. .

secours dufréteur anglais Chief Ma-

un descendant direct de l’hon. Joshua |

HULL
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LE ROILE “AULA
{COULE EM MER
EN CEMOMENT

Un message d’un vapeur ja-
ponais dit que le. Chief
Maquilla coule lentement
au milieuduPacifique.—
Il avait à bord huit offi-
ciers.et trente-deuxmem-
bres de l'équipage. aiCH

A SON SECOURS:
SEATTLE, Wash, 30. (S.-P. A)—

Le vapeur japonais Montreal Maru a
envoyé ce matin à une’ heüre et de-
mie (heure du Pacifique) un sans fil
disant qu’il était.à cinquante milles
du fréteur anglais Chief* Maquilla,
qui coulait. lentément dans le milieu |:-
du Pacifique. Le Montreal. Maru a
averti le President McKinley qu'il
arriverait à l'endroit indiqité par le
navire en détresse à deux heures du
matin -Cheûre du Pacifique). Le Ma-
quilla, -qui- envoya ses premiers si-
gnaux de SOS peut après quatre heu-
res hier matin: était apparemment à
deux mille milles à l’ouest de la côte
canadienne, ou à mi-chémin sur le
Pacifique; et légèrement au sud des
iles Aléoptiennes.
Le vapeur Atlantic City, un autre

des sept vaisseaux énvoyés au ‘secours
du Maquilla, rapporta qu’il arriverait
sur les lieux à neuf heures du matin
(heure du Pacifique).
Le Chief Maquilla, bateau de 9,500 ‘

tonneaux, portant huit officiers an-
glais et trente-deux membres de 1'é-
quipage chinois ,partir le dix-sept no-
vembre des ports de la Colombie-
Anglaise pour Shanghai. Il n’y avait
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- Photographie très récente de Sa Majesté le roi-George V d’Angle-

terre, actuellement gravement malade. Son état:s’est cependant amé-

 

pas de passagers à bord. 5 Moré aujourd'hui. :fog [ESTAS
 huit heures hier soir disent qu 

Des messages de radio reçus
«des

six vaisseaux qui se sont portés au

quilla est arrivé sur les. lieux et |
ffent près du navire en détresse. Le
Chief Maquilla, autrefois. le M. S.
Dollar, devait être probablement re-

LePremier Ministre King féliciteThomas -

IrwinMcNeely de son actede bravoure
 morqié a Dutch Harbor, Alaska. Le

bateaupenchait, le compartiment des|.
moteurs était inondé et les pompes
ne fonctionnaient pas. Il ne pouvait
être contrôlé par ses huit officiers,
anglais et ses trente-deux membres dE
de l'équipage chinois. … #5
La cargaison de bois sur le pont du

navire a été emportée et: le comnpar-
timent des moteursenvahi par envi-
ron treize pieds d’eau. La tempête
grondait au moment où il envoya un
message de sans fil disant qu'il était
complètement hors de contrôle.
re

#Æ,-—"

près du pont de la rueBank.a1

Premier Ministre félicite le jeun

bins et de la fillette qui ont été
Ministre exprime (‘ /si l’espoir

 

ficiel.  

ESOP

L'Hon. W. L. Mackenzie King, premier ministr
a envoyé une lettre de sincères félicitationsA,
McNeely, âgé de 19 ans, 19H; avenue Holmwood, .qüi: a
vie à trois enfants d'une noyade certaine dans 1e ‘‘’Browf‘s'Inlet,

La lettre arriva Ala demeure du jeune ‘héros hier matin et =}
.‘æ profondément touché-là fämille McNeely. Dans sa :lettre, 16]

voure, et ditque les parents du sauveteur doivent êtrefiérs de
cet acte héroïque, comme aussi les pères et mères des deux -bam-

contracté de mal en plongeant dans les eaux glacées du- lac'arti-

   
auyé la

  

e MeNeely pourson acte ‘Üé bra- |

sagvés de la noyade. Le Premier
que le jeune homme R’ajt pas   =
  
 || Comités paroissiaux

| de Presse Catholique
— J
PAROISSE DE ST-EUGENE DE

PRESCOTT
Présidente: Mlle Hilda Villeneuve.
Vice-prés.: Mlle Colombe Lacelle.
Sec.: Mlle Antoinette. Labrosse,
Membres: Milles Alice Labrosse,

Fernande Patry, Simonne St-Denis.
PAROISSE DE ST-ISIDORE DE

PRESCOTT

Président: M. J.-E. Laframboise.

!|ON CONSTRUIRA UN
AUTRE ZEPPELIN GÉANT

— ——-—-

 

GOEPHINGEN, Allemagne, 30—La
construction d'un nouveau zeppelin
géant, qui sera complété en 1930, a
été annoncée ici hier par le directeur
Colsmann, des usines Zeppelin de
Friedrichshafen. A la vingt-et-uniè-
me assemblée de la ligue des‘ indùs-
triels de Wertumberger il a. déclaré
que la souscription de fonds ‘privés

Vice-prés.: M. Johnny Galipeau. avaient rendu cette entreprise possi-
Secrétaire: M L.-X. Sabourin. ble.
Membres: MM. Joseph St-Denis, |’

Damien Ranger, Joseph Leduc, A.-D.
Charlebois.
rt

ELLE MEURT A 105 ANS
MERRITT, C.B., 30. — Elisabeth

meer reve

PORT WILLIAM, Ont, 30. — Plus
de six millions de boisseaux de grain
ont été chargés en une seule journée
dans les vaisseaux par les élévateurs

; de la tête des lacs, ce qui est-un re-
Swakum est morte à l’âge de 105 ans cord d’expédition de grain en cet
à la réserve indienne de Shulus, à six |endroit. Ce chargement a été fait
milles d'«ci. Toute sa vie elle demeura mardi, d’après des chiffres officiels
près d’ici, dans la vallée de Nicola. donnés ici hier.

 
 

 
II y a quelques années, 'hon, W. 8, Fielding amenait une fillette

de 4 ans auvrès de sir W. Laurier, Aujourd'hui ra petite protékée lc
récompchee bien en brozzont de Jui un superbe portrait, 7AHe Marzaret
Frame, Ia petite artiste en question, revient en ce morient d'un séjour
d'études de quatre ans a Paris, On la voit ici, posant devant sonche- valet. On voit dans le médaillon une reproduction de l'oeuvre de Mlle

HEUREUSEISSUE

QUEBEC,30. (8. P, C.)—Les.efforts
des ‘chefs de l’industrie - du’ papier ‘à
journal canadien, pour .en arriver à
une entente en vue d'uneaction con-
certée dans le stabilisation, de l’in-
dustrie, ont'abouti hier à unë heu-
‘reuse conclusion a Québec, a déclaré
le premier ministre Taschereau dans
une entrevue hier soir. à la suite
d’une conférence. avec les magnats
de la pulpe et du papier. :
“Cequi a ‘été commencé à Mont-

réal, dit-il, s’est termitté avec succès.
Tous sont satisfaits des résultats et
se sont entendus sur un système pra-
tique acceptable.” :
Un comité des chefs de la pulpe et

du papier tiendra une autre assem-
blée à Montréal, afin de régler'cer-
tains détails définitifs de l'accord.

“L’assemblée d’aùjourd’hui. ajouta
le premier ministre, s’est entendu sur
des questions vastes et un système
d'action concertée, et chacun est. per-
suadé que ce sera la stabilisation de
l’industrie et son retour. à son an-
cienne prospérité,”
Ceux qui ont assisté aux divorses

réunions tant à Montréal qu'à Qué-
bec ont été unanimes à exprimer le
désir que le présentaccordsoit per-
manent, afin qu'il soit possible de
traiter tous les problèmes: que l'in-
dustrie pourrait soulever dans. l'ave-
nir, a déclaré le premier ministre. -
——ae

35,000PERSONNES
ASSISTERAIENTA
CETTE INTRONISATION

MEXICO, 30.— On croit que tren-
te-cing. mille persônnes . ‘assisteront.
d. lintronisation .du président provi-
soire Portes Gil du Mexique, laquel-
le doit avoir lieu aujourd’hui à mi-
<i, au stadium national. On acons-
truit une grande tribune pouvant
contenir cing mille irivités spéciaux,
tels que les membres du Congres, les
juges de la Cour suprême,.les mem-
bres du corps diplomatique,- les gou-
verneuts, les chefs ,militaires, etc.

 

{Vingt mille billets ont été distribués
donnant drôit à ses sièges dans le
stadium. Des chefs militaires eont
arrivés de toutes les parties du pays.
On annonce qu’ils assurerort offi-
ciellement Portes Gil de leur appui,
dès qu’il aura prêté le sement q’of-
fice. ‘
Le nouveau président liza ensuite

un message’ a la nation, donnant les
grandes lignes qu'il entend suivre
dans son administretion, tant natio- Fraihe. La peinture a été offerte 4 I'hon, W. 8. Fielding, samedider-

uier à l’occasion de son 80e anniversaire de naissance, [ nale qu'internationale.
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BANQUET EN
L'HONNEUR DE

Organisé par les amis et les
adrairateurs du député de
Ste Marie, maire de Mon-
tréal, ce banquet aura h-

Métropole. — Monsieur
Charles Marchand au pro-

gramme.
——p>-———

TRAINS SPÉCIAUX
remem===

MONTREAL, 30. — LE grand ban-

quet populaire queles anus et

rateurs de M. Curnitiien HOuGe,

ortant du genre
Éroauit dansla métropole du Canada.

Au lenaemain 1
tion de Sainte-Marie, qui a ou des
répercussions dans touiela province

et même dans le pays entier, un comi-

des chets de groupe £
35 quartiers de Montréal. M.

deht ; M. Leslie G, Bell, M. P, le

vice-président ; M. l'avocat Edouard
Archambault, le 'secrétaire-corres-
pondant, M. l’avocat Félix Desrochers,
le secrétaire-trésorier
Germain Chouinard,
nisateur.

de de Montréal, augle des rues Dé-

ser commodément 6,000 couverts.
LES TABLES

:que district de la province ait ses
tables spéciales. Les villes environ-

des comtés se proposent d’envoyer plus
de deux cents délégués.

perdre des allocutiôns
noncés. LC
Les dames soit cpécialement invi- 

DE LA CONFÉRENCE,

tées et bienvenues.
A la demande expresse du maire

H.CHOUDE

eu le 8 décembre dans la.

admi-,
dépu-|

té de Sainte-Marie, maire de Mont- |

reat, lui offriront, le 8 décembre pro-’ 5 I

en yn, sera l’évènement le plus im- l’année dernière. .

gui ne soit jamais!

de la récente élec-;

té d'organisation était constitué avec Charmant. Nous nous permettons, à
dans chacun des notre tour, au nom des Dames

l'é-‘Demoiselles, nos clientes, d'assurer a
chevan J. Allen Bray, en est le présl-, MMe Valiquette, qu’elle sera,

lorimier et Ontario, ou l'on peut dres-

nant Montréal auront des déléga-,
tions particulièrement nombreuses et|
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Comme nous l'avons précédem-
ment annoncé, Mlle Valiquette de’ la
Maison Dennyson, reviendra cette
année, à la Librairie du Droit, doñ-
ner un cours aux Dames et aux De-
moiselles des deux villes d'Ottawa et
de Hull.
Nous avons pris les mesures né-

cessaires afin d’aménager pour Jes
élèves un plus grand espace que

 
Mlle Valiquetie, aprés une tours

née dans les grandes villes du Cana-
‘Ga, se dit très heureuse de revenir
à Ottawa ,ayant conservé de ses élè-
‘ves de lan dernier un souvenir

f

et

tout
jecmme par le passé, la bienvenue
chez nous. Nous sommes persuadés
;par ajileurs que les élèves ont gardé

et le Docteur, 1°s quelques leçons reçues, un bon
D. D. S. l’orga- souvenir. |

li est important que les Dames et

Le manège militaire de la rue Craig Demoiselles s'inscrivent au plus tôt
avait d’abord été choisi pour le ban- pour suivre ces leçons qui dureront
quet mais les organisateurs ontdéci-| ce

sui ‘assurer un local plus: " i xdéensuitefe 5ésposition ca Éta. comprendra facilement qu’i! est né-
semaine, à la Librairie. On

;cessaire, si les circonstances le per-
mettent, qu'on assiste au premier
icours afin de profiter de tous les
conseils de cette experte qui s’est

Chaque quartier de la ville aura spécialisée dans les travaux de fan-
: deux tables dz 50 couverts et des dis- taisie: fleurs de papier, paniers de
! positions ont été prises pour que cha- fantaisie,| bibloterie de tous genrcs,

‘arbres de cristal, travaux à la cire,
etc.

ss + =
Nous invitons cordialement toutes

les Dames et les Demoiselles des. vil-

Tous les discours seront irradiés.!les d’'Ottawa et de Hull de bien .vou
Des hauts parleurs seront installés loir s'inscrire au plus tôt.
un peu partout dans ‘’immense salle |
et les tables seront agencées de telle de revenir sur ce sujet.
façon que personne ne puisse rien

Nous aurons d'ri”-+rs l'occasion

Donc, nous vous uunnons rendez-
gui seront Pro-| vous à la Librairie du DROIT, pour

llundi après-midi.
| CARTES DE SOUHAITS.

Nous avons en mäains un béau
|Camillien Houde, qui désire que le choix de cartes de souhaits en fran-

içais, Dites-le à vos amis.
i + #* +

“banquet du 8 décembre, soit pour tou-
tes les classes et ait un cachet popu-

bit etla toilette ne soht nullement de
riguéur.
des deux sexes sont invités a porter
I'habis de rite et la toilette d’après-
m

6.000 personnes. Un nombreux per-
sonnel assurera un service prompt,
courtois et effectif.
Le programme musical sera des

plus élaborés et variés : il y aura fan-
fare - orchestre, quatuors, choeurs et

Au contraire, les convives-

laire de bon aloi, le comité d'organi- CADEZUX.
sation informe les intéressés que l’ha- |! Avez-vous songé à vos cadeaux -de

la nouyelle année? Que pensez-vous
de papier de luxe à correspondanée,
ld’un calendrier, d’un article de bu-

1

reau, de quelques volumes, d’une
- Onest à prendre des mesures né- | plume-réservoir?
cessaires pour installer au-dessus de|

“|læ salle du banquet, un immense ves-'
tiaire pouvant accommoder plus de LE SENS DE L'AMOUR par VERI-

x * *

NE.
Nous faisons un rappel de ce livre

‘dont nous venons de recevoir de nou-
*, veaux exemplaires. Déjà nous en

avons écoulé un bon nombre d'exem-

chants. Monsieur Charies Marchand, |Plaires. Ce livre si sérieux et si né-
ie populaire folkloriste assisté de ses
troubadours sera au programme.

TRAINS SPECIAUX
Des trains spéciaux sont à s’orga-

t

|
|

lniser pour accommoder les nombreu-!
ses délégations. Un train spécial du
Canadien Pacifique partira Pac Qué-

thier et Lanoraie,
tional a infu-mé les
ses agents seront à la
gens qui voudront participer au ban-
quet. pour Jeur donner toutes les in-
formations nécessaires quant à l'ho-
raire des trains.

Dupuis et Frères.
est de $2.00, bière et vin compris.
edJournaux quotidiens fourniront,

semaine prochaine, les détai -
latifs à cet Evènement. détails re

organisation centrale est au No.
3108 rue Papineau, téléphone Amherst

atear

AFFICHES MENAÇANTES
DANS LA YOUGOSLAVIE

 

. BELGRADE, Yougoslavie, 30.—Des
nouvelles reçues hier de Sofia disent
que les rues de la capitale sont pla-
Cardées d'affiches sur lesquelles se
lisent des menaces de représailles de
la fraterhité d’Ochrid, à la suite du
récent massacre de l’un de ses mem-
bres, Naum Bjelev. Tous les parti-
sans d'Ivan Michailoff, chef de la
'puissante faction du parti révolution-
naire macédonien, ont reçu des co-
pies de ces affiches. On en a aussi
envoyé à Michailoff lui-même et au
ministre de la guerre.
Les journaux Sloboda et Zora, de

Sofia, qualifient de fausses les nou-
velles de la presse étrangère sur les
désordres en Bulgarie. Le Journal
Narod publie un article exprimant
ses regrets de ce que les membres de
l’organisation Comitadji macédonien-
ne s'entretuent et prédisant que la
mort de Bjelev ne sera pas la der-
hière.
—— me=

DERNIERS JOURS
‘Vendredi et samcdi sont absolu-

ment les dernisrs jours de notre
Vènte de la Main Secourente. Vous
avez cnecre le-tainps de profiter de
l'offre spéciale de $2 à compte et 3
mols pbur payer, sur les vêtcments

pour toute la famille. Tous lcs prix

cont réduits a leur plus kas niveau 
pour les dermiers jours dc la vente. York, 42; Jasper, 23;

L. FINE, Ltd, 188, rue Rideau.

bec,le samedi 8 décembre, à 1.30 pm, haturé par
et s'arrétera aux Trots-Riviéres, Ber-: malsaine que fabriquent, avec grand

Le Canadien Na- succès monétaire et académique, les
organisations que disciples de Proust et de Gide,

disposition des|

‘

|

|

 

cessaire de nos jours, traite sans

doute d'une question délicate que

seul l'auteur pouvait étudier et ser-

vir au public sans tomber dans les

indiscrétions. II faut rendre à l'amour
son vrai sens. Ce vrai sens a été dé-

toute cette littérature

Le problème de l'amour est vital.

11 ne. se posait pas en notre pays, que

notre foi robuste a si bien protégé,
jusqu'en ces tous derniers temps où

Le diner sera #;xvi par la maison

,

l'influence matérialiste de nos voi-
Le prix du couvert |sins se fait sentir et multiplie ses

| ravages,Quelques directeurs de conscience,

les personnes sérieuses et désireuses
de se renseigner, trouveront dans ca
volume la question traitée maglistra-

lement et les erreurs modernes de

l'immoralité et de la liberté, réfutées
avec vigueur.

Au comptoir $1.00 et par poste

$1.06.
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TORONTO 30. — Une perturbation
atmosphérique qui se concentrait
dans la région du Lac Michigan se
déplace vers le nord-est, occasionhant
de la pluie dans le sud-ontarien. Ail-
leurs il fait beau: plutôt doux dans
l'ouest et froid dans Québec et les
Provinces Maritimes.

Pronostics: Vallée de l'Outaouais
et Haut-Saint-Laurent: vents frais
de l'est: nuageux; chutes de neige
lccales ce soir et une partie de’ la
journée demain. Peu de changement
dans la température. .
Maximum hier . . . . . . 28
Minimum durant la nuit . . 14
A 8 heures ce matin: Prince Ru-

"pert, 36; Victoria, 43; Kamloops, 36;

Calgary, 20: Edmonton, 22; Prince

Albert, 20; Winnipeg, 24; Sault Ste-

Marie, 34; Tcronto, 36; Kingston, 28;

Ottawa, 16; Montréal, 18; Québec,
en; St-Jean NB. 14: Halifax, 20;
St-Jean, T.N., 22; Détroit, 40; New-

Charlottetown,

ire 1°1400 ametdeoesRl8+us



. une robe de crêpe romain noir, ornée

"de jaie et un grand chapeau

  

  
L'honorable M. Vincent Massey et

madame Massey, M. Théodore Auberl
et M. ct madame Augus MacLean ont

déjeuné hier, avec Leurs Excellenves,
à Rideau Hall.

- - -

L'hon. M. et madame Peter Heenan
sont de retour de Kitchener ou ils

ont été les hôtes de l'hon. M. et ma-
dame W. D. Euler.

*« *« *
Le juge ct madame Thibaudeau

Rinfret rehausseront de leur présen-
ce la réception donnée, samedi pro-

chain, à l’hôtel Windsor, à Montréal,
sous leur distingué patronuge, par

les membres du Club Cintadel. |
* x x

Au diner ofert mercredi sotr, a

“Tarnsclilffe” par le Dr Charles Har-

ris, en l'honneur de Sir William Clark

et de lady Clark, les autres convi-
ves 6Gtalent: le trés-honorable W. J.
Mackenzie King, le (riés-honorable

sir Robert Borden et lady Borden,

Yhon. Willam Phillips ot madame

Phillips, le trés-honorable juge ¥. A.

Anglin et madame Anglin, le lord-

évêque d'Ottawa et madame Roper,

Yhon. M. et madame Martin Burrell,

le colonel Humphry Snow et mada-

me Snow, lady Pope, madame E. FF.

Fauquier, M. et madame R. L. Black-

burn.
e * %

Madame Louvigny de Montigny

passe quelques jours à Montréal.

LE
Madame F. W. C. Mohr passe quel-

que temps à New-York,
= à

Mademoiselle Jeannine Guérin, de
Montréal, est l'invitée de mademoi-

selle Pauline Faribault.
+

Mademoiselle  Doralice Hurtubise
est actuellement à Montréal, pour unu

quinzaine, l'invitée de sa soeur, ma-

dame J. F. Marois.
=“ *# =

Madame Harcourt Forrest (Louise

de Salabrerry) a reçu hier, pour la

première fois, depuis son mariage.

Les salons étaient décorés de verdu-

re et de chrysanthèmes roses. Mada-

me Forrest, qui était assistée, pour

recevoir, de sa mèrc, madame R. de

Salaberry, et de madame 8. 1. For-

rest, portait une robe drapée, en ve-

lours transparent bleu-nuit, avec

bouquet de corsage de roses et de pois

de sentcur. Madame de Salaberry

était vétue d'une robe de velours noir

et de lamé argent rehaussée au cor-

sage d'une touffe d'orchidées mau-

ves: son chapeau était de velours

notr. Madame S. L. Forrest portait

noir.

Son bouquet de corsage était de vio-

Jettes. La table de thé était décorée

de chrysanthèmes bronze et de.bou-

gies de méme ton. Madame Thibau-

deau-Rinfret, madame E. R. Fari-

bault, lady Pope, madame Griffith,

d'Arthabaska, madame Ernest Hub-

bell, madame Georges Gonthier et ma-

demoiselle Faribault ont servi le thé

et les glaces, aidécs de madame Cla-

rence Wright et de mesdemoiselles

Marie Prendergast, Lucile Rinfret,

Odette Lapointe, Phyllis Humphreys.

Pauline Faribault, Madeleine Cald-

well, Marguerite Gonthier, D. Gi-

rouard, Madeleine O'Farrell et An-

nette St-Denis.
“ = *

Dimanche après-midi, à 4 h. 30 au

Couvent de la Congrégation Notre-

Dame, aura lieu la réunion annuelle

des ancicxnes élèves. Toutes sont cor-

dialement invitées à cette réception.
s > »

Madame Griffith, d'Arthabaska, est

l'invitée de madame S. L. Forrest.
n 9 =

MM. Alfred Bazinet, Aimé et Hec-

tor Millette, ainsi que MM. Cléophas

et Paul Mill:tte, de Gatincau-Mills,

étaient de passage en ville diman-

che, les hôtes de M. et de madame

Alfred Bazinet.

* x =
Madame Morin, de Ja rue Nelson,

recevait dimanche après-midi, à une

matinée enfantine à l'occasion du on-

zième anniversaire de naissance de

sa fillette Blandine, à qui de jolis ca-

dcaux furent offerts, Au cours de

l'après-midi, il y eut chant, musique,

déclamation et amusemen* divers.

Des prix furent décernés à Mlles Ro-

lande Glaude, Francine Ste-Maric,

Oliva Carrière, prix de consolation,

Lorraine Poncet. À cinq heures, un

goûter fut servi, par madame Morin,

aidée de mesdemoiselles Blanche La-

liberté, Annette Laperrière, Françoi-

se Trudeau, Lucette et Simone Mo-

tin. Parmi les jeunes invitées on re-

marquait: Milles Blandine Lambert,

C. Morin, T. Landriauit, M. Isabelle,

S. et C. Brossecau, T. Langlois, L.

Poucet, C. Marchand, R. Glaude, L.

Garneau, J. et F. Ste-Marie, T. Prat-

te, M. D'Aoust, P. et M. Duggan, J.

Pelletier, P. Kizeli et O. Carrière.
e = + :

M. J. A. Gauvin, impressario, par-

tira cette semaine pour la France, oll

il passera quelques semaines.
« +

Mademoiselle Bessie Lynch est de

retour de Montréal, où elle a fait un

bref séjour.
® « ®

Mgr Adjutor Faucher, P. D, a béni

mercredi matin, en l'église de Jac-

ques-Cartier, de Québec, le mariage

de mademoiselle Jeanne Pouliot, avee

CARNET MONDAIN
P727SES0Miil

cé SAGESR LL

   
acompagnait sa fille ct M, Emile
Bouchard servait de témoin à son
neveu. Après un déjeuner servi à la
résidence des parents de la martée,
M. et madame J. Émile Paré sont
partis pour un voyage à Montréal et

dans les principales villes de l’Onta-

vio et des Etats-Unis.
. +»

AVIS. — Toutes nouvelles concer-
nant le Carnet Mondain, pourront
se communiquer par téléphone, le
soir, de 7 à 8 heures, à R. 2154, ou
par écrit, à Case Postale, 554, "Le
Droit”, Ottawa, Ont.

= ——e

LE ROL..
Suite de In lère page

Lord Dawson et Sir Stanley He-
wett, médecins du roi, paraissaient
très satisfaits hier de l’état de leur
patient. Le public est rassuré du
fait que ni la reine ni les autres
membres de la famille royale de
Londres n'ont apporté de grandes
modifications dans leurs habitudes.
La reine sort tous les jours et le duc
et la duchesse d'York et la princes-
se Marie continuent à paraître en
public et prennent même des enga-
gements pour l’avenir. Par exemple,
la reine a consenti à ouvrir Je prin-
temps prochain une nouvelle aile de
l'hôpital de Londres. Le duc et la
duchesse d’York doivent faire mar-
di prochain l'ouverture de l’exposi-
tion agricole à Birmingham.

UN MESSAGE
KITCHENER, Ont. 30.—Le maire

de Kitchener, agissant au nom de la
population de cette ville, a adressé
mercredi à Sa Majesté un câblo-
gramme exprimant sa sympathie et
l'espoir d’une prompte guérison. Il
a reçu hier du secrétaire privé du
roi la réponse suivante: “Le roi sait
bon gré aux citoyens de Kitchener
pour leur expression de sympathie et
leurs bons souhaits. Veuillez leur fai-
re part des remerciements les plus
sincères de Sa Majesté.”

LE PRINCE DE GALLES

SAR-ES-SALAAM, 30—Le prince
de Galles, qui attend ici l’arrivée du
croiseur Enterprise, est allé aujourd’
hui au Zanzibar sur le vapeur du
gouvernement Azania. Il reviendra ici
demain soir ou dimanche. On dit
que le prince s’embarquera immé-
diatement pour l’Angleterre. On pré-
tend, dans des milieux autorisés, que
le duc de Gloucester continuera son
voyage,

OU EST LE BUC?

LE CAP, Sud-africain, 30—On ne
sait pas exactement où se trouve le

duc de Gloucester, mais on pense
qu'il est quelque part entre les vil-
les d’Abercorn et de Broken Hill. Il
n'a pas de service télégraphique à
Abercorn, mais la route de cing
cents milles qui conduit à Broken
Hill est bonne. Moins grande est la
distance qui le sépare d'une base
d’aéroplane à Ndola, au sud de Sa-

kania. C'est à Broken Hill que se
trouve le train dans lequel le prin-
ce de Galles a fait sa tournée sud-
africaine en 1927. On présume que le
duc prendra ce train, si l’endroit est
le premier civilisé où il arrivera.

ters, erredree

MANDAT-POSTE
Etant donné le grand nombre de

mandats de postes que l’on envoie en
Grande-Bretagne, ainsi qu’en pays
étrangers, à cette saison de l'année,
le public est prié de prendre note
que, d’ici Noël, la division des man-
dats, au bureau de postes d’Ottawa,
sera ouverte tous les samedis après-
midi jusqu'à 6 heure à partir de sa-
medi prochain.

JEANNE D’ARC, QUÉ.

2 nov. 1928

 

 

 

  

VISITEURS:—
Le 20 novembre. M. Ant. Millette,

I E. visita les classes de Temple-
ton-Est.
Le 21 novembre, les Révérendes

Soeurs de Ste-Marie, religieuses en-
seignant à Ste-Rose-de-Lima et au
village de Templeton-Est, Milles Jo-
séphine Richard, Simone Renaud,
Rosa Auché, Institutrices assistaient
à une conférence pédagogique don-
née par M. l'inspecteur Millette, à
l'école du village.
‘Toutes profitèrent des conseils don-
nés par ce conférencier éloquent.
PARTIE DE CHASSE:—
Ces jours derniers, MM. Paul-E.

Desjardins, Henri Desjardins, Osias,
Onésime, et Georges Routhier, R.
Lavigne, Hector Cousineau, Ephrem
LIécuyer, Wilfrid Bélec, O. Charet-
te se rendirent au camp de M. St-
Amour à Notre-Dame-du-Laus pour
chasser le chevreuil, ils eurent le
plaisir d'abattre un chevreuil et îls
ne‘regrettent pas leur voyage. Aussi,
il y aura un souper, dimanche pro-
chain, chez M. Cousineau d'Angers.
Dimanche dernier, Mme A, La-

chance assista a “la fête de Ste-
Catherine” chez M. Louis Mongeon,
d'Angers. L'assistance était nom-
breuse. Ils se séparèrent à une heu-
re avancée en portant chacun un
bon souvenir et se promettant d’y M. J. Emile Paré. M. J. B. Pouliot retourner l'an prochain.
 

mesasset
 

Quartier Ottawa

Je conipte sur votre

loyal appui.

VOTEZ POUR

J.-A. PINARD
COMME ECHEVIN

POUR 1029. 
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Pour Vous,
Mesdames!

Petits poèmes
UN PEU SEULEMENT

Mourir, c’est partir un peu!
Le dernier mot du problème
N'est-ce pas sur la lèvre blême;
Regardez vers le ciel bleu?

Ce qui survit dans l’adieu,
C'est le meilleur de soi-même…
Mourir, c’est partir un peu!
Oh! la douceur de ce voeu;

Si lon quitte ceux qu’on aime
C'est avec l'espoir suprême
De les retrouver en Dieu.
Mourir, c'est partir un peu!

Louis Tiercelin
ttssales seroma

Mon petit “bleu”
me

PARVENUS

A entendre Mme de la Haute-Gari-

que, née Sanlesou, la terre n’est

qu’une fourmilière de parvenus? II

faut l'entendre quand elle prononce

ce mot de parvenus, On ne peut pas

être plus ridicules que dès parve-

nus! Pourtant la haute dame du

quartier riche ne remonte pas tout à

fait a la reine des Espagnes, ni son

fat de mari qui a troqué son nom de

Miteux contre celui de la Haute-

Garique… Pourtant, c’est beau d’être
parvenu, de s'être élevé dans la so-

ciété, quand on l’a tenté par Jes ta-

lents, la dignité de la vie, la droitu-

re dans les relations, la simplicité

dans les succès, la constance dans le
travail, le souci de Phonnêteté. Mme
de la Haute-Garique, née Sanlesou,

oublie cela. Et pour mieux l'oublier,
elle promène, son luxe criard et ses
robes abominables dans la haute so-
ciété étrangère. Madame casse le
français, tant c’est distingué, aujour-
d'hui, comme, servante de ma
grand’mère, elle cassait jadis de la
porcelaine.

JEANNE LE BER.
rmaenn rte

Les jolies pages
LA CIGALE ET LES FOURMIS
On tire au sort pour savoir qui de

la compagnie jouera le premier rôle

de la Cigale. Celui à qui il est échu

se tient debout, et tandis que tous les
autres joueurs, qui représentent les
Fourmis, s’asseyent en cercle ou sur
une ligne, à leur choix, il écrit au

crayon, sur un papier qu’il tient en-

suite caché’ dans sa main, le nom
d’une graine dont il lui plait de se
nourrir. Après cela, faisant un salut
profoïnd et s'adressant aux Fourmis:

“Mes bonnes amies, mes chères voi-
sines, leur dit-il, j'ai grand'faim :

ne pourriez-vous pas me prêter quel-

que chose pour subsister ?” Puis, par-
lant à l'une d’elles n particulier
“Vous, ma chère, qui êtes si cha-
ritable, vous m'aiderez bien de quel-
que chose ?” . ,

L'autre répond :“Je n’ai qu'un
grain de Millet (ou autre graine à sa
volonté). — Bien obligée ; et vous,
ma voisine (s'adressant à une autre),
que me donnerez-vous ? — Un ver-
misseau. — Merci, voisine.”

Il apostrophe ajnsi tour a tour cha-
cun des joueurs, et ceux-ci lui pro-
posent une Mouche, un grain deBlé,
d’Avoine, d’Orge, etc, eic., (toujours
des «jets propres à sa nourriture et
qui n'aint pas encore été offerts,
sans quoi le Prêteuse donne un gage).
Lorsque le tour finit sans que l'ar-
ticle inscrit d’avance ait été nommé,
la Cigale donne un gage et passe à
le seconde demande. Mais si l’une
des Fourmis prononce Je mot fatal :
‘“J’accepte, ma voisine, dit la Cigale,
et que Dieu vous le rende.” Alors
elle montre son papier ;la Fourmi
donne un gage, et, cédant sa place,
devient Cigale à son tour ; mais, au
lleu de recommencer le jeu, elle le
continue de cette manière, en por-
tant la parole à qui elle veut : “Ma
voisine, dit-elle, j'ai bien mangé, grâce
aux bienfaits de vos compagnes.
Maintenant, j'ai envie de danser :
uelle danse me conseillez-vous? (La
anse est inscrite comme l'avait été

la nourriture.)
L'une répond : Le Menuet, le Pas-

se-pied, le Fandango, la Courante,
etc. etc. Tant qu'on ne lui nomme
pàs la sienne, elle témoigne son dé-
oût pour la danse proposée, et le
ur continue ; quand on répête ‘un

nom, l’on paye un gage, et la Cigale
en doit un si le tour finit sans que la
danse écrite soit nommée; puis elle
écrit sa troisième demande. Si, au
contraire une des Fourmis se ren-
contre avec elle, toutes deux chan-
gent de rôle comme la première fois,
et la nouvelle Cigale dit : “Je vais
donc danser, mes bonnes amies ; mais
je n'aime pas à danser sans musique;
quel instrument me conseillez-vous?”

lui nomme tour à tour la Vielle,
le Haut-bois, le Galoubet, la Lyre, la
Harpe, l’Harmonica, tant qu’enfin l'on
trouve le nom inscrit à l’avance, et
le résultat de ce tour est le même
que célui des précédents.

“J’ai assez dansé, dit la
Cigale, et cela me fatigue™
bien, mes bonnes amies, faire un
somme ; sur quoi me conseillez-vous
de me coucher ?* Chaque Fourmi in-
terrogée à son tour, indique la Mousse,
la Fougère, le Sable, le Gazon, une
Feuille de rose, etc, le tout aux mê-
mes conditions que pour les autres
demandes,
Enfin la cinquième et dernière

Fourmi prend la parole et dit: “Mes
bonnes voisines, je dormirais bien :
mais je crains, pendant mon sommeil,
de devenir la proie d’un oiseau : or,
évinez, dans toutes les espèces, la-

quelle je redoute le plus ?
On lui nomme successivement le

Rossignol, la Corneille, la Perdrix,
l’Allouette,
Lorsqu'on devine enfin le nom é-

ecrit d'avance, la Fourmi devineresse
donne un gage et le jeu finit. Mais
si le tour achève sans qu‘on ait ren-
contré ce nom, la Cigale non seule-
ment donne un gage, mais encore elle
est obligée de rescinmencer un se-
cond, puis un troisième tour, et d’au-
tres s’il le faut, et de donner désor-
mais autant de gages qu'elle reçoit
de réponses étrangères au nom qu’elle
& secrètement choisi. Pour éviter de
le rencontrer, les Fourmis cherchent
les noms d'oiseaux les plus baroques,
et souvent la Cigale est forcée d'y
renoncer et de demander grâce, par-
ce quete ne pourrait pas suffire
Aux Pénitences qui lui seraient im-
posées pour le rachat desgages.

prete :

quatrième
je voudrais

D.—Connaissez-vous un moyen de
remédier à cela: J'ai un imperméa-
ble qui tache À la pluie et ces taches
ne semblent pas disparaitre.
R.—Une imperméable ne doit pas

tacher à la pluie. Il n'y à pas moyen
d'y remédier. Le mieux serait- d'es-
sayer de vous en faire remettre le
prix dans le magasin où vous l'avez
acheté. Bienséances e

dette de reconnaissance envers Mme
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DIVERS :—
Vendredi soir, était fétée avec pom-

pe la Ste-Catherine, à la salle Saint-
Jean-Baptiste, artistiquement décorée
pour la circonstance. Les Messieurs
de la Saint-Jean-Baptiste ut leurs
dames et les Dames de la Fédéra-
tion des Femmes Canadiennes-Fran-
Caises se groupérent au nombre de
deux cents, . ;

Il y eut chant, musique et parties
de cartes. Vers minuit un joii bou-
quet fut servi aux convives dans la
grande salle de réception. Tous se
régalèrent, et surtout mangérent de
la bonne tire. Nous faisions revivre
les anciens temps, seulement, nous
n'efimes pas à coiffer Ste-Catherine,
puisque les demoiselles dans la cin-
quantaine se croient aussi jeunes
que celles de quinze ans. .
Quelques amiesde Cornwall avaient

tenu à venir se joindre à nous pour
célébrer cette fête : M. et Mme Ro-
dolphe Danis, M. et Mme Lussier,
M. et Mme Smith, de Green Valley,
M. et Mme Lefebvre, de Green Val-
ley, etc. MM. Prieur et Mlle Prieur,
de Cornwall, Miles Albertine et Ger-
maine Lapointe,G.M.G. d'Ottawa,
Le lendemain était la fête des éco-

Tiers C.-F, de la ville Comme les
années précédentes, Madame Rouleau
avait bien voulu inviter au nom de
la F. F. C. F., tous les petits. Plus
de quatre cents enfants répondirent
à l'invitation, accompagnés de cinq
religieuses et de Mlle Cuierrier, Inst..
Quelques bonnes mamans étant ve-
rues, accompagnées de leurs plus
jeunes enfants participer aussi à cetae
fête. C'était vraiment joli de voir
ces jolis enfants aux joues rouges
attendre l’ouverture de la fête, Mes-
demoiselles les pensionnaires du cou-
vent des SS. Sainte-Croix, d’Alexan-
dria, se joignirent aussi à nous. On
exécuta de jolis morceaux de piano.
Pendant que les élèves, de leur côté,
chantèrent à plein poumons les jolis
chants de ,‘Vive la Ste-Catherine,
vole, mon coeur vole, vole, etc.” “A
la volette”, “Allouette” “O Canada”
etc. .... Les dames de la F.F.C.F,,
leur servirent goûter, bonbons, pom-
mes et de la bonne tire. Tous s’en
retournèrent en criant bien fort :
Vive les dames de la Fédération ! !
Les dames, de leur côté, leur dirent
aurevoir jusqu'au Jours Gras.
DIVERS :—
Miles Albertine et Germaine La-

pointe, sont en visite chez leur amie,
Mile Fleur-Ange Rouleau.
M, le Curé Huot est en bonne voie
de guérison, nous apprend-on de

l‘'Hôtel-Dieu, et nous reviendra sous
peu. M. G. Charlebois, de la Banque
C. Nationale d‘Alexandria, était en
visite chez ses parents à Casselman,
dimanche dernier. Nous apprenons
avec regret la mort accidentelle de
Mine Harry Cowan survenue hier
soir, 26 novembre, a Clarence Point.
Mme Cowan revenait accompagnée
de son mari et de son jeune fils d’une
promenade ¢2 Buckingham chez son
père, M. Sicard. On n'est pas encore
au courant de l'accident mais l'auto
a dû capoter. seule Mme Cowan s'est
fait tuer. On la transporta a Otta-
wa et de là chez ses parents à Busk-
ingham pour l’enterrement, Un an
et trois mois passé, l’ainé de ses fils
se tua dans un accident d'auto alors
qu’il le conduisait lui-même. Mme
Cowan laisse deux enfants, une fille
Garde-malade à New-York et un fils
enbas âge, et son époux, M. Cowan,
quincailler, rue Principale à Alexan-
dria. Nos plus sincères sympathies
à la famille si cruellement éprouvée.
Dimanche dernier, il y eut partie

de bridge chez M. et Mme Théo. Pi-
lon, où tous s’amusèrent fort bien ;
c'était à l’occasion du quarante-cin-
quième anniversaire de naissance de
M. Pilon. Un délicieux goûter fut
servi. On se quitta à une heure a-
vancée. Mme Brunet, de Lachine, P.
Q., est en visite chez sa fille Mme
(Dr) Charbonneau.
M. Gérald Laolnde, de la Banque

Royale d'Ottawa, était de passage
chez ses parents, dimanche dernier.
maines, va beaucoup mieux.
er
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VA ET VIENT:—
MM. Emile J. Brisson, Joseph

Brisson, Elré Brisson et Elvary Bris-
son, étaient de passage à Ottawa
où ils ont assisté aux funérailles de
feu. M. Charles Landreville.
- M. et Mme Arthur Perras, de Mas-
-5ena, sent revenus parmi nous pour
‘ÿ passer l'hiver.

Milles ‘Alice, Jeanne et Amanda
Champagne nous ont quittés pour
aller , passer quelque temps à Corn-
wall.

. M. Ulric Bergeron ainsi que M. et
Mme Edmond Bergeron, de Détroit,
sont arrivés pour passer l'hiver par-
mi nous, 7 . ’

M. ‘Frédéric Lamadeleine  fonc-
tionnaire du Service Civil était en
visite chez ses parents, dimanche.
M. N. K. Greer, inspecteur en chef

des écoles publiques et séparées
d’Ontario, M. le Docteur J. H. Karr
directeur de l’enseignement de l'an-
glais, M. A. J. Béniteau, directeur
de l'enseignement du français dans
les écoles bilingues d’Ontario, M. L.
Charbonneau, inspecteur des écoles
des comtés de Russell et de Prescott,
visitaient les écoles No. 4 et 13, mar-
di et mercredi dernier.
La Ste-Catherine:—
Dimanche, c'était la Sainte-Cathe-

rine, jour de réjouissances familia-
les, plusieurs personnes ont voulu la
fêter afin de ne pas oublier le bon
vieux temps.
Lundi après-midi à l'Ecole No. 4,

les élèves furent très surpris mais
ils surent bien remercier en termes
émues leurs dévouées institutrices,
ainsi que les jeunes filles çæ* avaient
Bien voulu se joindre à elles pour.
leur procurer Cette partie de plai-
sir.
Au cours de l'après-midi, il y eut

chants musique, déclamations et
jeux divers; on s'amusa très bien.
Parmi les personnes présentes on

remarquaients Milles Laurette Tes-
sier et Marie-Ange Bourdeau Insti-
tutrices, Yvonne, Rhéa, Alice, Ida,
Alice Brisson, Albertine Doré, Flo-
re Dexonville, Simone Séguin, Ida,
Laurencia et 2Zarilda Emard, Ré-
fcanne Brisson, et tous les élèves de
l'Ecole No. 4
Mlle Ida Brisson et Flore Debon-

ville qui représentaient Sainte Ca-
therine, jouèrent très bien leur rôle.
Merci donc à tous.

—2e- everir naEEE

MONTEBELLO
EE.

29 nov. 1028
Généreuse donatrice:—
Les cercles de Montebello ont une

A, Baurjol qui a, une fois encore,
fait preuve de largesse.
Un rideau. de théâtre et la vaissel-

le nécessaire pour parties de car-
tes furent achetés et donnés indis-
tinctement pour toutes les bonnes
oeuvres de la paroisse. Nous félici-
tons la bienfaitrice du beau geste en çette circonstance.

LEDRO0.T OTTAWA VENDREDI 30NOVEMBRE1vz6_
ASSEMBLEE SPECIALE:—

Il fut convoqué une assemblée
spéciale, dimanche le 25 novembre,
par les officiers des différents cer-
cles du village, au sujet d'une en-
tente entre eux pour l’achat de ta-
bles et chaises pour réunions parois-
siales.

(sec-Dames Fermières), secondé par
M. Rodrigue Quesnel (vice-président
cercle St-Michel), ainsi que le pro-
fesseur Aristide Gauthier aviseur lé-
gal de l'Avant Garde Dolläräd, pré-
side cette cette assemblée et qu'il
agisse comme secrétaire.
Membres présents représentant les

différents cercles:— Dames Fermié-
res; Mmes A. Sauriol Présidente,
Wm Lefebvre Sec et McNabb, con-
seillère des Enfants de Marie: Milles
Annette Cadieux et Hébert.

Cercle St-Michel;. MM: Rodrigue
Quesnel, vice-président, Henri Hé-
bert, Lionel Prégent, Damien Ques-
nel, Maurice Racicot, Carmel Hu-
neault, et Aristide Gauthier. Ce der-
nier représentait l'Avant Garde Dol-
lard.
H fut proposé par M. Rodrigue

Quesnel qu'il est fort probable que
le C. S. M. serait prêt à faire l’a-
chat de tables et chaises à condi-
tion que les Dames Fermières fas-
sent un don au cercle et que les En-
fants de Marie en fassent également
un par une organisation à cet effet:
Le cercle S. M. s’y engagera di-

manche prochain, 2 décembre, et
spécifiera les obligations de chaque
cercle.

Il fut de plus proposé par le pré-
sident qu’à cette assemblée tous. les
cercles alent leurs membres, y ayant
juridiction, au complet à la dite as-
semblée et que copie des obligations
soit remise à chaque cercle.
Ajournement proposé par M Da-

mien Quesnel.
———nt
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NOS MALADES A L'HOPITAL:—
Mme Villeneuve, de Ste-Famille

d’Aumond, M. Léo Saumure et le
jeune enfant Poulin, de Bouchette,
M. Sinette, de Montcerf, M. Gordon
Gagnon, du Castor, et Mme Huneault
Il y à aussi trois religieuses et deux
Pères en convalescence; tous ces ma-
lades se rétablissent sûrement. Milles
Enright et Murphy partent cette se-
maine pour Ottawa.
Le juge Ernest Roy dans une cau-

se contre un contrebandier à OChi-
coutimi, lui faisait en juin Yadmo-
nestation suivante avant de porter ia
sentence: “Vous êtes l'un des agents
de la démoralisation les plus redou-
tables qu'il puisse y avoir dans un
district et ma tournée d’enquête m'a
fait voir que rien ne répugne au
bootlegger. Donc, pour vous protéger
vous-même et la société en vous sé-
parant d'elle, je vous condamne au
pénitencier. Cette sentence et cette
remontrance méritent une médita-
tion chezquelques-uns qui doivent se

 

Proposé par Mme Wm. Lefebvre

 

 

connaître.
Mardi dernier, Madame Henri Ta-

ché recevoit intimement en l'honneur
de Mad»moille Année Lee, à l’acca-
sion-de son prochain départ pour Ed-
munston. Les invitées étaient: Ma-
dame Jos. Roy, Milles Fleurette, Hen-
riette Roy Bertha Lynch, Marcelle et
Marguerite Roy. Jeannetie Vaillan-
co et Imelda Boisvenue.
Mesdemoiselles A. Lee et Marcel-

le Roy servaient le thé et les glaces
UN RECORD.—

Il y à quinze jours M. le docteur
Besner sur un appel pour un malade
s'est rendu a Montcerf, en pleine
nuit, en automobile, sans aucune
panne. Pour ceux qui connaissent
‘état de ce chemin il est évident que
M. le docteur est aussi excellent
-chauffeur que médecin compétent.
La chorale & commencé les prati-

ques préparatoires à la messe de l'Im-
maculée Conception et de la messe
de minuit
La compagnie “Foundation” n’a-
ant pu faire le creusage du lit du
ac cet automne ne fera cat hiver que
les préparatifs pour la construction

arrage au printemps prochain.
NOTES HISTORI UES.—
Nous donnons aujourd'hui les nors
des anciens chantres à l'église de
Maniwaki. Dès les premières années
de la paroisse le R. P. Déléage avait
organisé un choeur de chant. En
faisaient partie MM. Joseph et
Charles Moreau, James Donovan,
Thomas FitzGerald, J. Laneville, An-
dré Martineau et Joseph Levasseur.
ul n'était pas question alors d'orgue
ni d'harmonium. L'occompagnement

|se faisait au moyen de divers ins-
truments, Surtout du cornet.
Les anciens algonquins avaient aus-
fourni leur large quote-part de chan-
tres et de chanteuses. Mentionnens
entr'autres M, Mathias Bernard qui
a fait l'office au lutrin et dans lé-
glise paroissiale et dans la chapelle
du Rosaire de 1858 à 1919. I! v eut
aussi Michel Commandant, Cathe-
rine Michel, Geneviève Michel et
Marie-Anne Michel et madame E-
mery dont les anciens se souvien-
rent pour un événement qui aurait
pu etre tragique, mais qui a tour-
né plutôt au comique. Nous conti-
nuerons prochainement cette liste de
la chorale complète.
BAPTEMES :—
M. Louise St-Pierre, enfant de M.

et Mme Moïse St-Pierre. Parrain,
M. Jean Beauregard et marraine,
Mlle Marcelline St-Pierre.
M. Thérèse, Jacqueline, enfant de

M. et Mme Régis Rivet, Parrain et
marraine, M. et Mme André Ethier.
M. Alice Bertha. enfant de M. et

Mme Edouard Racette. Parrain et
marraine, M. et Mme Lorenzo Bra-
zeau. ;
Henry Edgar, enfant de M. et Mme

Willie McDonald, parrain Henry
Budge et marraine, Irène Robillard.
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Mme Henri Villeneuve passe quel-

ques jours à Hull, au chevet de son 
   

père, M. Lafvrance, très malade.
M. et Mme Wilfrid Lalonde et leurs

enfants, M. et Mme Arthur Brunet-

te, étaient de passage ici, dimanche.

M. et Mme Eugène Fochon, Mlles

Mercédès Rochon, laurette Brazeau

Simonne Charron, MM. Armand Oui-

met, Léon Charron, de Verdun, M.

Isidore Pharand, de Pte-Fortune,

étaient tous de passage chez M. Er-

nest Duplantie, dimanche.

M. ct Mme LEmery Sauvé, M. Hon-

ri Sauvé étaient de passage à Mont-

réal, samedi et dimanche.
Mlle Alice Legault passe

temps chez sa soeur, Mme

Brunette, de Montréal.
Nos sympathies, les plus sincères,

sont offertes à la famille de M. Al-

deric Corbeil, de Ste-Anne de Pres-

cott, à l’occasion de lu mort de Mme

Corbeil, ainsi qu'à celle de M. Omer

Séguin, de St-Fugène, à l'occasion du

lu mort de leur bébé,

M. Hélie Duplantie, de Montréal,

en visite chez M. E. Duplantie, de-

puis une quinz'ine, est de passage à

Ste-Anne de Prescott, rendant visi-

te à des amis.

quelque

Arthur

TIMMINS
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Mile Noëlla Fisette, depuis nombre

Vannées chez sa tante, Mme Arthur

Venne, est allée, ces jours derniers, v1-

siter ses parents, à Joliette, Qué. MIle

Fisette assistera en même temps au

mariage de sa soeur, Mlle Alice Fi-

scite.

Mlle Gracia Charbonneau, de Poin-

te-Gatineau, Qué, depuis deux se-

maines, en visite chez sa tante, Mine

Josoph Dumoulin, est partie, ces jours

derniers, pour retourner chez elle.

M, et Mme Harry Plant partirent

lundi, pour demeurer à Windsor, Ont,

après uvoir résidé duns notre villa-

ge pendant plus de huit ans.

M. et Mme T,éo oJanisse, de Dé-

trois E-U, sont les bienvenus dans

notre village. 1! est fout probable que

M. et Mme Joanisse résideront ici

pour quelque temps.

Mme H. Bouchard et son fils, Cy-

rille, de Kirk land lake, Qué, étuient

les hôtes dc M. et Mme Alfred Le-
duc,

Mme Alfred leduc est en ce mo-

ment à Kirk Land Lake, Ont, où el-

le passcra deux somaines chez

mère, Mme A. Bouchard.

EMBRUN
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BAPTEMES:—
Le 14 novembre, 4 M. et Mme Al-

fred Brisson (née Gilberte Clément)
un fils baptisé sous les noms de Jo-
seph, Lucien. Claude. Parrain et
marraine, M. et Mme Philibert Bris-
son. grand’parents.
Le 15, à M. et Mme Joseph H.

Sigouin (née Florida Lafortune) une

 

sa

 

fillebaptisée Marie, Madeleine, De-

    
nyse. Parrain et marraine, M. et Mme
JosHébert, oncle et tante de l'en-
ant.
Le 19, né du 11, à M. et Mme Eu-

cher Br:ssou, née Marie Anne Clé-
ment, un fils bautisé sous les noms
de Joseph, Guy, Jean, Gilles. Par-
rain et marraine, M. Roger et Mlle
Lauria Brisson,
Le 26 née, le 25, a M. et Mme Jac-

ques Arcand, néc Laurentia Bordeau,
une fille baptisée sous iés noms de
Marie, Thérèse, Catherine. Parrain
et marraine, M. et Mme John C. Are
cand. oncle et. tante de l'enfant.
Le 25, à M. et Mme Albert La-

trémouille (née Floria Tubin). une
fille baptisée sous les noms de Ma-
vie, Lucienne, Hélène, Anita.

arrain et marraine, M.
Mlle Alice Latrémouille. Sylvio et
MM. O. et L. DesRosiers et J. Ber-

geron se sont rendus a Terrebonne,
par affaires.

Mme Omer Gervais est allée au
mariage Sabourin-Malette à Lefai-
vre, et de là accomragne les marlés
dans leur voyage a Toronto chez
Mme Dunuis, leur soeur. M. G. Fil-
lion ert entré comme employé à la
banque, ici.
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L’ORIGNAL
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LA SAINTE CATHERINE FETEE A
L'ECOLE DU VILLAGE.

M. le curé Pilon ainsi que M. le
vicaire Sauvé ent rehaussé de leur
présence cette fê;e, organisée pourles
petits enfants.

 

M. le Curé et M. le vicaire ont fé-
licité les Révérendes Soeurs Grises
de la Croix de la manière dizne dont
elle dirigent leurs clos-o" TP: los éà-
ves pour leur progrès, constants, ce,
tout à leur honneur.

M. Gustave Pelletier, représentant
de la Caisse Nationale
une oeuvre fondée par la société St-
Jean-Baptiste. de Montréal, a bien
voulu distribuer aux élèves de la
bonne tire de la Ste-Caitherine, M.
Pelletier avec M. Conrad Dubois, a-
gent local, ont demandée aux élèves
qui ne sont pas déjà membre de cet-
te bienfaisante institution catholi-
que et canadienne-frencaise d'insis-
ter aunrès de leurs bons parents pour
qu'on les inscrice eux nresi. rfin d’ê-
tre, comne leurs petits amis. un
Jour. rentier de la Caisse Nationale
d'Economie.

Les erf~mta h-vveux et contents
_ "ante, pour la circonstance, des

ars Cana..io.
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SECOUSSES SISMIQUES

WASHINGTON, 30. Trols se-
cousses sismiques, qui se sont fait
sentir à certains int-rvalles, ont été
enregistrées hier par l’Université de
Georgetown. Les secousses se sont
produites hier matin à 9 h. 49, 11 h.
38 et 1 h. 29. Le Père Francis A. Ton-
dorf, directeur de l'observatoire, dit
que le troisième choc a été le plus
violent. Il n’a pu localiser les se-
cousses, mais il croit qu’elles venaient
toutes de la même région. 
 

5 ”

Poupées Maman
Toutes les sortes et grandeurs,
toutes joliment habillées et
très jolies. Cotées de,

95c * $13.50

Valises à Poupées
Bonne dimension, solidement
construite et de couleurs at-
trayantes, Justement
priées pouf garder les vête-
ments de la poupée, Chacune,

$1.75 “ $2.50

» .   +
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“T. EATON CQumo
Profitez des nombreuses aubaines qui sont mentionnée

lnissées à co bureau et seront promptement remplies à
renscignemont que vous puissiez désirer.

LE JOYEUX VIEILLARD SERA PRET A ACCUEILLIR
LES TOUT PETITS A 9 hres A.M. AU ROYAUMEDES

Le Père Noël s’en vient !
Le chère vieillard, avec yeux brillants et joyeux,
gras et au franc sourire, joues roses est en route—

én effet, il s’attend d'arriver à Ottawa. tard dans.
la soirée. Peut-être que si vous restez éveillé ce
‘soir, entendrez-vous le piaffement de ses rennes,

- et en face de l'édifice des C. D. S. son haut cri:
“Whoa’ mes beautés”.
If nous annonce une merveilleuse liste de surpri-
ses pour les tout petits à Ottawa et les banlieues—

& CANADIAN DEPARTMENT STORES wes
Epargnez en Magasinant au Comptant
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Le Père Noël a Un

Cadeau

Pour Chaque Petit Garçon
et Petite Fille

d’Economie

jl désire serrer la main à tous les jeunes — mais
demandez à maman de vous anfner Samedi! —
La demeure du Père Noël est au Royaume des
jouets au troisième étage.

Jeux
Pour garçons et filles, jeunes

‘ et vieux, beaucoup de plaisirs
“et d'excitation! Tennis à table,

; ludo, çerceaux, cerceaux à cor-

. des, damiers et un grandnou

bre d'autres. et plus
15c

Unpetit souvenir delui,
que les enfants estime-
ront.  
 

Trains Electriques
Ses yeux vont scintiller d'excitation

‘s’il constate que le Père Noël lui a

Blocs Imagés
Blocs intéressants avec images
en couleurs. La boîte complète,

35c * $1.00

Gros Chien deLaine
Prix de . . .

Chevaux Berçants
Un jouet sûr pour le bébé, so-

lidement faits et peints Jjoli-

- ment de rouge, et pommelé de

. gris sur les côtes. $2.25

Chacun .

Des chiens très naturels avec
longs poils soyeux, sur roues
caoutchoutées,
Prix,

avec chaîne.

$14.50 “ $19.50

Bas de Noël
Chaque petit garçon ou petite
file aime l'excitation d’ouvrir
un de ces bas mystérieux, bon-
ne grandeur bien remplis
jouets.

s dans le catalogue.
Toronto et expédiées,

de
Prix,

25¢* $1.00

— BUREAU DES COMMANDES
Les commandes peuvent être téléphonées où

Téléphonoz à Queen 2200 pour tout

laissé un de ces trains sous son ar-
bre de Noël. Ils ont une puissante
locomotive électrique, 2 chars, rails
et raccordements électri- $

ques. Le tout . + 8.95

e e ©

Services de Cuisine
Petite ‘Mademoiselle Canada”

Comprenant 5 morceaux, bol à mé-
langer, cuiller, rouleau à pâte, bat-
teur d’oeufs et plancHè à 65c
pâtisserie. Le service ,

Services de Plats
Incassables

Blanes avec bordure bleue. Grande
et petite dimension, Prix de,

85c * $2.25
C. D. S. Royaume des Jouets

gième Etage
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par qui elle est défendue.
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La filtration de l’eau. — Ce qu’on en pense généralement. —
Question de santé publique? — Les inconvénients de l’avan-

, ce de l’heure.
—- 

» En plus d’élire des commissaires et des échevins, les contri-
buables de la capitale seront appelés, lundi prochain, à donner leur
pinion sur deux questions importantes: la filtration de l’eau e*
l'avance de l’heure.

, ll est regrettable que tous les électeurs n’aient pas le privilè-
ge de voter sur la question de la filtration de l’eau, car enfin s’il
txt jine question d’intérêt général, c’est bien celle-là. De la qua-
Gité de l’eau bue quotidiennement dépend la santé de toute la po-
pulation. Or, ce n’est qu’une minorité qui décidera si le système
ictriel d’approvisionnement continuera ou si la ville sera autori-
Jée à construire un filtre municipal.

“Il semble que l’opinion publique soit de plus en plus favora-
ble à Ja filtration de l’eau, surtout après l’habile et active campa-
tre, qui a été faite pour éclairer la population sur les données du
problème.

Les candidats, les médecins, les hommes d’affaires, un grand
À ombre de contribuables croient le temps arrivé de doter la ca-

pitale d’un système qui donnera à la population une eau limpide
tt potable en retour d’une légère augmentation dans la taxe d’eau.

Lies autorités en la matière ne nient pas qu’il serait toujours
possible de continuer d’approvisionner la ville d’eau jaunâtre,
mais stérilisée, sans trop de danger pour la santé publique, aussi
le changer la prise d’eau qui se trouve actuellement dans une
baie où l’eauest quelque peu stagnante et de la transporter en
plein courant.” Mais elles prétendent que ce ne serait là qu’une
mesure transitoire, que la chlorination augmentant avec la pollu-
tion de la rivière, l’eau deviendrait insupportable au goût, et que,
tôt ou tard, la construction d’un filtre s’imposerait.

La question est done controversée. Toutefois, l’opinion gé-
nérale est qu’il est préférable d’aller à la solution la plus sûre et
de rendre plus hygiénique et plus potable l’eau que nous buvons
ch ‘jue jour en si grande quantité.

x x x
‘Tous les Clecteurs auront droit de voter sur la question de

l’avance de l'heure. Nos lecteurs savent ce que nous pensons de
tette question. Nous avons vécu plusieurs années sous le régime
du dérangement de l’heure normale sans pouvoir nous convaincre

que, c’était là une bonne initiative. _- . ; |

A toute mesure, il y a des avantages et des inconvénients.

Mais, dans ce cas, les inconvénients dépassent tellement les avan-

tages que nous ne voyons pas pourquoi l’on insiste tant.
Ce changement est bien vu de ceux qui veulent absolument

avoir une heure de plus, le soir, pour se promener ou s’amuser. I

est nuisible à la plus forte partie de la classe ouvrière, aux mem-

bres de nos communautés religieuses, aux enfants, et à bien d’au-

tres. Qui n’a pas désiré, pendant les grosseschaleurs de l’été, que

l’henre fût normale, afin de pouvoir jouir plus vite de la frai-

Pour juger une institution examinez par qui elle est attaquée,

Joseph DE MAISTRE.

jours transitoires dans leur na-

ture, et il faudrait prendre bien

garde de les rendre permanentes,

ou de donner aux intéressés l’im-

pression qu’elles puissent le deve-

nir.
C’est précisément la faute que

commettent les protectionnistes:

ils donnent un caractère de per-
manence à ce qui, parsa nature,
doit demeurer transitoire.
A part les quelques exceptions

que nous venons d’énumérer les
mesures tarifaires qui fermeront,
sans raison autre que la protec-
tion, les marchés domestiques aux
produits étrangers apparaîtront

toujours comme des ultimatums
d'ordre économique, et si graves
dans certains cas que la guerre
armée pourra les suivre de près.
Cela s’est vu souvent. On a écrit
des livres sur les causes économi-
ques des guerres. Et cela se verra
oncore sans aucun doute.
Le protectionnisme tarifaire est

si bien un régime d’exception et, 

theur de la nuit?
Si cette avance de l’heure avait eu des avantages qui s’impo-

saient, les villes et les campagnes l’auraient adoptée 'avéc plaisir.

Au lieu de cela quel micmac pendant l’été. Les chemins de fer

gardent l’heure normale, certaines villes ont l’heure avancée,

d’autres ne l’ont pas. Un citadin va-t-il à la campagne, il lui faut

retarder sa montre; si un cultivateur vient en ville, il faut qu’il

l’avance.
‘Ce sont là bien des inconvénients qui seraient facilement évi-

‘’iés si l’on était assez sage pour
vre son cours normal.

+
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laisser l’heure du Bon Dieu sui-

Charles GAUTIER.
—p

, - La question du tarif
Un correspondant d’un journal

de Toronto qui n’est ni conserva-
teur intégral ni libéral fieffé,

quoîque ancien libéral de tous

crins, lui pose carrément cette

question : ‘Pensez-vous que le ta-

rif doive être disposé pour fin de

revenus seulement, ou doit-il,

| dans certains cas, devenir protee-

teur? Croyez-vous que seules les

industries du pays puissent pre-

ji tendre à cette protection ?’’ Puis

il avoue qu’il est lui-même à la

i tête d’une petite industrie qui se

voit dans l’obligation d'importer

4 considérablement des marchandi-
Ÿ ses de France, d’Allemagne et de

la Tchécoslovaquie, parce que là

les gages sont moins élevés, les

dépenses moins fortes, et qu'au

Canada il devient impossible de
produire à prix si bas. ‘“Croyez-
vous, ajoute le même correspon-
dant, que des industries dans la
position de la nôtre doivent cesser
toute fabrication pour s’adonner

exclusivement à 1’importation,

...qu’elles doivent encourager les
industries étrangères au lieu des

| industries domestiques?”
J Cette lettre pose toute la ques-
f tion du tarif.

z+ Chez nous cette question divise
,9s politiciens en deux écoles:

l’école du libre-échange, préconi-
1 séo par le parti libéral, et l’école
f de 12 protection tarifaire, qui
{ groupe les conservateurs. Le libre-

"à échange neconsidère le tarif que
‘§ comme instrument de revenu; le
A protectionnisme comme instru.

j mênb de protection.
4 Entre ces extrêmes il y a place
‘A pour, plusieurs nuances, et c’est
/Afaihsi que nous trouvons du libre-
*1 échange avec certaines mesuren de
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protection dans des cas particu-
liers, et de méme du protection-
nisme, avec des exceptions libre-
échangistes.
Le libre-échangisme apparaît

aux yeux de tous les bons écono-
mistes comme le régime idéal, Il
convient d’y tendre, mais en te-
nant compte des conditions éco-
‘omiques du pays intéressé. C’est
ainsi que pour un pays d’une jeu-
nesse industrielle comme le nôtre
et placé aux portes d’une répu-
blique qui est la plus riche et la
plus industrialisée de l’univers, il
faut tenir compte et de cette jeu-
nesse et de ce voisinage. Le libre-
échangisme, tout en restant Ila
règle générale, souffre naturelle-
ment des exceptions. Par exem-
ple il conviendrait de protéger
une industrie dans son enfance,
encore au biberon, jusqu’au jour
où, assez forte sur ses jambes, elle
pourra marcher toute seule. Lui
continuer cette aide une fois dans
la plénitude de sa robustesse se-
rait encourager sa paresse et lui
enlever le souci de sa conserva-
tion. Deuxièmement, nous com-
prendrions la protection dans ure
période critique. Ce serait de la
charité bien ordonnée, tout comme
c’en est que de secourir toute per-
sonne qui souffre. Mais la crise
passée l’aide n’a plus de raison de
rester. Enfin nous admettrions
encore la protection comme cor-
rectif des mesures adoptées par
l’étranger et qui affectent cer-
taines . entreprises domestiques,
des conditions de travail, de celle
du change monétaire et de toute
autre situation anormale. Dans tout ces cas les mesures
protectionnites resteraient tou-

de sa nature, très onéreux, que
les gouvernements qui l’adoptent
sont obligés d’avoir recours à tou-
tes sortes d’adoucissements: on
est obligé de classifier autrement
les importations pour consomma-
tion domestique et importations
qui ne font que traverser le pays
pour aller ailleurs; on établit des
ports et des districts francs, des
entrepôts douaniers, et la fabri-
cation avec entrepôts fictifs. On a
recours ensuite à toutes sortes de
mesures artificielles, comme pri-
mes et drawbacks, qui ne servent
qu’à rendre artificiels les progrès
d’une entreprise, qui devraient
être réels, c’est-à-dire à l’abri de
toute mesure politique.

, Avec ces quelques notions il de-
vient facile de répondre aux ques-
tions posées par le correspondant
de tout à l’heure. Ces réponses,
les voici: letarif doit être, en pre-
mier lieu, envisagé comme source
de revenu exclusivement, sans que
pour cela cette règle générale ne
puisse souffrir d’exceptions. Plus
rares seraient ces exceptions
mieux ce serait. Dans le cas par-
ticuller du correspondant qui
nous occupe nous croyons que si
ses affaires sont bien administrées
et quesi des raisons indépendan-
tes de lui seulement l’empêchent
de vivre ou de progresser, il a des
droits incontestables à des mesu-
res de protection qui le mettraient
à l’abri de la concurrence étran-
gère en ce qu’elle a d’inévitable-
ment onéreux. Cependant cette
protection ne devrait avoir que
cette force de placer les deux
groupes d’industries, le groupe
étranger et le groupe domestique,
sur un pied d’égalité. Autrement
la concurrence perdrait sa vertu
bienfaisante, et le consommateur
canadien paierait trop cher ces
produits particuliers.

Charles MICHAUD.
Leec© pa
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Pas si original.

Qu’une femme se présente de-
vant le tribunal pour obtenir de
son mari une assistance matériel-
le, c’est un fait ordinaire. Qu’une
femme s’y présente pour obtenir
de son mari une condamnation de
refus à pourvoir à ses besoins sen-
timentaux, c’est un fait plutôt ra-
re.
————=
smart

 

POUR FILLETTES
Bouffantes épaisses et oua-

tées. Régulier 59c.
Pour .. «ov oo oo oo …39c

Claques. Pointures 11 à 2.

Régulier 89c.

Pour .. +. .…. oo _ 15c

Galoches pour enfants, 4
boucles, pointures 6 à 10.
Régulier $2.50. $

Pour .. +. +. +... 1.89
Chapeaux pour fillettes. Ré-

gulier $2.50. LL $1.25Pour .. ..

Bas de laine, résistants et
chauds. Couleurs: bruyére et
fauve, Rég, 75c.

Pour .. vy v0 oo so os 59¢
Mitaines de laine

pour enfants. La paire 39c

Gants de laine pour
enfants. La paire .. -. 49c

Pantoufles pour 5 enfants,
Pointures 6 & 10. Rég.
99¢. Pour .. .. . 15c

POUR DAMES
Bas en Soie. Rég. $1.39

$2.00 la paire. Pour

Bas de Oachemirepour Da-
mes. Régulier $1.50. à
Pour .. ++ ++ 0000 99c 
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GRANDE VENTE A RABAIS
Profitez-en pour acheter

VOS CADEAUX DE NOEL

  

La loi civile n’a pas pouvoir en
pareil cas,
Ce fait divers révèle la plaie

profonde de nombre de mariages:
c’est la mésentente et l’individua-
lisme. La question d’argent n’est
pas la cause principale de ces
ménages malheureux, c’est plutôt
celle de l’harmonie des âmes, des
coeurs et des volontés,

Dernière innovation.

La "Turquie se transforme cha-
que jour. La modernisation de
son drapeau national, c’est sa der-
nière innovation.
Désormais, plus de croissant

sur l’étendard ture. On le rempla-
cera par la lettre C. C’est la
première du mot ‘‘Chremioret’’,
qui signifie ‘‘République’’. Les
étoiles de l’ancien drapeau ture
encadreront le nouveau signe.
Le fameux croissant, après a-

voir flotté, pendant le Moyen-A-
ge, à travers l’Europe centrale,
l'Espagne et le nord de l’Afrique,

  

LE DROIT
‘L'AVENIR EST A CEUX Q

 

Ui LUTTENT”
 

moins fortunées, puisque cette loi
boiteuse les met dans l’impossi-
bilité dese payer le luxe de briser
l’avenir de leurs enfants et de
rendre le mariage une farce aux
yeux du pays.

Si l’intervention de ces repré-
sentantes dans la politique fédéra-
le, n’aboutit à rien autre chose,
leur entrée, dans ce nouveau
champ d’activité, est un piètre
gain. On s’en serait passé avec
profit.

La facilité du divorce

A la récente convention con-
servatrice ontarienne de Toronto,
les conservateurs ontariens ont
résolu de demander l’uniformité
de législation pour les’ cours de
divorce provinciales proposées,
Les cours de divorce provineia-

les ne semblent pas s'imposer. Les
Sénateurs, d’après une dépêche,
promettent de faire la grève si le
gouvernementles force, à la pre-
mière session, d’étudier les bills a la téte des armées musulmanes

ou sur les remparts crénelés de
Constantinople, disparaîtra pour
toujours.

C’est un autre pas du ‘‘tur-
quisme’’ vers ce que celui-ci ap-
pelle la civilisation.

Au téléphone.

Pourquoi la demoiselle à 1’au-
tre bout de la ligne a-t-elle perdu
l’habitude de répéter le numéro
demandé lorsque nous appelons le
central? On y a substitué un
‘‘merci’’ quelconque. Cette poli-
tesse, dont nous gratifie, la belle
inconnue à l’autre bout de la li-
gne, ne nous intéresse guère. Ce
que nous voulons, c’est tel numé-
ro. Or, il arrive que, avec le
nouveau éystème, la téléphoniste,
ne saisissant pas bien le numéro,
surtout s’il est dit en français,
nous donne souvent une fausse
communication. Alors il faut re-
nouer la conversation. C’est au-
tant de temps perdu.

Cette critique n'est pas l’inven-
tion d’un journaliste à court d’é-
vénements à commenter. Nous a-
vons sous les yeux une lettre où
l’un de nos lecteurs se plaint de
ce fait.

Si l’on revenait à l’ancienne
coutume, ce serait servir, d’une
façon plus adéquate, les intérêts
du publie.

Est-ce un gain?

L’entrée des femmes dans la
\politique fédérale, à en juger par
la conduite de certaines représen-

vention de Toronto, ne semble pas
devoir apporter la collaboration
si précieuse dont on nous vantait
3 effets futurs.
Quelques-unes du moins de-

mandèrent une aussi grande faci-
lité de divorce au pauvre qu’au
riche. C’est vouloir ouvrir la bar-
rière à un plus grand nombrede
divorces. Ces dames emploient
bien mal leurs efforts en cher-
chant à saper les bases de la fa-
mille.
La loi du divorce est malheu-

reuse. Dans un sens, elle permet
le mal à qui a les moyens de pay-
er. Mais, en cela, nous ne voy-
ons aucune injustice aux classes 

    
Beaux Gants de Lai-

ne. Rég. 75c. Pour .. 49ç
Echarpes de Crêpe de Chi-

ne. Régulier $1.49, 99¢
Pour .. ..

POUR GARCONNETS
Pantalons longs en tweed.

Régulier $3.00. $1 99
ePour ... .. .. ..

Chandalls pour garcons, Ré-
gulier $2.00. $
Pour .. .. +. 8.0 1.25

Culottes en Corde de Roi.
Régulier $2.78. _ $1.99
Pour .. ..

Casquettes d'Hiver, avec
llles. Rég. $1.50.Pour. 2 12 120, 90C
POUR HOMMES

Paletots pour hommes.
Quelques-uns bleus, doublés
de peluche. Rég.

$25.00, pour .. . :$14.99
Coupe-vent en cuir avec

chaude doublure de fianelle.
Régulier $10.00. $7 15

… ePour .. .. .. ..
Bonnes Casquettes d’Hiver,

avec oreilles. Rég.

$1.49, Pour .. .. 99¢
caoutchouc 

HENRY FINKELSTEIN
1068-10634,, RUE WELLINGTON

Les tramways ‘‘Somerset” et “Britannia” passent chez nous,
89% D'ESCOMPTE ENLEVE SUR TOUT ACHAT AUX PERSON-

NES NOUS PRESENTANTCETTE ANNONCE.

 

Bottines en $2.75
{nm Rubbers).

ég. $4.00. Pour ..

Angle Merton

tantes conservatrices, à cette con-|

  

de divorce. Ce travail, disent-ils,
retarde infiniment un travail
plus nécessaire,

Delà à conclure que l’adminis-
tration des divorces doit passer à
des cours provinciales, il n’y a
pas nécessité, L'administration
du divorce, puisque l’on a eu la
faiblesse de voter cette malheu-
reuse loi, est un attribut du gou-
vernement fédéral et elle doit res-
ter sous son contrôle.

Si la discussion de ces bills nuit
au travail général du sénat, le
gouvernement n’a qu’à instituer
une commission légale fédérale
pour faire le travail.

Le but semble être, dans la cré-
ation de ces cours de divorce pro-
vinciales, de rendre le divorce
plus facile. Ne veut-on pas, en ef-
fet, un code pour toutes ces cours?
Or, des représentantes conserva-
trices, a la convention de Toronto,
mt demandé que, si l’on obtient
ce code, de rendre le divorce aus-
si facile pour les pauvres que pour
les riches. Inconsciemment ou
consclemment, on arriverait proba-

  

CALENDRIER
VENDREDI, 80 NOVEMBRE 1928 — 835e Jour de l'anné,

Jever du soleil 7.12 — Lever de la lune 7.36
Coucher du soleil 4.13 — Coucher de la lune 10.59

Notre-Dame-du-Bon-Conseil: 29, 30 novembre et 1er décembre.
FETE DU JOUR — S. André, apôtre.

blement à une plus grande facili-
té des divorces.

Les députés catholiques sau-
ront, cette fois, s'opposer au re-
lâchement du lien conjugal. Ils ne
répèteront pas, nous l’espérons,
leur première erreur.

La leçon du passé,

M. Victor Bucaille, dans une
lettre de France, résume ainsi la
situation religieuse des catholi-
ques français depuis cinquante
ans.

“‘De 1876 à 1914, chaque fois
que des questions religieuses
vinrent devant le Parlement, et
trop souvent aussi devant le
pays, on pouvait être assuré,
écrit-il, que les mesures les plus|-
restrictives de la liberté des Ca- |
tholiques étaient prises et que si
mêmela loi votée voulait garder

dont elle était appliquée en dé-
gageait les traits les moins favo-
rables et quelquefois les plus
désagréables aux Catholiques.
La guerre vint, un esprit nou-
veau souffla ... Autrefois, nous
descendions la pente à chaque
législature nouvelle. Aujourd’-
hui, mieux organisés, mieux con-
nus, nous pouvons à chaque lé-
gislature réparer et reconstrui-
re”.

Cette reconstruction n’ira pas
cependant sans des luttes arden-
tes: témoin, la bataille autour
des articles 70 et 71. Les Catho-
liques français toutefois sem-
blent comprendre la leçon du
passé. Depuis Vercingétorix,
sous les murs d’Alésia, l’esprit
de clocher a toujours été le pire
ennemi des Francais. Les qua-
rante dernières années le prou-
vent encore aux Catholiques de
France. Cette leçon, s’îls la re-
tiennent longtemps, c’est leur
gage de succès dans l’avenir.

une apparence libérale, La façon |

QUARANTE-HEURES

 

la revue apostolique semi-mensuelle

de Lyon, à la renommée universelle,
fêtent, cette année, leur jubile de dia-
mant. Elles ont 60 ans d'existence
non interrompue ayant publié leur
premier numéro le 26 juin 1868, par
les soins de la Propagation de la Foi.
Elles ont marqué ce stade glorieux de
la pierre blanche d’une édition de

CHR

 

  

“SUPER B”
No 22308

une batterie de 45
volts à haut rende-
ment et de dimen-
sion moyenne,
usage général,

“SUPER B”
No 21308

| une batterie de 45
volts, à haut rende-
ment, la plus grande
dimension Durgess
—Fréservés aux ay
pareils consommant
un fort courant,

BURGESS BATTERY COMPANY
Niagara Falls, Ont. .

BUREAU DE VENTES
Toronto, Montréal, St, John.

BURGESS DRY CELLS LIMITED
Winnipeg, Man,

BUREAU DE VENTES
Calgary et Vancouver.

pour

   

 

   

 

LYON.—Les “Missions catholiques”,

|

gala. Et S. S. Pie XI les a honorées,
avec son portrait, d'une sjéciale bé-
nédiction autographe.

« * »

TROIS-RIVIERES. — Sa Grane
deur Monseigneur Cloutier est parti,
pour un séjour de quelques mois en
Floride dans l'intérêt de sa santé.
Monsieur l'abbé Georges Biron

accompagne Sa Grandeur.

OME
4 Le chien qui garde

le pouvoir
LE CHROME est un préservatif - ¢

qui garde le pouvoir quand vos
Batteries Burgess sont au repos.
Elles durent ainsi plus long-
temps. Tes précieuses propriétés
que possède le chrome de pro-
longer 1a durée des batteries
sont depuis longtemps connues
des savants, mais le mérite d'avoir '
découvert le secret de son emploi
dens la fabrication des batteries
revient aux ingénieurs Burgess.
Cet avantage exclusif, joint à
d'autres d'égale importance, rend
les Batteries Burgess plus écono-
miques et plus fiables pour radio,
allumage et lampe de poche,  
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Vous pouvez maintenant avoir de la musique dans votre foyer à Noël !

Un gigantesqueécoulement de
Pianos et Phonographes Usagés
 

Acajou,

88 touches

ME. Caise acajou

88 touches .. ..

88 touches .. .:

jou poli, comme

88 touches .. ..

PIANO AUTOMATIQUE MARTIN OR-

PIANO AUTOMATIQUE ORME. Aca-
jou poli “Boudoir”,

PIANO AUTOMATIQUE ORME, aca-

PIANOS AUTOMATIQUES |
PIANO AUTOMATIQUE AUTOTONE.

………. $325
artistique,

$425

$450
neuf,   $4175

PIANO AUTOMATIQUE MARTIN OR-
ME, caisse chéne, comme

neuf, 88 touches .. .. ..
PIANO AUTOMATIQUE MARTIN OR-
ME, caisse chêne, comme neuf,
touches, défraîchis seule-
ment au magasin ..

PIANO AUTOMATIQUE MARTIN OR-
ME, acajou, comme neuf,
88 touches .. .

PIANO AUTOMATIQUE À L’ELEC-
TRICITE ORME, acajou po-

11, une grande aubaine à ..

$495

$52

$550

$625
 

| CONDITIONS FACILES  
 

Chaque Instrument Entièrement Remis à Neuf et Garanti
 

 Tous des Phonographes Cabinet |
 

VOXOLA, cabinet acajou ..

REGENT, cabinet acajou ..

BRANTOLA, cabinet acajou

EMPIRE, cabinet acajou ..

COLUMBIA, cabinet acajou

IDEAL, cabinet acajou .. ..

CURTIS, cabinet acajou ..

VICTORIA, cabinet acajcu .. .. $38

PARAMOUNT, cabinet acajon

MASON & RISCH, cabinet acajou . $42

J

ce oe $35

ae ve $35

ce as $38 SONORA, cabinet.

SOLOIST, cabinet

“-$40
$40

SONORA, cabinet

  

GERHARD-HEINTZMAN, cabinet

acajou +. +. .. ..

8. L. V., cabinet noyer ..

BRUNSWICK, cabinet chéne .. .. $48

VICTROLA, cabinet acajou ,, .. $55

GOLD MEDAL, console acajou .. $65

BRUNSWICK, console acajou .. . $75

 

er $42

acajou .. .. .. $48

chéne .. ,, .. $48

chêne .. .. .. $70

BRUNSWICK, cabinet chéne .. .. $75
 

Tous
Garantis

 

 

Conditions aussi basses que $5 a compte et $1 par semaine
 

   
  

PIANOS   
 

TheMusic

ORMEL|

VICTROLAS ~

  
à Centre —

175 Sparks Street «- Queen6108!
     RADIOS |

- COUPON
Découpez-le et adressez-le aujour-

 Oripnes
A75Sparks Sirect « QueenGlos

Messieurs:
Veuillez, s. v. p.,

tout de suite une liste complète
de vos aubaines en Pianos Auto-
matiques et Phonographes.

Nom .

Adresse . . . +0. +...

d’hui par la poste.

VICTROLAS RADIOS

m'expédier

» © 10 .0} le 13 ‘se (eo + * 9 +    
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: Le journalqui -a le plus fort tirage

. dans Hull et la région.

 

DES MARCHANDS DE
HULL ONT OBTENU

 
 

LE CERCLE DES
PROFESSIONNELS

UNECHOUETTE
EST LA CAUSE

UN EMPLOYE RECLAMAIT CON-

  

 

REDI30

La route nationale +
dans la Pte-Gatiieau

N

   

  

  

Le journal quotidien spécialement dévoué

‘ aux intérêts de Hull et de la région.

 

 

 

 

 

LE MAGASIN DES GRANDES ECONOMIES

JOSAPHAT PHARAND 28

   

Réunion. ce soir À 8 heures, à LE MINISTÈRE DELA VoIRIE A Années
Ar

unio. r » 8 DECIDE DE L RER— :

DE BEAUX PRIX 2.555 & fade ee D'UN PROCÈS) Sidi Siti: 5Service |cle ert de Mun des profes- , ATIONS. es 1
sionnels de cette ville. Tous'les — d Existence ; id à vi : "HA i d Bo 1

——— professionnels sont invités ay — — Nous apprenons de bonne source 85-91, ave Champlain, Hull, Vis-à-vis le Carré de l’Hôtel de Ville. € n Serv ce

DANS LE CONCOURS ORGANISE
ENTRE LES MEMBRES DE
L'ASSOCIATION DES DETAIE-
LANTS DE BOIS DE L'EST
D'ONTARIO, POUR LE BON
ORDRE ET ENTRETIEN DES
COURS A BOIS.

Tel que nous l'avions annoncé,
dl’Association des marchands détail-
lants de bois de l’Est d’Ontario a
tenu hier en l'hôtel Windsor de

être.    
 

+

Les personnes présentes à la con-

ventionétaient: Messieurs.D. Kemp

Edwards, Ottawa; A. D. Campbell,

Arnprior; M. Barrett, Ottawa; H.

Boulthee, Toronto; M. N, Cum-
mings, Westbero; N. W. Beach,
Winchester; Z. Boucher, A. Amyot,

TRE SES PATRONS POUR A-

VOIR ETE BLESSE EN TUANT
UNE CHOUETTE ALORS QU’IL
ETAIT A LEUR EMPLOI,

Une chouette n’est pas un animal
dangereux d’après la substance d’un
jugement de l'honorable Juge J. L.
Loranger, dans une cause intentée
à la Canadian International Paper
en vertu de la loi des accidents du

que le ministère de la voierie de
Québec a décidé d'améliorer la rou-
te Hull-Montréal dans la Pte-Gati-
neau, à partir de l'extrémité du pont
sur la Gatineau, en passant sur le
terrain où s’élevait le couvent derni-
érement incendié,, pour aller abou-
tir quelque part chez M. Lafontaine,
à l'autre bout du village. Ces amé-
liorations auront pour effet de ren-
dre cette partie du chemin plus sû-
re et avantageuse. Actuellement, la

DES VALEURS EXCEPTIONNELLES POUR SAMEDI ET LUNDIDANS
TOUS NOS RAYONS POUR HOMMES
  

SPECIAL EN PARDESSUS
notre ville sa convention annuelle.|J. B. Harper, G. Bilodeau, (Jos. travail, par M. Emery Lachapelle, |, te fait presqu’un angle droit anotreville saconvention nnLClle ion, ‘Lée), do Hull; RD. Me: demiciléau nord de Mont-Laurler. [l'extrémité du pont, pour Hommes, Jeunes Gens et Garçons

--Mmidi et l'après-midi. À midi, ce fut Mastèr, Winchester; J. C. Cark- ‘compagnie défenderesse pour abattre Il y aura une quinzaine d’expro- - . . . ” ° vo. ’ ] . +

‘le banquet également servi à l'hé-|ner, Kenmore; C. P.. Mahoney,|et couper du bois à son chantier de PT/2ti0Ns & faire pour avoir ce nou- Faits de tissus importés anglais choisis — et confectionnés expres-
tel. |Westboro;" BE. W. Lypn, Toronto; |Bitobee, situé à 40 milles au nord de

|

"#4 PArCOUrS.
J

Au cours du banquet, il y a eu
distribution.des prix“pgurJes ga-|maire’ Lambert; W,
gnants dans le concours organisé
par l'Association des marchands de.
bois pour la région de l'Est 4'On-
tario, y compris Hull, Deux mar-
chands de uotre ville ont été à
l’honneur, remportant un premier
et un troisième prix, ainsi qu’un
prix spécial. Ce concours était
destiné à connaître et à récompen-
ser les marchands qui entretiennent
le mieux leurs cours à bois. M. Al-
bert amyot, de Hull, a eu le pre-
mier prix, plus un prix spécial de
$25 pour avoir conservé le plus
gros pourcentage des points sur
tous les concurrents. Jos Pilon ; ; choeur de chant des Enfants de Ma-

5 , ; ; G. P. Pts. |mait une rente viagère annuelle de |, : :

Lids; deVal dswlemant, & oben mony LL. SY 6 | Ledsfiduatus Valeur de $20.00 Valeur de $25.00 Valeur de $30.00
prix dans sa clasge. Ç Bourse .. ... .. T7 3 7T00| Le juge Loranger ne croit pas que |y af du av t l’Ave Ma- IN . :

RESULTAT DU CONCOURS ! . 2 , ; afrance a rendu avec ar ve Ma- .
> | Bertrand . . 6 4 600 |le principe d'un acte de dévouement| Tis Stella de M. H 1 et Mlle À

Voici du reste le résultat détail- vee ; ; ; 5 _ |ris Stella de M. Hamel, e e A.
le Le Roussel .. .. . .. 5 5 500 jou de complaisance puisse être in- |séguin a chanté avec autant de ta-
é du concours: Kingsbury ..... 5 5 500 |voqué dans ce cas contre la Com- lent Noël du mariage de Pierre Ex . -
Clasée C: 5 bangars ou moins, Frontenäc °C Tt à 6 400 (Pagnie, comme s’il s'agissait de sau- |vert. Miles J. et see Tog re B.

ler prix, M. Albert Amyot, 95.1 Dagenais etree 4 6 400 ver la vie de quelqu’un, d'éviter un partrules I Filiatr airanot, t ; 0 . °

sur 100: 2e prix, Jos Pilon. Ltée. |Montcalm .. .. . . 4 6  40p jaccident ou d'aider un compagnon étaient auchoeur de ‘chant. Mile a °
90.7: 3e prix, Estate P.-À. Thom. Séguin . . 4 6 409 |à faire un travail trop fort pour lui |Bazinet touchait l'orgue } .
de Smith Falls. 88.5. Bout .. 1111111 3 7 300; seul . a me ;

Classe B: 6 hangars ou plus; ler Résultat des parties de lundi: Rien dans la preuve n'indique que Nous apprenons avec regret la ma- ’

prix. A. F. Campbell, de ‘Arnprior. Montcalm vs Bourse les cHouettes causaient des domma- |ladie de Mme David Demers en pro- 205 2, - -

BLT: Ze prix, J Dadidsons Sons Point Série 8° aU Camb, SUK DrovISIons ou Ahn |merade chez sa file Mme Trefflé PALETOTS Pour Hommes et Jeunes Gens “(20 seule- :
Ottawa. 91.3; 3e prix, M. Davis!G. Picar LL ommes. juge ne croit pas non |Meloche. ‘Tous lui souhaitent un ; > me ES A :

Lumber co. d'Ottawa, 90.7 E Per . t1 100 He plus qu’une chouette soit un animal prompt rétablissement. ’ , ment). Coupe parfaite. Tissus tout. lai

Les récompenses autres que les\O, Desmarchais. .... 90 1216 |dansereux. NL, ; D HIVER ne. Valeur de $14.75. Samed: .. .. ..
25 donnés en prix spécial étaient 5. Davidgon 227 10 1529 Le demandeur a fait la chasse de _Mme Nicolas Leblanc est en vi- LL .

de magnifiques et dispendieux ba-| Rocheleau vs Frontenac ’ lui-même, et surtout n'avait pas le site chez Mme Trefflé Meloche où merer eee : a rt

romètres offerts par Ja Cie mutuel- ; _ . Point Série droit d'avoir une arme dansle camp = mère est dangereusement malg- Ce

le d'assurunce-feu de Boston. L. Noël :.. . . .. ‘100 13.24

|

1conclusion, n'y a pas de corre- . : 2 - 2, ete à

LES SEANCES R. Renaud... 7100 21.49 |12tion entre l'acte de tuer et le tra- «3 & 3 ° ° 5 T V

La convention s'est ouverte hier|W. Charron ... ... . 64 14. vaildudemandeur. L'action est ren- MmeLouls‘Séguin, deGatinedu Foulards de Soie Gants de Laine CRA ATES

Mapréers 10 enros2 ne Ww. Levasseur in vs Ro a y pens. Napoléon Racine, d’East Alfield, qui pour Hommes pour Ho ès Le ‘plas grand choix de

€ 06 F- , guin vs Rousse est dangereusement malade. ; mm Nek ;
remplaçant le président Van Du- Point Série POUD LES PATINOIRES —_ Faits dans les modèles ree- : : _. nouvelles cravates de soie se
sen, de Brockville, retenu chez lui Tremblay . . . . . . 100 14.18 so Ee fers et mouchoirs, dans les plus 300 paires de gants de laine. trouve ici. Unies ou de fan-

par la maladie. M. A. D. Camr-
bell, de Arnprior, a agi comme se-

J. Alban Läferrière, représentant le
, R. Allen,

Kingston: Affän Grimes, Ottawa;
R. F. Anglim Kingston,

Ligue de billard
. : og

de la Cité de Hull
—___

La ligue va-bon train. Les clubs
étant bien balancés, donnent de bel-
les exhibitions et les amateurs qui se
rendent en foule ne manquent pas
de donner leurs applaudissements et
encouragent leurs favoris. Rocheleau
prend la “remière position suivi de

{près par les Boursiers.
POSITION DES CLUBS

J.

F Laplante . . ..... 48
D. Goulet .. .. .. . 89 17
L

Maniwaki. La déclaration attestait
que l’endroit en question était une
région sauvage, en pleine forét; les
animaux sauvages était-il dit, le sif-
flement des hiboux et des chouettes
troublaient la tranquillité du Vvoisi-
nage. Le 19 novembre 1926 le deman-
deur se rendait à son ouvrage Vers
7 heures en compagnie
nommé Dauville, quand il aperçut
une chouette. Dauville lui conseilla
de la tuer. Lachapelle retourna au
camp, saisit un fusil et tua la bête.
En revenant, le fusil fit explosion et
la cartouche vint frapper Lachapel-
le à l'oeil droit, ce qui a eu pour ré-
sulta qu’on a dù lui enlever cet oeil
et qu’il se trouve borgne. Il récla-

 

Le club Kiwanis de Hull a don-
né un souper aux huitres hier soir
au local des Chevaliers de Colomb

 
dun ami |

MARIAGES. |
M. le curé Guindon a béni lundi

dernier le mariage de M. E. Danis a
Mlle R. Meloche. Le déjeuner a été
servi chez M. ‘Trefflé Meloche, frère
de la mariée. Le nouveau couple est
ensuite parti pour Gracefield et re-
viendra à Gatineau Mills pour y de-
meurer. ‘
Mardi matin, M. le curé Guindon

a célébré le mariage de Mile Rose
Charron, de Buckhingham, avec M.
H. Lanthier, de Gatineau Mills. Le

 

FUNERAILLES DE

 

   

    

        

     

 

sément pour nous et pour cette vente. Tous lestypes. Toutesles tail-
les de 34 a 44.

Les paletots, bleus sont très en de-
mande aujourd’hui et nous avons les
modèles les ‘plus distinetifs, à la fois
populaires et corrects.

Modèles les plus en vogue tels que
‘‘Guards’’, Ulsterette”’, ‘“Ulster’’, etc.

Les tissus sont des ‘‘Molletons’’ an-
glais d’une qualité exceptionnellement
belle — Chinchilla, freize — tous pré-
sentent un vaste assortiment de patrons
ordinaires, y compris les croisés et les
quadrillés,

Nous sommes convaineus que ces paletots représentent-les meilleu-
res valeurs qu’il v ait sur le marché aujourd’hui. Nous savons que

tout homme qui apprécie la qualité sait reconnaître de bonnes valeurs

en les voyant, et qu’il se hâtera d’acheter son paletôt tout de suite.

 

 

 

 

       

nouvélles dispositions rayées et Nuances gris ou ‘bruyère. Tou-
bloquées; aussi blanc uni. Soie ua 8 yore.tes les pointures. La _paire,’

taisle, dans une grande variété

de nouvelles-teintes. En. boîte, -

 
  

crétaire. On a discuté des choses |L. Courchesnes . . . . . : unie ou croisée, broadcloth de SR TREES EEE
regardant les intérêts de l’Asso- Cc ery vs Bontt 14.14 de Hull dans le but d’amasser quel- ROLANDCARDINAL sale, Habutaï, etc. A prix spé- - D : ‘éhaëdre, SL. Là

ciation et la discussion a été repri- Fes Point Série Que argent pour mettre a exécution Hier après-midi ont eu lieu à Ayl- claux de Lau Coe ae

se et continuée dans une séance:de

|

E. Philion . 100 17.18 l'idée de doter la ville de deux pati- mer les funérailles de neGo oo C ermine carie a ;

l'après-midi "|ARaymond . . . ... 106 1825 jPoires publiques pour les enfants! tinal, enfant de sept ans de M. etIN. | a , to Ce C #
. Le matin, le major J.-Alban La-|DLatulippe . . .... 69 1111 | L'une sera situéeau parcFlora € Mme Roland Cardinal, rue Notre-|N-- C 4 d4. “a LotSNL]
“ ferrière, directeur municipal de la |E. Peterson... .. .. TT 19.14 |AUbre a Vrigatvite. ne sie xac Dame: M. le curé Beausoleila offi- , Autres lignes jusqu'a $2.00, Autres. valeurs jusqu’à $1.00,

publicité, est venu souhaiter Ila Dagenais vs Bertrand
de cette dernière n’est pas encore
fixé.

cié & la cérémonie tunébre à l’égli-   
     
BS 2

  

 

       

  

 

Kd

 

a
,

      

            
   

    
    

     

bienvenue aux congressistes, au Point Série st à 5 . se, l’inhumation a été faite au cime- ‘ 9 . ) . | : }
nom du maire Lambert, empéché;J alaurice «eee... 100 11.27 uns avaitinstalléunerovedefor- tière paroissial, chemin d’Aylmer. PALE | O0 | S D J . .

de venir. Il & parlé aussi des|E. arron ....... 9 10. , _ |Les porteurs étaient des compagnons ,

avantages industriels de Hull. P. E. Gpénette . : ! ! ! 68 11/74 [lesdems le but d'augmenter les Te- |Gu petit défunt, René Mathieu, Léo | Combinaisons pour Hommes
LES ELECTIONS A Pilon. .... ... 100 1213 ee Loriie, D'ArcyGibesult, Paul Lad- POUR GARCONS Bonne pesanteur pour l’automne et l'hiver

La convention s’est terminée par CE SOIR A 8 HEURES ATTENTION Shr ec paren ANS oe deuil sont, Prix Svécial pour Samedi . ne pes p e et
les élections des officters qui ont| Bourse vs Montcalm. outre le père et la mère: trois soeurs, tricot à côtes fines — coton duveteux (ouaté). Toutes

 

Yolande, Valérie et Hélène Cardinal;
trois frères: Jean, Bernard et Ri-
chard Cardinal; le grand-père, M.

Frontenac vs Rocheleau.
Roussel vs Séguin.
Toult vs Kingsbury.

donné les résultats suivants:
Présidents honoraires à vie, H.

Dupuis, de Hull, M. Van Dusen, de

Les personnes qui désirent se chaus- 20 Seulement ; de première qualité. Tailles 34 à 44, Venez de bonne

ser confortablement et à des prix heure, car le nombre est limité. $1 49
Chacune .. ce te er ee ae en ee ee es °i ] Bertrand vs Dagenais. raisonnables trouveront en notre ma- }T, Guertin, d'Ottawa; ses oncles, le 5 95 > ,

Angin,he: imationiis prea. — gasin des chaussureset soullers de |dbputé A. Guertin, de Hull, MM. U. °A ; -prési- qualité supérieure et a meilleur mar-

|

Guertin, d’Ottawa, Armand Guertin,
i  dent, J. G. Carkner, de Kenmore;

gecrétaire-trésorier, A. D. Camp-

Campbell, de Arnprior; directeurs,
D. K. Edwards, Ottawa, Z. Bou-
cher. de Hull, F. E. Houston, de
Belleville; R, A. Hodgins, de Corn-
wall, W. E. Nichols, de Carleton

ché. Couvre-chaussures des meilleu-
res marques pour toute la famille.
L'absence de beaucoup de dépenses,
tels que loyer, commis, rue commer-
ciale, etc. permet de vendre à meil-
leur marché.

MLLE M. SHEA

Bons pardessus, de confection ‘‘Pha-
vand’’, en tissus de qualité durable et
vès chauds. Toutes grandeurs pour gar-
«ons, Venez de bonne heure, samedi.

Paletots d’Hiver

de Val-Tétreau, U. Guertin, de Ni-
cholson’s Siding; ses tantes, Mlles
Alma et Aurore Guertin, d'Ottawa.
Les garçons de l’école assistaient
aussi aux funérailles sous la condui-
te du Frère Albertin. Etaient aussi
présents: MM, N. Mathé, L. Gravel-

LESPOMPIERS
Les pompiers des pustes 1 et 2

étaient appelés hier soir a 5.20 hrs.
chez M. A. Chrétien, 14 rue Eddy,
pour un commencement d'incendie,
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U Sous-Vêtements pour Garçons

COMBINAISSONS — Coton ouaté de belle

     

     
 

 

      

 

  

Place, P. D. McMaster, de Win-|causé par une cheminée défectueu- |215 avenue Champlain - Hull le, E. Chartier, A. E. Léon, P. O'Neil, qualité. Marque Penman. Valeur de
chester. se. Les dommages sont minimes. ’ Tél. Sh. 4092 = Gravelle, N. Gauvreau, W. Label- Pour Gargons de 9 à 18 ans. $1.25 Samedi C

————— vo —_ e, . Pa uin. ' . , Od otad 4 .. .. .. ee .… .. .

7 q Lens En Molleton bleu ou frisé et tweedde :
 

belle qualité de laine. Nuances pâles ou
foncées. Coupe .et confection parfaites.
Collet tempête et ceinture. Doublure,re-
versible. Valeur de $11.95. $7 50
Très spécial .. .. .. .. .. ..YE ot

Paletotsd’Hiver +

APPEL DANS L’AFFAIRE
DE ETIENNE TALBOT

Me Ls. Cousineau, avocat de

)GRATIS | GRATIS |! GRATIS !
L E P E R E | N 0 E L sept jours d'emprisonnement par le

. magistrat Millar pour avoir conduit

HABITS
Jerseyde Laine
Pour enfants de 2 à

8 ans. Nuances les plus
en vogue. Vêtements
chauds et Gonfortables

Gants de Laine
pour Garçons

Dans un grand choix A,

de nuances. Pure laine !

      
   

  
  
  

    
  

  

    SERA CHEZ son auto sous l'influence de la bois- . L pour la classe. Samedi, et durable. ‘Très Spé-

son, en appelle du jugement rendu, Pour Garçons de 9 à 18 ans. très spécial à cial,
et l’appel sera entendu en Cour du or .
Banc du Roi, juridiction criminelle, Paletots de belle qualité, tout laine —

e par le juge quiprésidera leerniedes beau chinchilla et tweed. Nuances péles à à 9 C
ee. prochaines assises criminelles dans 5 ; les sau fini °

Bijoutiers Hull. M. Talbot a été aussitôt libéré ou foncées. Bien doublés. Beau fini
Prix ordinaire $15.00.

Très spécial ..
Autres lignes jusqu'à

$1.00.
Autres lignes jusqu'à

$8.75.
provisoirement sur cautionnement.

ÉLEVÉ AUDIACONAT
M. l'abbé Louis Taché, de la con-

lgrégation des Pères du St-Esprit,
fait sous-diacre dimanche dernier,.a:
été élevé au diaconat ce matin par
S. G. Mgr Forbes, archevêque d'Ot-
tawa. La cérémonie a eu lieu à 7
heures en la chapelle privée de l’ar-
chevéché. Sa Grandeur était assis-
tée du R. P. Rroesch. supérieur du
collège--des Pères du St-Esprit . à
Tronsides, et du R. P. Mamie,- M.

$11.95

Casquettes “Aviateur”’ pour Garçons
La mode favorise cette année pour les enfants les

casquettes ‘‘Aviateur’’ en laine de couleur avec doublure
duveteuse. Chaudes et très confortables. Dans. un 05

Très spécial au ee C

pr

155, RUE PRINCIPALE

pendanttout le mois de décembre --- du ler au 31 de ce mois.
après le remarquable succès obtenu par le dernier concours d’une montre, la maison

JOS. COUTURE & CIE a déeidé de faire le concours de CINQ CADEAUX d’une grande
valeur pour les fêtes.

HULL

  

 
 

    

   
  

  Chaussettes pour Hommes
En laine et soie — tout laine par côtes. Choix de

nuances, Toutes les pointures. OC

       

        

     
  

      

    

  

 

grand choix de nuances. Très spécial, la paire ..

   

 

   CONDITIONS Ra TES FRET
; R CONls

11 suffit de compter les broquettes qui sont collées sur Ia figure du Père Noël dans la

  

 

 

D
r
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vitrine du Magasin COUTURE. Il n'est pas nécessaire d'acheter — comptez, entrez et vous l’abbé Marti i- i ;
recevrez un BULLETIN sur lequel vous écrirez votre nom, votre adresse, l'heure que vous gneur, see commenaîtrede‘ré RB 2,
signez votre nom, la quantité de broquettes que vous croyez être sur la figure et placez vo- rémonies. M. et Mme J. de la Broc- VOYEEZ . : . = No
tre bulletin dans l’urne scellée qui sera ouverte le 81 DECEMBRE à 10 hres p.m., par les querie Taché, père et mère du nou- us !
juges qui seront chotsis. Avec chaque achat vous recevrez un bulletin, quel que soit le mon- | veau diacre, étaient présents, M. NOS , N'exagérons
tant de l'achat. l’abbé Taché doit être ordonné prê- A 2iè "Et

_ [ tre le 22 décembre proci.ain. VITRINES u zléme Ltage &/ Jamais
—————- )

LISEZ LA JOLIE LISTE DE C ADEAUX FEU M. H_HAMELIN ComPAREZ a BN mt eI, FON) 1 Valen— » =

. Co M. Henri Hamelin, un vieux cito- NOS _ IHAQUE. de nos
, ler PRIX 2e PRIX 3e PRIX yen d’Aylmer, est décédé hier à sa ‘ > ATR N : > Ë . »
eur de $50.00 Valeur de $25.00 Valeur de $20.00 résidence, rue Front, à l'âge de 63 PRIX. 2 o - as Marchandises i
orlo Carillon Montre-Bracele ur. ire. ans et après huit mois de maladie. = (sy A EPA %ge ( racelet pour Homme Monire-Bracelet pour Dame |{|7; était né à Hull et demeurait à 3 3) Et A Qu i

4e PRIX Be PRIX ||| Aylmer depuis son bas âge. Outre - Ÿ   
son épouse il laisse: trois filles, Ma-
dame Jean Aubiñ, à  Aylmer, Miles
Rose et Agnès Hamelin, à la maison;
quatre fils MM. Henri, à Toronto,
Joseph, Patrice et Bernard, à Otta-
wa; deux soeurs, Mesdames Rose
Kilmartin. à Ottawa; et Jos. King, à
Hull; vingt-six petits-enfants et
deux arrière petits-enfants.
Les funérailles.auront lieu diman-

che après-midi à 2 heur~s en l’égli-
se St-Paul d’Aylmer, et i° ahumation
se fera au cimetière paroissial, che-
min d’Ayimer.
Nos plus vives sympathies à la

famille.

Valeur de $10.00 Valeur de $5.00
Lampe Electrique Sacoche pour Dame

Le concours commience le ler DECEMBRE à 8 heures a. m, pour sb t i
DECEMBRE, à 10 heures p. m. Les prix seront distribués le même Hor, erminer LUNDI, le 31

Les broquettes sont placées. dans la vitrine et faciles à compter.

Les, personnes qui, ne désirent pag acheter leurs cadeaux des fêtes, comptant, un petit Acompte gar-
dera jusqu au temps des fêtes vos .cadeaux:èt vous pourrez vous procurer un bulletin, avant Ja chance
de gagner l’un des cadeaux, c’est-à-dire qu'à chaque acompte que vous dônnez vous recèvrez un bulletin.

- 20 à 50% de Réduction durant le mois de décembre
N'oubliez pas qu’il n’est PAS NECESSAIRE D AOHETER pour prendre part au

Sor = =.

10 H VIRES
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À L'AMITIÉ ENTRE
LES ÉTATS-UNIS
FTLECANADA
at la plusgrargrande chose
“dont on doit se réjouir dit
l'hon Phillips.— L’Ameri-
‘can’'s Womens’ club de
Montréal célèbre la fête
‘d’Actions de Grâces de la
républiquevovoisine.

M. PHILLIPS
MONTREAL,:on——  L'American

Women’s Club a célébré le jour d'Ac-
Hons de grâces américain par un
rand banquet hier soir à l'hôtel
Piodsor. A ce banquet assistaient M.
William Phillips, ministre des Etats-
Unis au Canada, et M. Wesley Frost,
ouveau'consul-général des Etats-

nis. -
M. Phillips, qui fut le principal ora-

leur, rappela la tradition du jour

l’action de grâces aux Etats-Unis. Il

tappela aussi le premier jour d’ac-

lon de grâces célébré au Canada le

10 janvier 1799 pour commémorer la

Kictoire navale des Anglais sur la

Hotte hollandaise et pour rernercier

la Providence des faveurs qu'elle
kvait accordées au Royaume et aux
Dominions. Mais ce n’est que depuis
1879, croit-il, que nous célébrons le

jour d'actions de grâces annuelle-
ment.

M. Phillips aime tout particulière-

ment à rappeler la première célébra-

tion de 1799. ‘Alors, comme aujour-

hui, dit-il, la population canadien-

ne était entièrement loyale à la mère-

patrie. La première réjouissance pu-

blique fut un témoignage de remer-
tiement pour la victoire de l’Angle-

terre sur l'ennemi et pour “les béné-

dictions manifestes et inestimables

que le Royaume et Nos Provinces

avaient reçues.” Les Canadiens son-

geaient alors, comme aujourd’hui, au

bien de l'Empire, et nous n'avons qu’à
nous rappeler 1914 pour nous rappe-

ler’ que l'esprit de 1799 est plus fort

que jamais”.
“Nous, Américains, nous nous ré-

foiussons qu’il en soit ainsi, car nous

savons tous que le Commonwealth

britannique des nations veut la paix
et le progrès du monde entier”,

Continuant, M. Phillips déclara que
les’ Etats-Unis avaient eu leur part
de malheur et de prospérité pendant

l'année écoulée. Il représenta le pré-
gident-élu'des Etats-Unis comme un
“géant parmi les hommes”.

Gontinuant, il déclara ensuite:
“Nous avons beaucoup de choses dont
gous devons remercier la Providence,
ve— —

 

mais il n’y en a pas de meilleure que
l'amitié continue entre le Canada et
les Etats-Unis”. 11 dit que.depuis un
an, il avait visité chaque province
du Dominion. Partout, dit-il, j'ai êté
reçue avec cette hospitalité qui est
innée dans le coeur des Canadiens et
partout j'ai pu constater que la plus

grande cuopération existait entre les
Américains qui font affaires en ce
pays et les Canadiens”. Il fit aussi al-
lusion aux milliers d'Américains qui
se sont établis ou qui continuent de
s'établir dans l'Ouest canadien. ‘Ils
sont, dit-il, de tout coeur avec leur
nouveau pays. Ils se sont faits cl-

toyens canadiens, comme {ls le de-

valent et ils contribuent substantiel-

lement à la prospérité de ce pays”.

I se dévis, comme bien

‘tres du progrès qui existe ici,
mals se dit encore plus frappé par la
loyauté de la population au Domi-

nion et à d'Empire, par l'orgueil de
leur pays, par leur courtoisie et leur

»mabilité pour les citoyens d'outre-
frontière. Tout cela l'a touché pro-

fondément.

Mais, continua-t-il, les Canadiens
ont aussi raison de se réjouir de l'an-
néc écoulée, Allez de l'Est à l'Ouest
de ce grand pays, dit-il, et vous y

trouverez une population prête à ti-
rer avantage de toutes les occasions

qui s'offrent à elle de toutes parts.

Jamais le Canada n'a été aussi pros-

père ni n'a envisagé l'avenir avec

uutant de confiance.

M. Phillips voit une ombre au ta-

bleau: toutes les sympathies se joi-
gnent aux prières des multitudes qui

se pressent en ce moment aux portes

de Buckingham Palace.

Il encouragea l’œuvre de clubs
comme l'American Women's Club,
qui font plus que n'importe quoi pour

cimenter Jl’amitié entre les deux
grands peuples de ce continent.
pre

LE ROI NEST
PAS PLUS MAL

LONDRES, 30. (S.P.A.) — Après
le départ des médecins du palais ro-
yal ce matin, on a fait remarquer
que le fait qu’un troisième médecin
ait été appelé n’'indiquait pas néces-
sairement que le roi était en plus
mauvais état. C’est probablement
que Sir Stahley et Lord Dawson dé-
siraient avoir une troisième opinion
et fsire un examen complet de tou-
te la maladie du roi.
Les médecins ont examiné tous les

rapports médicaux faits depuis le
commencement de la maladie. Les
bulletins de la Xolesrés les pla-
ques de rayon X et les résultats de
l'examen bactériol ne fait par le
docteur Howard W ith la semaine
dernière ont tous été étudiés par les
trois médecins qui ne s'intéressent
non seulement a l'état actuel du roi
mais également à sa santé future.’
L'une des premières autorités au

palais disait que la condition du roi
s’était légèrement, mais très visible-
ment améliorée aujourd’hui.
n’est pas encore dans ün état qui per-
mette de dire qu'il est en pleine vole
de fecouvrement, ou qu’il n’est plus
en danger

___

A. L. RAYMOND
Etabli depuis 88 ans. -

Angle St-Laurent et Champlain, Hull

Sher. 4034 - Téléphones - Sher. 4035

n

 

ROTI
DE JEUNE LARD
Qualité de Choix

(Epaule ou baleron)
LA LIVRE

17c

 

TOMATES
j Marque “Standard”

Grosse boîte,

11 10c

v
o 

Nos Prix font Réfléchir les
Ménagères Economes

MEILLEURE QUALITE -
MEILLEURS PRIX

SPECIAUX A LA BOUCHERIE — SAMEDI SEULEMENT

SPECIAUX EN EPICERIE POUR UNE SEMAINE
Jusqu’à vendredi, le 7 décembre

MEILLEUR SERVICE

CÔTELETTES
de Lard Salé

Fraîches et premier choix.
La livre,

10c

 

 

ALLUMETTES

Paquet de

8 BOITES

23c
 

BIENVENUE-
L'ouverture de l’agence locale de l’auto-

mobile NASH aura lieu le 1, 2 et 3 décembre

prochains, à l’angle des rues Maisonneuve et

Reboul.

A cette occasion, M. C. A. Simon, le pro-

priétaire, exposera dans ses salles les derniers

, modèles NASH.

Vous êtes cordiélement invité d’assister à
l’ouverture de cette agence.

M. C. A. SIMON
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 RETENU CHEZ LUI
—_———————

M. Ferdinand Trudel, surintendant
municipal de notre système d'alar-
mes, est retend chez lui par la ma-
ladie pour e dizaine de jours. De
l'avis du médecin son état n’est pas
grave.
Ses amis forment des voeux pour

son prompt rétablissement.

CERCLE REBOUL
—tly-eet

A 8 heures ce soir au local ordi-
naire, réurijon des membres du cer-
cle Reboulde l'A. C. J. C. Tous les
membres ‘doivent être présents.

ps

 

La cause du conseil
sera portée en appel

 

QUEBEC, P. Q., 30. (S. P. C.)
Le Premier Ministre L. A. Tasche-
reau a déclaré aujourd’hui que le
ministère du procureur général
avait reçu ordre d’en appeler du
jugement rendu mercredi en cour
supérieure de Montréal par son
honneur le juge Desaulniers, main-
tenant le droit des cinémas de
donner des représentations le di-
manche Son honneur le juge Le-
tellier, fait remarquer. M. Tasche-
reau, a récemment, en cour supé-
rieure de Québec, condamné cette
pratique et c’est ainsi qu’une ano-
malie s'ensuit. La seule manière
de décider de la question, pense le
Premier Ministre, c’est de porter
la cause à la cour d'appel et cette
démarche se fera.
— mrer mbmtn

SPECIAL
pour Samedi

Boeuf a Soupe.
La livre .. .... 8c

Roti Jeune Lard.
La livre . . . . . .

Saucisse Fraîche. 15
. + . . . CLa livre .

… 12e

 
 

Boeuf hâché.

Rôti de Boeuf de 15c

Lard Salé.
La livre .. . . .

S La Hee an . 4
ucre Granulé. 57

C
Oeufs. 38
La douzaine . . . . C

Catsup.
Grosse bouteille . 19¢

‘“Comfort’’.

10 Barres . . + . . 49c

de la ville,

ALBERT GRATTON

La livre .

l’Ouest. La livre . ‘

20e
Pattes de Lard. 121/

2C

10 livres pour . . .

Jelly Assortie.
4 paquets. .. ... 25c

Savon ‘‘Gold’’, ‘‘Barsalon’’,

Livraison dans toutes les parties [| |

SH. 1440
 

MAL DE REIN
Catarrhe de la Vessie
Retention d’Urine

Chez les jeunes et chez les
vieux, sont enrayés par les

PILULES

Succès assuré.
Nombreuses attestations.

A~-R. FARLEY +. + HULL
!

 

    
 

 

  
 

Les trains quittent

"OTTAWA
(Gare Union)

(Heure normale de l’Ést)

Pour Winnipeg, Vancouver,
Victoria et Seattle:
“The Imperial’, #1.35 A.M.

 

Pour Toronto, Détroit
et Chicago:

“The Canadian” .
®10.40 AM. et #11 P.M,

 

Pour Toronto,
.Chutes Niagara et Buffalo:

19:20 AM, *10.40 AM. !
11,30 P.M., #11.00 P.M.

 

Pour Sault Ste-Marie,
Duluth et St-Paul: hi] s

«11.30 P.M.

 

F

 

17¢|| |

Thé Vert.

\ Le minot .. . . .

CONOMISEZ
207%

SUR VOS ÉPICERIES
AUX MAGASINS

MONETTE
FRERES

Arthur Monette

5 — MAGASINS — 5

Gédéon Monette

HULL

65, St-Hyacinthe - Sh. 2380
159, rue Du Pont - Sh. 6734

Philias Monetté

OTTAWA

211, Ch. Marier - R. 4766-M

POINTE-GATINEAU

14, rue Champlain - Q. 3820
  

272, rue Montcalm - Sh. 6682

To BLANC
livres

pour B4c

bic

- 15¢

BON BEURRE :
Par 5 livres. 40cl
La livre .

15¢

99c

“rate 19¢

1c

39c

Sucre livres
pulvérisé pour

Melasse Barbade.
Le gallon .

Biscuits ‘‘McCor-
mick’’, Fat 1 liv.

 

‘‘Kisses’’ à la melas-

se. La livre . . .

Bovril ‘“Cordial’’
20 onces . . . . .

Biscuits Mélangés,
La livre . , . .

Lg livre . . . . .

BOree Cee 4lc

Cam... 49C
RTEms $4.00-
“lar. 20s . 93.49

iHe $2.98
Raisins sans pépins,9èc
La livre . .

 

BOIS SEC
Pris dans nos cours:

. $5.50
Livraison comprise:

. $6.00

La corde .

La corde .

 

Thé Noir. Le meilleur sur le

Taivre . . 57
15c

Avoine de l’Ouest.

 

Fleur ‘‘FiveRose’ et

pan08Livres $3.95

$1.05   Fleur ‘‘Five R.”
Par 24 livres .

Thé Red Rose. 69C

* 49¢
59c

La livre . . .

23c

Amandes Bordeaux.

23c

La livre . .

Miel Pur.
5 livres pour . . .

29c
3Ic
3lc

Ananas. -
2 boîtes pour .

Cocoa, Fry's.
14 livre pour .

Confitures aux Pru-
nes. 40 onces pour

Confitures aux Ana-
nas. 40 onces pour

Confitures aux
Framboises .

 

PATATES
Blanches

Garanties deo1OF
Sac de 1.05
90 LIVRES =]

SPECIAL

Saucisse Fraîche.
2 livres pour . .

Boudin Rouge.
La livre . . .

Tête fromagée en
bol de 1 livre . . .

Jambon ‘‘Cottage’’
15e

La livre .,.. .. 25c
Pommes ‘‘McIntosh’’

Boîte de 8 gallons, $2.15
Le gallon “co. . 29c

.35¢
15¢

4,000 livres de

LARD FRAIS
Qualité Premier 2 Ë

Choix. La livre Oc =

Quartier Devant.

La livre .

Quartier Arrière,

La livre . .

Epaule Jeune Lard

La livre . .

16e

17e

:17c

 

Allumettes.

Le paquet . . . . 25c
Tomates.

Grosse boîte . . . 10c
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REDUCTIONS

GALOCHES
POUR DAMES

Notre assortiment de ces confor-
tables chaussures est de nouveau
au complet. Nous les vendons main-
tenant à,

  a
E
e
a
é
s

i
C
E
E

D
E
E

lagues de §1
pour Dames

Tant qu’il y en aura. Prix de

vente, la paire,

 

 

 

 

Pardessus(Overshoe)à
1 Boucle pour Hommes
. Valant $2.75. Cotés de nouveau
à rabais. Vous ne sauriez vous en

ouliers à Lanières
pour Adolescents
De poulin verni, modèles confor-  ‘(avec tasse et soucoupe)

 

EXTRA SPECIAL

  
POUR LES FETES

MONTRES-BRACELETS
POUR DAMES

15 pierreries garanties.
Bracelets extensions
TRES SPECIAL . . . .

25% de Réduction
sur tous nos Services de Manucure (en ambre
ou en perle) — de couleurs variées,

Avec une léger dépôt nous garderons
vos marchandises jusqu'aux fêtes.

L. GUINDON

$7.75

BIJOUTIER- HORLOGER

135, RUE PRINCIPALE .

 Pour. Montréal, Québec, | =
New:York, Boston, ete: |

#410 A.M. #5.20 A.M,
#8.35 AM. #3.35 P.M,
14.50 P.M., 16.25 P.M.

 

# Tous les jours.
t Dimanche excepté.

 

‘Pour plus - amples renseigne-
mehiset pour l'achat des bil-
lets,. s’adressèr aux

BUREAUX DES BILLETS  

ME
JA

IU
NI

NE
EN

163, -rue Principale
Téléphone: Sher. 2800.

pm «20
\

   
 

 

 

 

SECURITE DES TRAMWAYS
L’endroit le plus sfir dans la rue c’est dans les tramways.

- Les tramways sont munis d’appareils de sécurité et les prépo-

sés des tramways sont tous au fait des mesures de sécurité.

“ Méléphone: Sher. 1660

ll Quand vous prenez untramway vous êtes assuré d'un trans-
port propre, prompt et sûr.

LA HULL ELECTRIC COMPANY
117, rue Principale, Hull

 

tables. De nouveau réduits au prixtab priver à ce prix. De premiére qua-
> lité. Nous les vendons aux très bas

prix de,

$1.95
Un Ecoulement deBottines

pour Dames
Valant de $7.00 & $10.00. 9B [
a.

Prix de Vente, la paire .......... C

e

135, RUE HOTEL-DE-VILLE - -  - HULL

 

 Ceci est une grande aubaine
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  LA SEANCEDE L’A.NATIONALE

EST ASSUREE D UN SUCCES
 

AUPRES DE NOS AMATEURS
 

— =
M.

A LA SALLE ;

NOTRE-DAMEJ
————

QUELQUES NOTES DES RO-

DEURS DE NUITS, PAR L’'HOM-
ME HUMAIN.

Beaucoup de fois durant la saison,

les clubs gagnent des parties sans

l'aide du CapitaMe. L'autre soir les

Frontenacs de Lacroixont eu une

exception. Bob a dû rouler une série

simple de 234 pour gagner la dernie-

re partie. C'est le record simple de

la ligue.
x x +

Blackie -(Georges) Bélanger s'en-

traîne durement pour la saison de

Quilles. L'étoile du Capital est sous

la gérance du fameux entraineur

“Timmins'’ Beausoleil.
“ - »

Les Frontenacs de Bob Lacroix ont

altrapé une dégelée en règle Jundi

soir lorsque les troubadours du Ca-

———

 

pital, de Pete Tremblay, (la main;

droite de la Cie Florence) leur pas-

sérent le rabeau pour 2 séries sur 3.!

Alphonse ‘Tribauit entra comme

“pinch-bittee” pour Frontenac, mals

aucun damage n'a été fait. Son clou

dans le cou lui faisait mal.
# k *

La fouie d'amateurs de quilles con-

tinue d'assister en grand nombres

aux parties. Le vacarme ne manque

pas chaque soir.
% x

Les Boswells peuvent se venter d’a-
voir le Sheik de la salle paroissiale
Notre-Dame, pour faire partie de

leur équipe. Notre ami question n’est

pas dautre que le Sieur Maurice
Dorion “the darling of Water Street”

* # »

Les maisons de marchandises sé-

ches de la ville d'Ottawa, annon-
cent leur guêtres “spats”, pour la

saison 1928-29, par l'entremise des
généreux garçons qui font parti de
la ligue Night-Hauks, voici quel-
ques-uns des représentants qui por-
tent les échantillons.
La maison Devlin — M. Bob La-

croix.
La maison A. J. Freiman — M.

‘Tony Monette.
La maison Racine — M. Art Bé-

langer.
La maison Murphy-Gamble — M.

Tony St-Denis.
La maison Fisher — M. Tony Joa-

nisse.
La maison Caplan — M. Alb. Le--

gault. .
La maison Robertson Fréres — M.

Bruno Lafleur.
* + #

Prions fort pour l’apparition du fa-
- meux rouleur de Labbatt, M. René

Baril qui s’est écarté l’autre soir
dans la salle du Monument en cher-
chant ses ‘spats” qu'il avait mis
dans son caisson, mais qu'il n’a pu
trouver après la partie.

GOODFELLOW COMPTE
POUR DÉTROIT

FORT ERIE, 30. — Détroit s’est
renforci en première place de la ligue
Canadienne grâce à sa victoire sur
Buffalo, par 3-1, jeudi soir. Goodfel-
low compta un point pour Détroit.

 

UNE BONNE TROUPE DE JEUNE S
Pa

 

Tousles gladiateurs se disent
en excellent état pour les
matchs de ce soir a I'E-
den.

UN PROGRAMME
SÛR DE PLAIRE

Encore quelques heures et le ri-

deau lèvera au théâtre Eden sur la

grande séance qu'a montée l'impré-

sario Oscar Corneau au compte de

l'Association Nationale de Hull.

Dans quelques instants le public

sportif des deux villes aura le plai-

sir d'applaudir d'excellents gladia-

teurs, tles hommes de bonne réputa-

tion qui ont promis de faire tout en

leur possible pour assurer du tra-
vail supérieur aux amateurs.
Le programme est des plus attra-

yants. Il y aura des combats à tous

les goûts: joutes entre copains lé-

gers; rencontre de poids-lourd et

conflits de poids intermédiaires.

Oscar Villeneuve et Kid Mullins,
deux vaillants welters sont aux pri-
ses dans l'épreuve principale de di
rondes et les avis des deux cam
font savoir que la lutte sera farou-
che car les candidats aspirent au ti-
tre canadien et iis ne se ménage-
ront certes pas les coups.

Mullins nous arrive avec une ré-
putation exceptionnelle, mais nous
craignons fort qu’il ne soit mal ac-

cueilli parce que notre ami Oscar

est en parfaite condition après avoir
suivi un entraînement sérieux. Une
victoire pour Villeneuve lui vaudra
un match-revanche avec Lem Collet-
te, d’ici quelques jours.

CORNEAU SOLIDE
Evangéliste Corneau est en bon

avec Joe Russell, un citoyen d’Ot-
tawa dont on fait les plus grands
éloges. Nous osons croire que ce con-
flit sera mouvementé.
Les six rondes que feront Mauri-

ce Corneau et Timmy Irish Butt
promettent des émotions: Corneau
n'a jamais été battu depuis son en-
trée dans les cadres professionnels,
il y a deux ans, et Butt a obtenu
souvent la palme contre de vaillants
adversaires.
René Raymond ét Willie Landri-

-ault devraient faire bonne figure
dans leur match de quatre assauts à
175 livres-et Maurire Isabelle et Re-
né Rouleau ne manqueront pas de
se faire valoir-dans leur préliminai-
re de quatre rondes.

LE PROGRAMME
Combat final

Oscar Villeneuve, de Hull, vs Kid
Mullins, de Montréal, 10 rondes.

Combats mi-final.
Evangéliste Corneau, de Hull, vs

Joe Rousselle dit Russell, d’Ottawa,
— 8 rondes. ’

Combat quart-final
Maurice Corneau, 108, de Full, vs

Timmy Irish Butt, de Montréal, —
6 rondes.

PRELIMINAIRES

Maurice Isabelle, 110, de Hull, vs
René Rouleau, 110, Hull. — 4 rondes.
René Raymond, 175, de la Brasse-

rie Nationale, vs Willie Landriault,
175, des Pompiers, — 4 rondes.

LES JUGES
Arbitre — Joe Hanrahan et Ovila 

 

 
état pour son match de huit assauts-

 Meloche;juges, — Le Dr Champa-

LE HANDICAP
—_

BOWIE CONCLUT SA CAMPAGNE
EN OFFRANT UNE RICHE CLAS-

, SIQUE. — DISPLAY BATTU.
— rer

BOWIE, 30 nov.: — Le sport du
turf en Maryland a été conclu jeudi

après-midi, alors que la direction de

l'Assoclation agricole de la Maryland

méridionale offrit, comme épreuve

principale, la classique d'Actions de

Grâces, dotée d’une bourse ajoutée de
$10,000 et disputée su r le 1 1-8 mil-

le.

Onze des meilleurs coursiers dans

les écuries locales démarrèrent et

c'est le rapide Jock, à Ed.-B. Me-
Lean, qui décrocha la palme, après

avoir établi yn nouveau record de
1.52 3-5. Fields conduisant le vain-

queur. :
Chance Play courut a la place et

Canaan fut troisième. Gaffsman, de

l'établissement Seagram, et Display,

le champion de Walter Salmon,

étaient au nombre des candidats.

LES RESULTATS
Première Course

1 — Star Flyer, Leonard, $41.90,

19.60, 18.50; 2 — Artie Kay, Goodwin,

$5.70, 4.70; 3 — Sambo G., Serio, $9.30.

Temps, 1.49 pour le 1 1-16 mille.

Deuxième Course
1 — Sun Shadow, McAtee, $3.60, 2.20,

xx; 2 — Essare, Robertson, $2.40, xx;

3 — Virmar, lLecnard, xx. Temps, 1.25

pour les 7 furlongs. ’

Troisième Course
1 — Sandy, McAtee, $5.60, 3.80, 3.20,

9 — Poly, Stevens, $11.40, 8.30; 3 —

Genius, Hébert, $16.10. Temps, 1.11

3-5 pour les six furlongs.

Quatriéme Course
1 —Jack, Fields, $8.00, 4.90, 4.00;

2 i Clarence Play, McAtee, $7.40, 5.70;

3 — Canaan, Leonard, $9.10. Temps,

1.52 3-5 pour les 1 1-8 mille,

Cinquiéme Course
1 — 'Toddy, Watson, $5.40,

2.40; 2 — Campanini, Mann,

3.00; 3 — Sistership, Russell,

Temps, 1.46 2-5 pour le 1 1-16

Sixième Course
1 — Light View, Craigmyle, $12.00,

8.30, 3.90; Claptrap, McAtee,
$17.70, 8.40; 3 — Low Gear, Robert-

son, $9.70. Temps, 1.46 4-5 pour le

1 1-16 mille.
Septième Course :

1 — Resourceful, Leonard, $8.50,

4.60, 3.20; 2 — Blanco, Mann, $5.00,
3.30; 3 — Billy Warren, Kenny, $4.50,
Temps, 1.56 pour le 1 1-8 mille.
pre

CORNELL ECRASE

_ PHILADELPHIE, 30. — L'Univer-
sité de la Pennsylvanie a fêté le jour
d’Actions de Grâces en écrésant Cor-
nell sous un’ pointage de 48-0, après
un bombardement aérien vraiment
sensationnel. Paul Schull, capitaine

2.90,
$3.40,
$3.20.
mille.

go

 

de l’équipe victorieuse, a été le héros -
de Ia joute.
oa  0

gne, Ovila Latulipe et Eugène Beau-
ry.
Chronométreur. — Bob Tessier.

INJUSTICE A POULIN
Léo Kid Poulin nous a fait les gros

yeux hier et ce n’était pas sans rai-
son. Nous nous empressons donc de
rectifier l'erreur qui s'est glissée
dans nos colonnes lorsque nous don-
nons à Irish Butt une victoire sur
Poulin, il y & une couple d'années.
Butt n'a jamais battu Poulin: c'est

Çe dernier qui obtint la décision à
la suite d'un “foul” commis à Ia
huitième ronde de leur combat de
dix assauts.
pree

, L'équipe junior. de V'Université de Toronto ali je de fameux ouvriers qui brilleront tout probables
- ment d'un vif éclat durant la campagne de PO. H. A.
Yaut: H. G. Swang, A. Brant, H. Hunniset, N. Smith et W. Bell; rangée du bas: S.
Brock, gérant, Le Hynes et B. M. Evans.

ofci Tès joueurs’ de’ gauthe À droité — rahgée du
Hetherington, 1.

‘acheter ses billets d'avance pour

LES COURSES AU *
PARC JEFFERSON

+

SOLACE BATTU PAR GALAHAD
DANS LE HANDICAP D'ACTIONS
DE GRACES.

— ===

N.-ORLEANS, 30 nov.: — Un ex-
cellent champ de chevaux de tous

dans le handicap d’Actions de Gra-

ces, de $5,000 ajoutés, qui occupait la
place d'honneur au programme de la

séance inaugurale au parc Jefferson.

Cette épreuve, disputée sur le mil-
- et 70 verges, avait réunt dix bons

ouvriers dont un, solace, portait les

couleurs de l'établissement canadien
dos frères Seagram. Solace, avec 1138

livres sur le dos, fit une belle Jutte,

mais il dut se contenter de la place.

C'est Galaiad, Shropshire sur le

dos, qui décrocha la médaille en 1.45.

Fairy Maiden‘ fut troisième, tandis

que Saxon, Comet, Hypnotism, Peter
Peter, Referendum, Virado et Ingrid

complétaient le champ.

LES RESULTATS
Première Course

1 — Let Alone, Moon, $12.80, 5.80,

4,00: 2 — Bragadoccio, Leyland, $3.80,

2.60; 8 — Thunder Girl, Long, $5.00.

Temps, 1.15 2-5 pour les six furlongs.

Deuxième Course
1 — Hilary, Zucchini, $14.20, 7.00,

4.40; 2 — Sun Bay, Shropshire, $10.80,

6.80; 3 — West Wind, Leyland, $4.40.

Temps, 1.50 pour le 1 1-16 mille.

Troisième Course
1 — Herrenden, Watson, $28.40,

10.00, 8.40; 2 — Gotham, Shropshire,

$5.60, 5.40; 3.— Trojis, Walker, $12.20.
Temps, 1.50 pour le 1 1-16 mille.

Quatrième Course
1 — Minotoure, Watson, $5.20, 3.20,

3.20; 2 — Little Gyp, Jones, $3.00,

3.20; 3 — Roodles, Malley, $5.00.

Temps, 1.07 4-5 pour les 5 1-3 fur-

longs.

Cinquième Course >
1 — Galahad, Shropshire, $12.40,

5.60, 4.40; 2 — Solace, McGinnis, $5.40,
5.40; 3 — Fairy Maiden, Harvey,

$4.60. Temps, 1.45 pour le mille et 70

verges. :
Sixième Course

1,— Watch On, Leyland, $85.40,
15.80, 7.60; 2 — Flying Torch, Malley,

$18.60, 11.80; 8 — Maurice, Shropshi-
re, $3.60. Temps, 1.14 pour lés six

furlongs.
‘Septième Course

9.20, 5.20; 2 — Lane Allan, McGin-
nis, $7.00, 5.20; 3 —. Padona, Watson,
$3.80. Temps, 1.46 3-5 pour le mille et
70 verges. Lo i

Huitidme- Course
1 — HappyBob, Shropshire, $4.80,

LISER LES CHANCES ET LE‘
MAROONS ANNULENT.

1-1, dans un beau combat de la ligue

présence de 13,000 spectateurs.
Dave Trottier faisant ses débuts

professionnels a joué brillamment et

d’égaliser les chances dans la deuxiè-
me session, après que Reg Noble eût

Harold Hicks a encaissé une puni-
tion majeure pour avoir bousculé
George Hay trop violemment. ‘"

Alignements
Montréal: Benedict, Siebert et

Dutton: Smith, Ward et Stewart;
Lamb, Trottier, Hicks, Phillips, Ro-
binson.
Détroit — Dolson, Noble et Traub;

Lewis, Cooper et Hay; Aurie, Fraser,
Herberts, Connors.
Arbitres—Laflamme et O'Hara

ree
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La foire: d’hiverdes |
chevaux à Ottawa

Une exposition ‘de plusieurs variétés
d'animaux à fourrure & été préparée
pour la Foire d’Hiver et des Ohe-
vaux, la semaine proghaine. On y
verra de 20 à 30 paires de renards
argentés de valeur, un compartiment
de rats musqués et un autre dè ra-
tons.
La direction dela foire commença

avec seulement quelques animaux

 

compte qu’elle avaittoute ‘une petite’
ménagerie à exposer. -Un bon nom-
bre de renards' argenté
ferts pour la foire, deux oursons,
ainsi ek deux chevreuils. En con-
séquence, les dizecteurs ônt dû faire
ériger des compartiments pour rece-
voir ces animaux. 2°

Il y a aussi plusieurs autres at-
tractions spéciales a la Foire d'Hiver
de cette année. On annonce égale-
ment une exposition de serins et
d'animaux favoris. ’ '
L'inscription dans les classes régu-

llères’ et spécialement pour l’exposi-
tion du soir des chevaux est de beau-
coup la plus forte dans les annales
de cette foire. ’
La vente des billets des sièges ré-

servés commencera, demain, pour
l'Exposition d'Hiver des Chevaux à
Ottawa, qui aura lieu, la semaine
prochaine, darts le Colisée, au terréin
de l'Exposition. Les‘ billets seront
vendus au bureau du ma n C. W.
Lndsay, marchands de pianos, rue
Sparks. La vente s'ouvre àneuf heu-
res, samedi matin, et se continuera
jusqu'au vendredi! suivant, alors: que
se terminera l'Exposition des Che-
vaux. Etant donné le grand intérêt
que suscite cette exposition cette an-
née et la foule qui envahira lecoli-
sée surtout À eartains-soira il faudra

ue 9
voir y assister les lundi, mardi ou vendredi soirs.

1 — Lincoln Plant, Harvey, $15.40,|-

3.80, 2.80; 2 — Fire Chief, Mountford, . "
$6.40, 4.40; 3 — Mary B,, Jones,$3.80.
Temps, 1,50 1-5 pour.le 1 1-16 rmille,,
ep

D, TROTTIER FAIT+1
SES DÉBUTS HIER

IL DONNE LA PASSE POUR ESA“

DETROIT,30. — Les; Maroons et”,
les Couguars ant fait joute nulle de |

Nationale livrée ici feud! soir, en |

c’est sa passe qui permit à Joe Lamb |

déjoué Benedict avec un long coup. [| ‘

pour l'exposition, mais se rendit vite -

furent of- |
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LE RENDEZ-VOUS

LE PALAIS EDEN sera ce soir le
rendez-vous de tous ceux qui aiment
et le sport de la boxe et les séances
bien organisées. L'Association Natio-
nale a préparé un splendide program-
me pour cette dernière soirée de no-
vembre.
Grace a énergie du matchmaker
Oscar Corneau et au zèle de ses di-
recteurs, elle à réussi à met ve en
scène quelques-uns des plus h-biles
ouvriers qu’il soit possible de ren-
contrer dans cette partie-ci du pays
et il est entendu que l'élément spor-
tif lui apportera son concours et
remplira le salon hullois.

LA FABLE MODERNE

NOUS NOUS permettons de rire
lorsque nous entendons dire que tel
joueur a coûté »$200,000 à tel club,
que tel autre a été vendu $75,600, que
Dave Trottier a été cédé aux Ma-
roons pour $15,000 sans avoir jamais

été sous contrat avec le Mapie Leaf.
Ces chiffres sont peut-étre exacts,

mais ils ne le sont peut-éire pas et
nous sommes portés à croire que les
magnats nous tirent l’oreille dans le
but de battre la grosse caisse et d’at-
tirer le public à leurs arènes.

FIRPO UN CITOYEN
LUIS ANGEL FIRPO n’est plus

capable de se faire valoir dans l'a-
rène, aux dires des critiques qui sui-
vent de près les agissements des
boxeurs. Il est donc inutile de sup-
poser que l’Argentin soit capable de
briller contre les meilleurs candidats
présentement en scène.

mere eePSS
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Firpo fera peut-être de l'argent aux
Etats-Unis, mais il encaissera de
nombreuses et douloureuses taloches.

WALKER A N.-DAME

JIMMY WALKER, maire de New-
York, sera présent au banquet an-
nuel que l'Université Notre-Dame
donnera à son équipe de rugby Je 6
décembre. Un groupe de personna-
"rs populaires dans lc domaine spor-
tif sera parmi les invités et au nom-
bre des orateurs, on relève les noms
de Glenn Thistlethwaite, instructeur
à Wisconsin. et de Dec Spears, ins-
tructeur à Minnesota. :

UNE PIETRE VALEUR
LES GEANTS versérent, dit-on,

“65,000 à Jack Dunn pour les servi-
ces de Jack Bentley, il y a cinq ans,
mais voici qu'aujourd'hui Newark se
débarrasse de la fameuse. étoile de
jadis pour la modique somme de
$5.000. Bentley va a York, dans la
ligue New-York-Pennsylvanie,

ASSOCIES FAMEUX
LA PLUIE et LE BEAU TEMPS,

 

NED TREMBATH

SHERIDAN, WYO, 30 Nov—Ned
Trembath, mineur âgé de 29 ans a
gagné le marathon annuel disputé
sur le grand chemin de Buffalo à
Sheridan, une distance de 38 milles.
Il fit le voyage sur la neige dans 

ne fallut que
dix-huitans
pour réaliser cette vision

"UN petit magasin de détail au plus gros établissement de

tailleurs a un prix unique au monde!

six heures, vingt-trois minutes.
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Voilà l’étonnante histoire des dix-huit ans d'affaires des Tip
Top Tailors. Un seul fait explique ce record remarquable — et
ce fait c’est la politique des Tailleurs Tip Top de vendre la meil-

leure valeur qui soit en vêtements de choix, confectionnés sur
mesures, au prix unique régulier de $24.

Voyez aujourd’hui les vêtements Tip Top! Grâce à notre
puissant pouvoir d’achat et à notre ligne de conduite de ventedu

confectionneur au porteur, nous sommes en mesure devous offrir

un choix de tissus et de modèles, et une coupe et une confection
suprémes dans leur spécialité. Venez maintenant!

TIP TOP TAILORS LIMITED
Lo 204, RUE SPARKS, OTTAWA

       

CANADIENA
ETE CONTENU
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LES PIRATES TIENNENT TETE
AUX HABITANTS DANS LA ME-
TROPOLE.

MONTREAL, 30. — Les Pirates ont
forcé le Canadien à faire joule nulle
de 1-1. jeudi soir et c'était-la deuxid-
me fois en huit jours que cet exploit
s'accomplissalt

Les Habitants eurent généralement
l'avantage du jeu, mais la solide dé-

fensc des Covsaires et le bon travail
du cerbère Miller empéchérent les
rapides Tricolores de prendre le des-
sus.
Holway fit le point de Pitisburgn

sur un long coup au dévut de la pre-

mière session et Jolint égalisa les
chances arés 25 secondes de dévoue-
ment dans la séance intermédiaire.

Alignements

Pittsburgh—Miller, Holway et Me-
Caffrey; Milks. Darragh ct Cotion;
McCurry, McKinnon, White, Drury

et R. Smith.
Canadien—Hainsworth, Mantha et

Burke; Morenz, Gagné et Jolint; Lé-
pine, Caudreault, Patterson. Leduc,
Lesieur et Carson.
Arbitres—Romeril et Devins.

L'ORÉGON FAIT
UNESURPRISE

LES GEANTS DE L'OUEST MAL-
MENENT LES EXPERTS DE
NEW-YORK.

NEW-YORK, 30. — Un groupe ex-
traordinaire de géants de l'Orégon a
tapoché les guerriers de l'Université
de New-York à un pointage de 25-13,
dans une des dernières surprises de
la saison de rugby aux Etats-Unis.

  

  

     

i MURDOCK COMPTE LF

  

      

LESRANGERS
CNTLEDESSUS

POINT
DECTSIT APRES SIX MINUTES
SUPPLEMENTAIRES.

NEW-YORK. 30. — Les Rangers
ont imaiutenu la tête dans la zone
Américaine de la ligue Nationale en
triomphant des Black Hawks, par 2-1,
après six minutes supplémentaires.
Murdock compta le point décisif.

 

Dick Irvin fit l’unique point des
Hawks dans la période initiale et Bun
Cook égalisn les chances dans lo

eel-“séance finale, sur la passe de K
‘ng. Ce fut un beau duel qui permit &
“huck Gardiner de briller vivement
‘ans les buts de Chicago.

Alignements '
Chicago—Gardiner, Wentworth et

Toffinger: McKinnon, Irvin et Goti-
“lg; Couture, Ty Arbour et.Ripley.
Rangers — Roach, Lane et Johne

‘on: Boucher, Bill Cook et Bun Cook;
Boyd, Murdock, Thompson, Keeling,
Atel, Bourgeault. .

rev pr 

; MARINE MARCHANDE DU
| GOUVERNEMENT
| CANADIEN .

! Indes Occidentales, Bermudes

Guyanne Anglaise,
Honduras Anglais

 

SERVICE DES VOYAGEURS

Pour détails s'adresser au Bu-»
reau des Billets du National
Canadien. en ville, 93, rue
Sparks. Téléphone: Queen 904.  
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LA CARRIERE

DEHORNSBY
LE VETERAN A DEBUTE DANS

- LE DOMAINE PROFESSIONNEL
EN 1914.

rer cr

Comme nous avons recu plusieurs

questions au sujet de la carrière de

Rogers Hornsby, récemment vendu
aux Cubs, nous donngns aujourd'hui
un aperçu complet de son travail
profe. sionnel.

Hornsby naquit à Winters, Texas,

le 27 avril 1896 et en 1914, il débuta

dans le monde de la balle sous Jes
coulenrs de Dallas, dans la ligue du

Texas. Le 29 avril, Hornsby fut en-
voyé à Hugo et le 2 juillet à Deni-

son, dans le cireult Texas-Oklahona,

VENDU A ST-LOUIS

Le 20 août 1915, Hornsby fut vendn
aux Cardinaux au prix de $500. II v

resta jusqu'à la fin de la campagne

de 1926, au cours de laquelle il con-

duisit l’équipe à son premier cham-

pionnat en 38 ans. Ce succès ne lui

valut que des déboires.

Le 20 décembre 1926, Hornsby fut
envoyé aux Géants en échange de
Frankie Frisch et Jim Ring. Cette
transaction secouu le monde sportif

jusque dans ses fondations les plus

profondes.

AUTRES VOYAGES
- Après une saison heureuse avec les
Géants, Hornsby fut passé aux Bra-

ves, le 11 janvier1928, en échange du
receveur Hogan et du voltigeur

Welch. Le vétéran n'était qu’un sim-
ple soldat dans les rangs, mais le 21

mai, il fut promu au poste de gérant,

en remplacement de Jack Slattery.

Depuis Ja mi-été, la rumeur circu-
lait que Hornsby serait vendu aux

Cubs et l'affaire fut bâclée le 7 no-
vembre. On dit qu’en plus de cinq

joueurs, Chicago versa $125,000 aux

directeurs des Boston Braves.
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ZONE CANADIENNE

G P N Pr Ctre Pts
NY. Américains . 3 0 2 9 4 3
Ottawa, . . +. 2 1 3 8 5 7
Montréal . . , , . 3 3 112 11 7
Qanadiens ss. ., 2 2 210 10 8
oronfo . . . . . 3 8 011 14 6

ZONE AMERICAINE
G P N Pr Cire Pts

N.-Y, Rangers . 4 1 1 9 9 9
Détroit . © 21 2 7 5 8
Boston . . 2 2 2 5 6 6
Pittsburgh . .. . 1 4 2 4 8 4
Shige LS 0 3 1 5 13 1
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UVERTURE DES CH

 

L’0UVERTURE AU
PARC COFFROTH

JUDGE SCHILLING ENLEVE LE
HANDICAP INAUGURAL.

TIA JUANA, 30. — La longue réu-
nion du Tia Juana Jockey Club s'est
ouverte jeudi aprés-midi au parc
Colfroth avec un programme de huit
courses, dont l'attraction principale
était le handicap d’Action de Grâces.
Cette épreuve dotée d’une bourse

de $2,000 et ouverte aux chevaux de
tous âges, avait réuni 17 partants

 

pour le court voyage de six furlongs
et c’est Judge Schilling, un deuxiè-
me choix, qui a fait le nécessaire sous
l’habile direction du jockey Philpot.
Eddie Ahearn fut deuxième et Wirt

G. Bowman troisième. Adamas, Rip
Rap et Old Kickapoo étaient au nom-
bre des partants.

LES RESULTATS
Première Course

1—Musketeer, Douglas, $15.60, 6.40,
4.40; 2—Brunswick, Chamberlain,
$4.40, 3.60; 3—Leo Lampe, Philpot,
$4.60. Temps, 1.13 3-5 pour les six
furlongs.

Deuxiéme Course
1—Square Jack, Cooler, $10.40, 3.20,

3.00; 2—Fetching, Barrett, $3.40, 3.00;
3—Patrtzrch, Trimble, $4.80. Temps,
1.13 2-5 pour les six furlongs.

A Troisième Course
1—Short Price, Wolfe, $5.80, 3.00,

2.60; 2—Polite, Chamberlin, $3.00,
2.40, 3—Shasta Rose, Philpot, $2.60.
Temps, 1.05 pour les 5 1-2 furlongs.

Quatrième Course
1—Piute, Douglas, $43.40, 24.60, 6.80;

2—Scotsman, Chamberlin, $25.00, 8.60;
3—Portola, Leischman, $3.80. Temps,
136 2-5 pour environ un, mille.

Cinquième Course
1—Judge Schilling, Philpot, $8.60,

5.00, 2.80; 2—Eddie Ahearn, Thomp-
son, $4.20, 3.00; 3—Wirt G. Bowman,
Wolfe, $7.40. Temps 1.11 4-5 pour les
six furlongs.

Sixième Course

1—Ervast, Wolfe, $17.20, 3.60, 3.00:
2—Infinity, Snyder, $2.40, 2.40; 3—
Jim Pryor, Mazoue, $3.00. Temps, 88
3-5 pour les cinq furlongs. Le record
est égalisé. fn

Septiéme Course
1--Caliacan, Hulburt, $24 80, 19.20,

10.40; 2—Spears, Wise, $12.60, - 6.80;
3—Wrackhorn, Sherry, $23.60. Temps,
1.49 pour le 1 1-16 mille.

Muitième Course
1—Bill Seth, Blair, $8.60, 4.20, 6.80:

2—Golden Sweep, Douglas, $5.80, 4.20; 3—Harbinger, Trumble, $5.20. Temps,
1.40 4-5 pour le mille,
  

 

 

Records.©.

| Victor
Nouveaux records en Français
par des artistes populaires
 

 

 

 

| Les Records Victor font de

merveilleux cadeaux de Noël.
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Jeannine au
tempsdeslilas

Chant Georges Beauchemin 263558
Valse Nat Shilkret et 21572

son orchestre

Orgue Jesse Crawford 21681

; e

Reel de Champlain
Accordéon Joseph Plante 263554

Sally de
mes Rèves

Sur l’air de ‘‘Sally of My Dreams”

 

Ténor Fernand Perron 263562

Cécile et Collin
Folklore avec piano Cenrad Gauthier et 263542

Béatrice Lapierre-Latour

Charles Marchand et ses
Troubadours de Bytown ‘

Youpe! Youpe! Sur la Riviere
e…. 0e

263559

Aupsi lès derniers disques Etiquette Rouge par les fameuxartistes Victor
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A CHURCHILL
BONIVAN CAUSE UNE VIVE SUR-
PRISE" EN TRIOMPHANT DE
MARTIE FLYNN ET DE OH SU-
SANNA. .

eemerte

LOUISVILLE, 30 nov.: — Voici les
résultats des courses de jeudi à Chur-
chill Downs:—

Première Course
1 — Little Torch, Lauscher, 35.64,

3.34, 2.82; 2 — Miss Lee, Froggate,

$5.80, 4.18; 3 — Irene T. Finnerty,

$4.00. Temps, 1.15' pour les six fur-
longs.

Deuxième Course
1 — Ever Blue, Hardy, $6.22, 3.64,

3.14; 2 — Otilla, Finnerty, $10.26, 7.92;

3 — Panwaw, Landolt, $9.55. Temps,

1.16 3-5 pour les six furlongs.

_ Troisiéme Course
1 — Manzana, Halbert, $41.98, 3.06,

2.60; 2 — Friend, Hawkins, $4.08,

4.06; 3 — Georgia Rose, Wilmer, $5.86.

Temps, 1.57 pour le I 1-8 mille.
Quatrième Course

1 — Genghis Khan, Garner, $21.34,

10.36, 5.28; 2 — Badger Face, Pool,

$6.40, 3.62; 3 — Rufe McClain, Hal-
bert; $3.98. Temps, 1.15 pour les six

furlongs.

Cinquième Course
1 — Bonivan, Sikes, $53.18, 14.78,

5,82; 2 — Martie Flynn, Frank, $4.14,
3.04; 3 — Oh Susanna, Garner, $3.80.
Temps, 1.13 2-5 pour les six furlongs.

Sixième Course
1 — Martinique, Garner, $4.54, 2.98,

2.52; 2 — General Grant, Hardy,
$4.20, 3.34; 3 — Frances Milward,

$3.72. Temps, 1.41 1-5 pour le mille.

Septiéme Course
1 — Otto, Garner, $7.56, 2.96, 2.50:

2 — Oregon Fir, Frank, $2.06, 2.32;

3 — Hold Fast, Halbert, $2.48,

Temps, 1.51 pour le 1 1-16 mille.
rare

BEARS GAGNENT
—

CHICAGO, 30. — Les Bears, de
Chicago, ont trigmphé des Cardinaux,
de Chicago, pal 3-0, dans leur match
annuel de rugby professionnel. Ce
sont de vieux adversaires.

LORRAINVILLE, QUE.
29 novembre 1928

   

DECES :— LL
Vendredi passé s’éteignait à l'hô-

pital de Ville-Marie Mlle Cécile
Guimond, pensionnaire au couvent
des Révérendes Soeurs Grises de la
Croix, et fille bien aimée de M. et
Mme Eddy Guimond. N'ayant pas
encore atteint ses dix-sept ans, elle
a quitté avec regret, certes, mais no-
blement, tous les êtres chéris qui
la pleurent aujourd'hui : e’est qu’elle
avait entrevu l'au-delà en disant un
éternel. adieu aux parents qui vo-
yaient avec angc,1:e les rapides pro-
grès dé la malad:u, c'est, comme elle
le proclamait si bien, qu'elle est tom-
bée dans les bras.de Jésus enfer-
mant-pout toujours ses yeux a la lu-

la, vie. Li mort est une
des térribles lois de la nature humai-
ne, et si nous nous plaisons à l’en-
visager d’une manière plutôt indif-
férente quand sa victime nous est
inconnue, il n’en va pas de même
dans le cas d’un être qui avait su
conquérir notre affection et notre
estime : c’est pourquoi nous sym-
pathisons de tout coeur avec la fa-
mille si cruellement éprouvée, c’est
pourglioi nous déposons sur la tombe
de. Cécile le bouquet sacré de nos
prières et de nos pleurs. Et en ce

-| mois de novembre censacré au sou-
venir, les amis de la jeune disparue
romettent de ne pas l’oublier et de
’aimer comme ils savaient le faire
quand elle était au milieu d’eux. Nous
nous permettons de reproduire ici
T“Adieu” de Cécile à ses compagnes:

Au revoir à vos bonnes caresses!
Dieu pour m’ouvrir son ciel a voulu

me ravi
Se volonté sait faite et malgré vos
Ah: tristesses,

sachez le bénir !

Pour un monde meilleur, il m'enle-
va de la terre,

Consglez-vous, c’est pour m'offrir un
; trône d'or ;

Et si mon corps repose au terrain fu-
néraire,

Mon coeur vous aime encore!

Pendant qu'au paradis je suis la
soeur des anges.

Hélas, sur mon tombeau, vous pleu-
rez à genoux,

Moi quand les coeurs sacrés redisent
leurs louanges,

d'invoque Dieu pour vous!

Sur mon corps refroidi ne versez
plus de larmes

De grâce n’allez pas, tout à votre dou-
leur

Oublier que la mort fut pour moi sans
alarmes

Et pleurez mon bonheur !

Quand elle m’enlaça dans les lu-
gubres étreintes,

Je me suis bien soumise à son cruel
Laiser:

Pourquoi donc vois-je encore, dans
l'immense plainte,

Votre coeur brisé ?

Le. service eut lieu lundi matin à
neuf heures, au milieu d’un grand
concours de parents et d’amis venus
de plusieurs endroits du
le but de témoigner ainsi leurs pro-
fondes sympathies & la famille si
douloureusément éprouvée. La levée
du corps fut faite par Mgr Eugène

arcisse : les

ays dans

Geoffroy, curé de la
porteurs étaient M. Fidèle Guimond.
tüdiant à l'Université d’Ottawa, et

frèré de la défunte, MM. Ubald Côté,
Thomas Paquin et Horace Paquin.
ses cousins de Guigues. Tenaient les
rubans : Miles Estelle Clermont, Au -
rore Gaverdière, Germaine Côté, Ma-
rie Guimond.
Le service fut chanté par le R. P.

Bourassa, O.M.I., supérieur à Ville-
Marie. A l'offertoire, les compagnes
de la défunte chantèrent : “Beau diél,
vous êtes ma patrie”, et à la fin de
la messe, M. Joséphat Baril rendit
le cantique : “Amis, r.rents qui pleu-
rez sur ma tombe”.
Parmi assistance, on remarquait :

Les Révérendes Soeurs Supérieures
de l'hôpital et du couvent. les mai-
tresses de classe de la défunte, ses
compagnés au nombre desquelles se
rouvalent Mlles Yvette Bellehumeur,
imoire Loiselle de Lorrainville, Mlle

Germaine Legault, dé Laveriochère:
un grand nombre d’amis de Ville-Ma-
ris ét de Guigues.
[ Al famille éprouvée. nous pré-
sentans nos plus vives sy es.

BOU 8 SPIRITUELS MILO Cee ¢ Berthe Vincent, de

LE LEO

AMPS
LES COURSES if

de Marie, la
de Lorrainville,

  

IT OTTAWA VENDREDI

L’ARBRE DE
LASCIENCE

, Choses diverses du domaine
sportif. qu’il est bon de con-
naître.

 

Pete Sanstol, pugiliste de renom-
mée bien établie, est un artiste lors-
qu’il ne travaille pas dans l'arène.
Babe Ruth a tapé trois circuits

dans chacune de deux parties de sé-
ries mondiales. Et chaque fois ce
fut contre Saint-Louis même qu’il
accomplit cet exploit.

 * =
Peter Pluto, rejeton de Peter the

Great, un des meilleurs trotteurs en
Amérique, a été expédié au Dane-
mark récemment, après que Tho-
mas- D. Taggart, son- propriétaire,
l'eût vendu à Jules Panjoneck, turf-
man danois.

L'équipe de balle japonaise connue
sous le nom d’Osaka Mainichi fera  
dans la ligue de la Cité, cet hiver,
est un vétéran des associations
athlétiques de New-Edinburgh. Ar-
chie fut à son époque un des plus
brillants athlètes de la région.

———

RIOUXVAINQUEUR

SALEM, Mass., 30. — Elzgéar Rioux,
poids-lourd de Montréal, a obtenu la
décision sûr Jack Humbeck, de Bel-
gique, dans un combat de dix as-
sauts, jeudi soir.

MONTEBELLO
——BEia

  

Il y a eut-récemment à Monté-
bello une assemblée spéciale de Ae.
vant-Garde Dollard, ayant pour but
d'organiser une formidable équipe de
hoquet devant porter le nom de Ju-
nior. :

L’aviseur légal, Aristide A. Gau-
thie,r, présidait l’assemblée. Arthur
Deschamps occupera la gérance du
club Damien Gauthier aglra comme
capitaine. ;
L'alignement se compose comme

suit: Emérie Laflamme et Jean-
Marc Lefebvre seront deux solides
gaillards sur la défense contre les-
quels il ne sera pas prudent de se
frotter. L’habile gardien de but, Ro-
land Legault. gardera encore ses fi-
Jets cette année. L’incomparable Ré-
né Villeneuve sera au centre, Da-
mien Gauthier, aile droite, se dit en
grande forme, Arthur Deschamps se-
ra l’aile gauche.
L'équipe possède aussi d’excellents

subtituts, tels Robert Bourgeois, Res|
né Guitard et Eugène Leroux qui
préteront main forte aux réguliers.
L'année dernière l’Avant-Garde

Dollard a rentporté plusieurs vic-
toires consécutives et se promet en-
core cette année de faire des sien-
nes.

L'équipe aimerait à se mesurer
contre Papineauville, Fassett, Poin-
tes-aux-Chênes et autres.

rnr———CEE

PASTEURISATION OBLIGATOIRE

TORONTO, 30. — La pasteurisa-

tion de la crème pour la fabrication
du beurre va probablement devenir
obligatoire dans l'Ontario, a déclaré
hier Thon. J. S. Martin, ministre pro-
vincial de l'agriculture. Il a fait re-
marquer que quatre-vingt-cing pour
cent des crèmeries vasteurisentac-
tuellement la crème pour le beurre.

 

 ==

Loidelle, de Ville-Marie, M. et Mme H.
Lefebvre, de Ville-Marie, Mlle Lucien-
ne Côté, dr Guigues, la famille Hen- |
ry Côté, de Guigues, les élèves du
Pensionnat de Ville-Marie, les Soeurs
de Ville-Marie, la famille Israel Bel-
lehumeur, de Saint-Eugéne de Gui-
gues, M. Azarie Guimond de Guigues,
M. et Mme Engéne Morissette,
de Ville-Marie, M. et Mme
Alphonse Clermont, M. et Mme P. H,
La Salle, Miles Sarah et Mathilde
Bellëmare, M. et Mme Simon Benoit,
Mme J. A. Laverdiére, M. et Mme Oc-
.taveBeaubien, M. et Mme J. D. Gé-
Hnas, M. Azarlas Prappier, les élèves
de l'Ecole Saint-Joseph, la Congré-
gation des Enfants de Marie, M, J,
2  Bellehumeur, Mlle Ronaldine
aul.

OFFRANDES DE MESSF3
Les Soeurs de Ville-Marie, les élè-

ves du Pensionnat, les Soeurs de Lor-
rainville, Congrégation des Enfants

ompagnie Industrielle
M. et Mme Alphonse

Clermont, M. et Mme Sylvio Belle-
humeur.
Lafamille désire remercier par l’en-

tremise du “Droit”, tous ceux qui ont
offert soit des sympathies, soit des
bouquets Spirituels, soit des messes à
l’occasion de la mort de leur fille Cé-

 
 

Pour ceux qui

perdent du poids et

des forces

L’Emulsion Scott

Le tonique riche en

Vitamines

d’Huile de Foie

"de Morue.

Stott & Bowne, Toronto, Ont.   Halleybury, Miles Rolande et Berthe|.
.
yo.
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P. SILVERMAN-A

L'ETOILE DES HARRIERS ENLE-

Brooklyn Harriers,
reur a travers champs, a gagné la
dix-neuvième épreuve annuelle dis-
putés jeudi sur la distance le 9 mil-
les, 265 verges. Son temps fut de 49
minutes et 30 secondes. -

deuxième;
lande, troisième; William Reynolds,
de Galt, Ontario, quatrième;
Wendling, ‘
Charles Snell, de Toronto, sixième. (le, ferme et fatigant que l’on nomme

LA LIGUE
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PRIS LE MARATHON
-—ren

VE L'EPREUVE ANNUELLE ÀA
TRAVERS CHAMPS.

— fp

Berwick, 30-—Phil Silverman, des
champion cou-

James Henigan, de Boston, arriva
Ove Anderson, de Fin-

Frank

- JOCK TR

{temps n’est plus éloigné od les chan.

  

UNE EXPERTESUR
LESROULETTES

Mme BURNS TYSON EXCELLE
SUR LES PATINS A ROULETES.

— ontn+em

 

Mlame Miriam Burns, de Kansas
City, Mo, l’une des meilleures- jou-
euses de golf américaines, excelle
bareillement sur les patins à roulet-
tes. Elle partage l'opinion que le

tres de la glace vont nous lire les
merveilles d’un patin à roulettes qui
virevolte sur glace et l’aérienne grû-
ce des championnes du genre,
Prenant les devants, Madame Ty- de Buffalo, cinquième;

Il y avait 42 concurrents.
2memperor

DES
NIGHT HAWKS

  

le tour des Etats-Unis, l'été pro- Tes =
chain. Le Mainichi est un des plus BOSWELL ,Ç
importants journaux au Japon et il Lavigne coe M4 — — 121
s'intéresse vivement au sport de la |Major . . . . . 133 “144 144 431
balle. L'équipe sera sous la direction Dupuis . . . . . 165 174 123 4524
de Fukuichi Kukomoto. Dorion . . . . . + 161 145 305

* w 8 _

* c * 413 9
Lewis N. White, fameux joueur de ‘°taux . ÉRONTENae #13 1808

tennis d’Austin, Texas, a été classé Thibautt 188 — — 148
neuvième str la liste officielle de Govette .. 171 9 — 3
1928. Il est âgé de 24 ans, étant né Foverte - 159 200 170 520
le 13 septembre 1904. Lacroix . . . .. wos 94

Legault . . . . . : -—— 180 149 279
+ # & Raymond . .., — *— 131 181

Archie Atkinson, qui  arbitrera \rotaux . . . . . 469 429 450 1348
Frontenac gagne deux séries.

{gept fois sur dix, perdu pour le sport

son exalte ce sport entre tous mâ-

patinage à roulettes.
Sur le parquet poli des pistes, sur

les reutes d'asphalte luisant, c'est par

miliers que le monde compte les a-

deptes des quatre roues (fibre, buis,
acier, aluminium.
Tout sourire mis à part, le patina-

ge à roulettes est un vrai, vn grand

sport. Plus épuisant que la glace;
plus dangereux aussi.

On ne saurait lui reconnaitre la
grâce. l’envol de son rival; le bruit
le ferraille, le poids de cette semelle
roulante nuisent à la perfection du
geste.
«Ne vous y trompez pas! Il faut un

entrainement très suivi pour figurer
dans une cmpétition sérieuse avec
quelque chance de succès, Le travail
imposé aux chevilles est tel, que tout

patineur victime d’une entorse est, Lacroix a roulé 520.

ZIG-ZAG—
Papiers à Cigarettes

Grand livre double
120 feuflles.

ping beau à ache- &
ter! ¥ <
fiviter imitations,
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FDF

{de compétition, si brillamment que

Remarquez Juste à l'angle ÿ

les muscles aient été remis en pl: ce.
Le patinage à roulettes, qui for-

tifie de facon très netle les membres

inférieurs et en développe cependant
la souplesse, est particuli,rement

utile aux coureurs, nageurs. De fa-
con générale, à tous sportifs qui se-
ront appelés à fournir un effort pro-
longé, saccadé et dur, à “foncer dans
leur fatigue”. En outre, comme :is-  

          

prix durant la

leurs...

encore.

. Plaids.

par le crédit,
*  $10 à $20sur
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athlète vétéran l’'Ottawa.
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Cette grande VENTE DE PALETOTSest le plus
appréciable événement de la saison de cette
Grande Organisation de série demagasins.

Un événement annuel que j'ai préparé avec le seul objectif de grossir
le nombre de mes clients — Les profits sont oubliés durant CETTE .
SEMAINE — Les épargnes sur votre paletot sont plus grosses MAIN-
TENANT qu’il vous a jamais été possible d'effectuer jusqu'ici...
Chaque paletot est une occasion exceptionnelle — et seulement à ces

dansJest

Ma politique économique de vendre de

Ro
Clothe

. Ë i Angle Bank et Sparks

“DIRECT MDUFABRICANT “ALJ “CLENT *"
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( QUESTIONNAIRE j

M. le Rédacteur du Sport— Ayaz
donc la bonté de me donner votre o-
pinion sur les questions suivantes—
E. B., Ottawa.

1—Quel fut le plus grand nombre
de buts qu'un joueur des grandes
lignes vola durant une saison?

Rep.— 96. Ty Cobb accomplit cet
exploit en 1915,

Le 5 9

2-—Pit Lépine est-il
“poke-check” qu'autrefois.

aussi bon

Pep.—Je ne l'ai pas encore vi. à
l'oeuvre, cette année, mals j'estime
qu'il est toujours très dangereux.
C’est ce ru'uvancent les journaux de
la Métropole,

* ‘ *

3—Depuis combien d'année Connie
Mack gère-t-il une équipe le balle?
A-t-i1 toujours été avec les Athlé*i-
ques?

Rep.—Mack est gérant depuis 34
ans, Avant de passer aux Athlétiques
il pilota Pittsburgh et Milwaukee.

x * -

4—Quel est l’âge de Phil St-Amand

Rep—Quelle question épineuse! !
Phil cache son âge avec un soin
jaloux, mais j'opine qu’il n’est pas
loin de 37 ans.

- &® » |

5—Pouvez-vous me dire qu'elle fut |

la plus longue partie de baseball.

 
. |

Rep.—Les records font voir que le |

& juillet 1907, le Victor et |

te jouèrent une partie de 36 manches

à Columbus, Ohio.
. * =

6—Oscar Villeneupe deviendra-t-il
champion du Canala dans sa caté-
gorie?

ï

ae———.

OXFORD GAGNE

 

LONDRES, 30 Nov:—L'Universi-
t. d'Oxford a triomphé de Leicester
par 10—3, dans une partie de rug-
by jouée jeudi après-midi, et Cam-
bridga pris la mesure de l’Associa-
tion, .par 2—1, dans une joute de
football,

 

WINDSOR DEFAIT

 

KITCHENER, 30 Nov:—Kitchener
a pris la mesure de Windsor, au
pointage de 4—2, dans une partie
de la ligue Canadienne jouée jeudi
soir. Cette victoire assure la qua-
trième place aux locaux,

teeeer

DULUTH BLANCHI

 

DULUTH, 30 Nov.—Saint-Paul g
surpris le talent réuni ici jeudi soir
en glissant à Duluth une défaite de
3—0, dans une joute de l’Associa-
tion Américaine.
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Rep—Tout dépend de son prochain | EEF
match a -c Kid Mullins. S'ils gagne À
et,se maintient en bonne condition,
il a de belles chances de grimper

traction, c’est captivant. ©

 

+ le trodne.
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SEMAINE DEROBINSON.

satisfaits.

bone en gris et tan.

 

l’atelier directement à vous, par la voie
de mes Magasins d’un océan à l'autre, à . Palotot
l’étage supérieur, à bas loyers, en plus de aétalon "rots
I’élimination de lalivraison et des pertes Robinson a

vous épargnerez au moins
chaque. vétement.

Ir
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Paletots Burbridge

     

Une semaine d’aubaines qui grossira ma .
liste de plusieurs milliers de clients

Paletots des plus élégants, très durables... cotés à beaucoup moins
des prix mue l’on demande ailleurs pour une même valeur — Toute
la variété que puissent vous offrir les meilleurs lainages — tous les
modèles que le bon goût exige — Vous serez enchantés de ces va-

Lorsque vous achetez dans mes magasins — vous achetez
-directement — vous épagnez les profits de l'intermédiaire — et plus

 

De Chinghilia bleu marine — Whitney et Molleton.
eintes de tan, gris et brun — Herring-

      
$35 et $29
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(à l'étage supérieur)
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PROPAGANDE
NATIONALISTE

Les réformes que veut ap-
porter a la vie sociale chi~
noise le nouveau régime
nationaliste. — Les liens
aux pieds. — Promulga-
tion de réglements offi-
ciels. |

 

L’EGLISE?
Le ss2

(Agence Fides)
ROME,29, — Des idées de publi-

cité, quoique n'ayant rien d'étonnant
pour ies habitués de la Place de l'O-
péra, du Strand ou de Broadway,
remportent un succès frappant au
coeur ces villes Chinoises et sont des
instriments puissants au service du
Gouvernement Nationaliste qui prend
pled dans in République.
Des agences importantes dans le

monde entier rezardaent d’un oeil scop-
tiqug 1053 efforts surprenants des nou-
vequx Imaîtres pour se gagner de
l'empire, mais les rapnoris qui nous
proviennent des correspondants Fides
d'endroits très éloignés las uns des
gûtres, dévoilent un grand mouve-

€ pour amener la réalisation d'un
Oux nouveau. Les Traits individuels
du prozramme ne peuvènt pas tou-
durs gagner l'admiration des esprits
éleves, mals l’on ne peut au’être im-
peacctonné par ses immenses propor-
tions. :
“Par exemple, nous citerons le pro-

pagande contre les liens des pieds
que l’on signale de Kaifeng, grande
ville ce plus de 100,000 habitants,
dans la province de Honan, gouvernée
actuellement pa: Feng-yu-siang. Le
Gouvernement commença par cons-
tituer huit mesures législatives pour
metire en. vigueur le décret enjoi-
gnant toute femme âgée de moins de
35 ans de s’enlever les liens des pieds
et de se donner ainsi la liberté de
marcher et de travailler, méme si
pour le faire, elle devait perdre de
son rang social. Le règlement dit :—
1 — Si l’on trouve dans une fa-

mille un membre qui porte des liens
aux pieds, le chef de famille sera
uni.
P 2 — Si l’on trouvedans une maison
quelque résident qui porte des liens
aux pieds, le propriétaire de la mai-
son sera puni.

3 — Les chefs parmi les habitants
d’une rue seront punis s'ils ne ‘font
usage de tous les moyens possibles
pour abolir la coutume de bander les
pieds parmi les habitantS de cette
Tue. :
.4 — Tous ceux qui s'occupent de

courtage po. le mariage tune jeu-
ne fille aux pieds bandés seront pu-

; pire Gui se propage dans tout l’em-

5 — Les jeunes gens ne peuvent
épouser des jeunes filles aux pieds

ndés.
6 — Les femmes aux pieds bandés

ne doivent pas se montrer en public.
Les femmes aux pieds ban-

dés ne peuvent se marier.
'8 — Les femmes aux pieds bandés

ne peuvent entrer dans des agences
d'emploi. .
Cependant ces mesures quoique sé-

vères, resteraient stériles, si l’on ne
faisait que les promulguer. Pour les
réaliser, les menaces furent accom-
Pagnées de placards. Sur la grande
route l’on peut voir ici une jeune
femme jettant avec mépris ses liens
au gré des vents. Une autre ré-
clame représente des champs où tra-
vaillent joyeusement des femmes, ti-
rant l’eau des puits. ou faisant d’au-
tres corvées impossibles à faire avec
les pieds bandés. Plus loin un autre
Placard représente un village pris
d’assaut et les femmes, les pieds li-
bres, qui s’enfuient et se sauvant
tandis que d’autres, les pieds bandés,
tombent aux mains des malfaiteurs.
Voilà comment ceux qui voudraient
moderniser la Chine font pénétrer
léurs idées.
Et en effet, pareille propagande

des règlements officiels a pris une
telle extension sur presque tout sujet
imaginable, que les observateurs par-
mi les Européens d'esprit non favo-
rable, ne manquent pas de tourner
ces excès en ridicule.
Le mouvement ne se borne pas à

couvrir les murs des rues et des vil-
les d’écriteaux donnant les mesures
législatives et des devises de condui-

Le représentant Fides au Vica-
riat Suiyuan, province de Shansi, dit
qu’ici une campagne vigoureuse et
couronnée de succès fut faite de la

dans la région contre les bri-
gants. Cette province est une des
mieux gouvernées de la Chine. Des
troupes régulières entourèrent les ban-
des brigands et leur offrirent des
sauf-conduits et un certain prix pour
leurs fusils s'ils consentaient à se dis-
erser. Sauf 2,000 une grande fou-
e de bandits qui infestaient les fron-
tières mongoles de cette région furent
pris de la sorte. .
La réforme s'est aussi introduite

Jans les matières religieuses Teng-
ng, Vicariat de Chengchow, Pro-

; de Honan. il y avait depuis le
e siècle, une statue de Bnr‘dha.

faite de fer fondu et entourée de
plusieurs statues plus petites. C'était
Un centre de culte pour tout le pays
environnant, un lieu de pélerinage
pour les fidèles du nord de la Chine.

rnièrement, les forces Nationalistes
en prirent possession, firent tomber
les statues de leur piedestal classique,
firent prisonniers les quelques bon-
zes qui osèrent protester, et s’en al-
Trent, laissant les paysans dansl’ef-
frol et l'horreur, mais trop timides
ppur offrir quelque protestation sé-
euse. .

(Agence Fides)
Et l'Eglise ? Le Gouvernement

central s'est jusqu'ici montré respec-
tueux, mais il a eu des difficultés
avec les autorités locales. I] nous
vient un exemple intéressant du Lyh-
sien, Province de Chilhi, où un évêque
hinois dirige l'Eglise. Dans la sous-
réfecture de Chen Chai, le comité
ocal de Kuomintang adopta une at-
titude hostile envers le Catholicisme.
Il déclara que des ordres reçus d'’au-
torités sup riéures ordonnaiént ‘que
toutes religions soient graduellement
abolies, étant toutes des obstacles au
développement cultural du peuple.
Cependant une association catholi-
gue bien organisée résolut la situa-
on parfaitement. Des laïques ca-

tholiques parmi les notables firent
des connaissances dans’ le comité et
réussirent, grâce à des entretiens qui
dùrèrent plusieurs jours, à surmonter
toute opposition. On se réunit pour
un banquet où il fut déclaré que les
Catholiques n’entâmeraient aucune
propagande contre le Pomingtang bt
en retour, les autorités du gouverne-
ment permettraient une pleine li-
Verté de religion.
Le message du Pape aux Chinois

et la réponse qu'y fit le Ministre des
Affaires Etrangères reçurent grande

.

anagermn

 

ment tous les cercles
l'Eglise, Un correspondant dans la
Province de Chilhi luce.Gu… o
constaté un changement de front che
les autorités des postes qu'il a 1'oc-
casion d’approcher.
Dans la constitution Chinoise que

T'on a recue en Europe le 6 octobre,
on lit l'annonce que le parti Natio-
naliste, le Kuomintang, ayant accom-
pli sa conquête de la Chine, compte
entreprendre son oeuvre éducative.
Tous les rapports déclarérent a Ju-
nanimité que la guerre est certaine-
ment finie en Chine pour l'instant.
Canton envoie un rapport typique :
“Nous continuons à jouir d'dn grand
calme dans la Province de Kwang-
tung. L'hostilité n’existe plus ; il y
a plutôt un renouvellement de sym-
pathie. Nous espérons que ce ton
persistera.

———emeneeprunes

———

27 NOVEMBRE 1928
M. l'abb& Morin s'est absenté, la

semaine dernière, pour assister aux

funérailles de Mme Beauvais, de St-
Bruno de Guigues.

Mlle Ernestine * Beauvais passait
quèlques semaines à St-Bruno de
Guigues, au chevet de sa.mère mou-
rante, décédée depuis. Nos syimnpa-

thies à Mlle Beauvais et à sa famil-
le.

M. et Mme R. Perron, leur fillette,
Rita, ainsi que M. A. Arbour pas-
salent une partie de la semaine a
Redwater, Bushnell et Otter, ofl ils
visitèrent des amis.

MM. R. Perron et A. Arbour en
profitèrent pour y faire une partie

de chasse, Ils sont revenus enchan-
tés de leur excursion.

Plusieurs de nos familles et de nos
jeunes-gens sont partis pour les chan-

tiers ce qui cause un vide dans notre
paroisse.

—_—

NAVAN
37 NOVEMBRE 1928

MM. Michel Boyer et Alex. Roy,

fils, sont partis aujourd'hui, pour un
voyage à I>étroit.

Mme Désiré Boyer est retenue à sa
chambre depuis quelques jours, Nous

lui souhaitons un prompt rétablisse-
ment.

A M. et Mme René Roy est né un
fils, le’ 19 novembre. L'enfant recut |
au baptême, les noms de Joseph-Er-

tel-Auréa. Parrain et marraine, M|
et Mme Alex. Roy (père) grands-pa- ;
rents de l'enfant. Porteuse, Mme Roy.|
M. et Mme Hector Parent sont al-

lés passer quelques jours chez M.
Maxime Parent à St-Pascal Baylon.
A l'école No 17 de Navan, vendre-

di dernier, c’était grande fête pour
nos petits écoliers: Mlle B. Mantha,
institutrice, a régalé tous ses, élèves
de la bonne tire et de bonbons, à l'oc-
casion de la Ste-Catherine. .

ST-EUGENE
27 novembre 1928.

M. l’abbé Wilfrid Sauvé quitte la
Paroisse de Saint-Eugène. Ont.
Le 10 novembre, M. l'abbé W. Sau-

vé, quittait notre paroisse, pour un
nouveau poste, celui de Vicaire à
L’Orignal, Ont., quelques parents et
amis, l’ont accompagné à sa nouvelle
demeure.
Monsieur l'abbé Sauvé était vicaire

ici, depuis plus de cing ans, aidant
M. le curé Cousineau, aux nombreux
offices d’une paroisse dévote et chré-
tienne.
Pendant cinq années, 1! & exercé

les diverses fonctions, avec zèle et
empressement. Son affabilité et son
grand dévouement, lui ont gagné l'es-
time et l'attachement de son curé, de
tous et d'un chacun; mais surtout
des malades, et des vieilles gens, pour
qui il avait une attention toute spé-
ciale. Ceux-ci l'ont vu partir avec
regret, tout autant que les parois-
siens en général.
Après une tâche si bien accom-

plie, la paroisse devait reconnaissan-
ce à M. l'abbé Sauvé, pour attester
du mérite de cing années de devoir
bien rempli. ,

C’est alors, que jeudi soir, le 8
novembre, dans la salle Pilon, gra-
tuitement offerte à cette occasion;
il y eut fête paroissiale, à laquelle
assistait une forte partie de la pa-
roisse; mentionnons entre autres, M.
le Curé Cousineau, les RR. PP. Ls.
Philippe Deschamps, et René Gau-
thier, son père, M. Sauvé, son frète,
ses oncles et neveux. Il y eut adres-
ses française et anglaise, puis l'of-
frande d'une bourse de $205.00. M.
l'abbé Sauvé, tout ému, remercia sin-
cèrement ses amis, de cette grande
marque de reconnaissance à son
égard. M. le Curé et les Rév. Pères
exprimèrent à leur tour, le regret du
départ de M. l’abbé Sauvé.

 

 

Ces lourdsvêtements d’hiver
À certaines époques de l'année les

animaux se débarrassent d'une cer-
taine partie de leur fourrure et les-
oiseaux de leur plumage. Et ce doitêtre, il nous semble, avec un certain
soulagement puisque la Nature l'a
ainsi voulu. Quel soulagement est-0e*
our nous aussi, à la fin de la saison
‘roide, de nous débarrasser de nos
encombrants vêtements d'hiver. Mais
pourquoi attendre encore des mois
quand nous pouvons, en- quelques
heures de trajet, nous transporter aux
délicieux endroits de la Côte Cana-
dienne du Pacifique — là ou l'été
règne sans trève, au milieu de tous
les genres d'amusements extérieurs.
Vancouver et Victoria sont le cen-

tre de ce paradis d'hiver ou tous les
amusements en plein air, golf, pro-
menades,etc. sont en vogue et s’of-
frent à vous.
En vous y rendant par le Canadien
‘lonal vous traverser les Rochéuses

Canadiennes à la plus faible altitu-
de, par les pentes les plus douces:
vous passez en route les pics les pius
majestueux des Rocheuses, vous fai-
tes le voyage au milieu dù plus
agréable confort, et vous avez le loi-
sir de voir en passant les plus belles
villes de l'Ouest canadien.
Pour détails complets s'adresser à

tout agent du Canadien National.
: Nov.—12-21-30
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Importance de notre Pouvoir d’Achat

Conditions Avantage

>

Incomparables ‘en Chesterfields
10US A COUSSINS REVERSIBLES El SURBASE D’ACIER

AMEUBLEMENT DE CHESTERFIELD
3 morceaux, construction entièrement sur res
sorts, 3 coussins, couverture tapisserie de qualité,
nuance nouvelle. BELLE VALEUR INCOMPA- = =
RABLE A .. .0 .. coor Les . 0e eo .. > eo

$8.90 Comptant. 12 Verseients Egaux Sans Intéréts

TEL QUE VIGNETTE
Ameublements de 3 morceaux, style Kidney, construc-
tion entièrement sur ressorts. Couvertures en tissus

Nuances gris sur fond
rose ou taupe sur fond rose — Coussins reversibles.
jacquards de riche qualité.

Moulure fini noyer, sur base et face.

CHESTERFIELD KROEHLER
Ameublement Kroeliler | Chesterfield 3 mor-

ceaux. Style Reine-Anne,osuverture Jac-
quart Drab sur fond rose.UNE AUBAINE À

$18.00 Comptanb. 12 Versements Egau x Sans Intérêt

AMEUBLEMENT KROEHLER
Ameublement Kroehler Chesterfield 3 mor-

Couverture mo-
hair brun et coussins reversibles recouvert de
Jacquart françaisfrisé. TRES SPECIAL ..

$23.50 Comptant. 12. Versements Egaux Sans Intérêt

AMEUBLEMENT KROEHLER

$350

ceaux avec moulure noyer.

3 morceaux, style anglais, mohair rayé. Nuan-
ce rose avec même couverture à l'extérieur,
des bras et dos, coussins reversibles.
sculpté face et basse. TRES SPECIAL ..

$35.00 Comptant. 12 Versements Egaux Sans Intérêt

Noyer

 

$235

.00

11950
$11.90 Comptant. 12 Versements Egaux Sans Intérêts

$1 8-00

.00

00

TEL QUE VIGNETTE
Moulure fini noyer, sur base et face. TRES SPECIAL
Riche ameublement Chesterfield 3 morceaux, style
Kidney. Construction entièrement sur ressorts. Cou-
verture riche mohair uni. Couleur bleu ou brun au
choix. Coussins reversibles. Moulure fini noyer, base
et face. AUBAINE À

 

$13.80 Comptant. 12 Versements Egaux Sans Intérêt

CHESTERFIELD KROEHLER
3 morceaux, construction entiérement garan-
tie, couverture Joli Jacquart, nuance gris sur
fond bleu. Coussins reversibles. BELLE VA-

+ ‘++ je +

$165-00
$16.50 Comptant. 12Versements Egaux Sans Intérêt

Set 3 morceaux Chesterfield Kroehler, style
Kidney avec coussins oreillers sur les bras.
Couverture riche mohair uni, couleur bleu,
avec coussins reversibles. TRES SPECIAL .

39 iT LEAN4 3B  
$20.00 Comptant. 12 Versements Egaux Sans Intérêt

Ameublement Chesterfield Kroehler, style
Kidney, couverture de riche mohair, couleur
rose avec joli jacquart sur reversible des cous-
sins pour convenir à la couverture. TRES
SPECIAL .. .... .... ..... .

5225-00
$22.50 Comptant. 12Versements Egaux Sans Intérêt

“ DAVENPORT-LIT KROEHLER
4 morceaux avec.matelas, couverture joli Jac-

quart bleu. VALEUR SPECIALE .. .. .. .. 200
$20.00 Comptant. 12 Versement Egaux Sans Intérét

00

()-00

 

  

AUBAINE

jour de nuance

orange brulé, cen-
dre, bleu: ou fawn.
COMPLET .. .. .

 

-

%24SEULEMENT
si Riches lampes Bridge, tel que vignette,

.. fini polychrome ou noyer, avec abat-

$11.69
Aussi beau. choix; de lanipés deplancher de la
fameuse marque ‘“Beatz’’: Prix jusqu'à $45.  
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Tél qu'illustré. Quatre meu-
bles au fini noyer antique,

comprenant: Bureau de 40

pes, Miroir de 22 x 26 pouces;

Commode, Vanité française de

42 pouces. miroir, 18 x 34 pcs;

 4

Nouveau Mobilier de
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Lit à pied arqué. Prix et con- Serif

ditions spéciales: $15 comp- x =

tant. Balance en 12 paiements = R ÿ

mensuels. { 5

99.00 eda$99.00 *
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15, rue Principale
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“4 A)—Alciblade Bébé, étudiant al- |
nais, assassin de Zena Bey, minis- |

te albanais à Prague, a été lui-

Po et se livra sans résistance à la
' Il déclara avoir tué Zena Bey
darce qu'il croyait que le ministre

; [vat l'intention de trahir l’Albanie |

mL

E MEURTRIER DU
MINISTRE Z. BEY
A ETE ASSASSINE

: L'EST ASSASSINE A L'OUVERTU-
pee am

di Di
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Il'yaprofit8magasiner de bonne heure
‘Lesprix: de Larocqueen sont la preuve
 3 . ve. v

 
 

"Très chies, de euir verni, en

pomsrique peL'ancres mt -AUBAINESDE SAMEDI| [ r Couvertures. Tout Laine (Homespun) Escarpins
PRAGUE, Tchékoslovaquie, 30. (S. | el e ICI |

Echarpes

 

 

Tissu Honeycomb en bleu, rose et blanc,

pour Carrosses de Bébés

$1.49
 

modèles & un:
court el
chics.

lanière, avec bout
talons fiches. Très

durables et confortables.

 

 

ma a os or y Dimension 32 pes x 42 pes. Chacune: ...…... ise 214 à 7. Valant jus-
ssassiné aujourd’hui à l'ou- . pee ; [ : 50. $

erture de son procés. Son assassin pour Dames et Demoiselles «ou. 2.95
tait un serviteur du frère de Zena Des écharpes de Crêpe de Chi-
ley, beau-frère du roi Zogu, de l’AI- ne et Crêne Georgette de cou- -
nie. leur unie, dans toutes les nou X ‘hiver C h
Un journaliste italien, correspon- velles teintes. oûts ourlés -

fant du Picollo de Trieste. a été grie- jour. Valeur spéciale $1.39 ouvre C aussures

lertent blessé par l'assassin qui fut de Larocque &....... pour Dames
Irrêté par la police. > Populaires modèles à tiges
L'int è i : our amese eunes il es asses, avec talons us ou
nent officiel do acom= Faites de chez Larocque vos p moyens. Les tiges ‘sont de cas

ion & régné dans la cour pendant| quartiers généraux pour vos
(Uelque temps. L'asassin ne fit aucun
ffort pour s’enfuir.
Bébé tira deux fois dans le dos de

Lena Bey, alors qu'il était installé
lans un automobile à Prague, le 14
bctobre, 1027. Le ministre mourut

Cartes de Noël
Une splendide variété au

choix,oi, 5e”10c

DISPOSÉS EN TROIS GROUPES SPÉCIAUX
chemirette épais e, dan les trine
tes de noir, fauve, gris et métal
oxvdé. Pointures 214 à 7. Une
valeur de $2.85
Prix de Jarocque...... $2.15

 

 

endant qu'on le conduisait à l'hôpi- :
al Faès avoir accompli son forfait, Sceaux de Noël

Pantouflesbé remit paisihlement son pistolet
pour AISLun domestique, montra son passe- paquetassortisdedans un" 25€

olice,

la Yougoslavie.
Le ministre assassiné était membre

fe l'une des plus éminentes familles
te l’Albanie. Il travaillait à promou-

y

 

 

Bas
pour. Dames et Jeunes. Filles
Bas de soie très durables, en

$12.50, MTSJ),

 

Chacun. constibuent une anbaine suprèmeàerprix.

TISSU: Broadcloth.
i! ! c++we

FOURRURES: Opossum gris, ‘Opossum putois, Coone vison, ‘Tiupe, ‘Thibetine.
‘ TEINTE: Toutes les nouvelles nuances en vogue cet Hiver. dé

Chaussures confortables, avec
semelles de cuir et tiges plaid
de ‘fantaisie. Pointures 3 à 8.
Une valeur de $1.25, Splendides
pour cadeaux pour quelques-
unes de vos amies. Pour quelle
raison payer $1.25 quand vous
pouvez les acheter chez Laroc-
que 89

toutes les nouvelles teintes. En’ 1» pour. . . . . Cc

roir des bonnes relations entre son d'attrayantes boîtes. Aussi bas MODELES: En vogue sous tous rapports. =

ays, la Yougoslavie et la Tchékos-| dans les marques Mercury et

lovaquie.

 

‘LE PORT D’HALIFAX
EST BIEN ÉQUIPÉ
sete

MONTREAL, 30. — En rapport avec
- un récent article de la “Gazette de!

en date du 28 novembre,|
faisant allusion à l'afflux des envois

. de grain via le port de Saint-Jean et
le manque de location de chargement
pour les navires varabonds. le Cana-
dien National a de suite attiré l'at-
terition sur le fait que le port d’Ha-
lifax est bien équinpé pour le manie-

, ment d'un tel trafic et aûe si il y a
des difficü”.-5 à Saint-Jean, la note
songé et patriotique à faire pour
ceux intéressés dans le développement
des ports canadiens est de faire leurs

Montréal”.

[3

Penman, do soie et laine, en les

teintes désirées.

j Toutes les pointures. . . Be!
 

e

Bas de Soie
à Talons Pointus pour
Dames et Jeunes Filles

Bas, marque : “Mercury”, en

les nouveaux modèles à talons

pointus et dans les teintes de

“chair, perle, “blush”, mirage,
evenglow, gris plaza, noyer, bei-

ge, miel, noir. ‘Valant $1.75. Prix
de
T.arocque. . . "$1.59
 

 

L’espace nous manque pour en faire une de scription détaillée. Nous. avez le choix dans ces
. trois groupes, et vous êtes assurées, peu importe le prix que vous-pagyez, d’avoir le maximum
‘de valeur. ‘“Le plus pour votre argent ou le remboursement de votre‘Brent. ”

Une présentation trésSpéciale, samedi, de RobesFascinantes pour Dames et

o

Jeunes Filles, pour le jour et les soirées. Ces valeurs: déflent la comparaison.

Ces valeurs défient la€comparaison
Manteaux d’Hiver

pour Fillettes
 $14.90

Aubaine de Samedi en

Gants pour Hommes

 

 

Oxfords
pour Hommes

Bien faits, chies et conforta-
bles. Souliers noirs en nouvelles
formes. Coupe Dbluclher. Semelles
de enir. Talons de caoutchouc.
** ‘ures 6 à 10. Valant jusqu’À

$6.00.ur... 94.95
 

Bottines Résistantes
pour Garçonnets

Bluchèr de box kip, avec sc-
nielles el talons ie cuir solide

0
a

g
a
g

>
|
—
—
—
—
—
—
—
—
—

w
i

. . , ou Panco et fausses semelles de: illettes Vous ne trouverez nulle part ail- $1. 8 Fans ! Bh) es de
consignations par le port d'Halifax Bas deSoiepourFillettes Manteaux chics et chauds, leurs une si raviss ute variéig de 0 cuir ornealiravanteapparen.

où la Comynission du Havre et le Ca- dans les pointures de 7% à 9%, ‘soigneusement confectionés de TObeS a un prix approchant un i faire t le : Ë les. Pointures 1 a 5. Valant
* nadien National sont prêts à coopé- dans les teintes de hermosa, ro- velours français de choix, chin- tant soit peu ce bas prix de La- “Gantspoux satis aire tousles- $3.50.

rer en donnant toute l'assistance pos- se erépuscule, :aison, muffin, ; . Agré. rocque. 11 y a des obes du jour de*|"“M@mmes, - danÿcette série, € sur. .., $2 39
sible. Le Canadien National ne con- ï chilla et tissus couverture. Agr 's crêpé épai crê :“ nait aucun mouvement qui voudrait Aptos] 69c mentés au collet et poignets de Satin envers crépé épais, de crêpe comportant les suivants :  

que l’on se serve de Portland.
mer

DE L’OUEST À L’EST
a

MONTREAL, 30. — M. C. F. John-
ston, assistant du gérant. général du

‘ service des voyageurs au Canadien
tional dit que les fermiers de I'Ou-

plat et de georgette, en les -taiiles
jusqu'à 50. TI y a aussi- de. chics

robes de soirées et de toilette, de

fascinant satin à envers crêpé, de

velours chiffon et de georgette, enr
les “tailles jusqu'à 2. Les modèles,

les teintes, les tissus et l’apparenee. ,Ç

fourrure Mandel ou Thibetine.
Toutes les nouvelles teintes en
vogue. Chaudement doublés et
entredoublés. Samedi,

Bas Golf pour Garçons |
Bas épais de laine, dans les

pointures de 5% à 10% et en
teintes populaires pour: l’hivér.
Prix de 59c

Gants de suède peau de pore
Pecarry non-doublés.

Gants de chevreuil lavable
nen-doublés.

“Gants de soie et laine
..nouveaux effets madrés

 

Gants de Laine 1
Pour Dames et Enfants

Unis ou de laine brossée, dans 4
les taintes de gris, fauve, Lianc

Larocque. .
 

 

A | et noir. Quelques-uns ont des
_ LE en général sont exceptionnels sous ‘Gatsde laine ‘tricot’ alvéo é. poisnefs de fantaisie. Valant

est commenceront à se diriger vers Robes de Nuit pour Enfants tous rapports. Voyez-lès, saïñédi. | ‘avee dviabhirs de:laine an jusqu’à 95c. 49
, l'Est pour visiter leurs parents vers Robes de nuit de .flanellette ee : re RS , . “Samedi. . . . .. Cc

le comm¥wement du mois prochain. chaude et laineuse, dans les tail- EE 5 DREran FN 2 Teycae 5 re —_
Des arrangements spéciaux ont été les de 6 à 14 ans. Manches lon- # : . . A ’ ’
pris pour voir à leur comfort. D’après gues. 19c — . “ a i ; =

- les- demandes reçues par les agents|fy . > ‘de La ee. . - . * BL TT ws emt mia 0 AD OR ne So
dans Aues, un grand nombre def}— Prix ‘de Larocaue. - p € . ; CR Re CR Manteaux
anadiens viendront dans l’Est pour i hé

les fêtes et à ce sujet on remarque Costumesde Nuit pour < of | - “Teddy Bear'’ pour Bébés
surtout la Survivance Française qui ants Nu ee Vêtemenis chauds pour les
est à son quatrième voyage annuel Costumes de nuit de flanellet- \ as y
et qui visitera encore la province de te duveteuse de fantaisie, dans

»

Québec dans le milieu du mois pro-
chain.
te

Travail
ministre du

les tailles de 2 & 11 ans. [ond
ciel, rose et péche avec disposi-
tions juvéniles imprimées. 98e

 

 

Sous-Vétements pour Dames

 

 

   
  

Paletots de Molleton
   iNeetements

 

 

jours froids. Dans les tailles de
1 à 8 ans, Modèles variés, dans
les teintes de blanc, bleu, fauve
et rose, Bien doublés de flanel-

 

. 1 te énaisse. Valant jusqu'à

Spécial... ..... ; : ‘ © $6.00.L'hon. Heenan & Trenton Bleu Marin pr Hommes SL it... $4.90
L'hon. Peter Heenan.

p
part cet après-midi

re.

LOI DES COMPAGNIES

 

-

On a l'intention de demander au
Fariement, lors de la prochaine ses-
sion, d'accorder plus d’attention à la

Le ministére
Secrétaire d'Etat annonce que

cerinines clauses importantes de cet-
te loi seront revisées. On ne sait pas
la rature des modifications proje-

Loi des Compagnies.
du

tées.

LE BUREAU DE L A

 

pour
. Trenton, Ont. II portera la parole ce

soir devant les convives du Cana-
dian Club de cette ville, pour les en-

“ tretenir de choses de son ministé-

et Jeunes Filles
Camisoles tricotées, chaudes,

laineuses, dans les tailles de 36
et 38 seulement. Crème.
manches.

Valant $1.25. Pour. . . . 9¢
Bouffantes pour Dames
Bouffantes chaudes a envers

a 44. Valant jusqu’a 76c. Dans
les teintes deo péche, mauve, sa-
-ble, rose, gris, marine, bleu, crè-
me et bleu. 59€
Prix de Larocque. . .

Sans,

duveteux, dans les tailles de 36.

 

Manteaux
de Fourrure pour Dames et

Jeunes Filles

Valant jusqu’à $25.00.
Pour

ulster et ulsterette à

$18.90
Faits de tissu tout laine épais, d’une bel-

le apparence, durables et chauds.

l'apparence des paletots de $45.00. Modèles

devant croisé. Entière-

ment doublés de peluche, demi-doublure de

peluche oude satin. Tailles jusqu’à 46.

Paletotsde Molleton Bleu Marin pour

Garcons. De même qualité, $12.50

Ayant
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=“pour Hommes
et Garçons

_ relle.

or Combihafsons .

.. duveteuses.

; ‘ Toutes.

Téetailles,

chaudes, laineuses et

pour hômmes, en teinte natu-

$1.39
Combiñaisons pour garçons, de méme

qualité, en:tailles, pour a

»Jusqu'à C2)ES
Lt

98c

..

 

Chandails

et Jambières
pour Bébés

Tricot serré épais, tout laine.
Vêtements d'hiver en les tailles
de 1 à 4 ans. Un splendide as-
sortiment de modèles variés au
choix. 19¢
Prix de Larocque. . . .
 

 

Châles tricotés de pure laine
en tricot alvéolé, grande dimen-
sion, chauds, pour envelopper
les ‘bébés lorsqu’il fait froid et

>

Cl . . ï Co que la température est maussa-

VOTATION DEVANCÉE les,etrine "oops diagona. CC Foulards de.Prange:,tout autour.. Une

# * Ce matin a 9 heures le bureau de ‘ fourrure Liise dé CThèvre Kal- D EU Spécial. . . . . .….. $1.49
Vv ‘ ga

Votation devancée pour les employés Spécial. . . …. $55.00

l
a
m
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M
a
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, de chemin de fer et les voyageurs de
commerce s’est ouvert en l'hôtel
ville. Plusieurs contribuables en ont
profité pour exercer leur droit
suffrage.
pr

Présentation au général
On fera une présentation au ma-

de

de

 

 

+ TROIS AUBAINES
EXCEPTIONNELLES

Corsets D & A
pour Dames et Jeunes Filles

Bottines jaunes, épaisses, du-
rables, sur forme ext. large
pour assurer un véritable con-
fort, Semelles Panco et talons
de caoutchouc. Pointures 6 &

SEddies
Le Royaume des Jouets de Larocque o uvre, samedi.
  

C'est” un iplendide’ rayon,

pour Hommes
’ * Foulards blancs, genre reefer,
‘avec pois noirs.

‘Spécial…
. ‘Foulaïds ‘de sole Fujl ‘blanche,

en nouveaux effets
imprimés nouveautés,

9c

$1.19

Châles pour Bébés

 

 

Robes de Nuit
pour Dames

Epaisseur d’hiver en robes de

nuit de flanellette blanche avec

 

iècement brodé. Manches

ë ' its garçons ‘et lés petites fil- Nbuyveaüx foulards soie emp
. Jor-général J. H. MacBrien & l'occa- Nouveaux © ; 11, Valant jusqu'à 2 98 bondant en des milliers d’articles merveil jeux pour les petits garg ès ‘pe SNGaveaux1 alardeÀsoie emplècemes pre pare =

sion de sa nomination au poste de cononveaux pecorsets faits de $4.00. Pour. . . . . . ° a J le magasin Laroeque n 'a prése uté une si attrayante variété: de” jouetsque DeTae tours. ot vainnt tailles moyennes et larges.

' S ’ e Ten-

‘

lieutenant-colonel honoraire du troi- forces. A bustes bas, moyenset les. ; ans distribuera cette année. Jam ais les fabricants de jouets n‘ont fait preuve “jusqu'à $3.00. $1 98 pr x sp da. $1.29

sième bataillon des signaleurs’ cana- hauts. Dans les tatlles de 21 à Tuqueos Lricotées de laine le Pére Noe la production de nouvelles chosés. Fou. NOE .

diens. Il y aura banquet au Royal 30. Prix de épaisse. avec pompons. Toutes d'une si grande habileté dans la p  evandement au Royaume des Jouets au : | ä

: Ottawa Gulf Club ce soir. Larocque. 98¢ les teintes Tous garçonnets et fillettes s’amusero nt gra ol

Voies de fait  

 

désirées. . 9¢
sous-sol, et leurs parents apprécieront les b as prix, car ici, aussi, le magasin Larocque

 

=’Mouchoirs :

;
Bouffantes

“ Nouvèau genre aviateur, trl- surpasse en valeurs. une idée des aubaines.extraor-
LE DÉPUTÉ DUNLOP E Corselettes et ooCouventgenre, avieuurLes Voici seulement quelques articles pour vousdone Laroequé,Pootte nde | rotipor Dames… pour Enfants

| RENTRE A L'HÔPITAL D nes otJeu " PE Spécial à 95¢ dinaires que vous trouverez au Royaume des avec bords fostonnés ‘dans de Bouffantes chaudes, duveteu-

ames.e eunes Filles Spécial à. +s 0 0 0 00.

‘

reenetfee

, Edward A. Dunlop, de Pembroke,
député de Renfrew nord, revient au

es
Civique M.

Dunlop avait été retenu à l'hôpital
« depuis quelque temps, mais il avait

Il sera
, sous les soins du docteur J. Hugh

jourd’hui à Ottawa pour subir
traitements à l’hôpital

pu regagner sa demeure.

‘ Laidlaw.

PIERRE CALCAIRE

Corselettes D et À, faites de
coutil rose à rayures de sole
résistante, en toutes les tailles.
Une aubaine 1 49

°exceptionnelle à. . .

 

Brassières
pour Dames et Jeunes Filles  A = e ,

Costumes Tricotés
de 4Morceaux pour Enfants

Vêtements d'hiver idéals pour
les tout petits de 2 à 8 ans.
Costumes de laine épaisse unie

Grandeur naturelle,

avec visages naturels et Voix

parlantes. Spécial . .

Trains Mécaniques
Trains bien faits, se composant d'une lo-

Poupées Maman
habillées, "22

tas +"pcs, Tout”

15c LC:

choses utiles .

 

MachinesàCoudre
tea

(8 18014 uoupyes er plusieurs
. >

CarrossesdePoupées
Une. aubainé excéptionnélle en carrosses.

me RIA #sairent avoir Une

de ces machines pratiques pour féire les vê-

nouveaux effets de broderie. En
boîte, Samedi,

4 pour49€

 

98c

ses, confortables pour l'hiver,

dans les tailles‘ de 22 à 32. Tein-

tes dési-ées. --39c
Valant 50c. Pour. . .

——>—>———
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Bas pour Hommes
Bas Tricot Auto tout laine,

 

Bas de Dessus
de Laine pour Enfants

botany épais,cables Bag do laine
, 30 pes fe hauteur et - 24;pcs de longueur. teintes unies. Chauds, dura Phi dans les pointures

. ou brossée, ne composant d'un -comotive, d'un wagon à charbon, d'un wagon 2 el . pour ver,

— aunten faitesdecoulllbrocart chandail, Se jambires,dun à voyageurs et’ de rails circulalres 59c penfaiteToaiesdesteintes-$3.95 conforiables. . 49c de Th 10%. Dansles teintes de

* Après avoir remis la cause du fer a bonnet et de M » oll . de 4 morceaux. Spécial . - - g <a. * - auve, ,

et de l'acier au mois de janvier pro-

Canada pour la protection de line

,dustrie domestique de ls chauxs-- --    élastiques aux côtés.
. pas Attachant en arrière. Bandes

. 35¢ $2.95
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Cravates de Soie

k. indus e -

! “demandeurs sont les compagnies j
pour " es

Pp
Disposées spécialement pour la commodité des

—

_ Sutton Clark, du

_

Nouveau-Bruns- LE
omm |

” wick, Supply, and Fuel, de Winnipeg TAB S A acheteurs, le samedi.
Cravates volun (fouxin-hand) Mitaines et Gapis

,et la Tyndall Stone Producers’ As- ; Lotions de "Pjver, / Vaporisateuts, Platoaux de soie. cordée épaisse, en les popu- de Ouir pour Garçons
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oudres de toilette, € fo > essing: > . + :
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À LA SORBONNE

L’ÉVOLUTION POLITIQUE DU CANADA
(1763 -
TD

1867)
<= —

Les 9% résolutions;
britanniques,

les Canadiens réclament la plénitude des libertés

 —-+—

(Spécial au “Droit”)
PARIS, 30. — L'hon. Rodolphe Le-

mieux, président de la Chambre des
Communes du Canada, a donné son
sixième cours à la Sorbonne aujour-
d'hui. En voici un résumé: des
diibertés britanniques: Louis-Joseph
Papineau; Wm Lyon Mackenzie: La
rébellion de 1837; l'échafaud et ses
victimes.
Les années qui suivirent la ré

belllon assombriront davantages la
tuation politique. La Constitution

est suspendue, un conseil spécial
est créé, irresponsable au peuple et
composé de créatures de la Couron-
ne.

Les chefs, dont la tête est mise
hb prix, sont en exil. Pendant long-
temps, le silence se fit sur les pa-
triotes, mais peu à peu, grâce aux
réformes accomplies par la métro-
pole, réformes dont le règne avait
provoqué la rébellion, le peuple com-
prit qu’elle dette de reconnaissance
il devait aux victimes. .
“Yaincus duns la lutte, ils ont tri-

omphe dans l'histoire.” Telle est la

formule saisissante que le passant
peut lire sur le socle du monument
érigé là même où s’était dressé l’é-
ghafaud. A ces martyrs en effet,
nous devions la mission Durham, o-
rigine de notre émancipation. A par-
tir de ce moment, l'Angleterre n’in-
terviendra plus avec sa force im-
mense, dans nos démêlés avec l'o-
ligarchie. En tête à tête avec elle,
nous pouvions la maîtriser, même
la vaincre et grâce à d’utiles allian-
ces politiques, mettre notre âme na-

tionale en sñreté pour toujours.
Ce que nous a valu le suprême

sacrifice des patriotes, c’est une
constitution qui contenait certes de
nombreuses dispositions injustes,

mais aussi le Gouvernement res-
ponsable, bien si précieux; le droit
de nommer, de suspendre, de disci-
pliner les fonctionnaires publics; le
droit pour la Chambre de dispo-
ser des subsides à son gré.
Lord Durham pustifie la révolte

en racontant les abus dont le pays
souffrait. Longtemps après, Cham-
berlain et Lord Grey feront de même,
 

 

y Les mères expérimentées disent
que le Zam-Buk est ce qu'il y a de

eux pour les blessures et les af-
ê ctions de peau des enfants, parce
ue:

Il est rait d'herbages, ne compor-
Rent aucune coloration minérale em-

isonnante.

Il est antiseptique, les
mal

empôche
de

#burner.

,, H est calmant, met promptement
‘fin à la douleur.

H soulage chaque fois.

: xz St tout aussi bon pour les
8. 

.

Envente en toutes les pharmacies.

 

Ecrivez pour en avoir un
échantillon.   

 

 

C'est le représentant du Roi qui dé-
voile le monument à Montréal. Ce
monument, c’est la consécration d’un
double héroisme héroisme d’a-
voir voulu, étant sujets anglais, ob-
tenir tous les droits de sujets an-
glais; héroisme, étant français, d'a-
voir voulu garder leur âme fran-
caise.

Lord Durham, Radical Jack —
comme on l’appelait—fut envoyé au
Canada. Il avait mission de tenir u-
ne enquête et de mettre fin aux
maux dont souffraient les tolonies
canadiennes. Il devait résumer sa
vaste enquête dans un rapport qui
marque une date dans les annales de
l’Angleterre contemporaine. Oeu-
vre géniale sur plus d'un point, qui
justifiait après coup la rébellion,
préconisait les mesures propres à

détruire à jamais notre petit peuple
français, et posait enfin les prin-
cipes du grand système colonial an-
glais moderne. Oeuvre mêlée, qui
contient l’antidote à côté du poison,
où l’erreur chemine avec la vérité,
et l'aveuglement sur le passé avec
la prescience de l'avenir,

Le conférencier cite certains ex-
traits où Lord Durham attaque sans
merci les abus et les vices de la
Constittution, mais la haine de race
l’aveugle au point de lui inspirer
une mesure plus injuste, plus ar-
bitraire, plus criminelle pour ainsi
dire, que tous les abus qu’il voulait
détruire.

Il conseille en effet le vieux pro-
jet d’union de la province française
avec la province anglaise; donne à

la minorité anglaise une représen-
tation égale à celle de la majorité;
proscrit l'usage de la la::gwe fran-
caise et nons charge de la dette im-
mense de ses compatriotes. En un
mot, il veut brutalement consacrer
leur ascendant politique, nous hu-

milier, nous noyer par l’immigra-

tion anglaise, assurer notre infé-
riorité e. notre disparition gradu-
elle comme peuple français.

Et pourtant, c’est Lord Durham

moyens d'échapper au naufrage Il
suggère en effet. d’établir le gou-
vernement responsable, de confier
aux coloniaux le droit de se gou-
verner eux-mêmes et d’administrer
eux-mêmes leurs propres affaires.

Alors, nous verrons un premier
ministre unir une partie des députés
d notre race avec une majorité des

de conquérir les institutions repré-
sentatives dans toutes leur force et
éviter ce conflit de race, où nous
devions être écrasés par une ma-
jorité hostile.
Le conférencier analyse l’Acte

d'Union et souligne la proscription
de la langue française. Au parlement
impérial, de nombreuses protesta-
tions s’élevèrent contre le projet. Les
Canadiens eurent de nobles défen-
senrs: Daniel O'Copnell, l’historien
Hume, Lord Ellenborough, Lord
Brougham, le comte de Hardwick et
notre ancien gouverneur, Lord Gos-
ford.
Lord Durham avait clairement vu

à Quels obstacles se heurtait
fonctionnement de la machine gou-
vernementale. Il ne fallait rien
moins que le séduisant caractère et
le génie politique de son gendre,
Lord Elgin, pour mettre en pratique
les idées infusées dans le document
politique.
Dans la nouvelle constitution, les

Canadiens ne pouvaient Voir - qu’un
instrument d’asservissement. Ils se
préparèrent à y résister.

Metcalfe durent se heurter à cette
irréconciliable opposition. ‘

Sir Charles Bagot et Lord Elgin
trouvèrent la solution—surtout Lord
Elgin.—Celui-ci, instruit par tout ce
qu'il voyait et par une vive intui-
tion de ce que tout cela signifiait
trouva tout naturellement "erreur
fondamentale du Rapport de Lord
Durham.

A Londres, l'idée du self govern-
ment soulevait des objections, dont
la principale était que son applice-
tion au Canada voulait dire l’abdi-
cation éventuelle de la suprématie
britannique. 
Aux Electeurs du

QUARTIER

DALHOUSIE
Des centaînes de mille pias-
tres de notre argent sont
dépensées annueilement par
le Conseil de Ville pour fit
de construction.

I faut un constructeur
l’Hôtel de Ville !

Protégez vos
votant pour un
est qualifié par
pour vous bien
Un homme qui s'occupe de
construction et qui compte
un rôle de paye annuel de
prés de $150,000,

VOTEZ POUR

J. F. MEAGHER
POUR ECHEVIN

a

intéréts en
homnte qui
l’expérience
représenter.
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AVIS aux CULTIVATEURS
Les Moulins à Farine de Thurso ont été entièrement remis

à neuf et sont maintenant en très bon ordre pour moudre

BLE, SARRASIN et FOURRAGE
Nous moulons le blé de toute personne et la fleur est faite du

Nous avons aussi un vaste assortiment de lainages pour
échanger contre la laine.

TOUT L'OUVRAGE EST GARANTI.

MOULINS à FLEUR et LAINE de THURSO
J-N. PRUD'HOMME, propriétaire,

€

    
   
   

     

qui va Jui-même, nous fournir les

députés de race anglaise, dans le but

Lord Sydenham et plus tard Lord!

À nstato;
-une ‘erreur dans

f|per ces appréhensions, Ce descen-
dant d’une famille: tory allait dé-
montrer a la métropole, avec son bon
sens écossais, que la politique de con-
ciliation, loin de briser l'unité de
l’empire, la solidifie. Ce q.‘ a semé
la discorde et causé le rébellion, c’est
l’esprit de domination d’une race
sur l'autre. I] reconnaît loyalement
qu'il sera impossible de gouverner à
l'encontre des sentiments de la ma-
jorité.
Après l’élection de 1848, à la ren-

trée des Chambres, il lit le discours
du trône dans les deux langues

Parlant des Canadiensy il dira:
“qu’ils pratiquent leur religion, qu’ils
“conserve'y leurs coutumes, leurs
‘biens, leurs préjugés même... un
‘jour viendra, peut-être, où la der-
“niere main 3 défendre le drapeau
“britanique au pays, sera celle d’un
“Canadien français!”
Rassuré par Lord Elgin, le pays!

se reprend à avoir foi en l'avenir.
Mais en Angleterre, le libre é-

change est instauré. Plus de préfé-
rence colrniale. Par réaction, un
vaste mouvement d’annexion se dis-!
sine au Canada. Les séparatiste, qui
sont-ils? Les marchands anglais—
non pas les Canadiens. -Lord Elgin
négocie avec Washington un traité
de réciprocité — la prospérité qui
s’ensuit et la politique de concilia-
tion prduisent l’apaisement.

Dans l'intervalle, ia langue fran-
cais ‘est Gevenue avec l'anglais, lan-
gue officielle. L’amnistie a été ac-
cordée aux prisonniers et aux exilés
de 1837.
Un instant, les vieilles passions

se réveillent, à l’occasien du bill d’in-
demhisation des victimes de la ré-
bellion. Le Gouverneur se présente
au parlement pour sanctionner cette
mesure. Il est insulté et le parle-
ment est incendié. Il revient sanc-

tionner le bill, malgré les menaces.

Avec sérénité; il laisse passer l'orage.
De ce jour, date le triomphe du gou-
vernément responsable au Canada.

La volonté du peuple librement ex-

primée par ses représentants, a rai-

son dé l'oligarchie et de l’émeute.
Durham avait déclaré qu’il fallait

gouverner sans les français. Elgin

découvre le secret de gouverner avec

eux—comprenant quelle force on

1 jurrait en tirer pour l'avenir.

Le Canada français lui a érigé un

monument à l’ombre du Palais Lé-

gislatif de Québec. Sa mémoire n'a

rien à redouter du temps. ’
rererad

GRACEFIELD, QUE,
29 novembre 1928

M. et Mme Jos. Cousineau font
part à leurs parents et amis, de la
naissance d’un fils, né le 23, baptisé

sous les noms de Joseph, René, Mau-
rice. Parrain et marraine, M. Oscar
et Mle Hermine Cousineau, frère et

soeur de l'enfant. Porteuse, Mme X.
Cousinéau, grand’mère.
M. et Mme Lionel Labelle, font par

à leurs parents et amis de la nais-
sance d’un fils, né le 21, baptisé sous
les noms de Joseph, François, Lionel.
Parrain et marraine, M. et Mme F.
Fournier, oncleet tante de l'enfant.
Porteuse, Mme Laurent Ménard.
Mme Bélanie Larivière est de re-

tour d’un voyage à Ottawa, où elle
a Visité sa fille, Sr Larivière, des
Soeurs Grises de la Croix.

Mlle I. Lajoie nous quitte pour
une couple de semaines pour se ren-
dre dans sa famille, 4 Vankleek Hill.
M. le Curé J. J. Desjardins, de

Vankleek Hill, est parmi nous pour
quelques jours ; il visite son frère,
le Dr Art. Desjardins et en même
temps fait une excursion de chasse.
M. et Mme J. B. Merleau sont de

retour d’un voyage à Ottawa. .
Hier soir, M. l'inspecteur Maltais

a' donné une intéressante conférence
à MM. les secrétaires, commissaires
et présidents des municipalités sco-
laires ne Wright, Northfield et Gra-
cefield, Tous sont reconnaissants à
M. _laspecteur d’écoles pour ce tra-
vail.
La neige tombe en abondance ce

matin ; espérons que nous aurons
bientôt des chemins d'hiver, ce qui
aidera au traffic du commerce.
aa

LAC STE-MARIE

24, novembre 1928
Uneréunion intime était tenue

chez M. Engène Poirier à l’occasion
de la fête de Ste-Catherine. Ii y eut
chant, musique, partie de cartes, sans
oublier la bonne tire à laquelle les
invités firent honneur. Parmi les
personnes présentes, Mme Xavier
Beaudouin, Mme M. Emond, M. et
Mme G. Emond, M. Lyon. gérant de
banque, à Hochelaga, M. Irwin, Mlles
Eda et Lina Emond, M. Bisson, M.
Simard, de Maniwaki, M. et Mme Z.
Emond, M. et Mme E. Emond, Mlle
A. Mercier, inst, Mlle C. Léveillé,
Mlle Irène Dubeau, M. R. Dubeau,
Mlle F. Beaudouin, Mlle Y. Poirier.
Mlle Ethier, inst.,, M. M. E. Léveillé,
M. et Mme T. Emond, M. M, Henri,
M. H. Emond et autres. Tous se sé-
parèrent à une heure avancée en gar-
dant un bon souvenir de cette agréa-
ble soirée,
Mlles Marie-Louis et Blanche Mo-

rin étaient en visite chez M. et Mme
C. Morin, Mlle M. Morin qui reve-
nait d’un séiour à Saint-Hyacinthe,
retourne à Maniwaki.
ACCIDENT :—
M. Herménégilde Joly. fut victime

d'un grave accident. Employé pour
M. A. Décotin, il était à préparer un
moteur quand la vapeur se répandit
sur lui, lui cansant de douloureuses
brûlures.
Mme F. Dubeau est allée à Otta-

wa, cette semaine, renouveller ses
marchandises de nouveautés pour da-
mes, pour le temps des fêtes,
‘Notre correspondante vient de per-

dre un oncle maternel, dans la per-
sonne de M. Louis Billette, décédé à
Huntingdon. à l’âge de 62 ans. M, Bil-
lette était frère M. Rémi Billette et
de Osite Lemieux, de Saint-Louis de
Gonzagues. Il épousa Françoise Mon-
netit. soeur du distingué écrivain A.
N. Montpetit. Il eut dix enfants
qui sont: MM. Amédée, Rosario, Os-
car. Théodore, Emile, Rodolphe, Sr
Louis-Marié de Montfort, des RR. SS,
des SS. Noms de Jésus et de Marie,
Marie-Louise de l’Hospice Beauhar-
nois, Marie-Anne de l’Hôtel-Dieu à
Montréal, Mme Robidoux (Joséphine)
un grand nombre de petit-enfants, un
frère, M. O. Billette, de, Vaileyfield,
ses neveux, le Chanoine’ A. Billette,
de St-Justin de Newton, M. l’avocat
Billette, de Montréal, - M. Edouard
Montnetit , distingué © conférencier,
Dr, E. Montpetit, Mmes Faribault,
Caldwell, d'Ottawa, sed cousins, I'hon.
R. Lemieux. M. 'avocat Lemieux d\Ot-
tawa. M. le curé Dubuc, de Rivière
des ‘Prairies, Une belle-soeur, Mme F..
Billette. de Minnesota, M. le notaire
Martin, de St-Louls de Gonzagues, et
autres parents. M. Billette était cul-*
tivateur. Fut le préfet du comté de!
Beauharnois. Caractère affable, . {I
comptait beaucoun d’amis. Charita-
ble.-il passa sur la terre en faisant
du bien. » ,

les détails sur l'ac-

  

‘dante n’est nullement responsable de

   

cident d’auto à Hochelaga. Nous te-
nons a réparer l'erreur et faire nos
excuses à M. D. Emond dans cette
affaire ; ce sorte que Ja correspon-

cette erreür.
—2—=——reer

PLANTAGENET
; 29 novembre, 1928,

Samedi le 24 novembre, une soi-
rée fut organisée par un groupe de
parents et d'amis chez M. et Mme
J. G. Carrière à l’occasion du ma-
riage de leur fils Ulric. Une jolie
bourse lui fut présentée à laquelle
M. Ulrie Carrière, bien aue survris  
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sut répondre en termes choisis.

Parmi les invités on remarquait Mlle

E. Gervais, de Montréal, MM. et

Mmes Abraham Dalaire, Ottawa, D.
Tessier, Plantagenet, Patrick Ri-
cher, Louis France Richer, M. J.-Bte
Ménard, Mlle Albertine Ménard.
MM. et MmeUlric Daoust, Nap. Pa-
radis, Dr J. Ayotte, J. E. Carrière,
F.- Lacasse, Adélard Lajeunesse, Oli-
vier Dupont, Ovilla Lalonde, MM.
Josaphat Carriére, Eug. Carrière,
Henri Carrière, Hector Carrière, Ed-
gar Paradis, Eugène Paradis, Albert
Paradis, Milles Marie-Anne Paradis,
JeanneLalonde, Alice _alonde, M.

Campbell, représentant du “Droit”,
d'Ottawa, M. Gustave Pelletier, re-
présentant d la Caiss Nationale d'é-
conomie, M. Labrecque, représentant
de la Caisse Nationale d'Economie.
MM. P. Rivet, de Montréal, Bruno
Chatelain, de Montréal, Arthur Chéa-
telain, Cornwall, Dr Hubert Maran-
da, Martin, Albert Chénier, J. L.
Gauthier, Maurice Ayotte, Euclide

Prévost, Roland Daoust, René Ché-

nier, Emile Gauthier, J. L. Gauthier.
Jos. Leroux, Pascal Tessier, Lucien
Tessier, Bruno Tessier, Plantagenet,
Milles Marie-Ange Ranger, inst. de  Wendover, Mlle Qrea Potvin, Wen-

= _ dl -

dover, Marie-Ange Cadieux, inst.
Wendover, M.-Marguerite Farrell,
abourin, St-Isidore, E. Farrell, Plan-
tagenet, Germaine Lalonde, O Le-
roux, Blanche Hamelin, Jeanne Ha-
melin, Euclide Blondin, Jule-Fride
Thérien, Bernadette Chénier, Ubalda
Chénier, inst, M. Herly, inst. Fo-
rington, inst. Vachon, inst., Anne-
Marie Carriere, inst., FP. Prévost, Ju-
lia Prévost. A minuit, Mme J G
Carriére et Miles Jule Fride Thérien.
Blanche Hamelin, Mme Ulric Daoust
et Mme Nap. Paradis ont servi un
délicieux réveillon. La soirée s’écoula  
des nlus agréablement: ilv eut par-nier.
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tie de cartes, chant, musique et dis-
cours par MM. Gustave Peletjer,
Campbell, Ulric Carriére, et ce n'est
qu'aux petites heures du matin que
l'on se séhara en renouvelant nos
meilleurs souhaits de bonheur au
futur époux. dont le mariage aura
lieu le 29 décembre.

Mlle Marie-Anne Ranger, inst. de
Wendover. M. Rigobert Tessier lle
Berthe auvé, Mlle Rozon, M. Ran-
ger. de Dalhousie Station, Qué., M
et Mme Ladurantaye, son fils ont
pris le diner chez M. Dalma Tes-
sier, de Hawkesbury, dimanche der-
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Ecoulement larchandises |
r \ | 1

à degrosrabais
. SANS EGARD aux PRIX COUTANT ou PRIX de VENTE ANTERIEURS Escompte

Que rien spécial
n | n

ne I aux- |Une Vente qui fait le sujet oe toute —=-vous Hull

empêche | IS à Ottawà présenteront
de venir | BS (0 | a

SAMEDI MATIN A 9 HEURES PRECISES

Nous avons un surplus d’assortiment et il nous faut :

47> faire un écoulement de marchandises | 275

MANTEAUX D'HIVER ROBES DE SOIREES

MANTEAUX | Tous les | MANTEAUX |

Prix Antérieurs$45 et $55 MANTEAUX Prix Antérieurs $35 et $39.50

De broadcloth et : abl om, avec ri- oo ; ox De broadcloth et suédine, avec ravis-

ches collets et poignetsde fourrure.Tailles | de Qualité a antscootsDeEeore,uss]

jusqu’a 44 de buste. 1 | IE Tailles jusqu'à 40 seulement.

$32.50 a d'ESCOMPLE $19.75
ROBESDE SOIREES ET DE TOILETTE A GROS R ABAIS

… ROBES- MANTEAUX ROBES
Valant jusqu’à $35.00 ) Prix antérieurs 39250"et $45. De Valant jusqu’a $25.

De fascinants tissus de crêpe georget- broadcloth et suédine de qualité de De satin, crêpe, georgette et combinai-

te, riche satin et crêpe canton. Robes de la choix, avec gros collets châles eb gong de velours et satin. Dans les plus fas-

meilleure qualité. Toutes les tailles jusqu’à meremuslté d'Amérique de cinants modèles e nvogue. Tailles jusqu'à
44 de buste. PL ‘ “| 44

$19.75 $27.50 $12.95

UNEVENEMENT QUI CREERA UN GRAND ENTHOUSIASME

ROBES ROBES DE DINER Robes de Soirées
. Prix antérieurs de $19.50

Valant jusqu’à $19.50 Prix antérieurs jusqu’à$46. à $25.00

Satin et crêpe, en toutes Ravissantes robes appropriées aux dîners De taffeta, georgette,

les teintes désirées. Tailles ‘ou -soirées. Tout de velours ou combinai- combinaisons de taffetas et
16 a 40 seulement. sons de georgette et velours, crêpe georget- tulle et tissu métallique.

te et riche satin. Tailles pour dames et jeu-

$9 75 . nes filles, Pour s. ov2. 00 0006 $8 75

| - — @ | ‘

Pas de ventes

Il ROBES : MAGN | - à l’essai

valant jusqu'à $19.50, LIMITER pas d’échanges.

nied?1”gnnisoil for Womere.. Toutes
: | ventes sont

$10.95 ; - VOISIN DE ORME | ____fimales _-

=== == = te )
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C’est du moins l’avis du sé-
nateur George Lynch
Staunton, au sujet de la

“canalisation du St-Laurent
. et du développement d’é-
nergie électrique au point

“ de vue affaires.

DES CHIFFRES

TORONTO, 30. (S. P. C. — Si on

considère le projet de canalisation du
Saint-Laurent et le développement
d'énergie électrique qui s’y rattache
au simple point de vue affaires, on
n’y peut rien voir de pratique, a dé-
claré hier, le sénateur George Lynch
Staunton, parlant au déjeuner de
l'Empire Club; il avait pris comme
sujet de son discours: “Ce que pense
l'Ontario du plan de canalisation du
Saint-Laurent.”

“En admettant que le canal Wel-
land, actuellement en voie de cons-
truction, soit terminé, nous avons
aujourd'hui un chenal de 22 pieds de
profondeur de la tête des grands lacs
jusqu’à Kingston, et une suite de ca-
naux de Kingston à Montréal. Ce
que nous avons maintenant à décider
se résume à savoir si, du point de vue
affaires, il est de l'intérêt du Cancda
de procéder au creusage de cette par-
tie du parcours qui s’étend de King--
ston à Montréal, pour obtenir une
profondeur de- 22 ou 24 pieds. La réa-
lisation de ce projet coûterait de
$160,000,000 à $170,000,000, ce que l’on
appelle, en ce siècle où tout se tra-
duit en billions pour les relations in-
ternationales, une simple piqûre de
moustique.”
Faisant allusion aux avantages

qui, suivant les protagonistes du pro-
Jet, ne manqueront pas d’échoir aux
fermiers, par suite d’une réduction de
cinq cents par boisseau sur le trans-
port du grain de Fort Williams à
Manchester, Angleterre, et à l'indus-
trie, à cause. d'une économie de trois
dollars au moins par tonne sur le
charbon importé d’Angleterre, le sé-
nateur Staunton ajouta: “Si le fer-
mier canadien économise cinq cents
par boisseau de blé, il faut croire
aussi que le marchand anglais qui
exportera du charbon au Canada
prendra son profit, de sorte qu’en fin
de compte les Canadiens ne feront
aucune économie sur le fret d'impor-
tation.”

“D'après les témoignages entendus
à l'enquête faite par le Sénat, nous
en sommes venus à la conclusion que
les navires océatiiques ne se servi-
ront pas de ces canaux”, ajouta le
sénateur. Puis il tenta de prouver
avec chiffres à l'appui que la cons-
truction de ce système de canalias-
tion, exp permettant aux gros cargos
de se rendre directement de Fort
William à Montréal, nermettrait une
économie de trois cents seulement par
boisseau.
“Quant à la question de construire

Une usine d’énergie électrique au pied
de I'Ile Barnard, pour % développer
deux millions de chevaux-vapeur,
dont le Canada aurait la moitié, on
dit que le projet réalisera des profits
assez considérables pour payer le prix
de la construction du canal. Alors,
si le canal doit payer par lui-même,
tout, est bien; si non, pourquoi y dé-
penser de l’argent”?
Le sénateur Staunton fit encore

remarquer que 90 pour cent du ter-
ritoire où l’on veut construire le bar- |
rage est en territoire américain, ce
qui voudrait dire que la majeure par-
tièé de l’entreprise se trouverait ap-
partenir aux Etats-Unis. “II serait
futile de vouloir faire des marchés
avec le gouvernement américain, cse
dans les circonstances actuelles, ce
gouvernement n’a aucun pouvoir pour
consentir à une telle entente.”
Le terrain bordant la rivière et l’île

Barnard, dit-il, sont la propriété de
compagnies privées, contrôlées par
des intérêts américains. “Si le pro-
jet tel que prévu aujourd’hui est ex-
cellent, nous devrions soit vendre nos
droits aux compagnies américaines
ou acheter les leurs. Des associés se
chicanent souvent, et un contrôle
conjoint est excessivement dangereux.
SI c'est l’énergie électrique que nous
voulons, que Québec et Ontario s’en-
tendent pour le développer, entre
elles, mais en songeant toujours au
danger de la surproduction.”
—

ON IGNORE LESORT
DU NAVIRE MAQUILLA
SEATTLE, 30 — (S. P. A.) — On

ne connait rien du sort du bateau de
ffet ‘Chief Maquilla”, en détresse en
plein océan Pacifique.
Le dernier mot reçu du “Montreal

Maru annonçait que ce paquebot
japonais espérait atteindre le bateau
en détresse vers 4 heures a. m.
David R. Girdwood, gérant de la

Compagnie Canadian American
Shipping, pronriétaire du bateau en
détresse, a exprimé l'espoir que d'au-
tres bateaux arriveront avant Ile
nanfrage T1 ne croit pas que Je Ma-
quilla ait sombré.

obert McKean, de cette ville, est
le“porteur d'une lettre datée du 18
novembre de son frère, Ernest, ingé-
niqur en chef du “Chief Maquilla”,
disant qu'il ne serait pas du tout
surpris s’il survenait des difficultés
puisque la cargaison était très lour-
de et que rien ne promettait une
température favorable, ‘Nous avons
wn plein cargo de blé, de bois et de

- Poisson”, disait-il, ‘et les marchan-
discs s'élèvent à dix pieds sur les
ponts. Dieu .préserve les marcaandi-
se8 sur le pont si nous avons à ‘com-
baitré une forte mer, Surveille bien
les journaux pour dés nouvelles du
“Chief Maquilla”. Je ne vois pas d'un
bon -oeil sa lourde cargaison.”

s

Feu de cheminée
Une cheminée a pris feu à 10 heu-

res et 35 ce matin à la demeure de
M. G. Pantalok, 68 ruc Armstrong.
Les pompiers ont été anpelés sur les
-Meux‘par téléphone. II n’y eut pas| police d'Ottawa. Roy recevra. sa

 

 

pour la 3èmefois
en deux années
— —

(Agence Fides)
MUMIAS, Colonie de Kenya,

Afrique Orientale, 30. — Une
nouvelle église catholique fut
bénie à Butula, Marach, Colo-
nie de Kenya, Afrique. C'est le
quatrième édifice que l’on éri-
ge en cet endroit, car dans le
cours de deux ans, l'église fut
détruite par un incendie, par
des orages terribles, par trois
fois et chaque fois, les catholi-
ques zélés de ta région l’élevè-
rent de nouveau.

FONFRATIS DE
Mme E. BROSSEAU

Lès funérailles de Mme Evangé-
liste Brosseau, décédée mardi a l'a-
ge de 60 ans, ont eu lieu hier ma-
itin en l’église Saint Charles de
‘Clarkstown au milieu d’un imposant
! concours de parents et d’amis. L'in-
humation s'est faite au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa.
M. l'abbé F-X. Barrette, curé, a

officié au service funèbre.
Au nombre des principaux deuil-

lants, on remarquait la fille de'la
défunte, Lucrèce Leclair; son ma-
ri, M. E.û Brosseau: ses beux-fils,
MM. Henri Brosseau (Ottawa), Os-
car Brosseau (Détroit), Léopold
Brosseau (Détroit); sa belle fille,
Mme W. J. Leclair et M. W. J. Le-
clair; une seconde belle-fille, Mme
Oscar Paquette, et M. Oscar Paquet-
te; sa soeur, Mme J. P, Liboiron.
Les dames de Sainte Anne de la

paroisse Saint-Charles accompagnê-
rent la dépouille mortelle.

DANS L'ASSISTANCE

On remarquait également dans
assistance M. l'abbé L. Lesage, de
la paroisse Ste-Brigide; le député
Aurélien Bélanger; l’échevin A. W.
Desjardins; le pharmacien Oscar
Barrette; M. Charles Gautier et son
fils; M. et Mme Albert Thibert; M.
Edgard Thibert; Mlles Thibert; C.
B. Pothier, pére; C. B. Pothier, fils; |
M. et Mme J. M. Milloy; Edward et!
Willie Milloy; M. et Mme F. Gué-!
nette; M. et Mme”C. Leblanc; Mme
Lemay; Mme Philéas Desjardins; :
Mle Colombe Desjardins; Henri |
Desjardins; M. et Mme O. Ladou-!
ceur; M. Prieur; M. et Mme Duhai-
:me; M. et Mme Fontaine; M. N. Var|
lin; M. J. U. Vincent, avocat; M.
Emile Joliat, chef des détectives
d’Ottawa; Mme Armand Gauthier; |
Mme Carrière, M. H. Gareau; M.
Guénette, fils; M. Zoël Guénette: le,
!docteur L. Larocque, de Montréal;|
"M. et Mme R. Larocque; Mme H.
| Homier; M. Léopold Léger; Mme R.,
Leduc; Mlle Marguerite Liboiron |
Mme L. P. Marcoux; M. Josephat
Daoust, de Williamstown; M. Hora-

!tia Daoust, de St-André; M. et Mme,
| H, Dow, de Messines, E. U.; M. Wm.
Leclair, de Dalhousie Station; M. et
Mme R. Lemieux, et d'autres.

OFFRANDES DE MESSES

Au nombre des offrandes de mes-,
ses reçues par la famille en deuil,|
on remarque celles de la Congréga-'!
tion des Dames de Sainte-Anne de
Saint Chcrles; de M. l’abbé René;
Morin, curé de Perkins Mills; de M.:
et Mme R. Dugal; de M. Edgard,
Thibert; de M. et Mme J. U. Vin-

cent; M. C. B. Pothier; M. et Mme
Alfred Couturier; Mme C. Forget;
M. et Mme L. Emery; M. et Mme J.
Milloy; M. et Mme Albert Hudon;
M. et Mme PF. Morand; Mme J. P.
Liboiron; M. et Mme L. P, Marcoux;
!M. et Mme A. Rondeau; Mme D.
Emond; M. E. Rochefort; M. et
Mme Rodolphe Larocque; M. et
Mme Oscar Brosseau; M. et Mme
Henri Brosseau; Léopold Brosseau.
Outre ces offrandes de messes, la

famille a également reçu des bou-,
iquets spirituels, des offrandes de,
fleurs et couronnes en grand nom-
bre. Elle remercie sincèrement tou-
tes les personnes qui lui ont-témoi-

| gné de la sympathie.
smell

Eglise reconstruite
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ILES TROIS DÉTENUS

REMIS EN LIBERTÉ
aeaters

Trois hommes ont été détenus par
la police d’Ottawa hier après-midi,
et après avoir fait enquête à leur
sujet, les détectives les ont remis en
liberté à 10-heures et 30 ce matin.
Les individus en question avaient

donnés les noms et adresses suivan-
tes : John Jones, 592 rue Dorchester,
Montréal ; Thomas Proctorget. Eric
Cooper, sans domiciles. Ils sont tous
des étrangers. Is avaient en leur
possession dans un automobile por-
tant un permis de la province te Qué-
bec une quarantaine de rugs évalués
à 83.000. environ. La police croyait
tout d’abord que les tapis en .ques-
tion avaient été volés, mais elle n’a
pu rien découvrir dans-ce sens.
Les hommes étaient habillés en

marins et ils ont dit être des ingé-
nieurs maritimes venus au Canad
en mai dernier. '

Les rugs qu'ils avaient en leur pos-
session étaient trés dispendieux et
viennent probablement de svieux pays
Ils étaient encore enveloppés dans
des sacs semblables à ceux que l’on
rencontre sur les transatlantiques.
Accostés par le détective A .MacDo-
nald, les individus n’avaient pu' don-
ner une explication suffisante de leifr
posséssion des riches tapis et on ‘en-
trtint de graves doutes à leur sujet.
L’inspecteur a conféré avec les au-

torités de l'immigration, de la douane
et de la police des villes environnan-
tes, mais n’a décofivert rien contre
les trois hommes.

recent

Sera sentencié le 7.

Joseph Roy, âgé ‘de 25 ans, qui a
donné son ,adresse comme étant 342
rue St-Laurent, Montréal, a été trou-
vé coupable en cour de police ce ma-
tin d'avoir volé une peau de boeuf
musqué d'une valeur de $756 apparte-
nant à M. William Landreville, 578
rue Somerset ouest. D'après la poli-
ce la couverture avait été laissée sur
un automobile en stationnement sur
la rue York mardi soir, et Roy s’en
est emparé à l’insu du propriétaire.
L'inculpé a été arrêté hier soir par

le détective Patrick J. Downey, de 

FUNERAILLES DE M.
L'ABBÉ M. CORDEAU
A SAINT-HYACINTHE
ELLES ONT EU LIEU CE MATIN

A LA CATHEDRALE
Ze

(Du correspondant du “Droit”)
SAINT-HYACINTHE, 30 — Les

funérailles de feu l'abbé Michel Cor-
deau, ancien curé de Stanstead, dé-
cédé mardi à l’hôpital St-Charles de
St-Hyacinthe ont eu lieu ce matin
en la cathédrale. Le défunt était âgé
de 71 ans et 8 mois. La levée du corps
fut faite par Mgr Emile Vincent P.A.,
vicaire général du diocése de Sher-
brooke, le service chanté par M: l’ab-
bé * Jean-Baptiste Tétrault, de St-
Pie de Bagot, assisté de MM. les ab-
bés J. A. Cordeau, neveu du défunt,
de St-Pie et Edmour St-Pierre, vi-
caire & la cathédrale, comme diacre
et sous-diacre, Conduisaient le deuil,
les frères du défunt, MM. L. P. Cor-
deau, de Montréal, président de la
Commission des Liqueurs de la pro-
vince de Québec, Ananie et Clodomir
Cordeau, de Montréal, ses neveux,
MM. Agénor, Olivier et George
Cordeau, également de Montréal et
Donat Cordeau de St-Pie. Au choeur
on remarquait Mgr Philippe Desran-
leau, P.A., vicaire général du dio-
cése de St-Hyacinthe, MM. les cha-
noines F. A. Laroche, procureur de
lévêché, P. N. Desmarais, curé de la
cathédrale, MM. les abbés C. D.
Trottier, E. H. Messier, Noël Boulais,
de Montréal, R. Péloquin, J. Larose,
fontaine, Frs. Morin, D. Cournoyer,
fontaine, Frs. Morin, D. oCurnoyer,
H. Gendron, L. P. Phaneuf, D. Petit,
Raoul Martin, J. O. Gadbois J. E.
Roy, et Victor Quintal. L’inhuma-
tion eut lieu au cimetière de la ca-
thédrale.

ILS ONT AVOUÉ
LEUR CULPABILITÉ

Clarence Barker, âsé de 20 ans, de
Lachute, Qué., et John Mahoney, âgé
de 24 ans, de Ste-Thérèse, Qué, se
sont avoués coupables en cour de po-
lice ce matin d’avoir tenté de péné-
trer avec effraction dans le maga-
sin de Barnett Shapiro, 35 rue Wil-
liam, avec l'intention d’y commettre
un cambriolage. Les deux individus
sont aussi accusés d’avoir eu en leur
possession des instruments pour opé-
rer ce -cambriolage, soit une pince-
monseigneur, 3 ciseaux et une paire
de tenailles. Ils recevront leur sen-

 
|tence le 7 décembre.

Les deux jeunes gens ont été pris
en flagrant délit à 3 heures 10 ce
matin par le constable Edgar W.
Keedy. Le constable les conduisit
tous les deux au poste de police. L'a-
gent de police était de faction aux
environs du marché; il vit les indi-
vidus approcher du magasin Shapi-
ro et pénétrer dans la cour. Il les
prit au moment où ils allaient forcer
une porte à l’arrière avec, une pin-
ce-manseigneur, Il réussit à les sai-
sir tous les deux et appela ensuite
pour de l’aide du poste de police.
Le constable Keedy est un jeune

officier et on considère qu’il a fait
ce matin une bonne capture. Les fi-
lous avaient caché leurs instruments
dans une valise et le tout a été
transporté au poste.

. erere

Départs et arrivages
des paquebots duC. P. R.

—__.
MONTREAL, 30. — Le paquebot

“Minnedosa” du Pacifique Canadien
est parti à 6.30 heures hier matin
pour Glasgow, Belfast et Liverpool,
avec un bon nombre de passagers et
une forte cargaison.
Au nombre des passagers, on remar-

quait le colonel G. N. Audain, le Hie -
tenant J. P. G. Audain et Mlle L.
Audain, qui ont passé des vacances
de quelques semaines en Colombie
Britannique ; L’amiral E. F. Bruen,
président de la Sosiété d’Entraine-
ment des Marins, de Londres, socié-
té placé sous le patronnage du Prin-
ce de Galles ; M. N. G. Barker, se-
crétaire-général de la Société des Ma-
rins Britanniques ; le chef d’esca-
drifle et Mme A, T. Cowley, ce der-
nier se rendant en Grande-Breta-
gne et sur le continent européen pour
y étudier les conditions de l'aviation.
M. Cowley est surintendant du Ser-
vice des Règlements d'Aviation au
ministère de la Défense Nationale.
L’amiral Bruen, qui est acoïnpagné

de M. Barker, a déclaré que le but deSa visite au Canada, avait été de se
renselgner sur la vie des marins an-
glais dans les pays étrangers. Les
deux/visiteurs ge rendirent à Sydney
Nord, Vancouver, Victoria et Esqui-
malt,pour inspecter Jesfoyers de ma-

s en ces endrosociété ; ts par leur

urant leur séjour dans l’Ouest
Canadien, où. ils eurent l’occasion deporter la parole, l'amiral et soh col-
lègue se rendirent au ranch E. P. àgh River, Alta, sur Vinvitation ex-presse du prince de Galles.

ED. M. GREEN
N'YETAIT PAS

M. Caleb Green, entrepreneur en
construction ,qui en avait appelé au
Juge: de‘ comté de la décision de la
cour de ‘révision d'Ottawa, n’était
pas présent ce matin à l’audition de
la cause devant le juge O'Brien.
“C’est scandaleux” commenta le ju-
ge.
Les défendeurs étaient tous re-

présentés et attendirent M. Green
pour une demi, heure. Après l'expi-
ration de la demi heure, le juge
O’Brien dépouta. Green‘de ses ap-
pels et ordonna qu'il paye les frais
de cour. ,

 

Train de démonstration )
sur l’élevage du mouton
LT : .

(Spécial au “Droit”)
MONTREAL, 30. — ‘Le train de

démonstration du Canadien. Natio-
nal qui se proméne en Saskatchewan.
avec des exhibits et des conférenciers
dans le but.de renseigner les culti-
vateurs sur-l’élevage du mouton et
du porc à bacon remporte ‘beaucoup
de succès. Déjà 2,600 personnes ont.
visité le train aux quinze gares où il
s’est arrêté.‘ Après chaque conférèn- sentence Je 7 décerälré ‘prochain.

’

ce lescultivateurs ontdiscuté leurs.|
problèmes avec . des ‘experts, =

emede

 

 

CE SOIR, À 7 H. 30,
cr——

St-Thomas s'était posé un double
roblème au début de cette ques-
ion : L'homme agit-il pour une fin?
Entre les fins qu'il poursuit, en est-il
une qui araison de fin suprême ou
dernière à? Le premier probléme -a
été résolu dans les trois premiers ar-
ticleS. La solution du second sera
donnée dans les cing articles sui-
vants,
L'hoffime agit pour une fin. Mais

ces fins sont multiples. Les - biens
qu’il peut vouloir et se proposer d’at-
teindre sont innombrables. La ques-
tion se pose dela subordination pos-
sible ou nécessaire de ces divers biens
et de ces diverses fins. Saint Tho-
mas y répond en s'appuyant sur le
principe évoqu’é pour démontrer l’ex-
istence de Dieu : dans une série de
causes essentiellement subordonnées
il faut nécessairement parvenir à une
première cause. De même, il n’y au-
rait pas actuellement d'actions hu-
mains, dépendant les uns des autres
culières, s’il n’existait une fin derniè-
re qui communique leur finalité aux
objets que désirent les hommes et ce-
la par un nombre fini d’intermédiai-
res hiérarchiquement ordonnés. Ain-
si donc, en toute série d’actes hu-
mains, dépendant les unes des autres
et subordonnés entre eux, il faut de
toute nécessité un premier but sans
lequel tout acte humain est impossi-
ble. (art. D)
Chaque série d’acte subordonnés

doit avoir une fin dernière. Mais
toutes les séries doivent-elles avoir
une fin suprême et dernière ? Pou-
vons-nous dire qu’il y a, pour un seul
et méme homme, une seule et même
fin dernière, ou diverses fins derniè-
res indépendantes les unes des au-
tres? La réponse du DocteurAngé-
lique est catégoriques

oy Ecole Supérieure de Théologie

La fin derniere de I’homme

 

COURS DE MORALE.
2 Cem

plait, il peut même la changer après
Favoir choisie ; mais quand son choix
s'est arrêté sur uñ bien qu’il consi-
dère comme capable de combler tous
ses désirs et dans lequel il a placé sa
fin dernière, il ne peut pas en même
temps s'attacher à un autre bien com-
me & son bien suprême. Il y aurait
contradiction dans les termes ‘le pre-
mier serait en même temps bien total
et bien partiel. (art. E)

Il s‘en suit que tout ce que l’homme
veut et fait, il le veut et le fait pour
cette fin dernière qu’il s'est délibéré-
melt choisie, il n’est pas nécessaire
toutefois qu’il fasse tout pour la fin
dernière voulue d’une façon actuelle
et explicite. Il se peut qu’il n’agisse
pour elle que d'une façon virtuelle
on même seulement habituelle. (art.
F.
Que penser maintenant de la fin

dernière par rapport à l’universalité
des hommes ?  Pouvons nous dire
qu’il n’y ait pour tous les hommes
qu’une seule et mêrie fin dernière ?
Ici une distinction s'impose. S'il s'a-
git de la raison formelle de fin der-
nière ou de bien parfait abstrait, tous
les hommes conviennent dans la re-
cherche de la même fin ; car tous
désirent voir réaliser leur perfection
entière. Mis s’il s’agit du bien con-
ctet que les hommes recherchent com-
me leur souverain bien capable de
réaliser leur perfection complète, les
autres s’attachent aux richesses, d’au-
tres aux plaisirs, etc. (art. a)
Le génie synthétique de Saint Tho-

mas n'a garde d'oublier les êtres ir-
raisonnables. Dans un dernier arti-
cle il nous les montretendant vers la
même fin dernière que l’homme, l’at-
teignait réellement, mais matérielle-
ment et inconsciemment par le Sul 

{ Sans doute fait d’exister, ou de vivre, ou de con-
J'homme peut choisir la fin qu’il luinaître. (art. R) |
 

L’hon. Fernand Rinfret, Se-
crétaire d’Etat, qui s’occupe de
tout changement à apporter à
la Iri du Service Civil, nie ca-
té: # uement aujourd’hui qu’il
ait j’intention de proposer, à la
prochaine session, un amende-
ment important à cette loi pour
donner suite à certaines recom-
mandations faites en 1923 par
comitéspécial de la Cham-

 

UN DÉMENTI DE L’HON. F. RINFRET
bre des Communes. Cette nou-
velle avait été publiée dans un
journal lecal hier soir.

II se peut qu’il. y ait des chan-
gements d'ordre tout à fait se-
condaire, cette année, mais il n’y
aura rien qui touchera aux par-
ties essentielles de la Loi. La
Commission du Service Civil n’a
pas de proposition à faire, non
plus, en fait d’amendement.
 

LA STE-CATHERINE
AU CERCLE OZANAM

——————

Cette vieille tradition ancestrale
qui rappelle à nos coeurs français
les origines chevaleresques de la co-
lonie ne devait pas passer inaper-
cue au Cercle Ozanam. Le comité

d'organisation avec des jeunes. dé-
voués et enthousiastes comme Hen-
ri Laperriére, Raoul Lapointe et

vre avec ardeur. Le succès sur toute

Plus de trois cents élèves. se -jpi-
gnirent aux membres @u* cercle, M:
TABBE ROY, Chapelain, présidait.
Les chers frères de ’l’Académie:et de
l'Ecole Gugiues nous honorèrent de
leur présence. La Salle desfêtés ir-
radiait un air de joie et de bonheur.

Le programme grâce à l'initiative
du Comité d'organisation fut varié
et intéressant. Tous les artistes bril-
lèrent et furent libéralement applau-
dis.

M. Léo Jolicoeur, nous donna une
ouverture goûtée “Au Clair de la
Lune”, en. v ariations. Notre ami
Lucien Richard, dans deux mor-
ceaüx de chant ‘ de son répertoire,
amena. plus d’un. franc rire. Le jeu-
ne Marcel Lafortune nous ravit et
nous étofina par'sa technique super-
be. Franchement ce virtuose violo-
niste augure un bel avenir. Son frè-
re Lucien, sut ‘en tous points’ soute-
nir son rôle délicat d’accompagna-:
teur. Une gentille comédie, ” “Les
Deux Charlatants” nous déride le
front: MM. Roger Lavergne, -Jean-
Marie Mathé et Georges Dorval ren-
dirent leur rôle avec aplomb et na-
turel. Les. “Clowns” Edgar -Arial et
Aoméo Lapointe se  surpassèrent
dans leur pantomime et leurs exer-
cices d’acrobatie. M. Raoul Larose
fit jaillir de bons éclats ‘de. rire dans
sa chanson “La Rue St-Laurent”.
M. Sylvio Carrièré nous charma par
ses soli de Saxophone. Quelques airs
populaires qu’il donna eurent l'ap-
probation de l'auditoire. M. Albert
Robert l'accompagnait au piano.
“Les Frayeurs de Tigruche” fut le
clou dé-la soirée. Du rire désopilant
se soutint du début à la fin. Roger
St-Jean, Elzéar Labelle, .Henriot
Mayer, Albert Kingsley sont tous
des personnages connus et populai-
res et n’exigent pas de présentation.
Les .applaudissements répétés des
sympathiques
meilleure marque de succès. Tout le
cours de la soirée la bonne tire ca-
nadienne. sucra les bouches. Au sor-
tir de la fête un cri unanime s’é-
chappa - des poitrines: “Quelle’ ma-
gnifique sgirée ‘nous avons passée.”

(CERCLE OZANAM

‘Académie de la Salle

Lundi, le 26 ‘novembre 1928.
1—PIANO, Ouverture (Au Clair de

la Lune) . . .-M. Léo Jolicoeur
2—CHANT.. . . M..Lucien Richard
3—VIOLON . . M.- Marcel ‘Lafortune

Au piano: M. Lucien Lafortune
4—COMEDIE: “Les Deux Charla-

tants” (par E. Gouget) °
Distribution—
Le dentiste:  M. Roger Lavergne.
Lepédicure: M. Jean-Marie Ma-

Le. compère: M, Georges :Dorval.
5—Pantomime et’ ‘acrobatie: Les

clowns Arial ét Cie. (Edgar Arial
et Roméo Lapointe) -

6—CHANT: Ta Rue SaintLaurent
«+4 +. … M. Raoul Larose

T—SAXOPHONE: Valse, etc.
4% . +, M. Sylvio Carrière

, Au. piano: M. Albert Robert.
8—COMEDIE" “Les Frayeurs de Ti-

gruche (J. W. McGown)
Distribution-—
.'Tigrughe; M. Elzéar. Lebelle

. Verluisant: M-Reser St-Jean.
Adolphe:’ M. Henript Mayer. 

la ligne a couronné leur entreprise]

assistants  étaiéntla|

Célébration de la Sainte-Catherine|

La votation préliminaire
———p>--ee

A une réunion spéciale du conseil
convoquée aujourd’hui pour la ratifi-
cation du bureau de votation préli-
minaire des accusations ont été por-
‘tées contre l’opposition faite par un
fonctionnaire municipal à une can-
didature échvinale

Sur une question de privilège, l’é-
chevin T. E. Dansereau, du quartier
“St-George, cita les paroles d’une an-

Bernard Larose s'était mis à Poeu4/nonce publiée dans les quotidiens par
George H. Wilson, secrétaire du dér
partement de l'ingénieur, candidat à
la commission des.écoles publiques.
‘’zLa votation préliminaire a com-
mencé ce matin à 9 heures à l’hôtel
de- ville et continuera jusqu’à 9 heu:
res aujourd'hui et demain. On s’est
plaint. à l’officier rapporteur du fait
que la votation préliminaire n’ait pas
été annoncée cette année dans les
journaux. Co
M

Trouvé..coupable de voies de fait
sur la personne de son épouse en
cour criminelle de comté hier, C. D.
Wright a éte libéré en sursis. Le juge
Constantineau, qui entendit la cause,
était porté à croire les déclarations
de l'épouse que niait le mari. Il fit
promettre à l’inculpé de garder la
paix pour une année.

.Chez les Scouts
Deux troupes scoutes canadiennes

comprenant 64 sujets assisteront à la
:Jamborée internationale qui aura
liew a Birkenhead, Angleterre, au
mois - d’aolit l’an prochain. C’est ce
qui a été décidé à la réunion du con-
seil général de l’Association des Boy
Scouts du Canada, hier. Son Excel-
lence le gouverneurétait présent.

rr— rerPS

MESSAGE DU MARU

PORTLAND, Oregon, 30., (S. P.
A.)—Un message du vapeur japo-
imais Montreal Maru marqué de 5
h. a. m., heure du pacifique, et
transmis à la Cie Mackay-Federal
Radio and Telegraph, dit que te
navire est encore à 52 milles du
vapeur anglais Chief Maguilla, en

: détresse. Le message dit que le ns-
i vire de secoûrs espère atteindre le

 

Chief Maquilla entre 9 et 10 h.
a, ni,
 

 

‘EUCHRE! EUCHRE!
Organisé par Mme Duchesneau

CE SOIR
A LA SALLE SALABERRY

2 Prix de Présence

150 PRIX. BILLET: 25c.
 

—

Je désire remercier toutes les
personnes qui ont bien . voulu
m'’encourager si généreusement
en me donnant de “si beaux ca-
deaux et aussi celles qui ont as-
sisté à mon cuchre de mercredi
soir qui a ‘remporté un très beau
succès. Merci, mille fois, merci. .

Mme R. A. DAGENAIS.
97, Blvd St-Joseph — Wrightville   

 

LEE
A la Salle U000 OANADA

“

—Lébndre:.M..Albert.Kingaley.

  

NOTRECOMMERCE
AVEC L’ANGLETERRE
—

D'après un rapport que vient de
publier le Bureau fédéral de la Sta-
tistique, le commerce canadien avec
le Royaume-Uni accuse une aug-
mentation, pour les douze mois fi-
nissant avec octobre dernier sur la
même période correspondante précé-
dente, de cinquante millions’ de dol-
lars, dont quinze millions . et plus
dans nos importations et trente qua-
tre millions et demi dans nos expor-
tations.
Notre commerce a été, en effet,

du premier novembre 1927 au 31 oc-
tobre 1928, de $645,931,538: et du
premier novembre 1926 au 31 octobre
1927, de $596,692,997. Ncs importa-
tions ont été, en 1927-28, de $191,-
494,170 et en 192627, de $176,266.328.
Nos exportations ont été, cette an-
née, d’un peu plus de 453 millions et
l'an dernier de près de 418 millions
et demi.
Notre commerce avec les Etats-

Unis, pour les mêmes périodes, ac-
cuse une augmentation de plus de
123 millions et demi, dont 98 mil-
lions et trois quarts dans les im»or-
tations et 20 millions et quart dans
les exportations.
Les chiffres sont les suivants:

commerce total pour novembre-octo-
bre (1928ff: $1,318,351,648 et pour la
période correspondante précédente:
$1,194,619,831. Les importations ont
été pour la période de 1928, de $805,-
482,277 et pour celle de 1927, de
$706,558,183. Les exportations, pour
la période de 1928, ont été de $492.-
582,866 et pour celle de 1927, ‘de
$472,378,214.

Les premiers océaniques
dans le portde St Jean

SAINT-JEAN, N.-B. 30. — Le pa-
quebot “Metagama” du Pacifique Ca-
nadien inaugurera officiellement la
saison de navigation à St-Jean, N.B..
samedi, lorsqu'il arrivera dens le port
d'hiver des Provinces Maritimes avec
des passagers d'Anvers et autres lieux
Le second à entrer dans le même port
sera le “Montclare” aussi du C.P.R.
Le “Montclare” est attendu à St-

Jean lundi avec des passagers de
Liverpool et Glasgow, son- départ
d’Angleterre ayant été retardé par
les récentes tempêtes qui ont balayé
les Iles Britanniques.

Le capitaine H. Acland. chef du ser-
vice d’Aviation a Ottawa est au nom-
bre des Canadiens qui reviennent au
pays sur le “Montclare”. Parmi les
autres passagers, on remarque M. R.
K. Pierson, dessinateur d’avions, de
Vickers Ltd, Londres, Angleterre ;
MM. T, D. Campbell et Hugo Wild, de
Montréal et autres . }

Au nombre des passagers du “Me-
tagama”, se trouve le ‘Rev. Ludwig
Costyla, de Varsovie, Pologne, repré-
sentant du service d’émigration du

 

 

 

SCOTT TROUVE

en cour de police encore

 

COUPABLE EN COUR,

 

“Nous aurons le plaisir de venir,
demain

matin”, voilà les paroles un peu ra-
res prononcées ce matin par Ingram
Alexander Scott, de Laurentian
View, en quittant la salle de la cour
où il semble se plaire à merveille
Le deuxième acte de lan comédie a eu
lieu ce matin; les choses commen-
cent à se compliquer ct le héros de
l'affaire ne semble pas prévoir que
le dénouement aura peut-être une
allure plus tragique.

Scott a été trouvé coupable ce ma-
tin d’avoir refusé de payer la som-
me de cing sous pour l’espace qu’il
occupait avec une voiiure sur le
marché By. Le magistrat rendra
sentence dans cette cause demain
matin. Pour cette cause, Scott avait
envoyé des sommations au magistrat
Hopewell lui-même, à Me J. A. Rit-
chie, substitut du procureur de la
couronne et à plusieurs autres per-
sonnes qui ont déclaré n'avoir eu au-
cune connaissance du délit. Il v eut
de nombreuses protestations en cour
ce matin. Me Ritchie a lui-même
porté plainte devant le magic‘rat
Hopewell, et a déclaré que Scott de-
vrait être puni pour avoir abusé des

procédés de la c:ur. D’autres per-
sonncs, demandées pour être té-
moins dans la cause. ont dit qu'ils
ne peuvent pas perdre ainsi leur

temps. Le magistrat a pris l’affai-
re en délibéré jusqu'à demain ma-
tin.

En arrivant en cour ce matin,

Scott s'adressa en ces termes au ma-
gistrat Hogpewell: “Je vous défends
d'entendre ceite cause, vous Ces un
de mes témoins et j2 veux que vous
agissiez comme tol.” Scott se défend

dait lui-même; Me Proctor, avecat
de la ville, cccupait pour la défen-
se.

A. I. Scott a été trouvé coupable
d’avoir refusé de payer son espace
sur le marché, délit pour lequel il
est passible d’une amende de $50

De son côté, Scott accusait Tho-
mas H. Hoare, inspecteur du marché,
de lui avoir laissé voir le plan des
espaces du marché, lesquelles espa-
ces étaient mises en vente au pu-
blic, et d’avoir négligé d’enlever de
sur le marché une voiture et des lé-
gumes après que Scott eut refusé de
payer le prix de l’espace.

Quand à la première accusation,
M. Hoare expliqua qu’il venait de
prendre charge du marché et qu’il
n'avait pas de plan entre les mains.
De plus le magistrat a déclaré que
ce n'était l’affaire d’un individu de

voir à ce que l’officier en charge du
marché fasse son devoir; l’inspec-
teur a été engagé par le conseil de
ville, et c’est à ce conseil à voir à
ce que M. Hoare fasse respecter les
règlements du marché. Scott a été

11

 

  

NOUVELLES
IECORNWALL

DEUX CANDIDATS EN PRESENCE
———— -—

(Spécial au “Droit”)
CORNWALL, Ont. 30. — La cams

sagne municipale bat son plein. Deux
candidats se présentent à l'électorat.
L'un de ces candidats est M. Aaron
Horowitz, le méme que le départe-
ment du Revenu national a sommé
de paraitre en cour sous accusation
de fraude. Voici le texte même de
l'accusation:

Information and Complaint
For an Indictable offence or on a

summory Proceeding
Canada

Province of Ontario
Town of Cornwall
United Counties of Stormont
Dundas and Glengarry,

The information and complaint of
Willam Rooth Stuart in the name
of the Minister of National Revenue
of the City of Ottawa, in the County
of Carlcton, taken this 30tH° day of
April, in the year of our Lord one
thousand nine hundred and twenty
cight before the undersigned Police

magistrate in and for the Counties of
Stormont and Glengarry, who safth

that one Aaron (Adolphe) Horowitz,
of the Town of Cornwall, Licensed
Manufacturer, did at the town of
Cornwall, in the County of Stormont,

commit an indictable offence to wit:
n the years 1924, 1925, 1926, 1927 and
1528 did alter, mutilate and falsify
the accountancy books and sales tax
roturns of the Cornwall Pants Manu-
facturing Company and the Prince
Clothing Company and did make and

was privy to the making of false and
fraudulent entries in the accountancy
bcoks and sales tax returns of said

firms with intent to defraud one of
Lis creditors the Department of Na-
tional Revenue acting for and in be-
half of His Majesty the King, con-

trary to section 418 of the Criminal
Cod»

(Wm. B. Stuart)
Voici maintenant la sentence:
App. .Police Magistrate Milligan

13th July, pleaded guilty to the of-
fence as charged and was fined by
the Mag. to $100 fine and costs and
placed under a suspended sentence
for a period of two years.
M. Aaron Horowitz, connaissant ces

faits, cela aurait dû suffire pour l’in-
duire à ne pas se présenter devant
l'électorat.

L'AUTRE CANDIDAT
L'autre candidat, M. Charles La-

rose, a été pendant plusieurs années
membre du conseil municipal. C’est
un homme intègre. Il a toutes les
qualités pour mériter la confiance des 

 

électeurs.
_ Aux électeurs de faire le choix.
  

 

 

gouvernement polonais. débouté de sacause dans les deux

cas. Lu —

RIDEAU 4141

/ A. DAUDELIN
BOUCHER 5

196, rue Dalhousie — Ottawa

Epargnez 15 à 20%
TRES SPECIAL

Jeune lard de choix trimé,
5 livres pour . . . . . $1.00
Steak 4 1-2 Ivs . . . . $1.00
Rôti, longe. La livre . . 23c
Lard'haché .. .. .. . 25e

Boeut de l’Ouest
Rôti Haut Côté. La liv. . 18c
Rôti roulé. La livre . . . 22c
Steak tendre et juteux . 20c |
Steak Porterhouse. La liv. 25c
Steak sirloin. La livre .. 28c
Petite saucisse de choix . 15c
Tête fromagée, de choix . 1Bc
Bons oeufs. La douz. . 42c

Légumes au prix du marché
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. CAMPBELL
MOTOR SALES

Coin Wellington ct Montcalm
Hull Sh, 5902

Tudor Ford
Modèle de ‘cette année. n’a par
couru que quelques milliers de
milles. Cet auto ne saurait'être dif-
féroncié d’un neuf ct fonctionne -
très bicn, Voyez-le tout de suite.

Tudor Ford
Modèle de 1927. Etat de premier
ordre, capitonnage propre et cinu
bons pueus baMon, Cet auto est co-
té pour prompte vente à $147,00
comptent, le solde par. mensualités.

Sedan Ford
Modèle récent, en très bon état de |
fonctionnement, capitonnage pro-
pre et bons pneus cordés. Une vé-
ritable aubaîne à $40.00 comptant,
le ‘solde par mensualités. - .

Coupé Ford
Modèle de 1926, Une des meilleu-
rés‘ aubaines en ville, brillant fini
Ducoet capitonnage propre.… Com-
parez celni-ci à $1168,00 ‘comptant,

solde par -mensualités,

Touring Ford
; Modèle récent.. bon état de fone-

tionnement. Seulement $75.00
comptant,

Camion Ford
En très bon @tat, nouvellement
ointuré. Carrosserie à  arideles,
ons pneus, Juste ve dont vous

avez besoin, Voyez-le tout de sui-
te. Sculement "$101.00 comptant,
Je solde par monsuhlités,      
   

CE SOIR

A 8 hres 30

On y discutera la Question de l'Eau.

J

ORTANTE }
Ste-Anne . … -  
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NI VOUS Ne savezpas jouer, la scienc

vous offre un substitut

Nous avons perfectionné
L

blera absolument votre

Complet avec 410 valant de

  

Et uh splendide substitut, en effet. Conforme aux
idéaux des meilleurs facteurs de pianos au Canada.

musicale. ;

LE

PIANO AUTOMATIQUE
MODELE ‘‘H’”

  

$565 |

aubaine dont on devrait s'empresser de profiter.

CONDITIONS FACILES \

$25 comptant et $10 par mois.

 
un instrument qui com-

manque de connaissance
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Rouleaux de Musique. Une
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: L’ACTION CATHOLIQ
 

(Nous publions un résumé de la

conférence donné pur M. Régimbald
Létourneau à la dernière convention

de l'A. C. J. C. de la région d'Otta-
wa.)

1. — PRECISIONS.
Dans ce travail, nous ne visons

puint à faire des effets de conférence
ou à obtenir des succès oratolres.
ous nous attachons aux faits, tels

qu’ils se présentent à tont observa-
teur dénué de préjugés, simplemént
sincère.

Quelle est la situation en Ontario?

Deux sortes d'influences pèsent sur

notre population: Je. les influences

gue tout le Canuda ressont, dites gé-
nérales; 2¢. les influences propres à

la région d'Ottawa, dites locales.
a). Influences générales. Lu

Nouvelle-lrunce est encore sincère-

ment chrétienne, et, consciente de sa

mission évangélisatrice; cle veut,

pour la remplir, garder haut et ferme ;

le drapeau de la foi catholique et des Pour rendre son action efficace, pour
| s'épargner les hésitations, la disper-

sion de ses efforts et les taux pas, ir-

réparables en cette sorte d'action.

sentiments religieux. Mais, ne

vons-nBus pas prendre comme adres-

sés à nous-mêmes ces conseils que

 

de-

la

fusion, la

et sociale.

le, C'est

ferme,

faire

sophisime.

tion.

de

son 
11 a, de

direction

l'avancement

ici

une

système en

plus,

qu’il

intelligence

une aptitude & tout comprendre et à

rapidement la réfutation d'un

UE DESLAICS
organisée des laïcs catholiques, sous

de la hiérarchie ecclé-
slastique pour restaurer le règne so-

cial du Christ par la défense, la dif-

réalisation des principes

catholiques dans la vie

3. — SES CONDITIONS.
a) Eclairée. — «Vous trevaillez pour

d’une cause spirituel-

faut une volonté
renseignée,

Notre génération a soif d'instruc-

fn certains milieux elle va de

syc‘ème et le nombre de

ses égarements n’égale que le nombre

ses désenchantements.

doit, comprendre cette

époque ct trouver les remèdes

à sos MAUuxX.

besoin de lumières

individuelle

L'apôtre

mentalité de

n'y à pas d'organisation, petite ou

grande; qui ne doive prendre sa sour-

ce et sa raison d'être dans les hau-
teurs toujours sereines du Catholicis-

me romain. .

Nous appartenons à une armée
nombreuse et pulssante. Il faut être

un soldat de cette armée, et non pas

se croire, à sol seul, toute l'armée.
L'oubli de soi, est la première qua-

lité d’un bon soldat. “Chacun doit se
dévouer aux oeuvres, non pas certes,
à son gré et au gré de ses vues et de
ses tendances, mais toujours sous la

direction et selon la volonté des évê-
ques.” (Pie X, “E Supremi Apostola-

tus.) Et Léon XIII, dans une allo-

eution A J'A. C. J. F. disalt: "L'ex-
périence nous a montré que la di-

rection des évéyues est pour une

oeuvre de jeunesse la condition de sa

vitalité chrétienne.. Si l’obéissance
est si nécessaire à tout ordre de cho-

ses, ceux-là pourraient-ils s’en. af-

franchir qui se consacrent à des oeu-

vres dont là dépendance est si in-

time avec la charité et la religion”.

(A suivre)
ttecorn,SE

 

Réunions hebdomadaires
au cercle Reboul, Hull

dernier, sa 7e réunion de l’année.
Cette séance avait pour but de déci-
der s'il est opportun pour notre grou-

Pie X adressait au monde chrétien: Non seulement, J'apôtre doit être pe d'avoir des réunions hebdoma-
“il faut rétablir dans leur ancien- |!Nstruit, je dirais même, qu’il dolt!jaires, au lieu de bi-mensuelles seu-
ne dignité les lois très saintes et les être un savant, pour lutter sur un
conseils de l'Evangile; proclamer

hautement les vérités enscignées sur

la sainteté du mariage, sur l’éduca-
tion de l'enfant, sur la possession et

l'usage des biens temporels, sur les

devoirs de ceux qui administrent Ja

chose publique: rétablir enfin l’'équi-

libre entre les diverses classes de la

société selon les lois et les institu-
tions chréticunes.”

Et

fait un

Acterni

frir,

parlat

pied d'égalité avec les

“procédé suge et louable dont les Pè-

res de l'Église les plus illustres ont

usage fréquent”

Patris);

se peut, dans ces questions sur les-

quelles ‘nous ne devrions pas souf-

nous chrétiens,

mieux

pou

que

r dominer,

que quelqu'un

(Georges

Foyau); pour démontrer que la scien-

ce humaine g'allie bien avee l'amour

nous

adversaires,

(Léon XIII,

s’il

lement.

Le Président donne un court aper-

cu de l'ouvrage que nous avons à fai-

re pour l’année après quoi le Cde Lu-

cien Gagnon est nommé représentant

du Cercle au Comité de Propagande.

Après la lecture de la correspondan-

ce, le Président annonce que le Se-

crétaire-Archiviste actuel, à cause de
ses travaux le soir, se trouve dans

l’impossibilité d'assister aux réu-

croyez-vous que J'héroïsme . nions et cela pour une période indé-

chrétien de nos uncêtres provoque 4eDieu. finie. Il est préférable pour le bon
encore beaucoup d'bmitateurs”? que la (b). Organisée, — Montalembert et {fonctionnement du Cercle de lui
force du sentiment religieux se main- jde Mun furent de grands apôtres, [nommer un remplaçant. Le Cde. Hcc-
tient et ne s'émousse pas au contact |Mais combien la portée de leur ac- |tor Tessier est choisi. ;
d’un matérialisme envahissant? que [lion se serait allongée s'ils avaient| Le Cde Philippe Marinier nous
nos. pieuses traditions résisteront au |connu la force de l'association! |fait un rapport de la dernière réu-
souffle empesté des crreurs modoer-

nes?

b). Influences locales. — Le milien
anglais dans lequel nous vivons prê-

che, par le seul fait qu’il existe, la

libre interprétation de tous les actes

humains sans souci des lois chrétien-

nes, encore moins des lois catholi-

ques. Cet esprit protestant se pro-

page par les conversations, les fré-
quentations, nécessaires entre Cana-

diens français et Canudlens anglais:

par la lecture des journaux anglais

qui substituent lentement leur esprit

Hbertaire à notre mentalité catholi-
que.

Enfin, à toutes ces causes, ajou-

tez la vie mondaine intense, le luxe,

le goût des plaisirs, de la vie faci-

le, propre à une cupilale comme la

nôtre où la vie ne coûte point d’ef-

forts, où tout le monde est riche.
Mais alors qui s'opposera à ces in-

fluences dangereuses?

Les institutions enselgnantes, la

famille, le prétre, les hommes catho-
lfques organisés.

2. — DEFINITION.

L''Action catholique c'est
 

;

D'uilleurs

est

naces,

se par

en

ques.

n'est-ce point la tactique

ils procèdentdes ennemis? Jamais

seuls, mais toujours en groupe et le

plus possible, dans l'ombre.

Une Elite d'hommes chrétiens nous
&bsolument nécessaire.

mène le monde, ce qui vient à bout de

tout ici-bas, ce sont les minorités te-

convaincues et bien dressées.

“Xi vous désirez que, dans la lut-

te formidable engagée contre l'Egli-

les sectes antichétiennes cot

par la cité du démon, la victoire res-

te à Dieu et à son Eglise, il est d’une

absolue nécessité que vous combat-
tiez tous ensemble, en grand ordre et

exacte discipline,

mandement de vos chefs hiérarchi-

(Téon XIIL[L, “Depuis le jour”)

¢) Soumise à l’autorité ecclésiasti-

Ce

sous le com

qui

nion intercercle. C'est le Cercle Re-

boul, ajoute-t-il, qui avait le plus

grand nombre de représentants.

Après quelques questions de rou-

tine, vint I'lmportante question à l’or-

dre du jour: Le Cercle Reboul doit-
il avoir ses réunions chaque semai-

ne? Après une discussion assez vive,

il est proposé par le Cde Maurice
Massé, secondé par le Cde Adrten
Labelle, que les Constitutions du

Cercle soient amendées à l’effet d’a-
voir des réunions hebdomadaires.
L'aumônier, dans ses remarques, in-

siste sur l'esprit de. discipline dans
un Cercie. :

- la séance se clôt par 1a prière et

le chant O Canada.

Hector TESSIER,

que. — La puissance de 1'Eglise est

réclie. Nulle société a plus d'influen-

ce qu'elle, plus bienfaisante, huma-

nitaire, étendue. De même qu’il n'y

a pas de cours d'eau, si mince ou

sj puissant soit-il qui nc prenne sa

source et son origine dans les hau-

teurs du Plateau Laurentien ou des
 Sec.-Arch.

 

Cercle de Mazenod
ete eeen .

Les membres du cercle de Maze-
nod, paroisse Ste-Famille, réunis en

assemblée régulière lundi -le.19 no-
vembre dernier, ont étudié les cons- titutions du comité central, du comités

   
     

 

 

Pour avoir bonne santé toute
l’année, buvez ce délicieux breu-
vage, aux repas et entre les
repas, à la place de stimulants.
Nourrissez vos nerfs. Dormez
bien. Soyez en forme. En vente
à B50c., 76c., $1.25 et la boite
spéciale de famille à $4.50. Les
plus grosses boîtes métalliques
sontles plus économiques. Fa-
briquée en Angleterre.
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OVAL
Reconstitue le cerveau, lesnerfs et Porganisme ai

Les Biscottes à l’Ovaltine sont faites de la us fine farine de
froment canadien à laquelle s'ajoute de l’Ovaltine et elles aont plus

 

régional et celles du cercle. lls sont

  

UAND vous vous sentez épui-

sée et à bout de nerfs, la

cause en est bien simple. Vos

nerfs sont terdus et affamés. L’u-

sure constante des cellules nerveu-

ses et. des tissus n’a pas été suffi-

samment compensée par les éléments

restaurateurs.

Les stimulants et les drogues font

Plus de mal que de bien. Ce dont
vous avez besoin est le sureroit de
suirition parfaitement balancée

qu'OVALTINE fournit si généren-

sement, sous une forme fortement

toncentrée et facilement digestible.

Toute In substance du malt d’orge
mire, des ocufs frais et du lait cré-

meux, extraite par procédé exclusif,
vous est fournie dans OVALTINE.

Les éléments nutritifs vitaux s’y
“trouvent... TOUTES les vitamines
aussi. C’est un merveilleux restau-

rateur de l’organisme, du cerveau
. et des nerfs. (Les oeufs, particuliè-
tement, sont riches en composés

, phosphoreux organiques dont lecer-
veau et les nerfs attendentspéciale-’
ment leur nutrition).

if" - Ne

appétissantes, plus facilement digestibles et de beaucoup plus
nutritives que les biscottes ou biscuits ordinairés. 19% FR

A. WANDER LIMITED, 455, RUE KING OUEST, TORONTO, ONTARIO.
 

 fam - 2
or

famille A. Salkeld.

coeur bien né. de North Bay. sont

2

convaincus qu'avec une gonnaissance

plusfidèle à l'esprit de I'A. C. J. C.
et travailler plus efficacement à leur
avancement personnel et pour le bien
de l'oeuvre.

M. Augustin Potvin a présenté une

causcrie sur les constitutions et a dé-

montré I'importance de les bien con-f

naître. À cette réunion, le cerele a
décidé d'organiser une fête de la Ste-
Catherine et d’y inviter tous les pa-

roissiens. Un comité u été formé
composé de MM. A. Potvin, J. C. Le-
clerc, T. A. Saucier et C. Bruyère
pour préparer un programme récréa-
tif et musical.

En réponse à une lettre de félicita-
tions envoyée par le cercle à l'hon.

P. J. Véniot, le ministre des Postes

nous done l'assurance qu’à l'avenir
tous les timbres-postes seront bilin-
gues au Canada.

NOUVELLESDE
NORTH-BAY, Ont

27 NOVEMBRE 1928
FEU Mme NAPOLEON LAURIN:—
Vendredi, le 16 novembre, s’étei-

gnait doucement dans le Seigneur, à

l'âge de 87 ans, Mme veuve Napoléon

Laurin, à la demeure de sa fille, Mme

Théophile Roy, 783 rue Princesse-Est.

Le service funèbre fut chanté à

l’église St-Vincent de Paul, Jundi, le

19 novembre.

M. l'abbé J. M. Leclair. vicaire de

la paroisse, officiait. co

Les porteurs étaient: ses quatre

petits-fils, MM. Jean, oJseph, Geor-

ges et Gérard Cataford, Raphaël Gi-

rgrd et Adélar Thibault.

Conduisait le deuil: Mme Théophi-
le Roy, l'ainée de ses filles, et son

époux, MIles Albine et Marie-Anne

Cataford, Mme Jean Cataford, Mme

Georges Cataford, ses petits-filles.

On remarquait dans le cortège:

Mmes F. Saint-Louis, E. Roussel, E.

Lévesque, T. Lafrance, père, M. et

Ime Nelson Aubry, Mme J. Jos.

Vanier, Mme Jus. Pelletier, Mme J.

Boucher, Mme Dicaire, Mme Lavic-

tgire, M. et Mme Jos. Rathwell, Mme

aphaël Girard, Mme A. Thibault,

Mme J. Deschênes, Mme W. Desché-
nes, Mme H. Lecuyer, Mme Edgar

Girard, Mme Paul Montreuil, Mile M.

J. Chapleau, Mlle I. Rathwell, M. B.

Charette, M. Soultère et plusieurs au-

tres dont les noms nous échappent.

A l'orgue on remarquait M. l’abbé

J. A. Chapleau, MM. E. Lévesque, A.
Cauchy, Philippe et Rodolphe Girard,

et plusieurs autres. Mlle Louise Des-

chênes touchait l’orgue.

Après le service, la dépouille mor-
telle "fut transportée à la gare du

Canadien National pour être conduite
à Field, Ont, où tous les parents l’ont

(accompagnée.

Un Libera fut chanté à Field. Le
corps fut inhumé dans le cimetière

paroissial où l’ont précédé son époux,
Napoléon Laurin, son gendre, Xavier
Cataford et plusieurs autres.

Montana, Mme Max. Lalonde (Dia-
pe), de - Mempa, Idaho, une soeur,
Mme veuve CG. Groulx, de Montréal,
deux frères, Joseph Derners, de Mont-
réal, et Alfred Demers, de Mont-Lau-
rier, Qué.
OFFRANDES DE FLEURS: — La

OFFRANDES DE MESSES: —
Mme et Mile Chapleau, Mme F. St-

Louis, Mme E. Roussel, Mme T. La-

{| france, M. et Mme E. Bouchard, Mlle
C. Demers.
BOUQUETS ÆSPIRITUELS: — La

famille Cataford, les membres de la
congrégation de la Ste-Vierge du col-

‘[lège St-Alexandre, Ironside, la famil-
le R. Girard, Mlle C. Demers, Mme
R. Rodier, Mme C. Groulx et sa fa-
mille.

Feu Mme Laurin (Arthémise De-
mers) est née a St-Joseph du Lac
des Deux Montagnes, le 30 août 1841;

Elle demeurait avec sa fille, Mme
Théophile. Roy, depuis trente-trois
ans.

Elle était souffrante depuis quel-
ques mois et malgré ses souffrances
continuelles, elle montra toujours un
grand calme et vit venir la mort avec
cette résignation que donne la foi.

Elle pratiqua toute sa vie la maxi-
me de St-François de Sales, appelle
le comble de la perfection: “Nerien
demander, ne rien refuser”.
Feu Mme Laurin était la paroïs-

sienne la plus âgée dè la paroisse St-
Vincent de Paul.
Les parents de la défunte tiennent

à remercier sincèrement tous ceux
qui leur ont témoigné de la sympa-
thie, soit par des offrandes de mes-
ses, prières, visites, etc, ete.
A la famille en deuil nous offrons

nos plus sincères condoléances.
NAISSANCES:—
M. et Mme Mathias Pilon (Régina

Lauzon), 226 Première Avenue-Ouest,
ont le plaisir de faire part à leurs
parents et amis de la naissance d’une
fille, née le 18 novembre, et baptisée
le 18, sous les noms de Marie-Jean-
ne-Françoise. Parrain et marraine, M.
et Mme Léon P. Duhamel; porteuse,
Mlle Jeanne Brunet.
M. et Mme Arthur Lajeunesse

(Saura Boyer), rue Gorman, font part
à leurs parents et amis de la nais-
sance d'une fille, née le 5 novembre
ét baptisée le 18, sous les noms de
Marie-Ruth-Fforence. Parrain et
marraine, M. et Mme Adélidaire
Boyer, oncle ot tante de l'enfant.
Porteuse, Mme Edwidge Boyer,
grand'-mère de Yenfant.
DE RETOUR:—
M. et Mme Hilaire Laflamme sont

revenus de Haileybury, Ont, où ils
étatent allés rendre visite à leur fil-
le, interne au couvent des RR. SS.
de l’Assomption.
HEUREUSE NOUVELLE:—
M. J. Elie Cholette, rue Jane, re-

cevait un message télégraphique de
Rochester, Minn, que son épouse,
rendue depuis quelque temps chez les
Frères Mayo, avait subi avec succès
une sérieuse opération.
Nous souhaitons à Mme Cholétte.

une prompte convalescence. .
. M. L. P. Bouchard est arrivé à
North Bay dimanche matin, ponr
poursuivre son travail de recrute-
ment pour le bon et militant journal,
“Le Droit". 
La défunte laisse pour pleurer sa 5

perte, trois filles Mme Théophile Roy |:
(Louise), de North Bay, Mme Char«l.

les White (Sophie), de Butte City“1"
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heureux d'avoir cet ‘apôtre laïque du
bon journal au milieu d'eux.
rer

ST-PASCAL BAYLON
27 NOVEMBRE 1928

IN MEMORIAM:—
“Non, elles ne meurent pas

Les Amés qu'ici bas l’on aime;
Partout la trace de leurs pas,

Révèle leur présence inême”.

 

La mort n’a pas renoncé à son oeu-
vre de destruction et ‘dernièrement

enrore elle venait terrasser dans la

vigueur des ans un ues-citoyens les
plus estimés de notre pete parois-

23 novembre dernier. Malade depuis

quelques mois à peine, il est mort sur

la brèche, content d’avoir par son
travail opiniâtre et assidu, alimenté

le doux foyer dont il était le vénéré

chef.

A la lête d'une famille des plus

honorables ct des plus estimables il

en a toujours été un époux et un père
modèle.

Une chose était particulière à M.

Jd Viau: c'était l'attachement profond

qu'il avalt pour son cher foyer, et si

par devoir 11 devait le quitter, s'en
éloigner pour lui procurer su sub-

stance temporelle, il ne le faisait

qu'avec le plus grand regret.  

comme il doit &tre beau et enviable
le sort de celui qui ayant eu un

tendre dévotion à St-Joseph, s'endort

doucement dans a paix du Selgneur.

On dirait que St-Joseph lui à accordé

ln suprême faveur d'aller célébrer,

dans le ciel, sa solennité et que main-

tenant 11 entend le concert des an-

ges de la place même que Dien Jui

à prépurée de toute éternité. Voilà
{il me semble, la raison de son culme

devant la mort, voilà pourquoi, de sa

main faible et tremblante il bénissait

pour une dernière fois sa chère fa-
mille, avant de lui dire un éternel

adieu sur cette terre. Il entrevoyait

le jour ou, de nouveau, elle serait

réunie dans le Ciel.  

   

ment quand on s'y prépare par la

bonne vie. M. Viau n'est plus! Su dé-

pouille repose maintenant à l'ombre
de la grande croix du cimetière pa-

roissial, tout près des membres de sa

famille gui sont déjà allés recueillir

lu récompense éternelle.

Que sa noble ot grende ane repose
dans la sainte paix du Seigneur! Dé-

sormais quand il nous sera dunné de
diriger nos pus vers cetle terre bé-

nite n'oublions pas de nous agenouil-

ler sur Ja tombe du celui que nous

avons connu et prier pour son âme.

 reader

Il ne faut pas être si prompt‘ à
se. ; - . . Comme i! a dû être heureux de pou- condamner la conduite des autres, et
En effpt,. c'est.avec le plus grand voir mourir paisiblement au milieu Qu'importe que la maladie soit ceux qui veulent gloser doivent bien

regret qué nous avons ris la des siens, entouré des secours si con- brusque! Ia mort, comme le dit Bos- "regarder chez eux s'il n'y a rien
mort de M. Euclide”Viau, survenue le solants de notre sainte religion. Oh' suet, ne vient jamais trop soudaine- qui cloche.
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dans tout l’Empire britannique—et dans le monde entier—a-t-on plus bescin
"OXO qu’ici même au Canada ?

 
On pourrait l’avoir créé pour nous exclusivement. Dans les Prairies, l’Ontario et le

: Québec, comme est toujours bien accueillie la bouillante, nutritive et odorante tasse
X d’OXO! Dansles Provinces Maritimes et sur la côte du Pacifique,

précieuse OXOne fournit-il pas contre le refroidissement etl’humidité et corime est
stimulante la substance concentrée de maigre de boeuf excéllent qu’il contient!

En flacons de 6 onces et on boîtes métalliques de 4 et de 10 cuhes.
*

uelle preteciion

 

 
 

 

juge des mérites dece
cament populaire. Ec

Toronto 2. . Tous les Canadiens français al

Vous en serez le juge
. Une fiole échantillon des
‘Pilules du Dr, Chase pour, les
Reins et.le Foie vous sera’ mal-
lée, gratuite, à votre. adresse.
Vous serez vous-même le

médi-
rivez

aujourd’hui à Thé Dr: A. W.
Chase Medicine Co., Limited,

 
 

“Comment me sentais-je ?
Je ne me suis jamais senti mieux dans ma vie.”

“Oui, indigestion et constipation. Je crois que mon foie
était en mauvais’ état. Vous savez comment c’est— trop
. ? . . -

manger et pas assez d’exercite—lefoie devient paresseux et
l’action des intestins lentealors
en souffre.”

tout le système digestif

“Vous souffrez du même trouble?”

“Bien, ne le négligez pas comme j'ai fait. Profitez par
mon expérience et prenez une pilule du Dr. Chase pour les
Reins et le Foie au coucher aussi souvent qu’il l’est nécessaire
afin de maintenir les intestins réguliers.”

“Bonjour, mais n’oubliez pas ce que je vous dit.”

Les Pilules du Dr. Chase
Pour les reins et le foie  
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- Achetez

‘Maintenant

aux Prix

de Janvier

Les Vêtements

pour Hommes

et garçonnets

peuvent

  

.Oxfords et balmorals de chevreau
noir, culr verni, veau noir et brun.
Semelles simples ou doubles. Valant
jusqu’à $7.95, Prix de vente,

Les chaussures pour dames et messieurs
peuvent être achetées suivant notre Mode
Budget, sans frais supplémentaires.

    

   

       
  
  

Heure

Choix

lours,

vente

Magasinez

de Bonne

Pour Meillenr

m8 ERdeen
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CHICS

PALETOTS D’HIVER
Molleton et Chinchilla bleu
marine,
Ide peluche ou demi-doublure
de satin.
chesterfields a collet de ve-

Entiérement doublés

Modèles ulsterettes,

Ulsters. Aussi dans

COMPLETS
pour Garçons

Tailles 34 à 42, Prix de vente,

les teintes de gris et brun.
Tailles 33 à 44. -Valant jus-
qu’a $37.50. Prix de vente. .

PALETOTS
de Haut Ton pour Hommes

De tissus gris herringbone, mo-
déle “Guard”. De Chinchilla et
Molleton bleu marine. Demi-dou-
blure de satin, Bien confection.
nés. Chics modèles. Tailles 88 à
44. Valant jusqu'à 855. Prix de

- Se se 6e 40e cs es

De serge tout laine. Teinture duoblés.
indigo. Modèles simples et eroi- «
sés. Doublure de soie artistique. vente. .

 

PALETOTS
pour Gargonnets

De tweed tout laine, entièrement

PALETOTS
pour Garçonnets

De molleton bleu marine et tweed
tout laine, ggtidrement doublés.

ailles ans.
$8.95Prix de vente. . . . .

Yo

$14

$24

Tailles 2 3 9 ans. Prix

cee... $49

~

 

 

 

 

  

 

Toutes les robes en teintes pas-

SAMEDI EST LE JOUR DES MANTEAUX
Par suite de la température hors saison nous avons en magasin un assortiment plus vaste que

d'habitude. Pour effectuer un promptécoulement, nous avons coté:
prix de janvier. Nous vous conseillons de magasiner de bonne heur

PALETOTS D'HIVER
pour Hommes et Jeunes Gens

Chinchilla tout laine, entiè-
rement garnis de peluche.
Aussi tan et gris en tissus à
envers quadrillé. Tailles 34
à 44. Valant jusqu’à $29.50.
Prix de vente .. .. ..

   

e pour jouir du meilleur choix.

 

 

      

     
     

Magasinez Samedi

et Epargnez!

LA PLUS GRANDE

VENTE

DE L’ANNEE

à rabais tout notre assortiment, au

Une splendide aubaine en
un manteau très chie. Col-
let chile. Attrayante dou-
blure, Tailles 84 à 44. Va. Wa
lant jusqu'à $115. Prix de
vente

Tissus tout laine, en les plus nouvelles

teintes et les plus récents modèles. Gros

collet châle et poignets de fourrure. Tailles

14 à 38. Valant jusqu'à $25. Prix de vente,

*14
vison japonais et nouveaux poignets de
fourrure. Quelques-uns avec fourrure au :
bas. Toutes les teintes. Tailles pour dames teaux éc

Broadcloth fini soyeux. Teintes populaires.
Chics modèles. Collets châles et poignets
d'Opossum, Coney vison japonais et taupe.
Tailles pour dames et jeunes filles. Valant / it

/ Ws

MANTEAUX DEHAUT TON
Manteaux de haut ton, de Broadcloth, col- Manteaux joliment confectionnés, de tis- /
lets Paquin et chiles d’Opossum, Coney sus de toute première qualité, richement

garnis de fourrure. La plupart des man-

  
  

Souliers

pour Dames
fé

Suède noir, satin, cuir verni et c" a.>

vreau, suède brun, chevreau, satin,
alligator noir et brun, lézard et ser-
pent d'eau.

Chics souliers. Modèles pour toutes
les occasions.

55.95
re

COUVRE-CHAUSSURES POUR DAMES
“Gayties” Dominion, dans les teintes de noir,
fauve ou gris. Revers de valeur ou en pareil.
Talons bas, moyens et hauts.

$2.95 » $4.95
 

Manteaux de Seal Chapal.
Collets chiles et poignets
d'écureuil, putois. Aussi man-
teaux de Rat Musqué, dans
la nouvelle teinte cacao,
avec collets de renards. Chics
modèles. Faits de peaux de
choix. Joliment doublés. Co-
tés à un gros rabais. Valant
jusqu’à $225, Pour. ..

fd 

jusqu’à $37.50. Prix de vente,

324 |

fi)

hantillons. Valant jusqu'a $69.50.

—ec jeunes filles. Valant jusqu'à $55. Prix Prix de vente,

Les manteaux et [de vente,
peuvent

être achetés sui- |
vant notre Mode .
de Paiement
Budget.

ROBES DE SOIE
Robes de velvetine avec charmi-
ne, en modèles d’un et de deux
morceaux, dans les teintes de
vin, marine, bleu royal, brun
doré et noir. Tailles 16 à 42, Ré- ®

x

 

gulier $8.95. Vendredi. . . . . .

ROBES |
Le
d'ap

 

 

Nouvelles

ROBES
Echantillons

plus vaste assortiment de robes

rés-midi et de soirées que nous

ayons jamais eu en montre. Achetez

maintenant et épargnez de l’argent.

= S$ WN \ d ;

2 as

Acompte
Réservera
Tout Achat

 

  
   

 

‘Faites partie du
q +

A

Miroirs

Décoratifs

36 pes de longueur,
monture polychrome,
extrémités …panneaux
tapisserie. Non livrés.
Prix de vente,

$1.39

Coussins -

de Fantaisie
Dispositions et teintes

#E assorties. Bien rem-
plis. Non livrés. Prix

wi de vente,

1 $1.00
e

Seulement un a
phone client  

—

  
 

  

    

v
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Mobilier

Chesterfield

 

   

 

Mohair de 3 morceaux

Chesterfield, chaise club et chaise de foyer,

recouverts de mohair de première qualité, y
compris les dossiers. Coussin réversible. Cons-
truction à ressorts. Régulier jusqu’à $195.00.
Prix de vente ..
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Lee

$18.90 le livre.
12 mois pour payer.

a

.. $20, payables
$30, “

. $40, a

$50, (X]

$60, 6

$70, i

$80, “

$90, "

Plus de
$100, 6“

 
en 2 mois ..
D
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“

LX]

es

64

LX]
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Club de Noël de Caplan- Achetez maintenant,
Bo has | PRIVILEGES

Durant décembre dans notre À >
rayon de meubles.

Achats se Chiffrant > =

LA

if

MARCHANDISES LIVREES
AU PREMIER VERSEMENT

ACHATS DATES DU
4 JANVIER 1929.

 

De soie tricotée. Bänne

$1.95

être achetés . ° N tel tamisées, a corsage serré
avec bouffantes et jupes retom-

. Chemises Foulards de Soie bantes, Nouvelles garnitures.
suivant notre “arrow” Aussi robes de crêpe peur Un

ta À Marque Arrow et Reefers carrés. Nouvelles l'après-midi. Toutes les teintes.
Mode Budget.  "* | “Lion”, collet à même et dispositions, Prix de vente, Tailles pour dames et jeunes fil- ©

4 collets séparés. Nouvelles les. Valant jusqu’à $15.95. Prix e
% dispositions. ’ de vente .. . . +... 200 + 6

e { £ +

Pyjamas ,(
BD Broadcloth et flanellette. CHAPEAUX Bas pour Dames Camisoleset Robes de Nuit et

° Toutes les teintes et tailles. Chapeaux tout de feutre
i T Windbreakers . et tout de velours. Formes upons
ithe! a à ajustement serré et à Bas Mercury. Nouvelles . . . .

4 Gants asses Coquettement gar- teintes d'automne. Poin- Lingerie de soie tricotée.Tricotés de laine, tailles 24 à 42. Tout Pia Toutes les teintes. tures 82 à 10. Valant jus- ! Teintes pastel. 79 qualité. Toutes
laine. $1 79 Suède, chevrette, laine Valant jusqu’à $5.95. 1 qu'à $1.50 la paire. 19c Chacune..…...…..…... C les teintes......
Toutes les teintes . « « « « . | ol | ricot double, ete, ; Prix de vente. . . . ; Prix de vente..... be

13

 
MANTEAUX DE FOURRURE

$159
MANTEAUX GARNIS DEFOURRURE

of2)
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Le Cadeau Idéal de Noël 3°

: COFFRE DE CEDRE “RED SEAL”
Un wagon de coffres de première qualité. Fini naturel

on noyer, inférieur de cèdre. Plus de 30 modèles au choix.

dax rs ésde 812,95 * $69.50
VISITEZLE RAYON DES CADEAUX sassages

‘ L junior, de Bridge et de Table, Secrétaires, e ,

Tablesà radios, TablesGigong ne, Bibliothèques, Porte-fougères, Ghe-

mins de Tables, Tapisseries. Panneaux de soie, etc.  Rayon des Cadeaux — Au Deuxième Etage.
   
  eaTP

Cl q PONCE "

RZ

CABINETS

CENDRIERS

Fini noyer, intérieur de

cuivre, complet avec né-

cessaire à fumeur. Prix

. $7.95
vente. . + + +

Cendriers sur Pied

Pied métallique avec cen-

drier.  Teintes assorties.

asvente. . 91,49de vente.

payez l'annéeprochaine

 

Rouges ou couleur naturelle avec
siège canné. Prix de vente. . . .

Mobiliers
de Pouponnière

Table et 2 chais--.-
Rouge ou naturel.
Haut décoré. Prix

ventece $2.45_—
Carrosses
de Poupées

Carrosserie de ro-
tin résistant. Tou-
tes les teintes.
Prix de vente, 
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MISSIONS CATHOLIQUES INONDÉES

 

des missions catholiques de la Birmanie sont tourmentées par des
fléaux et des inondations.

TOUNGOO, Birmanie, Inde, 28 —

Dans les montagnes de la Birmanie

sud-est, les fléaux et les inondations

continuent de tourmenter les mis-
slonnaires catholiques. Les rivières
pendant la saison des pluies se trans-
forment en vrais torrents, rendant
tout voyage impossible. Le correspon.
dant Fides & Toungoo raconte qu’il
n'y a pas moyen d'avoir des nouvel-
les des missionnaires des montagnes.
L'on sait que plusieurs des prêtres
sont gravement malades en consé-
quence de l'humidité et des fièvres
d'accès auxquelles pas un prêtre n’é-
chappe.
Cette année-ci le choléra aggrave

les souffrances, l’épidémie ayant en-
vahi l’orphelinat catholique Asylyn

CHEVRIER
resell

27 NOVEMBRE 1928

A l’occasion de la Ste-Catherine,
dimanche dernier, étaient réunis à un

diner chez M. et Mme Ovila Bonin,
quelques parents et amis. Parmi lés-

M. et Mme Eu-quels on remarquait,

gène Rochon, M. W. Charron, Mla

Laurette Brazeau, M. Armand Oui-*
met, Mlle A. Charron, tous de Mont--

réal, M. el Mme Arthur Séguin, de

St-Eugéne, Ont.,, M. et Mme O. Char-

trand, de Hawkesbury, M. et Mme
Alfred Bonin, aussi de 8St-Eugéne,

Ont, M. Armand Ménard, Mlle Camp-
hell, M. Hervé Lavoie, Mlle Noëlla
Ménard, de Hawkesbury, Ont.

Mlle Annette Chevrier est en pro-

menade à Hawkesbury, pour une se-

maine.

 

BOILEAU
27NOVEMBRE 1928

Il v a quelques semaines, M. le cu-
ré et sa soeur, Mlle Grignon, allèrent

à Montfort, rendre visite à leur soeur

religieuse de la communauté des F'il-

les de la Sagesse; ils ont fait un heu-

reux voyage.

M. le curé Rollin est venu passer

quelgnes jours au presbytère.

Mine Bender, malade depuis quel-

Ques mois, se rétablit graduellement.

Dimanche dernier, M. et Mme E.

Lalumière, de Montebello, étaient en

visite chez M. Maheu.

Félicitations à M. G. Mapp, qui, en

allant à la chasse, a trouvé et ra-

mené les animaux de M. Maheu, éga-

rés dans les bois depuis deux mois.

 

rer

BOURGET
——ret

27 NOVEMBRE 1928
Dimanche le 25 novembre, il y

avait nombreuse réunion d'amis chez

M. ¢t Mme Jules Potvin, 4 l'occasion ;

de la Ste-Catherine. I1 y eut chant,

musique et divers amusements; un

goûter fut servi par Mlles Simone

Potvin,

Cardinal. Etaient présents:Milles
Alice Daoust, insl, Albertine ‘ Lefai-
vre, Rolande Yelle, Elise Martel, TNn-

cienne Bernard, Simone otyin,

Bisson, Rolande Martel,

Germaine l.ortie, Estelle
Ange-Emma Potvin,

Lauria Bisson, de Lemieux, Ont,

lêène Gour, de St-Isidore de

cott, Annette Legault, de Casselman,

Rose Alice Gagner, MM. Omer Tortie,

Xiste Gagner, Arthur Yelle, Mare

Martel, Wilfrid  Lortie, I.6o Paul
Longtin, d’'Ottawa, Ubald Marcil, Ju-

les Potvin, Raymond Cardinal, Jean

T.ouis Marcil, Elmer Bouvier, Gérard

Boileau, Conrad Houle, UUbald Cha-

rette, Arthur Martel, Athanase La-

vole, Aliva Boudreuult, de St-Pascal

Baylon, Zénon Tassé, Aurèle Potvin,

Lionel Gratton, de Curran, Ont, Gé-
rard Goudreau, Hammond, Ont,

Sam. Gour, de Cuasselman, Clément

Longtin, Donat Potvin, Jean Albert

Martel, Hammond, Ont. Etienne La-

belle, Omer Gagner, MM. et Mmes

Pierre Paul, Belonie Yelle, Osias Bis-

son, Mme Xavier Bertrand, soeur de

Mme Potvin, de St-Eugène.

M. Jean Félix Cardinal nous a quit-

tés pour Niagara Falls.
ofp

ST-ANDRE D’ARGENTEUIL
29 novembre 28

Lundi dernier. M. Marcel Giroux,
père, transporté d'urgence à I'hé-
pital du Dr. Smith de Hawkesbu-
ry, Ont, n'a pu survivre à la grave
opération qu’il a subie, mardi. Son
service funèbre a été chanté, jeudi,
en l’église paroissiale au milieu d’un
grand nombre de parents et d’amis.
Le défunt était âgé de soixante-dou-
ge ans. Il laisse pour le pleurer ou-
tre son épouse, seize enfants: Josa-
phat, Marcel, Osias, Félix, Henri,
Armand, Adoré, Elisabeth, (Mme A-

Eva Gagné,

“ C'ardimal,
Berthe Labelle,

Hé-

médée Girard), Emilia (Mme James
a

était onne peut plus enthousiastes.

Lucienne Bernard et Estelle |

RHéaT

Pres-

—

de Toungoo, y laissant deux victimes
sur cent internes heureusement. Les
villages des montagnes ont souffert
u'‘une épidémie de petite vérole. Ce
mal est plus terrible à cause de la
terreur qu'il inspire: les indigènes
qui en sont frappés s'enfuient dans
les bois, quittant tout leur bien,
abandonnant leur bétail et n'empor-
tant qu’un chien destiné à lécher les
irruptions.
Toungoo est situé dans le Vicariat

de la Birmanie Orientale, sous la di-
rection des Missions Etrangères de
Milan. Quatre nouveaux prêtres pro-

venant de J'Italie y arrivèrent le 18
août, dont deux sont destinés à
Toungoo et deux a Hengtung. La ré-
ception que leur firent les indigènes

aus

Colford), Sara (Mme Joseph Gi-
roux) Amanda, (Mme Félix Demers)
Eva, (Mme Adrien Larocque), Lia,
(Mme Mathias Paquette), Armandi-
ne, (Mme Ernest Lalande), Alber-
tine, Mme Benoit Renaud et soixan-
te-sept petits-enfants.
Samedi, le 24, avaient lieu les fu-

nérallles de Mlle Cordélia Paquette,
fille de M. Victor Paquette, Le ser-
vice fut chanté par. M. l'abbé Dulu-
‘de, curé.

Les porteurs étaient MM. Emile
Paquette, Esdras Paquette, Gaspard
Lapierre, Oscar Giroux, Sergius Thi-
bault. Un grand nombre de parents
et d'amis assistaient aux funérailles.
La navigation entre Monréal et

Ottawa est maintenant close. Il res-
te encore quelques travaux ayant
trait au dégrément des vaisseaux et
la mise en lieu sûr des bouées pla-
cées le long des chenaux. Les recet-
tes du quaiage ont été assez ronde-
lettes.
M. François de Sales Crevier, étu-

diant à Montréal, était en visite
dans sa famille, dimanche dernier.
rm

GRENVILLE
ARE

Le 13 courant, M. Gagné, condui-
sait à l'autel Mlle Yvette Roy. La
\-mariée était accompagnée de son pé-
re, M. Jos Roy et M. Agnas Pomin-

ville servait de témoin ay marié. La
bénédiction nuptiale leur fut dou-
née en l’église de Grenville par M.
{l'abbé J. H. Brosseau. Nos voeux de
|bonheur aux nombreux époux.
DIVERS:—

Mme Léonard Clément, sa famil-
le et Annette Frappier, assistaient
aux funérailles de leur frère Ray-
|mond, de Plaisance, le 18 courant.
; M. H. Laurin et M. ct Mme R.
{Monty se rendaient à Montréal, di-
manche.
Mme Edmond Rochon. et son fils

Jean-Märe, de Détroit, “visitent. des
- parents:et_amis,aftesérhaine.

- ROCKLAND
28 nov. 1928

Yive la Sainte-Catherine.
| Les élèvés de l’Académie du- Sa-
cré-Coeur ne voulurent point ‘lais-
ser “passerHidperçue la fête de:Ste-

| Catherine.
àÆles«organisèvents… un après-fnidi,
vendredi, de Feoréation en invitant
toutes les Révérendes Soeurs, “leurs
maltresses ainsi que .leurs amies de
la Haute Ecole. L'ouverture eut lieu
par un programme musical et un
Choeur. “‘Bienvenues’’..

Suivis d'une saynète:
‘re en composition”.
Personnages:—

Maîtresse, MlleYvetteMartel. E-
lèves Mlles Madeleipe.Mattan, Yvet-
te Leduc, Jeanne d’Arc Goulet, A.
Lauzon, Thérèse Groulx, J. Filion,
A. Cheff, et L. Pilon.
-Déclamation: ‘Les  Battines de

Caroline” par Mlle Yvette DeHai-
tre.
Comédie:

Catherine”.
ler Acte; personnages: Mlle L.

Joanis, Yvette DeHaitre, B. Séguin,
C. Larose, Yvette Rochon, Aline Lé-
pine et Lucienne Labelle.

 
 

“La premiè-

“Les Aéroplanes de St-

Choeur: “Vive la sainte Catheri-
ne”.
Saynête: “Les deux  étrennes”:

Personnages Mlles B. Desjardins, Re-
inée Pommier, Yolande Leroux.

Déclamation: “Les petits loups”,
par Mlle A. Lauzon.
Comédie: Zième Acte.
Déclamation: “Soirées Canadien-

nes” par Mlle L. Pilon,
Comédie: 3ième Acte.
Choeur: “Chansons Canadiennes”.
Le reste de l'après-midi se passa

en des jeux, musique et savourer le
bon sucre et la bonne tire.
Toutes se séparèrent enchantées de

leur après-midi, se promettant de
revenir Yan prochain.
VISITES:—
La semaine dernière M. et Mm»

P. Paquette Sigler. les hôtes de M. 

 

 

 

et Mme Maurice Ménard, à Hull.
VENTE:—
Mmes et Milles, vous êtes cordia-

lement invitées de rendre une visi-
te au salon de modes de Mlle H.
Dumas, rue Laurier et vous trou-
verez là à des prix très réduits et
durant toute la semaine, chapeaux
de forme métalique et feutre à un
dollar chacun et 59 sous pour les
enfants.
Hâtez-vous afin d'avoir le choix.
Les Dames et Demoiselles de Cla-

rence, Wendover et autres paroisses
environnantes sont toutes les bien-
venues.
pr

VANKLEEK HILL
—__

29 nov. 1928
M. Defrid Théorêt est élu Reeve

par acclamation, nos félicitations.
Mlle Yvonne Lalonde était dans sa

famille, dimanche.

hôtes de Mme Albert Laporte, d’A-
lexandria, dimanche dernier.

leur fille Elisabeth étaient à Mont-
réal, dimanche.

ainsi que M. et Mme Alexandre Le-
febvre, et leur fils, de Green-Valley.

dimanche.
M. et Mme Gabriel Dupuis, leur

fils Aurèle, et leurs filles, Florette et
Annette, de Hull, rendaient visite à
des parents et amis, dimanche.
M. Hermas Labrosse, ainsi que M.

dredi, par affaires.
M. et Mme Philias Ouimet font

part à leur parents et amis de la
naissance d'un fils, baptisé sous les
noms de Joseph, René. Parrain et
marraine M. et Mme Wilfrid Brunet,
de Hawkesbury..
M. et Mme Armand Piger. font

pari à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille qui porte les
noms de Marie, Rolande. Parrain et
marraine M. et Mme Jim Ladouceur,
grands’-parents de l'enfant.
M. Armand Piger nous a quittés

lundi, pour Buckingham.
ee

STE-CECILE DE MASHAM
memeem

29 novembre 1928
DIVERS :—

vions au milieu de nous notre an-
cien Curé. H. Yelle, aujourd’hui Curé
de Saint-André Avellinn M. Yelle
vint passer la journée avec nous, fé-
ter la patrenne de la paroisse, Sainte
Cécile. Etaient aussi présent le R.
P. Létourneau, O.M. I, de la maison
des retraites fermées de Hull.
lui qui donna le sermon, montrant
les grandes vertus de notre patronne
etSomme il était facile de l’imiter.
M. I'abbé Yelle officiait & la grand-

messe, assisté du R. P. Létourneau,
comme diacre et de M. le Curé Fi-
Liatreault. comme sous-diacre. Un
grand nombre de paroissiens allérent
visiter leur ancien pasteur aprés la
messe et durant l'après-midi. Nous
souhaitons que M. le Curé Yelle re-
vienne souvent nous rendre visite.
GRAVELAGE :—
Le gouvernement provincial est à

faire graveler la grande route qui con-
duit a Wakefield. On dit qu’une
couche de -gravier va être posée sur
un parcours de cing m?les.
DECES :—
M. CéléoSincennes est décédé mar-

di matin à l'hôpital de la ville. Il
souffrait de maladie depuis- 4‘ se-
maines, laquelle il contracta au ser-
vice de la Cie Fraser Brace à Paugan
Falls.
re. Toutes nos sympathies a la fa-
mille,

—_—————————

KAPUSKASING
29“novembre 1928

CARNET SOCIAL :—
M. Rémi D’Aoust, est allé à Toron-

to par -affaires , ces jours derniers.
Mlle Anna Galipeault est revenue

parmi nous.
M. Henri Hébert, voyageur, était

de passage dans notre ville, ces jours
derniers. Pendantson séjour ici, il
a été I'hote de M. D’Aoust.
Mlle Ida Paquette, de Moonbean,

rendéit visite à des amis, dimanche
dernier.

Milles Cousineau et Gervais, insti-
tutrices 4 Fauquier, rendaient visite
à Milles Berthe et Rose Dégroseillers,
samedi.
Mlle Caron, institutrice à Moon-

dreault dire ‘che.
Dimanche dernier, à l’occasion de

la Ste-Catherine, un groupe d’amis
se rendit au camp de M. Chaput pour
y prendre le souper.

Etaienb présents: Mme C.
leau, Mlles Marthe Bonin Exélia Au-

Soucie, Marie Ruboleski.
MM. Rémi et H. Omer D'’Aoust,

Larouche, Henri Hébert, Charles Pi-
tre, Jules Soucy, M.
Fauvel.

pas, tous revinrent enchantés de leur
promenade. Nos plus grands remer-
ciements a M. et Mme Chaput pour
leur bonne hospitalité ainsi qu'au
chef cuisinier pour les bons mets ser-
vis 
ce genre, se renouvellent souvent cet
hiver. _

 

 

 

Autres formes et formats de Tucketts Pref erred
Coronas—Palmas—Perfectos—Invincibles—Epicures-—Conchas

Meilleur marché à la botte de 10 et 25-—Empaquetage de Noël.

BUCKINGHAM

Une boîte de carton spéciale de
Noël de Cigaret- -
tes Buckingham
constitue un ca-
deau très appré-

Chez tous
les marchands.  Pour

pipe,

carte

Aussi

TAREYTON

de verre attaché d'un
ruban de Noël et d’une

les fumeurs à la

ce pot humidor

de souhaits. ciable.

Prix, $3.00

Home Tin, $1.50
Prix, 81. Aussi

. boîtes de 50, 60c

  

  

  
M. et Mme D. Théorêt étaient les:

M. et Mme Abraham Poirier et,

M. et Mme Ferdinand St-Denis, J

rendaient visite hecez M. D. Théorêt,

D. Théorêt, étaient à Cornwall, ven- | &

 
Dimanche dernier le 25, nous a!

Cest E

 
M. Sincennes était célibatai- ;

  
bean, renda‘: visite à Mlle Rose Bou- |M

Boi- |#8

bin, A carrière, R. Prud'homme, Irène |

Constant et Oscar Boileau, Marcel| MR

Meunier, Jean |

Après avoir pris un excellent re- 8

Espérons que ces promtnades de! } 

M. Pierre Brunelle, représentant pose dun svatèmie de chauffage & aux funérailles de Mme Joseph Du-
pa Cie Massey Harris, est de passage l'église. Meunier, I'accompagns. moulin, de Hull, samedi dernier.

lui souhaitons bon succès.
Nu Augustin Demers, de SaintMOOSE CREEK, ONT.

dans notre ville, dans l'intérêt de ParlonsMoujours français en now M. Olivier Carrière, employé à High port, était de passage ici, la sema
ses patrons. adressant, au bureau poe téléphone ail,àa passé le dimanche dans sa -29 novembre 1928 dovnière.

C'est un devoir pour chacun de nous am: DIVERS :— DIVERS:

noË joiesFilles de Te AreasANSE Par conséquent, soyons-y fidèles. Mile Gilberte Lacombaétait de pas- Jeudi, le 23 novembre à la Maison M. et Mme Joseph Gueitin, ainsl
respréparé un euchre et vente de pa-

niers. Grâce à leur dévouement in-
lassable, ce fut un réel succès, Il y
eut bonne assistance. Tous s'amusè-
reris aréablement. Il est à souhaiter |
que ces soirées de famille se renou-|
vellent souvent durant l'hiver.
M. Claude Pitre, enttepreneur-

plombier, nous a quittés ces jours-ci
pour Lasarre, où ina entrenris .

sage & Buckingham, mardi.
M. J. A. Lalonde désire annoncer à

ses nombreux parents e; amis qu'il
est déménagé dans la demetre sise
entre le bureau de poste et la ban- cet uppe. du Divin Maître :
que, rue Principale. —"Venez dans la solitude et reposez-|
Mme Henri Charlebois était de pas- | ‘ous un peu auprès de moi”. {

sage à Buckingham, dimanche, en) DEPART :— I
visite chez sa soeur, Mme Ernest; M. le Dr Pollock, de Moose Creek. |
Cabana. est allé

du Sacré-Ooeur, de Hull, eut lieu, que Mme et Mile Lefebvre. de Baint-
MASSON spécialement pour notre paroisse et Albert, étaient de passage ici m

celle d'Alexandria. une retraite fcr- di.
ve mée. Un petit groupe se rendit à

29 novembre 1938
DIVERS
M. et Mme Albert Racicot, de Tem-

pleton-Est, étaient en visite chez M.
J, B. Leiuc d'ici.
"M. etMMme J. A

 

La semaine derniére, un groupe de
jeunes'gens de Cornwall, dtait de pass
‘age à Mooss Creek, en excursion
chasse.
Cos disciples de Saint Hubert son

ctournés trés satisfaits de leur-voyæ
Quelquos lièvres furent abattus,

IECAEEUR

 

A. Lalonde assistatent s'établir à Avonmore, Ont. ge,
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Ayantà faire face à une situation qui
commande une hrompie action, la Willis &
0., Limited, annonce cecte colossale

P
E

    
  

Nous sacrifions sans réserve tous les Pianos, Pianos Automatiques et Harmoniums usagés ou défraîchis dans le

magasin, et aui encombrent actuellement nos entrepôts.
IA VENTECOMMENCERA Cet assortiment d'iustruments usagés s’est accumulé par suite des’

échanges pour des nouveaux Pianos et Pianos Automatiques. Il y a quel-
I ques instruments supérieurs qui ont été usagés à la location ou à l’étala-

DEMAIN,à ge dans nos vitrines. Ces pianos ne souffrent d’aucuneautre défectuo-.
sité que celle de leur apparence. La plupart des pianos échangés sont
dans un très bon état, tous ont été entièrement remis à neuf et consti-,
tuent des instruments superbes pour la pratique et l’usage des enfants.

A

 

ll y a un certain nombre ’HARMONIUMSqui seront offerts à n’importe quel prix pour les
écouler. Ce sont de véritables aubaines, car, aujourd’hui, l’on peut faire usage de différentes ma-.

nières d’un bon harmonium. Nous vous faisons nos confidences, nous vous communiquons les faits, et
nous vous prions de profiter de cette très avantageuse occasion — la plus appréciable dans nos annales.

Nous sommes convaineus que vous ne manquerez pas trouver dans cel assortiment l’instrument qui vous
donnera toute satisfaction, u nous faut I’espace, et tous les instruments sont cotés à des prix qui les écou-
leront promptement.

PIANOS- PIANOSAUTOMATIQUES--PIANOS QUEUE
: et tous les

 

  
      

Tous ces Instruments

Conditions.
les plus
généreuses
offertent en
cette vente

ont été entièrement remis à neuf et sont
en un état irréprochable,  
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Seulement

5 PIANOS CARRES
(avec tabouret)

aces Spéciaux

Piano Droit

Bradbury
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| 8125\Î Piano [
S IITroIIS6 Rr

“ e

N Automatique Peti ‘
N Splendide piano de pratique Un etit Acompte .

N Instrument de haut ton, en un ,

    

     

   
    

  

réservera tout instrument pour li-

2
% Piano Droit Evans splendide état. Spécial avec banc
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    Une véritable

aubaine
Il faut tous les vendre. $15
aSSSA

$525
AUMAAAMAMNIQUE

    
Modèle Louis XV. Comme neuf. $280

araradiidididdMM
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es N
\ et $290 vraison à Noël. N

\ Acajou. En tres ‘bon état. rouleaux +. oo .. oe EEUE Une N

\ N NO véritable N B
N 195 AEAA N PlA occasion N Pa

\ Seulement, N NE

\ S  WILLIS Piano Autom. Willis |
SRalr 0 HARMONIUMS N lano Autom. IIs N.

\ N i sg. $475 Le plus récent modèle. A N |N . N Acajou — Rég. $475. plus récent m + Acajou, N
N ° ange de Noyer Solide N Légèrement usagé. complet N a

\ Piano Willis (avec tabouret) N NW

S N 3
\ À
N L

A

  Véritables Aubaines en

Pianos DroitsI
I
,

15 Harmoniums
_ 6 Octaves — Caisse de Piano

(avec tabouret)

LMMAMAMAMMA.VOYEZ CES SPECIAUXl=

A tout prix, de $1.95 à $5.25, votre argent
achetera plus ici qu'en tout temps anté-
rieurement, pour ce qui a trait à un pda-
no. Cette grande vente vous offre un
splendide choix de modèles et de finis, et
comporte quelques-unes des moilleures
marques au monde, en pianos neufs et
usagés.

Faits au sujet de cette vente
 

Durant cette vente nous inclue-

rons un choix de rouleaux gra-

tis avec chaque piano automa-

tique. En tout temps durant un

an, vous avez le privilège d’é-

changer le piano que vous avez
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à . tt ° ° .. N ,

S Piano Cottage Petit Piano Droit N choisi contre un d’une plus
N Anglais N ‘
N . LL : N grande valeur, avec crédit al-

\ En très $25 Splendide $45 \ loué au plein montant du priz
N . N

, bon état pratique \ d’achat d'origine.
Pour quelle raison ne pas vous dé-

cider maintenant à mettre un piano
dans votre foyer? Il ne se présentera
peut-être jamais une telle occasion
pour vous procurer un bon piano à si
bon marché! Les conditions sont pres-
que les vôtres. Achetez-en un pour vo-
treFamille. !Ne tarderpas. Que ce ey
le jour choisi pour réjouir votre famil. : ;

le 9 lui ot‘instrument qui ‘La Seule Maison ExclusivedeJ à Ottawa”

ÉDIFICE JACKSON
ui apportera de la musique ee 126, rue Bank, angle Slater.
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9.00—Programme WEAF, IEE
9.50—Acteurs WGY. A i
10.30—Programme WEAP.

WBZ—SPRINGFIELD—990-308
6.00-—Programme. musical.
7.00-—Maytàg Ramblers,
7.80—Programme WJZ (8 hrs.)
10,80—Sports: ‘orche:tre Lowes.
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les. Derniers Jours de la Vente de |

  

     
 

 

    
    

          

  

 

  
  

  
    

 

   

  
 

 

       
          

        
   
  
    

   
    

         

 

SE == = whe ===dEes = BONS NUMEROS
5. v .

ie
+’, LA RECEPTION NE RA WCCO—MINNEAPOLIS—B10-870 SAMEDI, ler DECEMBRE

Hl
< * 7.0U—Ensemble Olsen

\
; .LU— en. . . =res, ; 7.d5—Résesu NBC (1% brs.) 8.00—Réseau NBC (WEAF): Orchestre ES L I d I ] if d Sta 4
Rapport officiel—Passable à bonne. 9.00—"Singing Fireman”, Symphonique National; dir, Wal- ao e p us gran magasin exc us e vetements a
ss 9.30—"‘Maytag Ramblers”. ter Damrasch. ai

4
BONS NUMEROS 19-00-—Héseuu NBO, , 8.25—WMAQ, Chisago; Photologue; “Ari. A ° . 5‘ 30— Quatuor. zona” . W. P. Hunt. y 0 ;

VENDREDI, 30 NOVEMBRE L1.00-—Urchestre Long. 9.00—Réseau NI C (WJZ): Heure Phil- $ tout faits pour dames.a ttawa RR7.80—Réseau NBO (WJZ): “Dixie Cir- POSTES DE L'EST co “Red Min". : À
5cus’, WBAL—BALTIMORE—1060-283 WPG, Atlantic Oity: Clubs “Prince- 5,
‘

8,00-—Réseau NBO JSWEAFR) Concert 6.00—" "Sandman Circle”, ton Glee” et “Musical”, Ra. d'orchestre et “Cavaliers” ; 6.30—Programme WJZ (3% hr.) WRNY, New-York: “Amateur ESfarsa NBC (WJZ): Récréateurs

|

7.00—Heure Esskay. Night". ReLa nuterwoven”. ; 7.30—Programme WJZ (8 hrs. 10.00—Réseau NBC (WEAF): Heure eu8.80—Réseau ,NBO (WJ4): “Armstrong 10.50Mémoire musical. ( ) 10 icky Strike Dance”.
À

: ers WTAM—CLEVELA — -2 :15—WIJZ, New-York: ‘‘Scraps of Pa-… 9.00

—

Réseau NBO (WEAK): “Une veil 6.00—Concert de BLAND 1070-280 *, P 2=, lée à Paris”. 8.0U-—Progrumme WEAPF. 11.00-—KDKA, . E. Pittsburgh: “Antartic
H

Réseau Columbia: Heure ‘“I'rue Sto- 9.00—Trappeurs. Broadcast.D ay ; 9.80—"Friday Frolies”. ———>
;40.00—Réseau ‘ NBC (WEAF) : Heure 10:30—Musique de. danse.
|

us Joncert Bureau”. . WGHP—DETROIT—1220.246 = z
i

; Réseau NBC  (WJ4): Sextuor

|

6.0U—Orchestre Oriole Terrace. Samedi, ler décembre
|

= Stromber, , Carlson, . , 7.00—~"Lady Moon"; orchestre.

!
| = WGN, Ohicago: Compagnie d'Opé-

|

9.00—Résean Columbia. -—tp——= za WGN, 4 a WJR—DETROIT—750-399,8
: WPG, Atlantic City: “Negro ‘Spiri-

|

6.00—Orchestre Trucker; nouvelles. HEURE SOLAIRE DE L'EST
«I

x tuals”. . a ,

|

6.30—Programme WJZ. POSTES: DU CENTRE
|

[ou Réseau Columbia: Opéra “Martha”

|

7.00—"Au bureau de l'Editeur. KYW—CHICAGO—1020-294
i

toc _— 7.30—Programme WJZ (2 hrs.) 6.30—0ncle Bob.
=

- . 1530Orchestre Bartietts. h 7-00—Orchestre Hamp.
H

: .00— Programme ; orchestre, 45—O0rgue.

6
- Vendredi, 30 novembre 11.00—"Amos ‘n’ Andy"; nouvelles; mu-| 8.00—Orchestre Fiorito.on ar sique de danse. 9.00-—Programme WJZ.2 HEURE SOLAIRE DE L'EST . WWJ—DETROIT—920-326 10.00—-Orechestre; -récréatsursf - POSTES DU CENTRE 6.00—Concert de diner. 10.30—Programme de cot’ert. .

i a KYW—CHICAGO—1020-294 8.00—Programme WEAF, 11.00—Nouvelles; réverie musicale.
:

“1 |. 6.30—Oncle Bob, 9.30—Programme de courtoisie, 12.00—Orchestre Edgewater Beach.
À

! 1 '7,00—Orchestre; ‘Book Man’. 10.00—Réseau NBC. . 1,06—Glub “Insommia’’.
;

i = 7.80—Réseau NBC. (3 hrs) + |11.00—Musique de danse, WJBT-WBBM—CHICAGO-—770-339
{

{ -10,80—Programme du studio; nouvelles. 11.30—Frivolités. 6.00—Orgue.
* 12.00—Musique “Chamber”. 12.380—Orgue. 9 V0—Programme du studio.© 712.80-—Orchestre Fiorito. WOR—NEWARK—710-422.3 10.30—Canadiens “Lombardo”,1.00—Club ‘‘Insomnia”. 6.00—Viloncelliste; programme varié. WGN—CHIOAGO- -730-115, WJBT-WBBM—CHICAGO—770-389 7,00-—Orchestre Paramount. 7,00—Onele Quin; marché.

4“ : 600—Orgue. 7.30—Marie D. Kling. T.80—Orchestre; Almanack,
h

‘ neErogramme du studio, 80.Heather for, St. Andrew's Day”. oaaAdteurs WGN. 4
e 9 > Lo10. anadiens ‘Lombardo’. Ë “Lone Star Rangers’. 9.380—Programme varié.

“gq. 1.00—Période de danse. 9.00—Heure d'histoire vraie. 10 00—Programme WEAP. I tJ : g de f ] d t t t
, WGN-—CHICAGO—720-416 10.00—Opéra “Martha”. 11.00—"Tomorrow's Tcib.”; “Hungry Fi- ne ran * ma € avec au res € onnan es ;
7.90—Oncle Quin; marché; “Nighthawks” 1100Musique, de Janse (2 hrs.) 11.80 Te à à

e
A

“ 8.00—"“Radio Floorwalker”, EAF—NEW.YORK—660-454.3 .80—Programme du studio; orchestre.
posariHole poPOsde (ruePrend it:oper aubaines en Manteaux, Robes, Manteaux de Ëà :10.00—OCompagnie d'opéra. 7.00—“Wonder Bakers". 1.00—*“Knights of the Bath.”

9 9 A‘ 11.00—"Tomorrow’s Trib.”; “Hungry Fi. a30iappiness Boys ” 7.00 MALECHICAGO-—870-345
h D ® e A

ve”. 8.00—Concert “Cities Service”. -00—Marché; musique.
|

anneSp pique de dan| SoreOeSee pmONE ourrure, Chapeaux pour Dames et Lingerie §2 WMAQ—CHICAGO—670-447.5 9.80—Troupe “Tuneful” 8.830—Danse Barn (53% hrs.)
}! 6.15—"“Topsy Turvy Time". 10.00—Heure Concert Bureau. WMAQ-—CHICAGO—670-447.5 i
I

* : T.00—Orchestres de danse et de concert |11.00—Orchéstre St-Régis. 6.15—*'Topsy Turvy Tie'm’. So CL i
° A

1 (1 hr.) WJZ—NEW.YORK—760-304.5 7.00—Concert- d'orchestre (1% hrs.) ‘N TT 5 i
- 8.00—Programme Orphos, 6.00—Orchestre Tipica. 8.25—Photologue ‘‘Arizona” — Gov. W. A

|+ 8,80—Concert d'orchestre, 6.30—Trio Landt. P. Hunt - E -
a

« 9.00—Réseau Columbia. T.00—Moments de Grande Histoire, 9.00—Nouvelles; concert d'orchestre. * |
ge

‘11.00—‘‘Amos ’n’ Andy”. 7.30—*Dixie Circus’. 9.30—Drs. Pratt ct Sherman, ’ * :
KR

(11.15—Potpourri musical. 8.00—Récréateurs ‘‘Interwoven”. 10.15—Concert d'orchestre “News”,
2

“,12.00—Orchestre Benson. : 8.30—''Armstrong Quakers”, 10.45—Programme de courtoisie,
.

; WLS—CHICAGO—870-345 9.00—Heure Wrigley. 11.00—Amos ’n’ Andy”. Seulement 11 :+,7.00—Marché; musique. 9.30—"'Sixteen Singers”. 11.15—Nouvelles et orchestres de danse.
|

: S.00—Album, to 10-90Sextuor Stromberg Carlson. 6.00 Wy

—

CINCINNATI—700-428 t s t °
;

B0—L’Angélus; récréateurs. .30—‘Fifth venue Knights". .00—Musique de diner. Man d S ] E
: -$.00-—Heure Silvertone. 11.00-Réverie musicale. TooTrio “Unique”. eaux € ea ec rique

. a10.00—Musique spéciale. KDKA—E., PITTSBURGH—-980-306 . auserie “Farm”; orchestre Thies. EY ; 3 >à i ’a11.00—WLS Show Boat (23%. hrs,) 6.00—Nouvelles; “Book Man’; adresse. 8,00—Orchestre Gibson. Peaux de qualité, bien assorties avec collets Valant jusqu à $25.00. Valant jusqu a $30.00.WLW—CINCINNATI—700-428 8.30—Orchestre Kern. 8.30—Récréuteurs. châle et champignon de martre, putois teint8.00—Musique de, diner. 7.00—Sunshine” 13 (8 hrs) 13:09Réseau NBC, et écureuil naturel, ”- 7.00—Orchestre ibson. .30—Programme WJZ (3 hrs. ,00—Hawaiiens. z : 37.15—“Educational Series”, 10.30—Orchestre Bestor. 10.15—Lucile et Marie. Rég. Jusqu à $149.50, ® xo ® €7.30—Programme WJZ (8 hre.) WGY—SCHENECTADY—790-379.5 10.30—Chanteurs Cino. Prix final ; ° i-19:80-—Orchertre Gibson. ° 8.00Marche; musique de diner. 1190Srchiestre Sibson. : Cte ses . . t11.00—Rèêverie musicale. 7.00—Causerie, »80—Orchstre Sinton. : à - à i
; 12.00—Orchestre Gibson T.15—Musical; causerie. WCCO—MINNÉAPOLIS—8B10-370 Seulement 2 . Splendides aubaines en man- Ravissan s manteaux, oon A! 112.30—“Gondolyrics". 7.830—Programme General Electric. 7.15—Orchestre Barlow. : teaux confectionnés de tissus fectionnés de Velours, Broad- À 4+ 7 3,00—Orchestre Thies, _ 8.30—Programme musical. 8.00—Trio. d S ] El ° . or 2 : J > , ) ROS
CC eaTC Ee 8.80—Fireside Philosophies, anteaux e dea ectrique “de qualité, nouvelles teintes. cloth et Suédine de qualité, en § pi; 45—‘" roducer”. : édi . * . 0
: , $00Réseau NBC (2 hrs.) Cros collet et poignets de renard. Faits de De Velours, Sucdine etuve. teintes en vogue. De tissu de pr: :00—Orchestre Long. peaux choisies. tie, LoUs avec coilets châles e . . 2 Fl
© WBAL—BALTIMORE—1060-288 2 Ce , I ae choix, confection irréprecha- § == 6.30—Musique de diner. Rég. jusqu’à $175.00. $99 50 poignets de Thibetine, Mandel Ble °& richement De de À3 7.45—Programme WJZ, : so , : 3 i. garn D4 8.00pi.ophone, ve ensemble. Prix final... ter * = a fei tes, riche assorti fourrure 5

; + . rogramme . : i men e teintes. . a
! 10.00—*“The Patterrons’. Seulement. 2

[I 

  

WTAM—CLEVELAND—1070-280
“ 6.00—Concert. de diner.
¢ 7.00—Orchestre : Spitalny.

8.00—Orchertre Cleveland.
9.00-—Orchestre “Old Timers”; quatuor.
10.00—Programme WEAY,
11,00—Musique de danse.

“ WJR—DETROIT—750-400
6.00—Chants; nouvelles; orchestre.
7.00—Baryton; causerie musical.
7.30—30 minutes de Broadway.
8.00—Orchestre Bartlett; concert: trio.
9.00—Programme WJZ.
10.00—“'Chain Gang”.
11.00—*“Anios 'n’ Andy”; nouvelles;

“Chain Gang”.
12.00-—Mysique de danse.

NWWIJI—DETROIT—929 326
7,30—Programme du studios Kotologue.
8.80—Programme varié.

10.00Résepu NBC:

   Manteaux, Mouton de Perse
Peaux bien choisies, à ondulation moyenne

uniforme, avec gres collet et. poignets de mar-
tre de choix. >

nee. jusqu'à $30000.£199.50

 

 

  Manteaux à $19.95 Manteaux à $25.00
Valant jusqu’à $35.00 Valant jusqu’à $45.00

Das cet assortiment se trouvent de Plusieurs modèles en tissus en vogue. Une
somptueux collets, de riches et luxueux profusion de chics modèles au choix. Vous

. ne manquerez pas de trouver le manteau qui id

collets, des nouvelles teintes et des vous convient dans ce vaste assortiment de ie ’

nouvelles conceptions, en manteaux @ fascinants modèles. Tous garnis de fourrure,
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TORNÉWARE—710.122 . d’hiver pour dames. Joliment confec- d’opossum américain, opossum naturel d’Aus- !
T.00—Or t 0 2, résultats. . . » . oa «gy 2 . . . .00—“TiGay Nineties SEULEMENT. 120. De feutre, velours , tionnés de tissus de première qualité. tralie et vison japonais.
10.30—Orchettre Heigh Ho. ‘ et combinaisons au choix, assortiment de "TC. 11.00—Orcheitre Mirador. ,\

3 11,0—Orchestre Paramount. : /  WEAFP—NEW-YORK-—660-454.3
5.00-—Orchstre St-Régis.
5.30—Bill et Jane.
7.00—Musique. Spitalny; soprano.

   saison, les plus récents modè- 50 .
les. S dant rés. j à ° , ° .$495. Vondredi,a C Voyez les Aubaines Non Annoncées, Vendredi et Samedi 

 

 

 

       
 

    

 

 

  

     

        

     
       

 

8.00—Orchestre «symphonique National.”
9.00—Orgue. -

: Dee Mia:burgh Faeparmend”, .
: 0.00—Qrchertre Lucky Strike. . ° °
1 11,00—Harmonie; orchestre Pollack, a b | R b D t J F IlBesosrie,Back, N Dernier Rabais sur les Robes pour Dames et Jeunes Fillesà 5-00—0rehestre Loens. ( : , .
4 7.00—-Orchestre St-Régis. ° h ° | |
à 7.45—Dy. Julian Klein. DrR es centaines au choix, en tous les plus nouveaux tissus,

: 8.50—"‘Diek | Douglas”. ‘ née: - °4 8.45—Xyléphonirte. LR7 à] ] . ] Il
9:00—Hieure Philo, ADDA modèles et coloris, et en toutesles tailles.4 10.00—‘‘Aong Oursclves”, 4 À ; .j

i 10.15—*Seraps of Paper”. À GAMES -3 11,00—Réverie muticale. gt 2
; KDKA—E. PITTSBURGH—980-306 A HN ED

] 700Adresse dePU.dePitteburel 7 Ni ire R BES
: .00— 38 'U. de Pittsburgh. , à
4 7.15—Club Fone,Radio” lectures. i 17 ) Robes de Soirées ‘
: 7.45—Programme TZ. ,
; , 10,30—Orchestre ‘Bestor. Z Robes’ de Taffetas, satin et

: 11.00iat Brent” 7 7_/ crépe plat de bomne qualité. Gen- De soie et jersey de laine, crêpe et De satin à envers crépé, georgette
: 7OSLADY-190378,5 res à tailles hautes, en un bel as- velours. Modèles sportifs _pour l’usa- et crêpe plat, toutes des, nouvelles
; 7.30—Orchestre Sagamore. 2. sortiment de teintes. Appropriées 2e actuel otde l'hiver, Tailles 14 à oea et les teintes

] 11:00—OrchertreTen Eyck. VA aux soirées. choix de modèles Valant jusju'a
: WBZ--SPRINGEIELD990,808 7 A Prix de «Je et de teintes. Prix è $15.00, Au prix spé- À 6 Je

700Ornetreir A) 1 vente finale . . de vente finale... cial de. . . . . .
Le Nouveau 7,80—Orche:tre McEnelly. 7
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9.00—Programme WJZ,
10.00—Orchestre Lowe.

4 | POSTES CANADIENS
: ONRO—OTTAWA—600-434.5

bod 4! 3.00—-Marché; programme musical (14
Là : ‘hh hrs)

CFCA—-TORONTO—B40-357
8,00—Programme musical.
9.00—Orchestre Jardines.
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to : —T TO—960-312 Ce lot comporte un assortiment Chics modéles de georgette, satin ; ;8: - + 5.00omvalionCnrme musical. déclassé de robes de qualité se ven- à envers crépé, crêpe plat épais et Modèles pvoltes Fpéciaux pour da;

- onic | dant eayo randupart sont Tite Sones ears es ee à46 decrêpeplat at de satinàenversnl : in à e épé, crêpe plat ité, ‘Toutes les tailles de à J ° s
:H | F Oo . ANSONVILLE ONT % Sargette.Taillespoun jeunes Pile pour dames et jeunes filles, Valant crêpé. Ces robes n'ont jamais été, ‘Free in Sound ‘Trade Mark Reg'éf , ’ les, 14'à 20 et 36 jusqu'à $29.50. vendues notr+ ° : ST | à 48 pour dames. Prix de ven- prix de vente fi- ° .

© 28 NOVEMBRE 1928 Prix de vente fi- o Jo te finale... LY & wade. nale de. . . ... 8Apporte du Bonheur à Toute la Famille

 

  

 

Le 18 du courant, il y eut une soi-
rée chez M. Ernest Laviolette, en  (] ; nale . . ....

 
 

 

    

   

        

    

 

 

  

 

    

                  

Prix et conditions pour satisfaire : l’honneur du 25e ahniversairede nais- :
à toute demande raisônnable. sance de Mlle Dolorès Carrière. Une

adresse lui fut lue par Mlle Armina . . .Ch d il _ Bas de Cachemire Jupons Kimonos

a attout Monge Pr Combinaisons / andai's de Soie Tricotée de Flanelle Epaisse: bas senté par Mlle Yvette .Mongeon; e ) . i

100% de sa valeur actuelle pour votre un manicure et toilette par Mlle Ma- 88 de Soie Tricotée de Pure. Laine Tout Laine A épreuve de l'ombre a paie
instrument ; cha . je-Anne Mongeon., Les amis suivants jy ine. quelques-uns. sont garnie de

trimen! oe i ohange étatentprésents: M. Georges Nadeau|} Bassières “8 dans 1%, ju- - pulloveraot gileter en effets Une autre aubaine remar- dentelle. Dans les teintes de un bel assortiment de: : J ot sa dame, M. A. F. Lapaime et sa pons et step-ins. Régulier unis et rayés. Les plus ré- quable en bas._De cachemire pêche, rose, mauve, saumon, teintes et dispositions,
. dame, M. Albert Perron et sa dame, jusqu'à $35.95. Un aubaine cents pagèles Valant jus- |- toutlaine, Toutes les teintes noir, plane, vert, bleu pale, Vala

: i 3 ’ 3 Mme Tremblay, M. et Mme Vessot, | éd au prix ' qu’à 05. . e es. é- otc. Régu- usqu 1 9

> Faites-en envoyer un chez vous aujourd hui M. et Mme Emile Proulx, MM. et!§ final Prix fi- gulier jusqu'à C 3250. ua . 88.05. .

‘ Mmes Veillette, F. Rainville, Thimo- |} de . « + + os ° + I nal .... ° $1.25, Prix final, final oc... Prix tinal
thé Morin, Morin, F. Bessette, Jos. ; "  

   
   

  

  

 Roy, F. Desrochers, Barnes, T. Hen-
rie; Milles Gertrude Monette, Ger- ||}
maine et Alice Lapalme, M. Gagné, |8§

Séguin, de Monthiet, Marie-Anne Le.

|

E38
fèvre, Béland, Henrie; MM. Léo Bre-

 

   

 

BAS DE SOIREE BOUFFANTES
   
    
  

,‘ ‘Bol ult, \T. . .
‘ garera Tremblay, M. et GOLD DOLLAR et ALL-SILK, En Soie Fugi

177-170; RUE SPARKS, OTTAWA |||1EtanceLnrablesQuevillon, MM.et M en les nouvelles teintes et nuances. Bobettes et bouffantes françaises de
! PRE ES . Mmes Ovila Montreuil, Léo Mon- ||

   i 'a . » » ° "

VIQUES MM? André oniopea 49¢ fantaisie. Rég. jusqu’à $1 29irrets: VICTROLAS , NIQUES, RADIOS VICTOR treuil, Harry Barnes; “ An | à paire. Prix final .. ws .
Agents ounError,EONeons RISCH , Thomas, Lepage, ‘Ernest Prégeant : $2.50. Prix final ° °

ct JOHN RAPER. —, Ernest Vachon, Vessot; Milles Sau-

: ;. "39 : je . vé, Anna Mongeon; MM. P. E. For-

Suocursales: 304 rue Pith CORNWALL: “30, 0 Hingroneh, BROTEVREE: Nl] eet, Pout; Mme Latour et plusieurs
. - tee autres dont les noms nous échappent.
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29 nov 1928
Mardi soir a eu lieu chez M. et

Mme T. H. Lussier une partie de ‘&
cartes donnée par les Dames de la
Fédération Canadienne-Française au
profit de I'Hotel-Dieu et qui fut
marqué d'un véritable succès. Après
la partie, il y eut la distribution de
magnifiques prix suivie de chant et
musique. Les gagnants des prix fu-
rent comme suit:
Au Euchre:— ler prix des dumes

donné par Mme Cartier, gagné par
Mme Joseph Régimbald.
Zième prix donné par M. Chris-

topher Ward, gagné par Mme Al-
bert Dupras.
deme prix donné par Mme Jos La-

pensée, gagné par ‘Mme Joseph De-
gle,
4ème prix donné par Mme Geo.

Lapensée gagné par Mlle Béatrice
Bergeron.
Prix de consolation donné par Mme
T. H. Lussier, gagné par Mme R.
Bergeron. -

ler prix des hommes donné par M.
W. S. Jacob, gagné par M. Bous-
quet. :
28me prix des hommes donné par

Mme P. Lemire, gagné par M. Er-
nest Gervais.
Prix de consolation donné par.Mme
T. H. Lussier gagné par M.
Dubrûle.
Prix d'entrée donné par M. Adé-

lard Gauvreau, fut gagné par M. V.
A. Dubrûle.
Au Bridge:—

ler prix des dames donné par
Mme Alex Lafléche, gagné par Mme
Amédé Chevrier.

ler prix des hommes donné par
un ami, gagné par M. Rodolphe Da-
nis, avocat.

& 2 0%»

M. Gilbert Leroux, de St-Paul de
Mitis, Alberta, appelé pour la mort
de son frère Olivier, est arrivé à
Cornwall, mardi. Il doit aller rendre
visite à ses frères & Malone ‘N. Y.,
Lac Placide N, Y. et Fort Coving-
Jon N. Y, avant de retourner chez
ui.

Est né le 16 novembre à M.. et
Mme Paul-Emile Bourdon, un fils
baptisé sous les noms de Joseph,
Adrien, Lionel. Parrain et marraine
M. et Mme Oscar Leroux.

% x *

A M. et Mme Edmond Marleau,
une fille née le 17 Novembre, bap-
tisée sous les noms de Marie, Yvon-
ne, Antoinette, Lucile. Parrain et
marraine M. et Mme Eucher Poi-
rier.

%® % B®

A M. et Mme Philippe Goyer, une
fille née le 18 Novembre, baptisée
sous les noms de Marie, Clarance,
Elizabeth. Parrain et marraine M. et
Mme Adolphe Jodoin.

* ES A ,

M. J. G. Miron était à Ottawa,
samedi dernier, où il a assisté à um
assemblée de l’Association des Ama-
teurs de Hockey pour Je district
d’Ottawa.

% *% x
Le bureau du “Droit” toujours ou-

vert de 7 heures A. M. à 6 heures
P. M. est & votre disposition pour
toutes communications que vous
voudrez bien communiquer et les
nouvelles sont insérées gratuitement.
Téléphone 832 coin Chemin Mont-
réal et McConnell.

treri

TRIBUNE LIBRE
—_—— ————

..Sous cette rubrique, nous ne pu-
blions que les lettres qui nous par-
viennent porteuses d’unc véritable
signature et de l'adresse du cor-
respondant. Nous laissons à nos
correspondants la responsabilité de
leurs écrits.

V. A.

peer

A lire les nouvelles de Maniwaki
depuis quelques semaines, il semble-
Trait que les gens de cette ville s’in-
téressent à la route projetée Mani-
waki - Montcerf, ou Maniwaki - Bois
Franc - Montcerf. si ce nom peut
plaire davantage ai correspondant
de Maniwaki.

C’est à n’en pas douter que le com-
merce de Maniwaki se ressent sen-
siblement du mauvais état de cette
route. :

Prions Dieu, qu'il inspire l'Honora-

| Faites Votre
ON

et économisez del'argent!
Tout ce qu'il fau, c'est
de la graisse de rebut et dela

LESSIVE
{ FLOGONNEE
GILLETT
Directions Lomplètes
&/Intérieur de(ogee Canmstre

| VOTRE EPICIER VEND CE PRODUIT! À
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mander la route directe de Maniwaki
a Montcerf.

Car, Montcerf ne fera pas de rac-
gordement avec Bois-Franc avant d'a-
voir sa route directe pour Maniwaki.

INTERESSE
de Montcerf

———<{P>…---

LE FRANÇAIS AU TELEPHONE
Monsieur le Rédacteur,
M. Camille L'Heureux est bien

courtois dans son entrefilet, ‘’Cour-
toisie s'il vous plait”, se rapportant
aux téléphonistes.

Oui, en effet, il est très difficile
d'obtenir d’un premier appel un nu-
méro en français. Il faut être très
patient, et que de fois, on nous ren-
voie d’Hérode à Pilate! Surtout de-
puis la nouvélle manière de répondre
aux appels, puisqu’on ne peut recti-
fier, s'il y a erreur, les téléphonistes
ne répétant plus les numéros deman-
dés, et alors, vous perdez un temps
précieux, où la surintendante inter-
vient avec le désormais fameux:
“What number did you call?” et après
avoir répété pour la troisième, qua-
trième, ou même cinquième fois le
numéro en ‘français, on vous dit:
“Fermez, s’il vous plait, il y a erreur
dans votre appel”,—la téléphoniste
n’ayant pas compris, le numéro fran-
çais—et le jeu recommence avec la
téléphoniste qui laissera échapper
quelques mots d'impatience fort dé-
placés, avec un ton dedaigneux: Oh,
French...
Oncroirait une campagne organi-

sée par les téléphonistes de langue
anglaise pour décoûrager les Cana-
diens français qui ont pris la bonne
habitude d’appeler en français; et la
campagne réussit à. merveille.
En effet, entrez dans les bureaux,

dans les magasins, et mêmedans les
résidences canadiennes-françaises et
que de fois vous entendez. des nôtres
appeler les numéros de téléphone en
anglais. Si vous intervenez pour leur
faire remarquer leur erreur, on vous

répond: c'est pour aller plus vite.
Il y a quelques mois, deux prêtres

entraient dans un bureau de notaire
de Hull, une sténographe canadienne
française doit appler au téléphone un
client, elle l’appelle en anglais. L’un
des prêtres demande à la jeune fille
de lui prêter crayon et papier, il écri-
vit: “Une bonne Canadiens fran-
Caise appelle son numéro en français
au téléphone”. La jeune fille rou-
git, et lle dit: Merci, M. l’abbéè la
leçon me servira.”

Notre situation serait certainement
meilleure, s’il n'y awit pas autant
de lâcheurs. Au besoin élevons la
voix de deux ou trois tons, et en bon
anglais, si c'est nécessaire, faisons
nos plaintes à qui de droit. On dira
peut-être à quoi bon, un numéro de
plus ou de moins en français, c'est

un détail. La vie est composée de dé-
tails. Les petites gouttes d’eau font
les grandes rivières.
On demande à nos petits cana-

diens-français de dix ans de conver-
ser en anglais. est-ce donc vrai que
ides jeunes filles de langue anglaise

| de vingt et de vingt-cinq ans ne peu-
‘vent anprendre à comnter jusqu'à dix

 

4d Il y a vingt-cinq ans
M n'osait appeler un numéro de télé-
W phone en français à Ottawa, beau-
9 coup de progrés a été fait. il y à en-
% | core, cependant, une marge pour l'a-
À | mélioration.

9 28 nov. 1928.
  

ble Ministre du la Voirie de nous ac-jen français, surtout celles qui sont
corder les octrois nécessaires dés lc passées par les collegiates, où on a
printemps prochain. ,'motirtant des professeurs de français

mp

compétents—Il faut dire en toute
justice pour ceux-ci, qu'ils sont te-
nus d'enseigner selon la vieille mé-
thode, le “French”, au lieu du fren-
cais—C'est peut-être ce qui explique

M aussi pourquoi l’on entend si souvent
{les téléphonistes dire Marci, au lieu

À de merci. .
personne

Ne marchons pas a re-
culons. Souvenez-vous que nous avons

M conquis nos droits un à Un, morceau
F4 : dar morceau. Encère une fois les dé-
#.tails comptent, et l'entrefilet de M.

| L'Heureux est très à propos.
A | Veuillez me croire, Monsieur le Ré-

8 dacteur,
Votre bien obligé,

| | C LETANG.
Ottawa, Ont.

en ' Monsieur lc Rédacieur,

©] “Le Droit”,
Ottawa 4

| Un petit espace dans votre jour-
ual, s. v. p.

| En lisant le courrier de Maniwaki
; du 24 novembre courant, les profanes
; vont croire. sans doute, qu’il y a ri-
\ valité entre les curés et les contri-
: buables de Montcerf et Bois-Franc,
et que l'égoïsme est la cause de cette
|! prétendue lutte. Pourtant, il n'y a
rien de tout cela, du moins de notre
, part.

Depuis un an Montcerf demande
au Gouvernement un octroi pour a-
méliorer sa route principale. Bois-
Franc fait la même démarche ? Rien
de mal à cela. c'est leur droit. Mais
je crois le curé et les MM. Branchaud

|assez loyaux pour ne pas demander
un chemin au prix de notre tête !
La route de Montcerf ne peut être

utile aux gens de Bois-Franc, ni la
route de Bois-Franc être avantageuse
à la majorité des citoyens de Ia mu-
nicipalité de Montcerf. On ignore
peut-être que le nord de la paroisse
de Montcerf forme là municipatité de
Lytton ; ef que la route sera payée
par la partie sud ou municipalité de
Montcerf. Or, de cette municipalité ;
le tiers des contribuables en s'allon-
geant de deux milles peuvent passer
par Bois-Franc pour aller à Maniwa-
ki : et les autres ne pourraient pro-
fiter de cette route. Donc, la route
de Montcerf - Maniwaki par Bois-
Franc ne nous convient pas.
Le contrat de malle n’est pas du

ressort ‘du gouvernement Provincial.
Autrefois notre malle venait directe-
ment de Maniwaxi à Montcerf. Si
M. Baptiste Forget tient ‘“mordicus”
à son contrat de malle et qu'il veuille
se promener que sur les belles routes,
qu'il revienne à l'ancien système!

Il s'est payé plus de 70 licences
pour automobiles dans la paroisse et
voilà deux mois et plus qu’on ne peut
en sortir.
Nous avons un traffic extraordi-

naire sur notre chemin. Les Compa-
gnies International et Gatineau Boom
ont de lourdes machines sans compter
les chevaux qu'elles emploient. Le
commerce de bois qui se fait sur une
haute échelle exige un gros char-
royage. Il nous est impossible, sur-
tout à l'automne. d’entretenir passa-
ble un chemin de terre. .

Il y a eu ici des malades en danger,
et aucun médecin de Maniwaki ne
voulait monter, ni pour argent ni
pour or.
Nous demandons donc au gouver-

nement par l'entremise de M. le curé
A. Roy et de M. le maire A. Mathieu,
un octroi pour améliorer notre route 
et je souhaite aux
d'obtenir la leur.

Merci!
MATHIAS

     

 

 

puis la prendre sous son contrôle —i I
gens deBois-Franc et baptisé sous lés noms de, Joseph,

- -de l'enfant. -

Du Bon Temps
—de ia Santé

£acife à digérer. Le déjeunercanadien

0 Tr

NORTH BAY .

:8 NOVEMBRE 19:28
Nous avons le plaisir d'apprendre

que M. le Docteur Hlldore Joyal vient
de prendre résidence avec.sa famille

au milieu de nous. .

Le Docteur Joyal vient alder au

Docteur Bédard qui pour cause de
santé ne peut plus répondre à sa nom-
breuse clientèle. .

Nous souhaitons la plux cordiale
bienvenue à M. le Docteur et Mme
Joyal.

M. A. B. Girard, du Manoir Girard,

135, Première Avenue-Est, est de re-

tour d’un voyage à Mattawu. ‘

M. J. H. Bonhomme, gérant de la
cie d'assurance ‘Northern’, est de
retour de Chutes l'Esturgeon, où il
était allé dans les intérêts de sa com-
pagnie. .

M. Lucien Girard, du Manoir Gi-

rard, est de retour d’un court voya-

ge à Chutes l’Esturgeon.

Mme Palma J., Angrignon, de

Schumacher, Ont, est venue pren-

dre le souper, vendredi dernier, chez

ses amis, M. et Mme Pièrre Sournier,

G4, Quatrième Avenue-Est. .
Mme Bruno Charron, de Timmins,

Ont, appelée aux funérailles de sh

soeur, Mme Collin, de Grand'Mére,
Qué, est de passage au Manoir Gi-

rard, 135, Première Avenue, où: elle
visite sa soeur, Mllé Sonia, élève -à-
l'Ecole Normale. * [ee Co

C'est une joie générale pour les

Canadiens francais de’ la ville de,
North Bay, de recevoir au miilieu de
nous l'apôtre toujours si en éveil du’

“Droit”, M. L. P. Bouchard; à la sui-
te d’un triomphe dans le Nord: de
l'Ontario ct tout récemment à Corn-

wall, Ont, d’où il] nous arrive. :

# M. Bouchard vient tout confiant au

 

 

nos familles canadiennes-françaises

le journal, véritable missionnaire,
“Le Droit”, qui aujourd'hui compte

uu pays comme l’un de nos journaux

quotidiens les plus importants.

Nos compatriotes de la ville

North Bay, ne devraient pas pour de

futiles motifs refuser de s'abonner à
ce journal qui est sans contredit no-

ire journal à nous.

Rappelons-nous que “Le Droit” a

été notre force dans l'épreuve et qu’il
continue avec une force toujours nou-

velle à protéger nos intérêts natio-
naux, en répgndant à profusion l'es-
prit chrétien qt en propageant l'ac-

tion sociale. -

Dans tous les centres, de l’Ontario
et du Québec, les -Ganadiens français
s’'abonnent au “Dréit” avec une gran-

de fierté nationale. Resterdtis-nous en
arrière? Co ,

Refuserons-nous de prendre part

notre cause nationale?

aussi, ayons à coeur l'avancement des
nôtres en. nous abannant généreuse-
ment au “Droit” ‘qui; se sentant ap-
puyé par tous les Cänadiens ‘français,

LAC GROSLEAU
M. et MmeLucien Lagacé ont le

plaisir de fatre part ‘à leurs ‘amis de
la naissance d’un fils né le 19 nov, 
Lionel, Marcel. ‘Pazrain et marraine,
M. et Mme Laäaros , grands-parents

mave

pour Tous
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augoût, |
partait.

Pour jouir du blé entier-—la gauîre, TRISCUIT

Fait par The Canadian Shredded Wheat Company, Led.
 
 
  Cette année surtout les gens de

Montcerf, aussi bien que ceux de St- 
Alphonse de Lytton, et de Bois-Franc
sont de véritables exilés.
Avec les pluies abondantes que nous

avons eues, et le traffic toujours aug-
mentant, ces routes sont dans un état
impraticable au point qu'il faut une
bonne paire de chevaux pour traîner
une charge de 1500 livres et encore
îl faut six heures pour faire 14 milles.
On ne parle pas de camions-auto-

mobiles, ni de chars de promenades,
depuis environ trois mois, pas unau-
to de Montcerf n’est allé à Maniwa-
ki, si ce n'est que trainé par des
chevaux. 4
Cependant on paie licence pour ces

voitures, on paie pour le prix que

coûte le transport des marchandises,
on paie cher les voyages de médecins,
et on paie encore chaque année et

depuis nombre d'années des sommes
considérables qui s’engloutissent dans
les ornières.

Hélus, allons-noug payer encore
longtemps pour ce cheval mort ?
Egan sud a décidé de construire

ses deux routes, une couduisant à
Bois-Franc, et l’autre à Montcerf.
La municipalité de Montcerf serait

prête en aucun temps, mais qu’on

ne pense pas que les contribuables
‘vont payer des milliers de piastres
pour une route dont les trois quarts
ne pourraient se servir. Je veux par-
ler de la route Maniwaki - Bois-
Franc - Montcert.
En premier lieu Montcerf devra

avoir sa route directe à Maniwaki,
ensuite si Bois-Franc fait sa route,
le raccordement pourrait se faire avec
Montcerf.
Tous les commerçants et autres

gens de profession de Maniwaki, de-
vraient se jôindre aux gens de Mont-
cerf pour leur aider à obtenir les oc-
trois nécessaires pour la construction
de ces routes. à
Pourquoi les gens de Maniwaki fa-

Voriseralent-ils une route par Bois-

EXPOSITIO

Franc. june route directe àMont. se soient jamais vus à Ottawa Plus de 400

obtenue ? 4 P : chevaux pour la représentation du soir.
Est-ce que la paroisse de Montcerf

avec 275 millesne les intéresse pas Pigeons — Serins — Renards argentés — Ex-
plus qu'une autre d'à peu près 90
amilles ?
Qu'on mette donc de côté dès à

présent cette manie de vouloir favo-
riser un petib groupe, ou*certains con-
tracteurs au détriment de la majorité
des contribuables, et contre nos pro-
preaintérêt en certains cas. ’
Qué tous s’unic-ont donc pour de- . ; a

*  
La Foire d'Hiver d'Ottawa

CHEVAUX
Lu plus vaste réunion de chevaux de choix qui

position do Fleurs,

Sièges réservés chez C. W. Lindsay, rue Sparks,
samedi, le ler décembre. Entrée générale, 25c. [id

Sièges réservés, 50c à $1.00. M TUR
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brégé du Rapport
CONCERNANT UN

MEILLEUR APPROVISIONNEMENTD'EAU POUR
LA VILLE D'OTTAWA

A. F. MACALLUM,L.C,,
Commissaire des Travaux

rédigé par W. E. MACDONALD,
Ingénieur-Adjoint de I'Aqueduc

La Ville d’Ottawa, la capitale de la Puissan ce du Canada, devrait avoir une alimentation pu-
blique d’eau égale en apparence et en saveurà celle de la meilleure eau de source.

Ce rapport-ci est un résumé de ceux qui ont été préparés au sujet de trois sources d’approvi-
sionnement d’eau potable que les ingénieurs de la Corporation ont étudiées.

Les Lacs de la Gatineau
Xa) Lac Trente-et-Un-Milles — Dédommagement — Droits

aux pouvoirs hydrauliques, .
(1) Leral de ces acs couune source d’approvisionnement a

subi de grands changements depuis 1914, époque à laquelle sir
Alexander Binnie scumit un rapport officiel au sujet de ces lacs.
L’'International Paper Company et ses filiales ont maintenant ac-
quis sur la Gatineau certains sites de pouvoir hydraulique qui
puisent leur approvisionnement a ces lacs. La Cité d'Ottawa ne
pourrait pas maintenant détourner l'eau de ces sites sans en dé-
dommager à grands frais les propriétaires actuels.

Coût Approximatif—
(2) Le coût approximatif de tirer l’eau de ces lacs, à l'ex-

clusion de tout déaommagement aux propriétaires actuels, dépas-
serait les $16,000,000.00,

Le Niveau des lacs haussé—
(3) Les eaux au lac Trente-et-Un-Milles se jettent au nord,

dans le lac Mitchell. L'élévation de ces lacs n'est pas suffisan-
te pour que l’eau coule vers le sud au barrage projeté au lac Long.

Il serait donc obligatoire de hausser de quarante pieds le ni-
-veau du lac Trente-et-Un-Milles et, pour l'alimentation de la Cité

par gravité, il scrait impossible d’y puiser à une profondeur de
pus ue se:ze pieds. L'eau actuelle du lac Trerite-et-Un-Milles ne
coulerait pas vers la Ville d’après le projet suggéré. (Voir le
Rapport annue! de la Cité, 1913, à la page 441.)

Plusieurs années reguises—
4) Le projet Binnie recommandait que l'eau soit prise, pen-

dant les cing ou six premiéres années, dans les régions inondées
des lacs Long et Pémichangan, car il faudrait de dix à douze ans
pour porter le niveau du lac Trente-et-Un-Milles à son élévation
finale d’où l'eau coulerait à Ottawa. (Voir le Rapport annuel
de la Cité, 1913, à la page 441). :

(b) Le lac McGregor — Coiit approximatif—
(1) Le coût approximatif de cette source d'approvisionne-

ment, y compris un réservoir et un poste d'épuration, est de $8,200,-
000.00.

Dédommagement — Développement d’énergie —
. (2) La Compagnie Gatineau Power possède présentement
trois sites d’énergie sur la Blanche, près de sa sortie du lac Mc-
Gregor.

Comme la Cité d'Ottawa aurait besoin de l'entière alimen-
tation de tout ce réservoir, il lui faudrait nécessairement dédom-
mager la Compagnie de tout détournement d’eau.

Les lacs devront être haussés —
(3) I faudrait construire des digues et hausser de cinquante

.pieds le niveau du lac McGregor pour obtenir une alimentation
de vingt-cinq millions de gallons d’eau par jour.

Traitement au Chlore— .
(4) Le ministère d’hygiène provincial insiste sur la nécessité

de fairesubir en tout temps un traitement chimique à cette eau
de lac et en recommande la filtration à de certaines périodes de
l’année. La filtration de l'eau, à de certaines périodes de l’an-
née, nécessite le même engagement de capital pour la construc-
tion d’un poste d'épuration, même si ce poste n’est pas en opéra-
tion plusieurs mois en chaque année. .

Approvisionnement restreint — €
(5) La quantité d’eau qui peut être obtenue de ces trois

facs est trop restreinte pour alimenter, dans les années à venir,

la Cité d’Ottawa et la région avoisinante.

Résumé —
Ce n'est quaprés une étude très approfondie de tout ce qui

a rapport a ces trois sources d’alimentation que nous en som-
mes venus à la conclusion que la source actuelle, la rivière Ou-
taouais, doit être conservée et qu’un poste d’épuration, pour cla-
rifier l’eau, doit être construit sur l’île Lemieux. ;

Nécessité d’épurer l’eau
Le système actuel —

L’eau n’est actuellement ni fiitrée ni clarifiée. Les germes
sont détruits, mais non enlevés. Ce traitement, qui n’est qu’un
expédient temporaire, ne donne pas de protection suffisante con-
tre une épidémie de typhoïde ou contre toute autre maladie cau-
sée par l’eau. \

Quelques déclarations officielles
d’autorités en matière d’aqueducs —

Le Dr A.-E. Berry, ingénieur sanitaire en chef de la provin-
ce d'Ontario, dit ce qui suit:

“Il n’y a qu’une très étroite ligne de défense entre la Ville
d’Ottawa et une sérieuse épidémie de typhoïde. Le traitement
de l’eau au chlore seul n’est pas une protection suffisante, car
s'il se produisait quelqu’interruption durant laquelle on pompe-
rait, même pendant dix minutes seulement, de Peau contaminée,
cela suffirait à causer une grave épidémie de typhoide. La fil-
tration est essentielle et je crois que, si Peau de l’Outaouais est
soumise au procédé de coagulation, puis filtrée et stérilisée, la
Ville d’Ottawa aura la meilleure eau potable en Canada.”

Le Dr W.-J. Bell, sous-ministre de l'hygiène de la province
d’Ontario, dit ce qui suit:

“Seule la vigilance soutenue d’ingénieurs très compétents
assure le bon état de l’approvisionnement actuel.”

Grave situation récente —
Les déclarations de ces autorités sont tout à fait exactes et

elles reçurent pleine confirmation lors de la grave situation à
laquelle firent face les habitants de cette ville, en août dernier.
Comptes rendus des journaux d'Ottawa,
en date du ler septembre 1928 —

“L’état grave de l’eau de la Cité est dévoilé à l'assemblée du
Bis Mau d'hygiène.”
nl “Le médecin hygiéniste ordonne un plus fort traitement au

chlore.” .
“La contamination est de dix fois plus grave.”
“Le Dr Lomer dit que la menace de la fiévre typhoide existe

encore ici,” :
Ces comptes rendus furent publiés dans les journaux locaux

lorsque les faits suivants furent révélés à une assemblée d’urgen-
ce que tint le Bureau d'hygiène, le 31 août dernier.

Etat bactériologique de Peau brute, d'après les analyses fai-
tes par le Dr Letts, bactériologiste provincial, et soumises au Bu-
reau d'hygiène d’Ottawa.

Avant le 16 août 1928, les échantillons d'eau brute portaient
de 7 à 35 colonies du bacille Colon en 10 c.c.

Le 16 août 1928, les échantillons indiquaient une extrême con-
tamination qui dépassait 500 colonies de Colon en 10 ce. Dès
que cette extréme contamination fut connue, le Dr Lomer, mé-
decin hygiéniste, fit augmenter promptement la dose de chlore
jusqu’au point indiqué ci-dessous:

Produit utilisé Dosage max. du Dosage max. après
ler au 16 août 1928. le 16 août 1928.

Hypochlorite de Chaux360 livres par jour.1,224 livres par jour.
Solution ammoniacale ‘ 60 livres par jour. 200 livres par jour.  

Résultats peu satisfaisants —
Ce dosage excessif de chlore ne donna même pas les résul-

tats satisfaisants obtenus antérieurement, comme le prouvent les
rapports officiels suivants faits au Bureau d'hygiène provincial
par le Dr Letts. .

Résultats de l’analyse — (Du 17 au 21 août 1928).
Nombre d'échantillons analysés .. .. .. +. + +. +. 128,
Nombre d’échantillons d’eau brute analysés .. .. «. .. 38

Eau de la Ville soumise au traitement —
Nombre d’échantillons de “A”—bonne qualité .. .. .. .. 41
Nombre d'échantillons de “B”-—qualité passable .. «. .. 27
Nombre d’échantillons de “C"—qualité douteuse .. .. .. 9
Nombre d’échantillons de “D”—qualité non satisfaisant 13
Les autorités provinciales requièrent que toute eau ayant su-

bi un traitement chimique soit de qualité “A”.
On ne peut prévoir quand une situation semblable pourra

survenir de nouveau et, avec le seul traitement au chlore, tel que
pratiqué présentement, le danger se continue pendant chaque
période de vingt-quatre heures avant que le résultat de l’analyse
indique la nécessité d'augmenter le dosage. ’

Eau pure et saine après filtration —
Rapport préparé par M. J.-Waldo Smith, autrefois ingénieur

en chef du Bureau d'alimentation d’eau, de la ville de New-York:
“Je suis convaincu que l’eau filtrée sera plus satisfaisante

aux citoyens d'Ottawa que n’importe quelle eau non filtrée qui
puisse être obtenue de sources d’approvisionnement autres que la
rivière Outaouais.” (Voir les Minutes du Conseil de Ville, 1914,
à la p. 325).

Extrait d’un rapport de Hazen et Whipple, ingénieurs-consul-
tants de New York: .

L'eau de la rivière Outaouais est de qualité exceptionnelle-
ment saine, pour une eau brute, et, après épuration, elle sera de
haute qualité. Elle sera non seulement pure et salubre, mais.
claire et limpide et, de toutes façons, entièrement satisfaisante
pour usage domestique. Elle pourra soutenir une comparaison
favorable avec l'eau de n'importe quelle ville.” (Voir les Minutes
du Conseil de Ville, 1914, à la page 321.

Le Bureau d’Hygiène approuve le choix de l'Outaouais —
Le Dr T.-À. Lomer, médecin hygiéniste de la Cité, et le Con-

seil d'hygiène d'Ottawa ont recommandé la filtration de l'eau de
l'Outaouais. Le ministère de l'hygiène d’Ontario a émis, en.
date du 14 septembre 1928, un certificat approuvant. l’épuration
de l'eau de l’Outaouais par filtration rapide au sable.

Description du poste de filtration —
La filtration rapide au sable est recommandée pour l’épura-

tion de l’eau. Cette méthode est à base de coagulation et de.
sédimentation qui soulagent les filtres de l’enlèvement des ma-
tières solides qu’ils tiennent en suspension.

Coagulation et Sédimentation —
Le but de la coagulation est de recueiilir les moindres par-

ticules de fange et autres impuretés qui se rencontrent dans l’eau,
sous forme de caillots ou de masses, et dont la plus grande partie
se fixe au fond du bassin de coagulation, tandis que le reste est
transporté par l’eau jusqu’à la surface du sable dans les bassins
de filtration. La,ce reste forme une trame, ou agent filtrant,
qui empêche le passage, à travers le sable, des plus petites par-
ticules en suspension.

La Filtration
Après cette période de coagulation et-de -rédimentation l'eau

est dirigée dans les bassins de filtration à sable. Ces bassins
enlèvent presqu’entièrement toute impureté ou substance étrange-
re et produisent une eau pure et claire.
Le Nettoyage des Filtres

Les bassins de filtration à sable sont parfaitement nettoyés
en renversant le cours de l’eau et repoussant dans les égoûts tou-
te substance chimique et toute impureté.

If n’y aura pas d’alun dans l’eau filtrée.
La Stérilisation —

Avant, cependant, que l’eau soit prête à la consommation,
il est nécessaire de la soumettre à un procédé efficace de stérili-
sation. Cette stérilisation se fait par l’injection d’une petite
quantité de chlore liquide ou d’autre agent de stérilisation, qui
assure la complète stérilité de l’eau. ’

Moins de Chlore —
Dans le passé, l’eau a éié stérilisée au moyen de chlore et

d’ammoniaque, combinés chimiquement pour former le chlorure
d’ammonium. Autrefois, en circonstances ordinaires quand
l’eau ne subissait que le tfaitement au chlore seul, il fallait uti-
liser 15 livres de chlore liquide au milion de gallons; avec un fil-
tre, le dosage serait réduit au cinquième de la quantité autrefois .
utilisée, soit à 3 livres au million de gallons.

Le coût d’un poste d'épuration
Capital requis —

Le coût approximatif d’un poste moderne de filtration ra- -

pide au sable est de $1,315,000.00. Plusieurs experts en purifie
cation d'eau, tant canadiens qu'américains, ont vérifié ce chiffre.

Frais d’entretien — .
Estimation du coût annuel d'opération.......... $62,000.00

Intérêt et fonds d’amortissement annuels....... $80,730.00

Estimation des frais annuels............ ……….......$142,730.00

L'effet sur la taxe d’eau —
Le taux de la taxe d’eau à Ottawa est présentement le plus

bas d'aucun au Canada et, au cours de ces dernières années, il a

été réduit de vingt pour cent. :

Le coût de fournir à tous les citoyens de cette ville de l’eau

pure, claire et salubre, meilleure et plus saine que n’importe quel-

le eau de source, occasionnerait une augmentation de pas plus

de vingt-cinq pour cent du taux de la taxe, c'est-à-dire, que l’on

reviendrait au taux en vigueur de 1913 à 1916. _

Les renseignements suivants exposent en détail l’augmenta-

tion possible du taux de la taxe nécessaire pour assurer ‘Un ser-

vic d'eau filtrée. .
Comparaison du Coût —
Evaluation - Taux actuel Taux probable Coût additionnel

foncière pour par jour
l’eau filtrée

$ 2,000.00 $ 8.00 $10.00 3-5 de sou.

4,000.00 12.00 15.00 4-5 de sou.

6,000.00 16.00 20.00 1 1-8 sous.

8,000.00 20.00 25.00 1 1-3 sous.

24.00 30.00 1 2-8 sous.10,000.00 (
Une Meilleure Santé —

En substituant à la présente alimentation un aporovisionne-

ment d’eau filtrée, les maladies attribuables à l'eau diminz-raient

de façon appréciable et l’état de la santé publique s’améliorerait

indubitablement. | . . .

Moins de réparations à la plomberie —
La réduction importante de la quantité de substances chi

miques employées à la stérilisation de l’eau, contribuant beau-

coup à retarder la corrosion des citernes et des tuyaux, assurerait

une grande économie dans l'entretien des ouvrages de plombérie.

CONCLUSION
Le poste d'épuration que recommandent les ingénieurs assurera à la population d’Ottawa une”

alimentation publique d’eau, en substance égale, en qualité hygiénique, en apparence physique et en

saveur, à celle de la meilleure eau de source, à une très légère hausse du taux de la taxe.

possible de fournir à la masse des contribuables Une quantité d'

soins domestiques, à un coût additionnel de moins d’un sou par jour.

Approuvé, _
~~ A.-F. Macallum, = -
Commissaire des Travaux.

L'HÔTEL  DE VILLE D’

Il serait

d’eau filtrée suffisante à tous ses be-

Respectueusement soumis,
W. E. MacDonald,

Ingénieur-adjoint de l’aquedue,

OTTAWA
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RELIGIEUSES À
SAINT-HYACINTHE I=:

* LA RVDE SOEUR MARIE-REPA-
ATRICE, DE LA COMMUNAU-
DU PRECIEUX-SANG FETE

LE € ANNIVERSAIRE DE SA
PROFESSION RELIGIEUSE.

cs pe ver

SAINT-HYACLITHE, D.N.C. 30.
-— La Révérende !Ière Marie-Répa-
ratrice, supérieure de la communau-

des Soeurs Adoratrices du Précieux
Bang, vient de célébrer ici son vingt-
cinquième anniversaire de profession
feu euss. Le matin, dans la chapel-
e de la communauté, il y eut messe
dite par 8a Grandeur Mgr J. S. H.
grunauit. évêque de Nicolet, assisté

M. l'abbé Victor Quintal, de l’Evé-
, comme maître des cérémonies.

Hppe Desranieau, P. A., vi-
Paire général du diocèse, était pré-
sent, représentant Mer de Saint-Hy-
rcinthe. La R. M. Marie-Réparatrice
était accampagnée des RR. 8S. Ste-
Rose de Vitel, assistante, de Saint-
Hyacinthe ; et Sainte-Catherine d'A-
Jexandrie, da monastére d'Ottawa.

e sermon de circonstance fut pro-
noncé par M. l'abbé Jean-Baptiste
Nadeau, chapelain de la communau-
bé, qui prit pour texte ce passage
du psaume : “’offrirai une Hostie
de louange et j'invoquerai le nom du
Seigneur”. Après le sermon, Mgr
Brunault donna sa bénédiction, qui
fut suivie du chant du Te Deum, pen-
ant que se déroulait, au choeur, des

religieuses, la cérémonie du baiser
de paix.

- Au choeur, on remarquait, outre
ceux déjà nommés : Mer P. J. Le-
febvre, de Sherbrooke ; Mgr Thomas
Nummey, P. A. Supérieur ecclésias-
tique du monastère du Précieux-Sang
de Brooklin, N. Y. : Mer L. A. Sé-
nécal, P. D. curé de St-Denis-sur-
Richelieu ; Mgr C. P. Choquette, P. D.

é-supér/eur du ‘M minaire de Saint-
Hyacinthe ; M. je chanoine Léon
Pratte, sunérieur du même séminaire;
M. le chanoine C, A. Beaudry, an-
elfen curé de Saint-Antoine-sur-Ri-
chélieu ; M. le chanoine P. N. Des-
thärais curé de la cathédrale de Saint-
Hyacinthe ; le R. P. Pierre Granger,
O. P. prieur du couvent dominicain
de Saint-Hyacinthe ; MM. les abbés
Blitéeé Gravel, curé de Warwick :
Edouard Nadeau, curé de Saint-Da-
vid de Madawaska, Me ; Jéan Tho-
mas Nadeau, rédacteur a I'Action Ca-
fholique,deQuébec ; P. A. Trudeau,

 

-

  

curé de Saint-Antoine-sur-Richelieu;
Emile Roy, chapelain des RR. 88,, de
Saint-Joseph de cette ville ; le R. P.

. M. Gauvreau, O. P., vicaire à Notre-
ame-du-Rosaire, ; le R. P. M. Ron-

den, de la compagnie de Marie, de
Montfort. :
Parmi les religieux de l'extérieur,

délégués à la fête, on remarquait les
. 88. Ste-Gertrude et Ste-Rita, du

monastère de Notr-Dame-de-Grâces,
de Montréal ; Marie de I'Ange-Gar-
dien et Marie-Bernadette, du monas-
ere des Trois-Riviéres ; Sainte-Jus-
ine et Marie-Bernadette, de Sher-
brooke ; Marie-Louise et Marie-Jo-
seph, de Nicolet ; Sainte-Jean-Bap-
tiste de Lévis. Les RR. SS. Margue-
rite-Marie, supérieure du monastè-
re de Brooklin ; les RR.@S. Marie-
Bethléem, dépositaire du même mo-
nastére : et la R. 8. Catherine d’A-
lexandrie, d'Ottawa, qui se trouvait
à Saint-Hyacinthe par affaires, as-
sistèrent également à la fête.
La Révérende Mère Marie-Répara-

trice, (Yvonne Nadeau), est née à
Warwick, P. Q., le 26 octobre 1880.
fille de feu Georges Philias Nadeau
et d'Anna Roberge. Elle fit son en-
trée au Noviciat du Précieux-Sang
& Saint-Hyacinthe, le 23 janvier 1902;
elle prit I'habit de Pinstitut le 25 no-
vembre de la méme année, et pro-
nonça ses voeux le 25 novembre 1903.
Partie comme foadatrice du monas-
tère de Lévis, en qualité de déposi-
taire, le 21 mai 1906, elle garda ce
poste pendant treize ans. Elle re-
vint à Saint-Hyacinthe le 11 mars
1919, fut nommée maitresse du novi-
ciat le 10 décembre 1920, supérieure
de la communauté le 9 décembre 1925,
. La distinguée jubilaire appartient
à une famille de quatorze enfants.
Sa mère, Mme Vve Georges Phi-
lias Nadeau, vit encore, résidant à
Princeville ; elle était présente aux
fétes de Saint-Hyacinthe, ainsi que la
plupart des frères et soeurs de la ju-
bilaire. Ceux-ci sont MM. Georges
Etienne Nadeau, de Princeville ; Ro-
rnéo, de Victoriaville ; Louis-Emile,
de Princeville ; Albert, de Québec : le
Dr Paul Nadeau. de Princeville ; Re-
né, également de Princeville ; le Dr
Roger Nadeau, de Richmond ; Sarto,
étudiant en chimie de Boston ; Mmes
Dr J. O. Roger. (Marie-Antoinette),
de Plessisville : J. Ernest Lacerte,
(Bernadette). dæ Plessisville égale-
ment ; J. P. Castonguay, (Honorine),
ide Québec : J. Alexandre Sévigny,
tOécile). de Princeville : Faber Pid-
géon, (Thérèse), de Kénogami.

TENU RESPONSABLE
Elphège Gauthier, de Saint-Domi-

nique de Bagot, tenu criminellement
responsable de la mort d'Henri Guil-
lemette, 30 ans, tué le 9 courant dans
un accident d'automobile. a comparu
ce matin devant le magistrat de dis-

triet_EmileMarin. L'affaire futen-

mr)
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voyée au 5 décembre, l'avocat de la
Couronne, Me Victor Chabot, de cette
ville, n’étant pas prêt à procéder.
Me T. Adélard Fontaine représente
l'accuse. Comme on se ‘rappelle,
Guillemette fut tué quand un lourd-
camion-automobile se jeta dans l’ob-
scurité. sur la voiture où il se trou-
vait. Le chauffeur du camion n'’arré-
ta même pas. Gauthier fut arrêté
quelques jours plus tard par le détec-
tive Dorais, de la police provinciale.

ETE INTIME
Une fête intime eut lieu au Sacré-

Coeur de cette ville, maison-provin-
clale, (province de Montréal), des
Frères du Sacré-Coeur, à l'occasion
du dixième anniversaire de la nomi-
nation, comme chapelain de la mai-
son de M. l'abbé L. Dorais. Tl y eut
lecture d'une adresse et présentation
de voeux. Au diner, on remarquait
outre le héros de la fête, les RR. FF.
Lucius, provincial ; Elphège, direc-
teur de l'Institution ; Valérius, di-
recteur du noviciat ; Sylvain, direc-
teur des études ; Clément, sous-di-
recteur de ia maison du Sacré-Coeur.
trrer

Les mains du temps
Les anciennes races ont alissé der-

niéres eles plusieurs traces de la pé-
riode de leur existence, et aux hom-
mes d’aujourd’hui ils prouvent leurs
intelligentes activités. Et il en est
ainsi de siècles en siècles. Les hom-
mes laissent quelque chose qui déno-
te leur temps en particulier. Vous
trouverez cela en ville ou 4 la cam-
pagne. Dans la province de Québec
se trouve une ville qui, aujourd’hui,
évoque l'occupation francaise des
premiers jours de la colonie, et en
combinaisons avec la pensée moderne
elle présente un attrait que ren trou-
ve rarement en d'autres villes. Nous
voulons parler de la ville de Québec,
le Gibraltar du Canada, qui. haute-
ment perchée sur des hauteurs, est
lavée par le majestueux St-Laurent
Vous avez, sans doute, lut beaucou1Ÿ
au sujet de sa fascination et de son
intérêt historique, mais permettez
que le Pacifique Canadien vous
transporte. Vous jouirez grandement
de cette visite.
Pour avoir de plus amples rensei-

gnements, veuillez vous adresser à M.
J. A. McGill. agent général, 83 rue
Sparks, téléphone Queen 5070. ou à
tout agent de billets du Pacifique
Canadien.

——.

LEFAIVRE, ONT.
26 nov. 1928

Dimanche dernier s’éteignait dans
le Seigneur, Mme Onésime Bourdon
(née Malvina Chartrand). Elle" suc-

 

1comba aprés quelques jours de mala-.
die, et était âgée de 76 ans. La sé-
pulture eût lieu, mardi matin, au mi-
lieu d'un grand nombre de parents
et d'amis.
Le service fut chanté par l’abbé

P. Huneault son neveu, vicaire à St-
Rédempteur de Hull, assisté de M.
l’abbé A. Gratton, autre neveu, vi-
caire à Rockland comme diacre, et
de notre vicaire M. l'abbé E. Rollin,
comme sous-diacre.
La défunte appartenait à la con-

frérie des Dames de Ste-Anne et de
l'Ordre de St-François d'Assise dont
elle reçut les honrieurs.
Les porteurs étaient: MM. Anto-

rin, Jules, Samuel et Damien Char-
trand, ses frères, MM. Henri Bour-
don et M. Naubert, ses beaux-frè-
res.
Outre son époux elle laisse quatre

frères, deux soeurs, Mme Harbie,
Mme Sauvé, un fils JeAn-Baptiste,
une fille Mme Allaire, (Simonne),
de Montréal.
A cette famille éprouvée nous of-

frons nos sincéres sympathies.
M. et Mme Polydor Paquette ont
— a

 

les réparations d

Ouvert le soir.  
 

ce soit avec votre auto.

nousgarantirons, le meilleur ouvrage à Ottawa.

Nous réparons les autos de toutes les marques,

Jones &Hind Motors
  

  

Nous sommes fiers de notre atelier
de réparations

Le développement de notre commerce d’un humble début à

notre popularité actuelle repose directement sur la haute qualité

de notre ouvrage.

Nous employons des ouvriers compétents, des hommes qui

sont familiers avec toutes les phases des réparations mécaniques

et de la reconstruction.

Nous avons récemmentinstallé les appareils les plus moder-
nes, et nous sommes en mesure d'assurer toute satisfaction dans

Nous maintenons aussi un ate-e tous genres.

lier ‘‘Duco’’ de premier ordre.

Nous n’oublions aucun détail. Nous ne faisons usage que du

matériel du plus haut ton, conforme à de l’ouvrage supérieur.

Toutes les commandes sont exécutées suivant notre engagement.

Proeurez-vous nos prix et nos devis avant de faire quoique
Nous vous épargnerons de l’argent et

LIMITED

407-409, rue Bank Q. 1860.   
mmehSabP8Ctrenvm $4 A emer. + 158 4%
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eu la douleur de perdre leur bébé de
trois mois. Nos sympathies
M. et Mme Henri Dumontel ain-

si que M. Arthur Bricault, de Mont-
réal, visitaient leurs nombreux pa-
rents, dimanche dernièr.
M. et Mme Ferdinand Ménard de

Hull, Mlle Yvonne Charbonneau, de
St-Joseph d'Orléans, M. Albert Pre-
seault, étudiant à l'école technique,
rendaient visite à leurs parents.
M. et Mme Hervé Presseault passé-

rent le dimanche chez M. Philibert
Clément, d'Alfred.
Mlle Eglantine Racine, institutri-

ce à L’Orignal, était dans sa famil-
le.

Sabourin & Mile Athala Malette. La
mariée appartenant à la congréga-
tion des Enfants de Marie en a rè-
çu les honneurs. }
Joie et bonheur aux heureux époux.
M. l'abbé Dalma Brisebois est re-

tourné au Séminaire après avoir
passé quelque temps dans sa famil-
le pour cause de maladie.
M. Willie Dorris retenu à sa cham-
bre depuis quelques mois, prend
beaucoup de mieux. .

ER,

STE-ANNE DE PRESCOT
mere0

26 nov. 1928
M. le Curé Duprat est allé à Mont-

réal, cette semaine.
M. I'abbé A. Constantineau, d’Ot-

tawa, notre ancien curé, rendait vi-
site à M. le curé, ces jours derniers.
M. et Mme Procule Touchette ren-

daient visite à des parents de St-
Eugène, dimanche.
M. et Mme Raoul Ménard étaient

à Montréal récemment.
La semaine dernière, Mlle: Ger-

maine Martineau faisait ses adieux
au monde pour entrer chez les
Soeurs ,missionnaires de l'Immaculée
Conception.
M. et Mme Ferdinand Touchette

ont eu la douleur de perdre leur fils
unique Elzéar, décédé à Muskoka; il 

y -n'était âgé que de 29 ans. Les funé-
‘railles ont eu lieu à Glen Robertson
au milieu d’une assistance nombreu-
!se de parents et d'amis venus pour
rendre un dernier hommage au. re-
‘gretté défunt. Les porteurs étaient
| ses six cousins. MM. Francis Tou-
, chette, de Port Standley, Hector Le-
igault, de Papinauville, Aurèle Lan-
dry, de Clarence Creek, Victor Bé-
lair, Baptiste Brunet, et Procule
Touchette, de Ste-Anne de Prescott.
Offrande de fleurs par Mme Fer-

nande Buisson, d'Ottawa.
Offrandes de messes: cinq grand’

nmiesses offertes par M. et Mme Ferd.
Touchette, deux grand'messes offer-
tes par M. et Mme Philorum Lan-
dry.
Bouquet spirituel: offert par la fa-

mille Vllemaire, de Bourget, Mille
Annette Villemaire et ses élèves, de
Lemieux, Mlle Laura Touchette, de
Ste-Anne de Prescott, M. et Mme
Napoléon Danis, d’Alexandria, M. et
Mme Raoul Ménard, de St-Eugène,
M. et Mme Victor Bélair, de Ete-An-
ne de Prescott. .
A la famille affligée, nous offrons

nos sympathies.

désirent remercier par 'entremise du
journal “Le Droit” toutes les per-
sonnes qui leur ont témoigné de la
sympathie à l'occasion de la ‘mort
de leur fils bien-aimé.

FASSETT
27 novembre, 1928.

Etaient dans leur famille diman-
che dernier, M. Oscar Kempt et Mlle
Yvonne Kempt, d’Ottawa.
Mlle Léonie Bourcier visitait des

parents à Montréal, la semaine der-
nière.
Mlle Rita Gigoux était de passa-

ge à Plaisance, dimanche dernier.
| Mlle Yvonne Boucher rendait vi-
site & la famille de Mme John
Campbell, de Pointe-au-Chéne, di-
macnhe dernier,

| M. le curé terminait sa visite pa-
roissiale cette semaine.
M et Mme Dorius Lépine,

Brownsburg, étaient en visite
Mme David Racicot, dimanche.
Etaient de passage chez M. et

Mme Ernest Quesnel, de Browns-
burg, Milles Corinne et Victorihe
Boucher.

: M. et Mme Oscar Roussin, ainsi
que leur fillette Madeleine, de Papi-
neauville, éteirait chez M. et Mme E,
‘Gendron, dimanche.
{ Mmes Raymond et Yvon Bériault
se rendaient à Ottawa, samedi der-
nier.
Mme Régis Boucher ainsi que M.

et Mme Ernest Quesnel se rendaient
là Casselman en auto, samedi der-
nier.
| Mlle Faldora Lafleur,
Ps à Fassett, samedi.

 
de

chez

de Thurso,

M. Romain Boucher, employé de la
Cie Singer, de Thurso, passe quel-

| ques jours dans sa famille.
M. David Campbell, Mlles Annie et

Angèle Campbell -ainsi que M. Re-
(né Lavoie et M. Eddie Campbell, de
; Pointe-au-Chêne rendaient visite à
1M. Régis Boucher, dimanche soir.
| . Alcide Desforges et Alas
| Ma ], de Montréal, et M. Omer
| Desforges, de St-Philipre, étaient en
i visite dimanche dernier, chez M.
(Ovila Martel:
| Dans quelques jours il faudra re-
jnoncer au plaisir de la chasse. Mais
ce n'est pas en Jin qu’auront été
piétiné les bois des alentours. Nos
\chasseurs, toujours à l'affut, peuvent
|se flatter d’avoir été favorisés de bel-
(le température et d’un grand nombre
‘de chevreuils s’entrecroisant devant
jeux tous les jours. Nous conserverons
les bois de ces “rois” de nos forêts
comme signal de bienvenue à l’au-
!tomne prochain.

M. et Mme André Kingsbury, de
Lefaivre, Ont. étaient de passage
chez M. Noé Ménard.
Mme Ovila Martel passait la se-

maine chez des parents à Ottawa.
Samedi dernier, Mme Gaspard Da-

cier rendait visite à sa fille Béatri-
ce, pensionnaire au Couvent de Mone
tebello.

ca Boucher sont de passage à Papi
neauville.

Il y a quelques jours, Mlle Rober-
te Bissonnette,
parmi nous.
Dimanche dernier, Mlle Ange-Al-

mé Millette recevait quelques petites
amies ‘de Montebello.
pr

STE-ROSE DE LIMA
27 novembre, 1928.

Une belle veillée de parents et d'a-
mis a eu lieu dimanche, le 25 chez casion de la Ste-Catherine. Il y eut
partie de cartes, chants et musique:

Plusieurs magnifiques prix furent
donnés. Les heureux gagnants fu-
rent M. Adolphe Sanscartier, Mme
A. Sanscartier, Mme Adolphe Sans-
cartier, fils Mme H. Luc Madore et
Mlle Emélia Madore, et Mme Ar-
mand Madore. Un succulent réveil-
lon fut servi par Mme Armand Ma-
dore aidée de Mmes Arthur Mado-
re, A. Sanscartier. Ont pris part à
cette agréable soirée, MM. et Mmes
Adolphe Sanscartier, H. Luc Madore,
J.-B. Madore, Arthur Madore, Adrien
Madore, A. Sanscartier, MM. Aurè-

tle et L. P. Sanscartier, Aimé, J. B.
iSylvio Madore, Patrice Madore, Lu-
'cien Madore, Jules Madore, Mlles

 

  

 

J. Landriault, Plaisance; Mlle Ido-
la Quévillon, Thurso;
Adélard Desjardins, Plaisanoe;
famille Alfred Frappier,

  

 

M. et Mme
La

Plaisance,

Marie-Anne Frappier, ses soeurs.
1 grand'messe: M. et Mme Léo-

nard Clément, Grenville.
1 grand'messe:

Li

téeda la nouvelle église, lu cloche,
Qui sonna, pendant plus de trente
ans, dans le clocher de lu vieille égli-

——

M. et Mme Ed-
La famille Jos Gougeon, Hull Rév.
Srs Grises et les éleves de la 1ère
Classe, Papineauville; M. et Mme
Théo Grenier, Plaisance, Laurent et
Jeanne D'arc  Angrignon, Hull,
Rvdes Srs du Sacré-Coeur et leurs
élèves, Plaisance, Mme Eug. Charle-
bois, Plaisance; Laurette ,Caron
Hull; La famille Nap Mondoux, Ot-
tawa; Milles Gauthier, Papineauvil-
le; La famille D. J. Bonhomme,
Montréal, M. et Mme Oscar Frap-
pier, Thurso; M. et Mme Zotique

mond Rochon, Détroit.
2 grand'messe:

Buckingham.

Montréal.
1 grand'messe: M. Eddy Baker,

Chapleau, Ont.
3 messes: M. et Mme W. J. H. Ca-

meron, Buckingham.
1 messe: La famille C. Potvin, Ot-

tawa.
1 messe: Mme E. C. Malette, Otta-

wa.

James Frappler,

2 grand'messes: M, Joseph Rahy,

se. Plusieurs vieux citoyens avaient

le coeur gros, de voir déplacer cette
cloche, qui pendant tant d'années an-
nonça les naissances, pleura les glaw

et chanta les allégresses; elle doini-
ne, maintenant notre belle petite
église nouvelle, et nous sommes ches

nous, plus que jamats, puisque cetle
vieille cloche, nous est restée si fl-

dèle.

La partie de cartes du 22 courant,

organisée par les Dames de Ste-An-
ne, fut un vrai succès; les recettes

Mardi a eu lieu le mariage de M.!aurore Madore, Emilia Madore, M.
. Rose Sanscartier.

wa, étaient en visite chez M. le cu-

sont bonnes, et tous parurent #y
amuser ferme. Merci à tous les bons
donuteurs des prix et à la nombreur
se assistance.

Charlebois, Plaisance, La famille Eu- 2 messes privilégiées: Mme Art
gène Frappier, Plaisance; La famil- |Angrignon, Hull.
le L. P. Frappler, Mlle Edna et Fer- 1 messe: Mme Nap. Paquette, Ri-
nand Frappier, Mlle Zité Duquette, pon.

 
M. Hébert et Mlle Hébert, d'Otta-

M. et Mme Ferdinand Touchette :

Milles Berthe Ladouceur et Délis- |

de Lachute, était!

M. et Mime Armand Madore, à l'oce.

Les funérailles de Raymond Frap-
|pier, décédé à l'hôpital de Chapleau
le 13 courant, eurent lieu a Plaisance
le 18 nov, au milieu d’une aésistan-
ce trés nombreuse de parents et d’a-
mis. Le levé du corps fut faite par
YAbbé O. Perron, curé. Le service
fut chanté par l'Abbé Desrosiers, de
Thurso, assisté de l'Abbé Grenier
comme diacre et M. Ferron sous-
diacre. Le chant a été fait par la
chorale de Plaisance, aidée de MM.
Gagnon et Gigout de Thurso. Les
adieux de Schubert furent rendus
par M. Gigout, Mile F. Nadon tou-
chait l’orgue.
Le défunt laisse pour pleurer sa

perte, son père et sa mère, quatre
frères: Lionel et Edgar, Thurso, Er-
nest, Nicholson, James, Buckingham.
Ses soeurs; Mme Léonard Clément
“Léda”, et Annette, Grenville, Mme
Edmond Rochon “Sophie”, Détroit,
Mme Amédée Chénier “Alexandra”,
Ste-Rose-de-Lima, Cécile, Ottawa,

! Angella, Montréal, et Marie-Anna à
la maison. Trois neveux et quatre
nièces. Deux belle-soeurs: Mmes Li-
onel et Edgar Frappier, Thurso.
FLEURS:—
Une croix, Lionel, Ernest et Ed-

gar, ses frères, Thurso. Une couron-
ne, M. et Mme Amédé Chénier, Ste-
Rose de-Lima et Mlle Cécile Frap-
pier, Ottawa.
Une gerbe de fleurs: Son père et

sa mère, ainsi que son frère James,
Buckingham.
Un coussin: ses cousines, Georget-

te et Antoinette Frappier, Ottawa,
et Alice Frappier, Thurso.
BOUQUETS SPIR[TUELS:—
Mme Nap. Clément et sa fille A-

gnés, Grenville. M. J. B. Décaire,
Hull. Mlle Diane Lefebvre, Plaisan-
ce, Fernande Lalande, Québec; Gil-
bert Blais, Montréal La famille A. 

 

chille Dumoulin, Ottawa.

Télégrammes de sympathies:—
M. et Mme Roméo Bonhomme,

Québec, Conrad Bonhomme, Wright-
ville, Qué.

Lettres de Sympathies:—
L'amicale de l'Ecole Normale de

Hull; Mme G. Therrien, Wrightvil-
lle, Mlles Béatrice Dorval, Simonne
et Adrienne Cadieux, Laurette et
Blanche Joubarne, Laurenza Proulx,
Laura Nadeau, Bernadette Landry,
L Perrier, Yvonne Nadeau, Pauline
Marcelle, Jeanne Renaud, M. M. A.
Soucy et sa famille, l'Abbé Allen
Kenm, ecc. Séminaire d'Ottawa; la
famille J. L. Couillard, tous d’Otta-
wa, Marguerite Dalpé, Huli, M. et
Mme Alfred Frappier, Thurso, la fa-
mille H. Laurin, Grenville, M. et
Mme René Roger, Wrightville, M.
Ivanhoe Bonhomme, Wrightville, M.
et Mme Raoul Frappier, Lancaster;
La famille D. Bonhomme, Bourget;
M. et Mme Roméo Lalonde, Ste-
Rose-de-Lima, Mlle Beauchamp et
son frère Philippe de Ste-Rose-de-
Lima, M. Royal Larose, Masson;
Qué. Mlle Rocque, Ripon; Mme
Nap. Paquette, Ripon, M. Valois,
St-André Avellin; la famille Octave
Bonhomme, Papineauville, la famille
Fabien Frappier, Thurso, Mme Er-
rest Guy, Montréal. Les familles
Théo et Joseph Lavoie, Lefevre, la |
famille Oscar Lavoie, Fassett; Lu-
cien Lavoie, Plaisance; Henri Bon-
homme, North-Bay.

MESSES:—
2 grand'messes: Le Bureau J. A.

Freiman, Ottawa.
1 grand’messe: La famille Edmond

Lalande, Plaisance.
1 grand'messe: M. et Mme Mick

Frappier, Détroit.
3 grand’messes:
—

 Angéla, Annette et
  

 
|
|
|
|
f

 

 

 
 

AUX

VOTEZ POUR

VILLE
Je sollicite le vote des électe

La collecte aux funérailles a rap-
porté la somme de $66.00
La famille remercie sincèrement

toutes les personnes qui lui ont té-
moigné de la sympathie soit en as-
sistant aux funérailles, visite à la
chambre mortuaire ou témoignages
de sympathies, bouquets spirituels.
rm

CYRVILLE, ONT.
28 NOVEMBRE 1928  

 Ri i tous de Papineauville; M. et Mme, Les porteurs étaient les quatre —_—ré Richard,dimanche. Arthur Cabana, Thurso, Miles Lau-

|

frères du défunt, Lionel, Ernest, Ed-
PLAISANCE, QUE rette et Pauline Leduc, Hull; La fa-

|

gar, James. Ses deux beaùx-frères, THURSO
> . mille Cléo. Angrignon, Montréal; Léonard Clément et Amédée Ché-

——e 97 nov 1928 Paul Frappier, Ottawa, et Mme A-

|

nier. —

Dimanche soir, un groupe de pa-
rents se rendait à la demeure de M.
Louis Dumouchel pour passer une
agréable soirée. Parmi les invités on
remarquait Mme Cléophas Prud’-
homme, M. et Mme Armand Prud-
homme, M et Mme Edmond Prud’-
homme, Mlle Marie-Louise et Clara
Prud'homme, M. Joseph Prud'hom-
me, MM. Jules Mondoux, Andr& Bé-
dard, Aimé Poitras, d'Ottawa. I] y
eût musique, partie de cartes et au-
tree amusements. Tous se séparè-
rent en remerciant M. et Mme Du-

 

La semaine dernière, fut transpor- mouchel de leur cordiale hospitalité.pemainedernière, por-mouche!deJeur corcl Spita-iie

 

 

 

Er QUERY][IC
!

Sollicite respectueuse-
ment votre vote et in-
fluence comme échevin
du quartier BY pour
1929. Ses quatre années
d’expérience au conseil
de ville et sur les diffé-
rents comités ont prou-
vé son dévouement. En
un mot il s’est dépensé
pour le plus grand inté-
rêt de son quartier et de
toute la ville en géné-
ral.

 

—

ELECTEURS
DE LA

POUR 1929

D’aprés mon record de 1927-1928 comme Contrôleur
“du Service des Travaux

OTEZ pour LAFORTUNE

L’ECHEVIN

UNBA
(Propriétaire du Willis Business College)

. POUR

D'OTTAWA
urs de la ville d’Ottawa pour ma rééleetion

à la fonction de

- COMMISSAIRE

 

Commissaire en 1929

D’APRÈS SON RECORD AU CONSEIL DE VILLE

ET COMME HOMME D'AFFAIRES.

OX e
e
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LE RENDEMENT
Revue des Rendements des

Valeurs Industrielles et d'Uti-
lité Publiques inccrites ,
Bourse de Montréal.

   
Div Prix Read
taux Avvr PC

Abitibi . . . . . 84 5014 7.96
Do. pfd . . . . 6 8: 7.32

Alb. Pac. u. priv. , 7 94 7.07
fsbestos pfd . , 1 T0 10.00
elgo C. P. priv. . 7 V7 7,22

B.C. Power A, . . $2 5 3.42
Bell Telephone . . 8 167 4,79
Brazilian . . . . $1.76 Ti 2.41
Bulidings Pr. ‘‘A’* 31.20 oY 3.70
Brompton oR 40 6.00
Can, Brewine © $e Us 7.14
Can. Bronze . , . Bd 159 2.88

Do priv. . ,. + . 7 110 6.36
Can, Car priv, . . . 7 12s 6.83
Can, Cement pfd 61. > 6.63
Cu. N Paw priv. . 7 110 6.06
Can, Converters . T 102 6.36
Can, Cottons . , , »# 112 7.14
Do priv 22°. 6 101 Ve 5.01

O.Fairbanks 3. pr. . © 109 600
GC. Gen EL priv, . 7 a3 6.04
(Valeur au pair $50) :
Can, 1nd. Alcohol. §1.52 14 3.461
Quan, Loco priv. 1 1 7 su 8.75
Can, Malting $1.50 32 4.69
C. Steam. priv. , . #6 "no 6.32
O0, P. R. . + + . 10 250 4.00
Can. Sult . . , . + 200 4.00
Dom, Bridge . , . *H2.00 0214 4.68
Dom, Glass . , + » 7 1 4,68
Do oriv. y +, . 7 125 5.60

Dom, Textile . € + 85 117 4.27
Do wriv. . , . . 7 125 5.60

Fraser Co . + . #1 85 1.17
Goodyear priv, , . . 7 + 106 6.60
Chas, Gurd . + . . FIGN 40 4.00
Hollinger . . . . . 13 8.15 7.84
{Valeur uu pair $5)
Imperial O1 . . . *il HERA 1.07
Imperial Tobacco . *6 11 2.73
(Valeur nu pair $5)
Inter, Nickel . . . 12 21415 1.10
(Vaieur au pair 823.
Int. Paper priv Ld 107 6.54
Intern, Util, “A? $5.50 44% 7.80
Jamaica PS pr. 112 6.25
Lake of Woods . . 7 120 5.85

Do com, . . $3,.20 54 5.93
Laureutide Power > 23 2.17
Massey-Haris priv. . 7 109 6.42
Mont. Cottons . . . G 116 5.17

Do priv. 202007 128 5.62
Mont. Power . . . £210 106 2.27
Mont. Tram, , . . 10 195 5.13
Nat. Breweries « « &4 141 2.84

Do priv. . , . . 1 128 5.47
Nat Brick pr. . . th 70 857
Ogilvie , , . , . 4955 500 1.00

Do priv. . . . . 7 130 5.83
Ontario Steel | . . $1.60 31 5.16

Do priv. 20.07 120 5.83
Ottawa Power . . . 0 120 5.00
ott. & Hun P pr i 100% 6 95
Page-llersey . 20683 116 2.59

Do priv ‘ 200 8.69

Penmans 20202 CA 299 4.04
Do priv. . . . . 8 106 5:59

Port Alfred pr. . . 7 100 7.00
Pow. Carp wiv. . . 6 100 6.00

Prire Bros. 2 85 2.35
“priorité Ge 107 6.07

Quebec Power #3 89 45 2.23
Shawinigan . Gu 86 2,33
Sher. Williams . 6 180 3.33

Do. pfd . . . + 7 120 5.88 1
S. Can, P priv. , G 109 5.50
St M. V. qpriv. . 1 95 7.37
Steel of Cuan, 5 216 3.70
Do priv. . R 211 3.79

Tooke Brus priv... 7 70 10.00
Tuckeit Tobacco . . 4 112 3.57

Do priv . . . . 7 122 5.74
United Sec. priv. . . 6 105 5.71
Viau priv. . . . 7 86 8.11;
Wahasso Cott . .$4 54 4.76
Walker (Hiram) s2 84 2.38
Wayagamacl . . . 83 80% 3.73
Western Gracer Lrio 7 36 8.14
Winn, Electric pfad . 7 108 6.48

——-——— =.rm

LA BANQUE ROYALE
—— —

Ja Banque Royale du Canada

vient d’annoncer que les directeurs

ont décidé d'angmenter Je capit:!-ac-

tions payé pur l'émission de 50,000
nouvelles actions à $200 l’action. Cet-

te augmentation portera le capital-

actions payé de la banque à $35,000,-

000, avec un fonds de réserve de $35,-

000,000. T.es nouvelles actions ont été

offertes aux actionnaires inscrits à

la fin de lu journée d'affaires dua 2%

novembre, sur une base de unc nou-

velle action pu:iv chaque six actions

déjà détenues.

Depuis la dernière augmentation du

capital, il y ù C-uXx ans, les affaires

de la banque ont accusé une augmen-

tation considérable, et la nouvelle

émission cest d'accord avec la politi-

que établie des directeurs qui veut

que lon au:xniente le capital de la

banque de temps 4 autre, dans la

proportion de augmentation des af-
faires.

Nul doutt que la nouvelle de cette

émission soru bien accueillie par les

actionnaires de la banque. Sur la ba-

se dé celle Ginission les droits auront

 

une valeur de plus de $30 par action.

DIVIDENDESDECLARES
International Utilities Corporation,

87 1-2 cents sur les actions de la clas-

se “A”, payable le 15 janvier aux ac-

tionnaires inscrits le 27 décembre.

Canada Northern Power Corp, 1

    

=—#<

LES GRAINS

 

    

 

WINNIPEG, 29, — Les prix du blé ont
baissé ‘aujourd'hui et les maisons locales
ont fait la plupart des transactions, Les
prix de toutes les livraisons ont baissé d'un
sou, Cotes: ;.
BLE OUV. FERM.

Nov. . + « + + . $L17  $L16%
Déc, + + .. 1.17% 16%
Mai 2 + + + « + 1.23% 1.22%
Juillet . . « + + 1,255 1.24%
AVOINE

Nov, Cee es 51% 51%
Dée, 22 + + + = 52 51%
Mai 124 + + = 564 56%
Juillet oe 55% 55%
ORGE . ‘

Nov, 2 + + + 0 «66% 65%
Dée. .. 66% 65%
Mai . . PI 71% 707
LIN

Nov. . « . . . 199 1,92 46"
Déc 0 0 Ce + 1.91% 1.01
Mai 22 + + + = 1.99 1.98%
SEIGLE ;

Nov, . 2 7 + + a 1.07% 1.011%"
Déc: | ©... . 101% 1.01 --
Mai 6 1.06%22111 1 1068
PRIX AU COMPTANT: — Blé:

1 pord., $1.17% : no 2 nord, $1.13%: no
3 nord, $1.08%: no 4, $1.01%: no 5,
39% ; no 6, 72% : picotin, 67% : sur voie,
$1.16% : résidus, $3.00 la tonne.

Avoine; — no 2 c, w.…. 55%: no 3 e w.
583;; ex no 1 picotin, 48%; no 1 picôtin,
16%: no 2 -picotin,. 42%; rejetée, 39%:

i sur voie, 51%.
Orge:Æ— no 3 c. w., 65%; no 4 c. w.,

 

G136: rejetée, 56%: picotin, 52%: sur
voie, 65%. . :

Lin: — no 1 n, w, ¢, $1.92%: no 2,
e w, $1.88%: no 8 c. w,, $1.76%; re-
jeté, $1.74% : sur voie, $1.92, .

Seigle: — no 2 c. w… 81.01%.
Amrn8

CURB DE MONTREAL
BRITISH COLUMBIA PACKERS A ETE
LA VEDETTE, EN TOUCHANT 28.

+ —

Le marché a été irrégulier hier tout com-
me avant hier; les prix ont légèrement fai-

! bli et les pertes ont dépassé les gains dans
la proportion de 15 à 10. Voici les détails
des, ventes et des fluctuations où l'on re-
marquera que quelques vâleurs ont réussi
de bonnes avances:— °

ValeursVentes Haut Bas Ferm,
265 Assoc. B. 24 28 23
70 Do, pfd. 95 94 94
20 Attendu 8 CL. eo
712 B. A. OH 49% 49 ' 49

3,545 B, C. Pack. 28% 27 . 284
100 C, Dredge 66% 66% 66%
95 Vickers 38% 38 38 -
10 Do. pfd, 94 © 92 Co
95 Wineries 9 9 9°
80 C. Also 32 30 30

240 Cosgrave 6% - 6% 6%
250 D. Seag. 20%" 20 204
370 D, Eng. 108 106 108 :
50 Dryden -93 39 39
45 FE. Dairies 45 45 45
50 Fed. Dist. 2% 246 2%

675 For. Secs. 89% 38% 39
2.190 G. S. Wares 35% 33 +35.
1.000 H. Smith 334. -831% 31%

35 Do. pid. 89% 89% 89%
5 Hydro E. 32 A …

740 Imp. Oil 94 93 98%
407 Imp. Tob. 11% 11 11

2.550 Imp, Pete. 49% 48% 49%
185 In, Util, A 45% 451% 454

, 258 Do. B 17 16 17
3,056 McColl-F.- 356% 3% 34-
5,437 Do. Rts, 2.35 2.00 2.35
1.050 Mitchell 4612 44 45
138 pe pfd. 122 ce LL

170 Nat. Dist, 16 15% 15
800 Page-H. 122 110 115%
10 Po, C. Pfd. 101% -... ve
5. S.C.P. pfd. 107 Mies ..

50 Regent 18% "18% 18%
143 Do. pfd. 104 ““fosL 103%
350 Walker 82 80 80

MINES
5,465 Abana 4,00 3.85 3.90
1.775 Amulet 3.06 3.08 3.00
| 129 (oast C. 62.00, 62.00 62.00
1.1 rgon. 01% 01% 01% |"
1,000 C. Kirk O1 01 01 +

- 5,200 D. Ropyn 15 14 15
300 Gold Hill -06 .06 .06

3,800 Groce D. 02% 02% 02%
350 Laval 08 .08 .08 ~

34.251 Noran, 73.00 68.75 69.75
3.775 Siscoe . 70 62 .68
150 Wr, Har. 2.05: 2.05 2.05

HORS-LISTE : Co
135 C. Celanese 2 22 22 …-
415 C. Light 71 - 40 40
575 C. Malt 324 32 ‘323,
115 Carlings 34 ‘34 34
50 Per, Glass 1%. 1% 13%

TOTAL DES VENTES ;
, Parts Mines

Hier . , . . + +. . , 26202 57266
Mertredi . , . , ., . . 28,428 56,658

 

LA CAPITAL AURAIT
‘UN NOUVELEDIFICE

Un agent d'immeubles de la capi-
tale, agissant au nom de gros inté-
rêts financiers, aurait pris option sur
les édifices à l‘angle nord-ouest des
rues Bank et Sparks. Les capitalistes
intéressés ont l'intention d’y ériger un
spacieux immeuble à plusieurs éta-
ges pour bureaux. Ce nouvel immeu-
ble ferait place à l'édifice de la Con-
fédération actuellement en voie de
construction. So
Le théâtre Régent est situé à l’an-

gle même des rues Bank et Sparks
et les locataires actuels, la compa-
gnie Famous Players ont encore .à
leur disposition un bail de sept ans.
Le gérant de ce théâtre disait ce ma-
tin au “Droit” qu’il faudrait une of-  8-49, sur los actions privilégiées,

payable Je 15 janvier aux actionnai-

res inscrits le 31 décembre.

 fre très alléchante pour que: sa-coya-
| pagnie consente à réduire son contrat
de sept ans.
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OTTAWA

Depuis 45 ane toutes 1
par la G. À. +. son & Co,
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Maison de Change au Canada
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‘Un record est meilleur qu’une promesse”
* émissions d'oblipations recommandées «t_venduca

tl re capital à leurs échéances.
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Limited, ont +apporté intérêt
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Commentant le marché ‘des mines

all à 40; Mining Corporation,

I:

à la. Bourse des Mines de Toronto
au-cours de la matinée, ce 30 no-

Company, courtiers en valeurs mj.
“I nières, 14,” rue Metcalfe, Ottawa, di-

sent: ce qui suit:
11 'y a- de nombreuses ventes ce

matin et.le marché a été actif.
Noranda,: de 68:50.à 66.00, se ral-

Hant à 67.00; Hudson Bay, de 21.50
à 21.00; New Nickel, de 39.00 à 37.50;
Kirkland Lake Gold, de 1.35. & 1.80;
Malartic, de 95 a. 90; Mandy, de 1.4%
à 1.36; Mcintyre, de 22.60. & 22.25;

| Sudbury Basin, de 8.90 a 8.60.
Abana, de 4.00 & 3.95: Amulet, de

2.99 à 3.10; Aconda à 15; Amity, :à
27; Area, à 16; ‘Barry Hollinger, de
2844 ‘à 21; Bathurst, de 41 a 44%,
réagissant à 41; Bedford, de 40 à 42;
Bidgood,-de 36 à 34; Capital Rouyn,
de 9% à 10; Castle a 35%; Central
Manitoba à 76; Crown Reserve à
34%: Dome, de 8.75 à 8.65; Dunkin
à 19; Goodfish, de 23 à 24; Graham
Bosquét, de 25 à 26%; Granada, de
173% a 17; Holinger, de 8.25:à 8.50:-
Howey, de: 1.02 à 1.05; Jackson Ma-,
nien, de 25 à 24; Kecley à 40; Koo-
tenay à 20; Macassa à 20; MeDou-

e
T7;38.95 à 4,00; ‘Murphy, de 75 à

.Newbec, de 27 à 27%; Nipissing, a
3.00. .
Pend Oreille, de.

Pioneer, à 37; Premier à 20; Sher-
ritt Gordon, de 6.70à ‘6.75: Stada-
cone, de 9%à 94; San Antonio, de
2272.23; Siscoe, de 68 & 70; Sylvanite,
3, 2.10; Teck Hughes. de 8.30 à 8.45;
Tough Oakes, de 5%. 2,10; Thompson
Cadiflac -à° 23; Towagmac,. de 3.00 &
3.10; Treadwell 4 12.50; Wright Har-
greaves, de 2.05 à 1.99. :
‘Falconbridge, de 5.10 a 5.20; Mond

Nickel, de 37.50 à 38.00. ,

13.00 à 12.00;.

TORONTO, 29, — Voici les ventes et
les fluctuations des valeurs minières à la
boursé ‘des‘mines locales aujourd'hui :—
Ventes * Valeurs Hsut Bas Ferm.
22,300 Aconda 15 18 15
3,350 Ajax- Oil 54 .53 58
1,500 Algonquin 01% ... ee

26.004 Amulet 328 2.95 2.95
7.000 Apex . oe ee
2,000 Area 15% …. ven
500 Argo. Con, * .00% ... ren

16,300 Arno : .20 17 .20
9,800 Amity 30 29% .30
5,000 ‘Baldwin « 01% O1 01%
9,450 Barry-Holl. 30. ee vee

96,700 Bathurst 401% 87 40
--500 Beaver CAE Lane J.
5,700 Bidgood - 36 - 35 .36
8,100 Buckingham .07. ,.06 06%
3.600 Bunk. H, Ext. .11 ver ves
2,000 Bedford 42 use J.
1,500 Castle Tre. ..35% ... een

. 2,700 Chaput Hugh, .09% ... ol.
3,800 Clericy - 20 194% 20

24,600 Cap. Rouvn .10 - .093% ..10
3,200 Corona 03% .038 : .08
4,200 Crown Res. .34%  .34 34%
1,100 Federdl. .06 ver ee
7,600 Dunkin 21 19 20
7,800 Duprat: New ..03% .03 03
3,700 <Goodfish .25 .28 281%
500 Goldale .16 ves Lees

1,200 Gold Hill .08 OT .08
22,050 Gran. Rouyn .17% 17 17 ,
2,500 Grover Daly 081% .03 038
*. 400 Graham 25 0 een

27;300 Howey Gold 1.05 1.00 1.01
4 860 Hollinger 8.25 8.15 8.15

1,000 Keeley 1-41 .40 4!
- 4/600. Kirk: Hunton - fb  ... 204

9,050 Kirk. «Lake 1,40 1.31 B:
86,800 Koot. Flor. .20% .18 2
1,295 Lake Shore 18.) 18.20 18.2

10,400 Laval Quebec .1b34 09% 0!
1,500 Macasear - .20- 19 19 =

73,020 Malartic 99 ,. 90 . :
11,900 McDougall 42 40 40%
2,420 McIntyre 22.75 22.00 .2275
3.000 Millcrest .a2 Tae 1 ue
8,700 Mininz Corp. 4.00 ‘. 8.95 4.00
1,750 Moffat Hall .11% .11 11
+500 Moss Mines .65 ven ea

© 9,200 Murphy 75 74 75
15,300 Newbec 27% 26% 27.
.1,500 Night Hawk 06 = ... we i

380 Nipissing 3:00 2.90 2.90
75,001 Noranda 74.00 -68,25 69.00
36,000 Pawnee, "0.8 1.07 07
2,000 Pet. Cobalt .35  ... ..

35,500 Pitard 02%  .02 027
6,400 Pioneer 86% 86 36
2,100 Potter Doa)l .02 een ses
1,550 ‘Premier 2.15 . .
500. Robb M. 05... oe

1,100 Ribago 054% .…. ver
21,765Sherritt 6.80 6.70 8.90.
8,100 Stadacona .10 Dg 09%
«2,300 San Antonio 25.28 24
51,085 Sud. Basin 8.85 8.30 8.65
1,000 Sud. Cont. 0.6% ... ves
200 Sudb, Mines 01% ... I.
300 Sylvanite 2:15 2:10 2.10

15,300 Siscoe 70 64% 67
-9,275 Teck Hugh. 8.40 8.80 8.30
4,700. Tough O.B. .09 eee ees
200 Treadwell 12.50 © ... ves

4,550 Towggmac 3.15 3.00 3.05
3,000 Vipond Con. "..61 .60 81
12,000 West. Dome .10% .08 .08 LA
15,430 Wright-H. n, 2.05 2.00 2.00
24,000 Windfall 0.5 04% 05

HORS-LISTE
30,700 Abana 4.00 3.80 3.95

10 B.A. Oil 49.50  ... oo
19,800 Biz Missouri .66 ~~ 62 83%

135 Coast Cop. 61.00 es ve
5,050 Cent. Man. 80 mM T7

25 Imp. Oil 98.50 ee ve
145 TInt. Pete’ 49.00 48.50 48.50

, 7,640 Hud. Bay 21.40
610 Int. Nickel 28.00

21:10 21.25
226.00 227.00

10,200 Jackson Man. .25  .28%° .35
6.200 Mandy Min. 1.48 1.85 1.35 .
1.700 Mint. Ore 46  ... Le
11.708 Pend' Ore. 12:25 10.25-.12.00

; 4.480 Mond 37.60 37.00 37.30
* 1,000 Bunloch - -2.00 ’…. .
12,730 New Nickel 40.00 39.00 3%
3.550 Falcon 5.10 5.00 5.10
Total des ventes:—1,033,579 parts,

y

PL >

MONTÉ VIENT EN TETE AVEC UN
oT,AL DE $185,381,366,
re

Voici les rapports - complets des vire-
ments. banéaires des principales villes cs-
nadiennes au cours de la semaine terminée
hier, le 29 novembre, 1928:—

UNE PERSONNE TUÉE~ "ET TROIS BLESSÉES
' PENSACOLA, Floride, 30. — Une
ersohne a perdu la vie et trois au-

suite des blessures faites par un hom-
absent depuis près de deux ans,

qui fit soudain son apparition ‘à la
lemeure de sa belle-mère à Milino,
Pres d'ici e tenta de tuerles mem-

res de la famille. me L. B. Gor-
‘asuocombé et’on dégespère de

me, - ===========:——= W

=

:
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=
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IToreMm once

vembre, 1928, Arthur BE. Moysey and|

  

 

~ sont moursntes, croit-on, à la ft

Bourse de

  

Montréal -- Jeudi, 29 novembre

 

CANDIDATSÀ
 EASTVIEW HIE

DISCOURS DE MM. COLLINS ET
ANGELIER, CANDIDATS A LA
MAIRIE.

 

    

tg. ——

En réponse ÿ l'appel du maire G.

‘|H. A. Côllins, un grand nombre de

résidents des quartiers 1. 2, 3, et 4 se

sont réunis hier soir en la salle
Sainte-Marguerite pour entendre les
tandidats aux honneurs municipaux.
Le maire G. H. A. Colins a parlé
endant uhe heure du meilleur état
inancier de la ville, des démarches

qu'il a faites auprès de la ville d'Otta-
wa pour l'annexion. Il a promis s’il
était élu de maintenir la même poli-
tique  d’économie qui a caractérisé
son terme de l’année 1928. Il à parlé
également À: ce qu’il avait fait pour

3 Sens 928 1927
Corporation Limited Montréal . . . $185,871,266 $213,287,499 la(Perception gesmontantsite

- 1d 0 175,22702 LOTTSSET pour la protection eontre l'incendie.

! : t. John . ! 3,081,499 2,789,419

|

Il fait aussi l'exposé du travail qu’il
Maueton .. . 968,265 971,282 s’est, imposé pour obtenir une remise.

UN PLACEMENT DE TITRES uébee . . . . 7,808,723 8,880,215

|

sur le compte d’éclairage. Le
Sherbrooke , . 951,926 929,782 M. D. LANGELIER ,

Quiawarc 1 MISEIS 98552082) M. David Lawgelier, candidat ad-

DE VALEUR Peterboro "© ‘897,118 876.639

|

versaire de M. Collins à la mairie,
Hamilton . . . 7,575,064 5,981,348 parle une -demi-heure et est très biËn
Brantford . . 1,290,900 1,504,839 écouté des gens de langue anglaise. Il

» London . . . 3,888,221 4,480,626 s'étonne d'abord de te: que le maire
Sarnie . 814,612 818,980 Colliñs n'ait pas invitées quartiers

Intérêt de six pour cent payable au ler jan- Hiichanes cee 1.456.046 2.200.705 L5 et 6 à son assemblée. Il demande

sion et ou ler Paille am pairs 8 tonte banque QuinLo hte BERPOL REALE PRINS12 innipeg . , + y 1G 5, ' situatzon : :au Canada, échéant en 1926, 1941, 1946. Brandon . . . 350,181 774,208 réitère son intention de ne pas ac-

Moose Jaw . . 1,573,241 1.826,429 corder, s'il est élu, d’améliofations
Ecrivez pour avoir tous les renceignements, Saskatoon . . . 8,086,043 3.153,550 localès à moins que les taxes ne soient

Leibrdge. : MCE 10,84 22 payées au pourcentage de cent pour

: — I€ Médicine* Hat -. 878,377 436,554 cent. M. Langelier désire s’expliquer.
Vancouver . . - 21,744,654 21,055/657| Il veut que son auditoire comprenne

wa N. Westminster 912,345 797,240 bien que les travaux publics ne sont

ge Foam © 1108082

=

1'aoneer|Pas les améliorations locales. Il an-

LIMITÉE ,  FONDÉEen1883 Edmonton . . . 6,705,792 6,926,823 noncequeles Tourpetenues sn
LaPlus Ancienne .

égouts, des trottoirs, il faudra que les
xes pocales les justifient,

. Langelier auss
élu, il approchera la ville d'Ottawa en
vue- de l'annexion, avec des chiffres
définis ét non comme le maire Ool-
ling, Le préfet grtéme de charge
prend tout-le créai du bel avenir fi-

qui s'annoncepo Eastview,
disant que c'est sm politique sur les
améliorations locales qui & causé le
changement favorfble. ”

+ AUTRES ORATEURS |
MM. David Gingras et Alfred Main-

ville, candidate, à la préfeciure, . de- , 88 soeur

i

‘Thandent‘aux é ecteuresde voter pour
le meilleur homme. ‘M. Gingras fait
Vélogs du percepteur J. A. Corbeil

ue s’il est.

- aed ~

Ventes Valeurs Ouv. Haut Bas ferm. Diff.
. 1,318 “Abitibi | 52 52 50 50% — 2

2156 Alb, Grain | 59% 60 59% 60 + 2
10 » priorité 99 once saves 20000 vu 00

/ 1,280 Asbestos Corp. 17 0 16 194 + 3%
268 ” priorité 65 . 66% 6 66
10' *Belgo priorité OT  ..... cons terse sees
47 Bell Telephone 16 . 167% 166 187% .....

42,994 *Bragilian 2, Th 178 6 764 + %
40 B. C. Fishing priortié 87 87 87 87

2849 B C. Power : 57% , 58 5744 574 — %
1,125 ” B. 37% 39 37% 38 + %

5 B. E. Steel 4 Lise eiies sesss  vuvee
45 ” lère priorité 35 35 35 35
410 ” 2ème priorité 7 7 7 7 — %
200 Brompton 39 38 38 38 —1l
‘80 Bldg. Products 317 37 37 37

9,370 Can. Brewing 36 347% 30 34 + 54
325 Car. Bronze 146 1146 144 144 — 1

3,680 Can, Car ; 80 783 9% 81 + 2
250 * 7 priorité 108 1108 106 106

1,373 Can. Cement 34 344 33% 34 + À
-90 * ”. priorité . 98 98 8 98 + 1%
5 Can. Cottons priorité 104 creer sae0 uen 000 ….….

2,120 Can, Ind. Alcohol aa 45 431% 44% + 1%
. 2 …….. su...  .... secon

1,432 Can. Pow. & Paper 33 33 31 2 — 1%
50 Can. Steamship 38% 38% 38% 38% — 1%
50 ”  Vot. Trust > 38 8 38 38 ,
200 - ”"- priorité 9214 921% 921% 921% — 1

1,150‘ Chas. Gurd 40 ‘41 40 41 + 1%
980 Cockshutt 35 35% 341 34% — %
419- Con. Smelting 386 387 385 386 — 3%

- 6,741 Dom. Bridge 94% 99 94 98 + 44
2,383 _. ” Priv. . 450 500 420 490 4.40

10 Dom. Coal priorité 90  ..... vivre eee eee
85 Dom. Glass . - 143 143 143 143 —1l
5 ” priorité 124 Server eases cause ae s0

149 Dom. Steel priorité 43 43 43 43 — 2
485 Dom. Textile 112128 11246 112 112 — 3
-60 Donnacona 25 26 25 26 —1
805 Famous Players 31 33 31 32 +1

7,048 Fraser 98 98% 94 96
925 Ham Bridge 42 43 41% 482% + %
5 ” priorité 91 eens tees eases eases
10 Hillcrest priorité | 80 teers tease  vo00s  sesas
10 Holt. Renfrew priorité 98 ves a... … a...

7.456 Int. Nickel 229 230 226 226
25,170 ” Nouv. - 39% 139% 3814 3845 — %

115 Int. Power 29 30 29 30 +2
195 ” priorité 99 99 99 99
199 *Lake of the Woods 54% 547% 54 4 — %
62 Lake Ont. Brew. 6 6 6 6 —1
50 Laur. Power 230 230 230 230

1,325 *Lyall . 57 63 57 62% + 5%
25 Maple Leaf priorité 110 +110 110 110 +10

12,669 Massey Harris 92 95% 92 94 + 2
-_ 10 *Ment. Cottons priorité 122 2... "au00 eee teen
12,338 Mont. Power 107 11445 107 110% + 3%

660 Nat. Breweries 136 138 136 137 — 2
8,880 Nat. Steel Car 87 189% 86 86 +3

50° Nat. Breweries priorité 130 130 130 130 + 2
25 Nat. Brick priorité 70: 70 70 70

222 Nor. Mex. PoWer 91 914 91 91 + %
- 20 “Ogiivie ° 500 LL... celle ieee ea
- 60 Ent. Steel 35% 354 3514 354 + 4%
40 Ott. Power 120 120 120 120 -
10 Ott. Traction 5 ….…… ".n00 sions esses

135 Penmans 98 98 98 98
15 Port Alfred . 664 664 6614 66% — 2%

678 Power Corporation 9 94 1% 924 1
5 Price. Brothers 83% 83% 83 83 — 1

3,169 Quebec Power 89% 9215 894 92% + 2%
1248 Shawinigan 86 2) 86 88% + 3% |

-36 Sher, Williams 181 181 181 181
12 * priorité 120 sans se teeter anne
155 Simon & Sons 55 55 55 55 + 4
150 -St. Law. Flour 29° 30 +29 30 °

-:10-< St M. V. C. priorité 94 "ane ree aaa vo...
“5 -Price Brothers priorité 99 ces cienn eases a.
--65 Steel of Carada + 217 217 217. 217
:185 »” Nouv. 56% 5644 561% 56% — %
126. ” priorité 206 206 206 206 — 2
10. Tuckett 120 teers seven  auu0u asses
15: Twin City 36 core  2a000 eve 0e ei
25 Viau Biscuit 17 17 17 mM — %

“215 *Wayagamack 5 T5 T5 75
-- Windsor Hotel 31 - 81 31 31
Winn. Elec. 109% ::110 109 110 + 1%

. 5 ” priorité A , 108 + PG au5s
“. 5 Woods Mfg. priorité 8 ives. esses seers evens

- 50 *Hollinger 82577 teveal puous sears sees
BANQUES /

133 *Commerce 316 320 316 320 + 4
316 *Moritréa! 395 — 400 395 395
5 . Nouvelle-Ecosse 399 399 399 399 —1

175 *Royale 388 391 - 387 3 —2
= BONS

- $2,000 C.P. &P. Déb, 90 90 90 90
9,000 Emp. Oan., 1931 10040 10040 100.30 100.30 —.10
600 ..° 1937 . 10295 LL... eeeee al ..- eens

125,500 Emp. dela Vict, 1933 102.60 102.65 102.60 102.65 —.05
7,200 - » 1934 02.40 10250. 102.40 102.50
200 ” 1937 ; 105-170  se0us 3 21000 eee a...
500 Renouvel., 1932 102.00  ..... . ..... cee FN

5,500 Rembours., 1943 102.25 102.20 102.20 1092.20 —.20
1,000 ”  1944- 100.00 100.00 100.00 100.00 4.75
7,000 Mont. Tram. A, 99 - 99 99 99 + %
1,000 Wayagamack 103 ‘103 103 103 +1

*—Ex-dividende t—Nouveau-haui +—Nouv bas.
: TOTAL DES VENTES

, Même jour
EE Hier Mercredi l’an dernier

’ Parts . 0.8.0 6 0° © + 6 + © + +» 178,005 180,978 71,677

AMINES © .  « + ++ + + + + a 50 305 ;

]Bans . .… +» ++ 04%. + + + + . $159,400 $277,900 $73;450
Privileges. . . . . . . . ... 2383 90 410

dont le travail poùr la perception des
taxes est excellent. Les deux candi-
dats promettent de veiller aux inté-
rêts de la ville. ,
M..J. Arthur Brunette, candidat à

la sous-préfecture, demande une ré-
élection. M. A. Harris parle en fa-
veur de M. Brunette qu’il dit très dé-
voué au bien de la municipalité.

M.Joseph Robert, candidat comme
conseiller. dans le quartier 3, M. Lud-
ger Roy, candidat dans le 4, ont aus-
si parlé et demandé aux électeurs
leurs suffrages pour le terme 1929.
M. Pejérgorsky promet s’il.est élu de
travailler ferme à la réduction du
taux de la taxe en 1929. Il favorise la
nomination d'un comité qui négocie-
ra avec I'O.E.R. pour tacher. d’ob-
tenir de la compagnie l’extensign du
service de tramways jusque dans”East-
view.
M. Arthur Jolicoeur occupait le

fauteuil. : .

 

à |CETTE CAMPAGNE

OUVRE AUJOURD'HUI

 

La campagne en faveur du Club
d'aviatitn d'Ottawa pour prélever les
fonds nécessaires à la reprise des
activités du club paralysées par l’in-
cendie qui a déruit tout son avoir
samedi dernier, a commencé ce ma-
in.

Les organisateurs .de

ils aveient reçu des chèques au
montant total de $250, aux quartiers
généraux de la campagne, les bu-
reaux de H. R. Dale-Harris, Central
Chambers. On a reçu un chèque de
$100. de D. E. Henry, membre-asso-
cié du club, qui partira bientôt pour
un voyage en Californie; un autre
$100 de L. D. Rochester, un autre
membre du club, et ensuite un chè-
quê de $50 de Henry Berger, de Hull.
Les organisateurs s'attendent à ce

que le public d'Ottawa réponde ‘gé-
néreusement à leur appel. C’est une
excellente occasion pour démontrer
qu’il comprend l'importance pour la
Capitale d’avoir un aéroport. “Il
viendra un temps”, dit T. L. P. Ro-
borts, gérant de l'aéroport; “qu'un
poste d'aviation dans ure ville sera
aussi important qu’une gare, quand
il s'agira de tecevoir des visiteurs
qui voyagent par les airs.” 

MARCHÉS LAITIERS
— eesotfitm

Commerce des produits lajtiers.—
Semaine finissant le 24 novembre

payés aux fabricants pour les pro-
duits livrés à ces endroits, et non
pas les prix d’achat chez les mar- PLUSIEURS CANDIDATS

FRANK LAFORTUNE
N'APPROUVE PAS

1928. Les cours pour Montréal et - TU
Toronto représentent, en autant TELLES METHODVN)
qu’on le sache, les prix courants ad

  

   

PAR-

la camagne-
travaillent activement. Dès hier soir,

> |chands de grès. Les. prix aux cham-
bres de campagne sont f. b, point
d’expédition, à moins d'indications
cnotraires.

BEURRE

commencement de la semaine;

meilleur “Beurrerie” moulé et
pour le non moulé. Arrivages
semaine: 1,742 pag. contre 2,098 se-
maine précédente et contre 2,131 se-
maine correspondante
niére; diminution, 389 pag. Sur

publiés parcette Division sont restés
les mêmes toute la semaine, de 39
14 à 39 1-2 pour le No. 1 past. et
38 3-4 à 39 pour le No. 1 non past.
Chambres de Campagne: Samedi,
St-Hyacinthe, 10 pag. offerts et ven-
dus 39 5-8, livrés à Montréal.
TORONTO:—Ton ferme au com-

mencement de la semaine; très peu
dè changement dans les prix depuis
la fin de la semaine précédente. Le
marché est resté ferme et régulier
toute la semaine; commerce plus ac-
tif mercredi. Il y a eu moins d’acti-
,vité pendant la fin de la- semaine;
ile ton était un peu moins soutenu,
mais il n’y a pas eu de changement
| dans les cours. Cours pour le “Beur-
rerie” non moulé, publiés par cette
Division: Lundi, No. 1 past. 40 3-4;
No. 2 past. et No. 1 non past. 39 1-2
à 39 3-4: jeudi et vendredi, No. 1
past. 40 3-4 à 41; No. 2 past. et No.
1 non past. 35 1-2 à 40.

NEW-YORK:—Les arrivages de
beurre ‘de fabrication courante de la
imeilleure qualité ont diminué jusqu’à
être insuffisants pour satisfaire’ la
demande, si bien qu'il est sorti beau-
coup de beurr edes entrep6ts. Le dé-
ficit dans les arrivages a raffermi le
mardhé qui s’est clos avec une haus-
se de lc sur la fin de la semaine
précédente. 162 fabriques faisant
rapport à l'Association américaine
des fabricants de beurre pour la se-
maine finissant le 17 nov, accusaient
lune diminution de production de 1.87

 
 
-P. c. sur la semaine précédents et
une augmentation de production de
428 p. c. sur la semaine correspon-
dante l'année derniére. Prix de gros
à mi-gros pour le “Beurrerie” extra,
pointage 92: lundi et mardi, 50 1-4;
.mercredi, 50 1-4 à 50 12; jeudi, 50
|1-2; vendredi et samedi, 51.

FROMAGE

MONTREAL:—Marché -calme au
commencement de la semaine, mais
demande plus forte, mardi, spéciale-
ment pour les fromages de l'Est qui
étaient bien liquidés mercredi, ayant
été achetés peur la fabrication de
fromage pastewrisé refait. Le froma-
ge fabriqué de l'Ouest s’est vendu
lentement. On disait, vendredi, que
le fromage fabriqué en août s’était
vendu 22 1-2, tandis que celui fabri-

.|qué en juin s’est vendu 23c. À Bel-
‘leville, samedi, le fromage offert s’est
[vendu 19 3-16, soit une réduction de
11-16 sur les prix payés le samedi
précédent. Fromage offert au classe-
ment, Ontario et Québec, ville de
Québec non comprise, semaine fi-
nissant le 24 nov.; 17,409 from, con-
tre 17,529 frop. semaine correspon-
dante l'année dernière. Sur le mar-
ché local, mardi, il s’est offert et
vendu 800 from. à 19 1-4 pour le No.
‘1 blanc et coloré. Chambres de cam-

 
o Pagne: Lundi, Cornwall, 130- blancs,
:413 colorés offerts, vendus 19 13-16
pour le blanc et 19 7-8 pour le colo-
(ré samedi, Belleville, 800 blancs of-
ferts, vendus 19 3-16; Napanee, 814
colorés offerts, vendu 18 1-8; Brock-
ville, 103 blancs, 645 colorés offerts,
vendus 19; Cornwall (dernière réu-
inion de l'année) 69 blancs, 185 colo-
rés offerts, vendus 19; St-Hyacinthe,
144offers, verdus 20, livrés à Mont-
réal.

as sr

AVOINE ET FARINE
may nmernwe

MONTREAL, 30. — Prix cotés par
la. maison Elzébert Turgeon.

Par baril, 2 sacs:

Première patente . . . . $ 7.20

MONTREAL:—Marché - calme au
mê-

mes prix lundi qu’à la fin de la se-
maine précédente. Ton ferme toute
la semaine, aux même cours. Sur le
marché local, mardi, le beurre offert
s’est vendu aux mêmes prix que le
mardi précédent. Les prix de mi-gros
sont restés les mêmes qu'à la fin de
la semaine précédente, à 43c pour le

42c
cette

l’année der-
le

marché local, mardi, il s’est offert et
vendu 300 pag. de 39 1-4 à 39 1-2c |
pour le No. 1 past. et de 38 3-4 à
39c pour le No. 1 non past. Les cours

LENT HIER SOIR A UNE AS-
SEMBLEE EN LA BIBLIOTHE-
QUE DB L’AVE. ROSEMOUNT.

1 ——>—-

A une af@emblée éluctoral tenue
en la bibliothèque publique de l’ave-
nue Rosemount hier soir, l'échevin
George Dunbar a déclaré que: la
Compagnie des Tramways n'avait
pas encore appusé sa signature aux
plans du nouveau pont de la rue
Somerset. M. Dunbar est allé plus
lvin, disant que la reconstruction de
ce pont n’était pas chose assurée et
que si le projet était exécuté * part
de la ville serait probablement beau-
coup plus grande que celle spécifiée
par la Commission des Chemins de
ler,

Le commissaire Frank Lafortune
a soulevé l’enthousiasme de l’assem-
bléc en répondant à certaines décla-
rations faites dans les “quofidiens
d'hier. M. lafortune s’est contenté
de dire qu'il n’était pas présent à
l'assemblée dc l'est de la ville pen-
dant que les déclarations ranportées
étaient faites. Il à fait clairement
savoir qu'il ne désirait pas s'associer
à de telles méthodes de campagne
électorale.
Gerald Sims, candidat au Bureau

des Commissaires, a également réfu-
té des déclarations de la veille unis-
sant sa cause à celle du commissaire
Lafortune. Il dit qu’il briguait les
suffrages sur son propre mérite et
que s’il ne pouvait remporter la vic-
toire de cette manière, il n'avait ‘au-
cun désir d’avoir recours à d'autres
moyens.
Le maire Ellis fit sonner une nou-

velle note dans le domaine de la cir-
culation, disant qu'il entrevoyait le
jour où les règlements de la cireu-
lation seraient appliqués d’un coin à
l’autre de la ville.

Ceite assemblée était sous les aus-
pices des associations municipales
Elmdale et West End. MM, W. C.
Graham et R, O. Morris présidaient.
Les candidats suivants ont parlé:

le maire Arthur Ellis, les commis-
saires Frank H. Plant, C. J. Tulley
et Frank Lafortune; les échevins
Laroche, Sam Crooks, Geo. H. Dun-
bar et J. Forward; les échevins Ge-
rald Sims, H. D. McCormick, Harry
Scales, Joseph F. Meagher, James
Ryan et A. Leckie.

TROIS QUESTIONS
Le questionnaire suivant avait été

soumis aux candidats: Etes-vous en
faveur de la filtration, du marché de
l'ouest et de la, répartition des quar-
tiers. .
Le premier orateur, l'échevin La-

roche se déclara en faveur de la fil-
tration et formula l'espoir que les
contribuables approuvent l’installa-
tion de ce systéme, Il approuvait de
tout coeur le marché de l’ouest. M.
Laroche n'a pass répondu à la troi-
sième question faite, la répartition
des quartiers. “Bien que mon opinion
ne soit pas fixée à ce sujet, je suis
convaineu que c'est une question
qu’il nous faudra régle avant bien
longtemps”, dit-il.
.L’échevin Crooks, candidat du

quartier Dalhousie, est prêt à ap-
prouver l’agrandissement du marché
de l'oùest et de le maintenir en opé-
ration à l'année. M. Crooks veut boi-
re de l'eau pure et croit que toute
personne vontant contre l’installation
du système de filtration votera con-
tre son bien personnel. Il croit que,
le temps est venu de modifier la di-
vision des quartiers, .

L'échevin Leckie, candidat au Bu-
reau des Commissaires, a déploré le
manque d'initiation: déployé au Con-
seil. Déclarant qu’il ne voulait pas
remplir le rôle de l'agitateur, il était
tout de même convaincu que l’ou-
vrier ne recevait pas un traitement
équitable. M. Leckie approuve la fil-
tration de l'eau et l'agrandissement
du marché de l'ouest.
M. H, D. McCormick, ancien éche-

vin, candidat au Bureau des Com-
missaires, partage l'opinion de l'é-
chevin Crooks au sujet du marché
de l’ouest. Il croit que la répartition
des quartiers devra être modifiée
prochainement. IH accueille bras ou-
verts le système de filtration de
l’eau.
Le commissaire Tulley veut “la fil-

tration de l'eau et des finances de
la ville. Quant au marché de l’ouest,
il croit que le Bureau des Commis-
saires prendra une décision finale à
ce sujet au coursde la prochaine an-
née,

. PAS DE NEGLIGENCE
Le commissaire Lafortune ne croit

‘pas que le département des travaux
publics qu'il préside, ait négligé
l’ouest de la ville.
Son programme personnel compor-

tait beaucoup plus de travaux. Mal-
heureusement, l'état du trésor muni-
cipal ne lui a pas permis de faire
tout ce qu’il voulait. M. Lafortune est
prêt à appuyer le système de filtra-
tion au sable, les améliorations au
marché. La réparticipation des quar-
tiers est actuellement à l'étude.
Le maire Arthur Ellis remercia Jes

électeurs qui venaient de l'élire par
i
e
.

od

 

marchés qu'eut lieu l’ouverture de
celui de l'ouest. 11 déplora l’état ac-
tuel du pont de la rue Somerset. La
construction du nouveau pont ne
saurait returder, dit-il, puisque k
major Burpee, gérant général de lu
Compagnie des Tramways, en avait
approuvé les plans avant que lu
question soil sounis- à la Commis-
slon des Chemins de ler, le com-
missaire l’lant votera con faveur de
m filtration.

Le candidat Gerald
que l'ouest de lu ville
présentant au
saires, M. Sims à déposé le sceau de
son approbation sur la filtration, le
marché de l'ouest et lu répartition
des quartiers,

SITE EXCELLENT
POUR L'EXTENSION

DE CETTE RUE
er _ ._

LES PLANS ONT ETE CHANGES

POUR NE PAS ENTAMER L'O-

VALE DE L'UNIVERSITE.
oies . , »

L'ingénieur Macullum a déclaré au
Bureau des Commissaires, jeudi après-
midi, qu'il trouvait absolument sa-
tisfaisante la nouvelle location de
l'extension de la rue Templeton, en-
tre King Edward et Nicholas, telle
que suggérée par M. N. Cauchon, de
la commission urbaniste. On sait
que M. Cauchon a changé les plans
pour ne pas entamer l’Ovale de l’U-
niversité. .
M. Macullum ne croît pas qu’il soit

sage de prolonger la rue surune
largeur de 80 pieds, à moins qu’il ne
soit prouvé que cette largeur ne coû-
terait pas plus cher qu’un élargisse-
ment de 60 pieds, car les 20 pieds
supplémentaires n’offrent aucun a-
vantage.
Le Bureau obtiendra un rapport de

M. Veale, commissaire-évaluateur.
POUR LE PERLEY

En réponse à lp requête de MM.
Kenneth Green, et W. E. Matthews,
le Bureau a promis de verser au refu-
e Perley la balance de l’octroi de
10,000. qui lui revient pour l’année.
Les autorités discuteront porchaine-
ment l'octroi auquel le refuge a droit
à titre d'hôpital.
505° refuge a déjà reçu environ $5,

Alex-Ingram Scott, l'homme qui a
fait tant de bruit au sujet des stal-
les du marché By, est revenu au Bu-
reau, hier, mais les commissaires n’ont
pas voulu l’entendre vu qu’il n'avait
rien de nouveau à faire savoir. .

“C’est quelque chose d'important,
dit M. Scott, mais c’est peut-être pas
du nouveau. Vos actes segibnt jugés
dans l'autre monde”.

PENSIONS MATERNELLES
Les versements de la Corporation

en octobre pour les pensions mater-
nelles ont atteint le chiffre de $6,290.
d’après un rapport soumis au Bu-
reau, jeudi après-midi. C’est à peu
près le montant ordinaire.
Le bureau de votation spécial af-

fecté aux employés de chemins de
fer et aux voyageurs de commerce
sera ouvert vendredi et samedi soir
jusqu'à neuf heures, au lieu de fer-
mer a cing heures. Le conseil a au-
torisé cette extension de temps à une
assemblée spéciale. :

Sims rappelu
était sans re-

Burcau des Commis-

 

. 1.4 ° ° .

Réunion d’instituteurs
—_——

La réunion annuelle et le banquet
dela Fédération des Instituteurs des
écoles secondaires de la région d’Ot-
tawa auront lieu demain, 1 décem-
‘bre. ) Te
La séance d’étude se fera a 11 heu-

res dans la matinée à la bibliothè-
que Carnégie et le luncheon aura
«lieu à une heure p. m. au Château.
M. Lawrence J. Burpee, secrétaire de
la Commission des eaux limitrophes,
donne une conférence sur le Canada
et les Etats-Unis. Dorothy Jenkins
McCurry chantera. Le ma%or H. A.
G. Willoughby, principal du collegi-
ate de Pembroke, occupera le fau-
teuil en sa qualité de président de
la Fédération.
0e

MORT DE SIR JOHN MURRAY

LONDRES, 30. — Sir John Mur-
ray, chef d’une compagnie de publi-
cation en vue, est. mort aujourd'hui à
Brighton après une longue maladie.
Le défunt était âgé de soixante-dix-
sept ans.

hd

SERVICE
DES MINES

COMPTOIR DES ‘À
OSLIGATIONS

Exécution
ponctuelle acclamation. Résumant les activités

de l'année, il signala les nombreuses
améliorations au contrôle de la cir- |
culation. 11 croit que la construction
du pont de la rue Somerset commen- |
cera prochainement. Le maire Ellis

5 , + dit, que la répartition des quartiers
mornionepatente Son oe est actuellement à l'étude et que s’il
orte oulanger . . . 9.40|y a nécessité, des changements se-

Farine à pâtisserie . . . . 6.60 ront effcctués au début de la pro- |
Gruau roulé, 90 Ibs . . . © 3.80 chaine année.

Gruau roulé, 8D lbs . . . . 3.40 Parlant de la purification de l’eau,|

ENGRAIS ALIMENTAIRES | étépréparépar desIngénieursex-,A > r par ; ex |

Gru blanc, la tonne . ‘ Bio perts. II ne croit pas que Vinstalla- |
Son Es la tonne . . 36.25 tion d'un système de filtration excè-

’ onne . .

mstsrt

LA COQUELUCHE

BRUXELLES, 30. — (S.P.A.) L’ap-

des villages inondés de Belgique. L’é-

ble, après celle des enfants. Le mau-

vais temps a cessé aujourd’hui et a-

“moindri vraisemblablement le dan-

asses terres par la rupture .des je-

viéres.
sixième du nord de la Belgique pour-

des jetées.
système des jetées.

Blankenberg, les trois quarts desmai-

ou sont inondées.

été grandement endommzzées ou dé-
truites et recouvertes de sable.
Un fonds d'urgence national a été

levé pour les sans-foyers. La Croix
rouge s'occupe de vingt milles per-

tout leur
estimés officiellement à environcinq
cent mille dollars, 
DANSLA BELGIQUE

arition de la coqueluche a décidé

‘les autorités à éloigner ies enfants

vacuation desadultes est même possi-

ger d'inondation subséquente dans les

tées ct l'irruption des eaux des ri-| so
Or estime toutefois qu’un

rajt etre vite inondé par la rupture
On a décidé d’étudier le

A Ostende, Westend, Middlekerk et

sons se sont fait enlever leurs toits

Les promenades sur les rivagesont

sonnes, dont la plupart ont perdu
avoir. Les dommages sont

de ce montant. I] app: rtient tout de
même aux contribuables de se pro-.
noncer à ce sujet et le Conseil sera
prêt à exécuter leur volonté. !
James Ryan s’occupera sans tar-!

der de l'agrandissement du marché
de l’ouest, s’il est élu au Burcau des
Commissaires. I] approuve le projet
de filtration. .
L'échevin Forwarc croit que son

passé jui vaudra une réélection lun-
di prochain. :
Le commissaire Frank Plant a été

le plus chaleureusement applaudi des
candidats. 1! félieita les deux ‘(sso-
ciations municipales de l’ouest pour
avoir si consciencicusement voopéré
avec le Conseil municipal. M. Plant
croit que Je marché de l'ouest est
établi en permanence. Il rappela que

pendant qu'ilétaitcontrôleur des
APP —

OTRE bureau de
Bourse exécute tous

les ordres d'achat et de

vente avec la plus grande
diligence. Cette qualité

jointe à l’exactitude de

notre bureau de statisti-

ques et de nos opinions

d'ingénieurs procure au
spéculateur un ser vice

unique.

Demandes noire revue sem
mensuelle, le “ Parler d'Or"

WILLIAMS,
BROCHU

& Company |

COURTIERS&BANQUIERS
Immeuble Transportation

MONTREAL

 

Bureaux: Belleville, Brockvi  

   
AUENTS DE CHANGE

Membres de la Montreal Curb (lailket Mls
et de la Standard Stock and

BOURSE Mining Exchange. particuliers

DB Shor. 7100—Hôtel Wirdsor. Hull. AUTIONS

( Burcau-chef: 128, rue Spark. Ottawa MiNIÈRES

NEW-YORK Bourses: Montréal et Toronto ,

{ COMMMNDES EXECUTEES POUR TOUTES LES BOURSES

 

lle, Cornwall et Pembroke.  
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| TARIF DES ANNONCES

CLASSIFIEES
d.—Evênements, fiauçailles, Mariages, nais-

sauces, décès, services anniversaires,
Jn memorium, remerciements, offran-
des de fleurs, assemblées, nomenclatu-
res—COMPTANT (maximum 60 mots)

L'insertion . . . . . . 0 sous
O1 sou

2.-—A louer, à vendre, emplois domandés,
serviteurs demandés, cartes profession-
nelles, caries d'affaires, ete. 6 mots à
la ligne. (Minimum 2 lignes).
COMPTANT

2 insertion. la ligne ...... 11 sous
3 insertions, la ligne .... 10 sous
6 insertions, la ligne ... 9 sous
CHARGER

1 insertion, minimum ..... 22 sour
3 iusertions, la ligne ..... 20 sous
8 insertions, la ligne 18 sousa...
Escompte de 25% pour paiement dans les

10 jours.
8.—AVIS—Annonces légales et tout autre

avis en caractère six points, les annon-
ces du gouvernement et des municipa-
lités exceptées, la ligne agate, 15 sous.

&—Titres supplémentaires— Titres d’une
ligne en caractéra comme les annon-
ces classifiées ordinaires, 1'insertion 20

CU REGLEMENTS
.1.-——Pour calculer le prix de toute annonce

classée, il faut compter 6 mots à la li-
gne, les initiales, les abréviations, les
signes ($ c % X, etc.) les mots
composés et les groupes de cinq chif-
fres ou moins comme autant de mots;
les chiffres suivis de lettres (1ère)
comme des mots entiers. Quand il faut
so servir d’une case, compter 4 mots.

2.—Lorsque le client exige que les répon-

ses à sa case lui soient adresgées il
faut ajouter 10 sous pour frais de pos-
te. \

3.Pas de commande “‘Jusqu'à nouvel or
dre’'. Il faut traiter les annonces com-
mandées pour plusieurs insertions à

intervalles comme des annonces Nou-
velles pour chacune des insertions,

4.—Pas de commandes pour moins de deux
lignes.

5.—Les annouces classées sont payables

comptant. Cependant les annonces de

clients dont le nom est inscrit dans

l’almanach de la ville ou l'index du

téléphone seront acceptées pourvu que
ia commande soit donnée avant 10
a. m.

T

6—Lua copie des annonces de naissance,

de fiançuilles, de mariage et de décès,

duit être signée d'un nom responsable.

_— Jients qui renouvellent par télé-

T Tes une nonce classée pour laquelle

ils ont déjà payé comptant ont droit au

tarif comptant s'ilg paient dang les Lo

Jours.

11 Monument
; x DE MONUMENTS, de cartes mor

cHorx5 bas prix. J.-P. LAURIN, 95

Goorges, Otiawa, Tél, PR. 612, u

13 Perdu-Trouve
. MONTRE-BRACELET perdue rue Besserer

 

  

 

 

ou Cumberland jusqu’a Daly. Rid. 3692.
237-18-277

MONTRE-BRACELET carrée, en or, perdue

du théâtre Laurier, rué Principale, a la

rue Dollard. Retournez 3 Mme ¥. Cha-
rette, 95 Dollard, Récompense.

1046B-13-277

SOMME d'argent trouvée réclamer, en

payant l’annunce à 34A LedA 19-278

 

15 Servantes demandées
SERVANTE générale sachant faire la cui-

sine. Expérience et références. _ Tél.
Rideau 5142. 1089-15-278
IRVANTE générale, 17 Fortier, Hull. Sh,

! SERA. 5 1060-15-278

 

SERVANTE générale 65 St-Hyacinthe, Hull.
Bisair

. SERVANTE avec cxpérience, 181 Blvd St-
Joseph, Wrightville, 548B-15-277

PE]

b. $266. Piano droit Louis XV.

 

22 Maisons a louer
10 par mois et plus chambre de bain

3 comprise, §'adressor, P. H. Charron, 142

Ohamplain, 8h. 1952. 1044 B-22-277

 

A acheter
JE DESIRE communiquer avec un proprié-

taire ayant une bonne ferme à vendre
dans Ontario. Si c’est une aubaine, men-
tionnez le nrix ét la description, F. B.

lasier 495, ney, .

@. Casier 4 y 1062-22A-277
MANTEAUX de mouton et de seal pour

réparages, S'adresser à J. A, St-Louis.
500 Somerset-Ouest, 1058-22A-281

25 A vendre
50 ACRES de bois de construction, 5 mil-

les d'Ottawa, Ghemin Montréal. Adresser
en anglais. M, W. J. Cosgrove, R. R. No
1, Ottawa 221-25-278

 

 

 

A BONNE CONDITION livre de Droit
d'Ontario pratiquement neuf. S'adres-
ser Casier 10, Le Droit, Hull.

94 A-25-219
NOUVEAUX phonographes Lindsay, avec

10 disques, $98.50, Conditions: 85 comp:
tant et $5 par mois, C. W. Lindsay & Co,
189 Sparks. 1048-25-27
CHEVAL ET SLEIGH. S’adresser à Léo-

pold Nault, 96 Kent, Hull, Sh. 6371J.
89A-25-279

PIANOS Lindsay, dimension d’apparte-
ment, $325. Conditions faciles. C. W.

Lindsay & Co. Ltd. 189 Saprks,
1044-25-278

MACHINE A COUDRE presque neuve,
S'adresser 4 96 Kent, Hull,

1045B-25-219
MACHINE À LAVER électrique ‘“Maxwell‘*

11 mois d’usage $50. S’adresser à 63 St-
Jean-Baptiste, Hull, 96A-25-277

AUBAINES de Noël, Radios et phonogra-
phes usagés, Prix de 820 à 850. Condi-

tions faciles, C. W. Lindsay & Co.. Ltd.
189 Sparks, . 1045-25-278
PHONOGRAPHES, $10 et plus, modèles do

table, cabinets, $25 et plus. Splendide
assortiment. Conditions 85 comptant, $1
par semaine, Venez les voir, Orme Limited,
175 Sparks. 1046-25-273

1046-25-273
PIANOS automotiques $395 et plus. Ex-

cellent état. Rouleaux et bane compris.
Conditions faciles. Orme Ltd, 175 Sparks,

1047-25-278
acajou. Au-

baine spéciale, Conditions faciles, Orme
Limited, 175 Sparks.

26 Maisons a vendre
3 VOITURES DE LIVRAISON pour hiver

a honnes conditions, Sh. 607
25-278-1087

tt

1048-25-278
 

  :29 À vendre ou à échanger
 

‘

3 PERMES à échanger contre maison
dans Ottawa, Hull ou à Gatineau Mills.
Casier 3, Le Droit. 234-29-277

30a Dactylographes
DACTYLOGRAPHES, machines A addition-

ner, toutes ies marques à louer. à échau-
ger et à réparer. J, M. Eill, 43 Tue
Queen, Tél. Quaau 282. 30a

31 Argent à prêter
ARGENT à prêter sur propriété améliorées

de ville, Prompt service. Capital Trust
Corporation Ltd, 10, rue Metcalfe. . ;

; ;. ; 1037-31-380

48. Combustible
BOIS DE CORDE $5.50, Demi-corde” $2.75,

livré. VANASSE, Rid. 346W. CY

49 Imagerie
IMAGERIE et encadrement, Les ‘ineilleurs

chez Pittaway-Jarvis Ltd. 15 Rideau.

45 Fourrures

 

 

 

 

 

 

 

16 Femmes,filles demandées
NOUS PAYONS DIX A QUINZE DULLARS

chaque semaine, pour vos loisirs chez
vous. Lcrives pour détails, The Anto
Knitter Hosiery Company. Toronte, Dé
partement 28

 

 

19 Instituteurs demandes
2 INSTITUTRICES, avec diplôme me

classe français et anglais, Salaire $900.
Pour ouverture dos classes en janvier
1929, Wilfrid Desroches. Lafontaine,

’ 1088-19-279
4 miles au

Village de Notre-Dame de Pontmain, sa-
Mire $35 par mois, recommandations
exigées. S'ad. J. P. Thibault, ptre-curé.

‘ 289-19-279

 

+

 

-24 Chambres à louer
* CHAMBRES à louer, salon double, S'adres-
 

 

FOURRURES réparées, remodelées: mun
teauxfaits sur commande par experts
au prix du gros. S'adrésser Horace
Berthiuume. 43 Leduc, Hull, Sh. 2185.

SPECIAL: Manteau. Mouton garni Alaska,
$125: Manteau de Seal garni $100: Feur
rure réparée, faite à ordre, moitiée prix;
manteau doublé de doublure de dernier
choix, "$10 en montant, Satisfaction ga-
rantie. J. A. St-Louis. 500-5004 So
merset-ouest, près Lyon. Gros et Détail

GIROUX — Mantesux neufs faits sur
commande, à 287 Dalhousie. Remodels
ges et réparauges. Tél. Rid. 5808, ar

— — UT

ON DEMANDE
Un ingoénieur-mécanicien adjoint, pour

le ministère fédéral des Travaux publics,
Ottawa, au traitement de $185 .par mois,
Les candidats doivent être capables de
préparer des dessins et devis d'’installa-
tions de chauffage et de plomberie, Les
formules d'inscription, que l'on peut se

L.

   procurer au bureau de poste, doivent par-
venir à la Commission du Service aivil, Ot

LEDROIT OTTAWAVENDREDI 30 NOVEMBRE 1925

on  
59 Couvreurs
COUVERTURE NEUVE ains: qua répars-

tions en goudrons, peinture de couvertu-
res en tôle. Ouvrage zarantie. Sher,

o2843-W.

78 Architectes

BRODEUR & PILUN. 18 rue Rideau. Quoex
8680: 2 Cbitesuzu=y. Hull Sh. 3950.

 

 

 

 

79 ~ Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, C. B.. avocat, Qnta-

rio et Québec, 18, rue Rideau, Ottawa

 

 

Edifice Banque Nationale, Tél. Queen
240. 73

. » +» =

81 Spécialistes
 

DR A. MORISSETTE, spécialiste en ma-
ternité et maladies des enfants, 19 St
Antoine, Pte-Gatineau, Qué. Tél. Q. 3614

8
Dr MacGREGOR, 102 Bank, peau, nerfs ev

voies urinaires, Tél, Queen 3936.
8

Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris, hépi-
tal de la rue Water. Chirurgie, femmes,
Reins, Vessie, Tél, R. 63. ; , 8

Dr A. DROUIN, spécialiste des Hôpitaux
de Paris et Lyon. Yéux, oreilles, nez et
gorge. Attaché à l'Hôpital Général d’Ot-
tawa. Consultations: 11-12; 2-5: 7-8 p.
m, 95 rue Ridenn TEL R4789 815

Dr J.-L. LAMY. Gynécologiste à l'Hôpital
Général. Chirurgie, maladie des feminez,
211 Stewart Tél Rid 1818 - st

NOUVELLES DE
BUCKINGHAM

28
NOCES D’ARGENT:— .
A l’occasion de leur 25ième anni-

versaire de mariage, M. et Mme Wil-
llam Raby ont reçu de nombreux et
riches cadeaux de leurs parents et
amis qui leur souhaitent de nom-
breuses années de bonheur et de fé-

ter leurs noces d’Or et même de di-

amant.
Dimanche dernier, M, et MmeF.

E. Paquette, d’Ottawa, étaient les in-
vités de M. et Mme Jos Paquette
et M. et Mme Zéphir Beauchamp.
Mme F. X. Cadieux et sa jeune

fille, Mlle Valéda, sont allées pas-
ser quelques jours dans la Capita-
le.

 

nov. 1928

% OX # :

CHOSES MUNICIPALES :—
EQUIPEMENT pe POMPAGE

- suite .
Une. courte épreuve fut faite pour

illustrer ,ce point. Une. soupape si-
tuée rue Principale ‘sur un tuyau
conduisant de la station des. pompes

mée
.rompt l’approvisionnementd’eau de la
ville de Buckingham.Le Pitomêtre
démontra qu’absolument pas d’eau de

pendant ’Térergie électrique” était

Kilowatts

de 75 livres, ou 172-5. pieds. Il sem-
blerait ainsi qu’elle soit Sous. les con-
ditions existantes. Ca

Il apparait qu’au temps oùcette
pompefut installée, que Ia consérva-
tion d’énergie électrique n'était pas
d'importance vitale, c'est pourquoiil

de. plus grande capacité fut instal-
lée, pour rencontrer lés besoins de
la ville. Ceci pourvoyait à une exten-
sion considérable de la ville de Buck-
ingham et fut, à- notre opinion, très

tant en ce-temps-là. Les ‘conditions
ont changé de telle sarte, que le
montant ‘énergie électrique employs

ne voyons pas comment il serait pos-
sible de réduire le montant d’éner-
gle électrique en continuant l’usage
e la présente pompe, à moins que ia

ville veuille construire un réservoir
à eau élevé. Si tel réservoir était
construit, il serait possible de l'emplir
avec la’ présente pompe fonctionnant
pendant une partie de chaque jour
seulement. Comme cette pompé four-
nit approximativement un tiers du
montant d'eau qu’elle est capable de
fournir sous les conditions pour les-

nezvo

au système -de distribution futfer- |.

Fermer entiérement- cette ‘ valve,

passait -&- travers ce tuyau, mais ser’

consomifiéé & un taux‘de vingt (20)
par heure. ‘Cette énergie"

:pétait utilisé uniquement pour’ main--
tenir la tête de: l’eau dans le tuyau-

fut considéré désirable qu’une pompe.

justifiable sous les conditions exis-'

est. devenu matiére d’importance. Nous |' 

blement établi qu'elle pourrait rem-
lir le réservoir, fonctionnant seule-

‘ment les heures où le pouvoir n’est
pas employé pour d’autres fins.
Toutes fois cette proposition en-

courerait de grandes dépenses, et,
quoique'elle ait des perspectives dé-
sirables, il peut ne pas apparaître à
votre conseil que telles dépenses
soient justifiabl«:. Dans ce cas, une
autre solution serait l’installation d'u-
ne pompe centrifuge de quatre pouces
qui rendrait 500 gallons par minute,
contre une tête de 150 pieds. Cette
pompe à pleine capacité emploierait
33.8. B.C.V., et pourrait ainsi être
actionnée par un moteur de 35 C.V.
Cette pompe rendrait un montant
d'eau amplement suffisant pour vos
besoins présents contre une tête de
150 pieds, et donnerait une pression
qui serait trouvée tout à fait suffi-
sante des circonstances ordinaires.
Le coût de cette pompe et moteur

ne dépasserait pas mille piastres,, et
nous sommes d’opinion que le coût
de cette unité installé ne serait pas
plus de mille deux cent cinquante
piastres.

: ST-PASCALBAYLON
Sa vie n’a été qu’un rêve dont le

réveil dût étre dans l’éternelle pa-.
trie: le Ciel. Telle est la plus juste
impression laissée par le chef de la
famille Euclide Viau que la mort
vient de rappeler à Dieu.
Sept mois de pénibles souffrances

doivent être très longs pour celui
qui n'a pas de foi, mais pour ce pè-
re qui aimait tant son Dieu, les dou-
leurs indicibles qui se succédèrent
avec les jours, ne paraissaient être
qu'une chaine de consolantes béné-
dictions pour lesquelles, il remer-
ciait sans cesse Celui dont il voyait”
approcher le jugement plutôt avec
confiance et maour qu’avec crainte
et regret.
Lorsqu'encore son regard mourant

surprenait des larmes dans les yeux
des étres chéris qui voyaient ache-
ver ses jours, il se ranimait d‘une
force mystérieuse qui n’est comprise
que par un chrétien et leur disait:
“Ne me pleurez pas, je suis heureux,
ét je vous aimerai toujours.” C’est
en consolant ainsi ceux qu’il aimait
et contemplant la Croix du Christ
qu’il rendit son dernier soupir avec
le sourire et la paix de l'âme déjà
surnaturalisée par la souffrance, la
résignation et l’amour de Dieu.
Un crotège très nombreux de pa-

rents et d’amis suivait la dépouille
mortelle aux funérailles qui eurent
lieu lundi, le 26 novembre, à l’égli-
se paroissiale Le service funébre fut
chanté par M. l'abbé Rollin, curé de
la paroisse, assisté de M. l’abbé Bé-
langer, curé de Curran, comme dia-
cre, et de M. l’abbé Chéné, curé de
Wendover, comme sous-diacre.
.Le chant fut exécuté par MM. Lo-

renzo Savage, Jos. B. Lalonde, F
Séguin, E. Lalonde, O. Morel, G.
Chartrand, J. A. Ménard, +O. La-
belle, W. Laroche, H. Lalonde, A.
Lalonde, Léo Lalonde, Cyprien Las
marre, sous la direction de M. Wik
-frid ‘Ouellette,e Mme Anatole Tassé-
touchait l’orgue. Après le Libera-la
chorale des Enfants de Marie, dont
Mlle Mérilda Viau est présidente,
rendait d’une manière très imposan-
te-le “Crucifix”, de .Faure.
Le cortége funébre était conduit

par les six fils du défunt: Améds,
Rodolphe, ‘Raoul, ‘ Edgar, Noël et
Claude; ses gendres: MM. Olivier
Brunet, Albert Barbarie, Adrien
Thibaudeau, ses fréres: MM. Napo-
léon Viau, Evariste Viau, Félix Viau:
ses. beaux-frères: MM. Anthime Di-
caire, Olivier Poirier.
Pour pleurer ce profond deuil res-

tent sa veuve éplorée, née Clémina
Maisonneuve; quatre filles: Graziel-
la, Mme Olivier Brunet,-de St-Pas-
cal, Ella, Mme Albert Barbarie:
Emelda, Mme Adrien Thibaudeau;
Mlle. Mérilda Viau; six fils, Amédé,
‘Rodolphe, Raoul, Edgar et Noël, de
StPascal et.Claude, élève de l’Uni-
versité d'Otawa. ’
Bouquets spirituels: Mme E. Viau,

Edgar‘ Viau, Noël Viau, Meérilda
Viau, Claude Viau, M. et Mme Oli-
vier Brunet, M. et Mme Amédé
Viau, M. et Mme Rodolphe Viau, M.
et Mme ‘Albert Barbarie, M. et Mme

ES ANNONCESDU «DROITPRODUISEN
Faites-en l'essai aujourd'hui.D

 

Raoul Viau, M. et Mme Alphonse
Lesage, M. et Mme Napoléon Ché-
nier, M. et Mme Achille Robinson,
Mlle L. Pinsonneault et ses élèves,
Mlle M. Tassé et ses élèves.
Offrandes de messes: la famille J.

A. Ménard, Mlle Simonne Labrosse,
de Bourget.
Sympathies soit par visites, soit

par assistance aux funérailles: Mme
P. Maisonneuve, Clarence-Creek; Jo-
seph Laflamme, de Clarence Creek;
Florian Cadieux, d'Alfred; Ovila et
Aimé Tassé, d’Ottawa; Mlle Alda
Morin, Bourget; Mlle Laurence Hen-
ri, de Clarence Creek; Mlle Annette
Pilon, St-Pascal; M. Alfred Goulet,
député au Fédéral de. Bourget, MM.
et Mmes Jérémie Thibaudeau, Wen-
dover, Armand Thibaudeau, Wen-
dover, M. Emile Thibaudetu, Wen-
dover; Mme Joseph St-Pierre; MM.
et Mmes Albert Delorme, Wendover;
Josaphat Maisonneuve, Wendover,
Frédéric Gratton, Wondevore, Mazi-
me Gratton, Wendover, J. Gratton,
Wendover, M. Lionel Viau, Wendo-

ver; M. et Mme Delma Tessier, de
| Plantagenet; Mme Ovila Paradis, de
Plantagenet; M. Alfred Barbarie, de
Plantagenet, M. et Mme Zéphirin
Chénier, maire de Roskland; M. Pé-
riard, Rockland; M. Séguin, Roek-
land; M. et Mme Hervé Lalonde,
Rockland; Joseph Morin, Bourget,
M. Arthur Viau, Bourget;: M. et Mme
Alfred Auger, père, M. et Mme Al-
fred Auger, fils, Bourget; M. Napo-
léon Longtin, M. et Mme Omer. Diot-
te, Mlle Clémentine Longtin, Bour-
‘get; M. Napoléon Martel, Bourget;
M. et Mme C. D. Bonhomme, Milles
Bonhomme, de Bourget; M. Omer
Labelle; M. et Mme Albert Lalonde,
Bourget; M. P. Guindon, Bourget;
MM. et Mme Napoléon Lalonde,
Bourget, Arthur Gagné, Bourget, L.
Dicaire, Bourget, Joseph Dicaire,
Bourget; M. et Mme Eméri
dreau, Bourget, René Labrosse, Bour-

frid Tassé, Calixte Pilon, Clarence-
Creek, Magloire Landry, Clarence-
Creek, Philorum Landry, MM. et
Mlles Landry, Clarence-Creek; MM.
Saumure, Clarence Creer: M, et
Mme Mathias Pagé, Clarence Créek,
M. et Mme Léo Laviolètle, St-Pas-
cal, M. et Mme Joseph. Houle, Rock-
land, M. et Mme Emile Henri. Cla-
rence Creek; M. Aldége Beauchamp,
Clarence Creek, Mme Félix Lacasse.
Clarence Creek; M. et Mme Hor-
misdas Barbeau, M. H. Barbeau, pé-
re, Clarence Creek; M. Damase Car-
dinal, Clarence Creek, M. et Mme
Hermile Belisle, Clarence-Creek;
Mme J. Bélisle, Clarence-Creek; Mlle
Blanche Bélisle, Clarence-Creek; - M.
Emile Potvin, Clarence-Creek; Mile
Bertha Potvin, Clarence-Creek; Mlle
Alice Charbonneau, Clarence-Creek;
M, Paul Brunet, Clarence-Creek; M.
Emmanuel Barbeau, Clarence-Creek;
M. René Barbeau. et Mlle Athala
Barbeau, Mme Alexandre Beau-
champ, M. Adrien Beauchamp, Cla-
rence-Creek; M. €t Mm...Aldoria

: Beauchamp, Clarence-Uréèk” M. Ju-
les Boilegu, Clarence-Geeek; M.: J.-
Bie Labonté, Clarence-Creek; M. J.
Brunette, Rockland; M;et Mme Da-
vid Guindon, Ottawa, MM. Maxime
Guindon, Cyrille Guindon, Ottawa;
M. et Mme Alphéri Viau, Ottawa:
M. et Mme Damase Briand, Hull;
Mile Cécile Viau, Hull; MHle. Antoi-
nette Guindon, Hull, Mlle Cécile
Cardinal, - Clarence-Creek, “ M. "et
Mme Joseph Henri, ’Clarence-Creek;
M. Oscar Viau, Hull; M. et Mme W.
Ouellette, M. et Mme, Moïse Gagné,
M. et Mme René Tessier, M. et Mme
Aldège Lalonde, Mme J.-Bte Lalon-
de; M. et Mme Théophile Guindon:

Mme Zotique Lalonde; -M: Adélärd
Beaulne; M. et Mme J.-Bte Guin-
don; M. et Mme Joseph Lavigne; M.
et Mme Adélard Lamoureux; M. et,
Mme Jos. Deault, M. et Mme Elzéar.
Lalonde, Mlle Gaétane Lalonde. M:
Dorima Viau, M. D. Viau; M. Joseph

Mme Wilfrid Martin; M. .et Mme
Nelson Clément; Mlle Annette Pilon;

ri Lalonde; M, et Mme Fernand La-

Bou’

get, Alphonse Chénier, Bourget, Wil-

M. et Mme Dorise Lalonde; M. et

Viau; M. Alphonse Boudreau; M. et

M. Roland Pilon; M. etMme Eme-

   
Paul Brunet; M. et Mme Maxime
Parent; M. Albert Parent; Mme Fu-
gène Gareau; M. Ernest Gémus; M.
et Mme Ubald Ouellette; M. et Mme
Ozias Paquette; M. et Mme Loren-
zo Savage; M. et Mme Hormisdas
Paquette; M. et Mme Joseph Lalon-
de, M. Lionel Lalonde, M. Lancelot
Lalonde, M. François Boyle, Ottawa;
Jean-Charles Boyle, de l’Université
d'Ottawa, M. et Mme Jean Lalonde;
M. Wilfrid Tessier, MM. Fernand
Tessier, Edgar Tessier; Eméla Tes-
sier, Léona T'essier, Gilberte Tessier,
Adrienne Tessier; M. et Mme H.
Chevalier, Vianey Chevalier, Alphé
Chevalier, Gertrude Chevalier; Mme
Labrèche, Gédéon Labrèche; M. el
Mme Frédéric Richer; Jos. Labrè-
che; Edwidge Richer, Jeanne Ri-
cher, Eddy Richer; M. et Mme Al-
phonse Séguin; Mlle Clara Séguin,
Ovila Séguin: Mlle Laura Montpetit,
Mme F,-X. Malouin; M. et Mme
Adélard Pilon, Mlle Brunet; M. et
Mme Anatole Tassé; Mlle Cécile
Tassé; M. et Mme Jos. Séguin; M.
Léo Lainôde, M; et Mme Cyprien
Séguin; Mme P. Deschamps, Mlle
Deschamps; M. Montreuil; M. et
Mme Albert Montreuil: M. et Mme
Albert Gareau, M. Jacques Gareau,
M. Adélard Gérome;.-M, Ovila Ga-
reau; M. et Mme Aimé Lalonde; M.
et Mme Edmond Lalonde, Escanaba,
M. et-Mme Ovila. St-Pierre, Curran;
M. Anthime Lalonde; M. et Mme
Patrick Lalonde, Mme Joseph Richer,
M. Fernand Richer, Mlle Richer. M.
et Mme Bruno Séguin; -M. et Mme
Antonio Morel, M. Rosario Chénier,
M. et Mme Donat Boudreau, M. et
Mme G. Etienne Ménard, Bourget;
M. et Mme Arthur Maisonneuve, M.
et Mme Auguste St-Pierre, Rollande
dreau. M. Antoine Boudreau:; M. et
St-Pierre; M. et Mme Antoine Bou-
Mme Ovide Boudreau: M. Edgar
Boudreau; M. Ofphir Boudreau; Mlle
Laura Boudreau, M. Roland Lavigne;
M. Laurent Houle, ' Curran; MHe
Frappier, Rockland; M. et Mme Ho-
noré Scott, Simonne Scott, Debride
Scott, Lionel Gratton, Iréhe Gtat-
ton, Ubald Houle, Curran, étc. :: i]
A la famille ‘éprouvée -mos: plus

cordiales et sincères sympathies.
Remerciements. :

La famille Euclide Viau remercie
de tout coeur ceux qui lui ont té-
moigné de Ja sympathie soit.parof-
frandes de messes, soit par -offran-|.
des spirituelles, soit par. visites, ‘soit
par assistance aux funérailles. _

. "29novembre, 1028,
M. et Mime Ménard, "Mlle Alma

Laurin, M. et Mme Laurin, de Haw-
kesbury, réndaiendf visite a M. et]
Mme.Fred.:
dernier. a ait 8.
Dimanche: Soir.” se rendaient. chez

Mile Jeanne. Laflèche, M. Erjiést Bois
leau, M. Ovila Lafléche et MHe Lau--
retté!Boileau polir fêter! ‘la, Shine:
CatHérine. =. 22 PSE OS
:M°Éèné" Landéiy “était“Ae"pâsségé

dimanche, chez ses

‘Ladoüceur, dimanche

  

a Casselman,
parents. : ;
Dimanche dernier “se réunissaient

chez M. et Mme Hubert Mercier une
trerine de. parents ‘pour fêter la
Sairie. Catherine. .On rémarquait M.
et Mme Joseph Viau, leurfils Gildas
et Mlle Cécile Miron;"de, Mantréal,
M. et Mnie Räoul Lalnodé,.accom-
pagnés de leur fils, de‘Cornwall, M.
et Mme Albert Mercier,M:et Mme
Dosithé Parent, M. et Mme: Elorie
Lalonde, M. et Mme Olivier Tamar-
che, et leurs familles, tuos“de Cas-
selman. Un succulent diner-leurfut
servi, 2° cu IE CU

Mlle Alice. Mercier receÿait dans
l'après-midi ses amis dont.les noms
suivent: Jos. Louis et Euphémie
Charron, Aurore, Jeane,Alhina ét
Yvonne Charrette,” Ernest et : Laur-
rette Boileau, Jeanne et Marie-Reine
Laflèche,‘Maris-Jéanne Parisien, Eu-
gène et Léa Forgües, Rolénd Ville-
neuve, Alice Génier, Isabelle, Irène
ret Albert Laurin, Alnhérie Lafléche,
| Paul Godin et Paul Durivage. II y
‘eut chant et musique. Tous retour-
nèrent dans leurs foyers enchantés

DE GRANDS RESULTATS
trecommandepar téléphone : Rideau 514.

Racine recevait M. et Mme Percy
Laflèche, M.- et Mme Hormidas Vil-
leneuve, M. et Mme Albert Lafléche,
Mmes ves Gilbert Lafléche et Zoti-
que Sabourin pour manger de la tire
à la bonne franquette.
Mlle Alice Mercier et Marie-Rei-

ne Laflèche, inst… étaient de passage
à Ottawa, pour affaires, samedi der-
nier.
M. Adalbert Thibault a passé

dimanche dans sa famille.

Mme Jos. Pilon est de retour dans
sa famille après un séjour à l'hôpi-
tal de Cornwall. Nous lui souhaitons
un prompt rétablissement.

eran:

ALFRED, ONT.
eet

Ie

‘

 

29 novembre 1923
Mardi dernier avait lieu le maria-

ge de M. Oscar Bourbonnais, de
Treadwell, a Mlle Rivers, de cette
paroisse.
M. René Boileau est de retour d'un

voyage de huit jours à Toronto.
Mlle Lucienne et Annette Labrosse

étaient en visite à l’Orighal, diman-
cne dernier.

MM, Florian Cadieux et Gérard
Landriault étaient de passage à
Hawkesbury, samedi soir dernier.

Plusieurs de nos jeunes gens as-
sistaient 4 une partie de cartes a
Tredwell, dimgnche slernier. ntre
autres, MDM.
rian, Cadieux, onel Houle, Ruoul
Larocque, Edgar Larocque, Gaston et
Henri Landriault, Gérard Séguin, Jos
Lacombe, Alcide Grangor, Miles Y-
vette et Stella Bouthillier.

: M. Donat Bourgeois, de Fournier,
était parmi nous, dimanche dernier.
M. Léo Séguin était de passage à

Alfred Station dithanche.
Ceux qui désivont aller au Euchre

à Fournier, le 8 décembre prochain,
ourront acheter leurs billets d'avance
I’htel Houle.
ra
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pra

913, 516202
CURRAN
— mr—

28 NOVEMBRE 1928
VA-ET-VIENT:—

 

Minc meric Houle était de passa-

ge à Ottawa, la semaine dernière.
M. et Mme F. Lacroix étaient À

Curran, dimanche, les hôtes de M,
et Mme H. Durocher.

Mles Adrienne Charlebois et Emi-

lienne Joly, institutrices, passèrent la

fin de semaine à Clarence Creek,

chez des parents et amis.

zaine chez sa soeur, Mme A. Gagné,
Limoilou, Qué.

Mme I. Charlebois Lait un séjour

à St-Albert.

Mme D. Chenier et sa fillette Thé-
rèse sont actuellement les hôtes de
Mme O. Charlebois.

M. ct Mme Moïse Carrière se ren-
daient à Ottawa, la semaine dernière,

son frère.
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Prenez toujours
ce merveilleux ,

REMELE ASPIRABLE pour le

Gorge et la Poitrine   
 reprerPE

Electeurs du Quartier

St-Georges

T.-E.

DANSEREAU

solicite  respectueuse-
ment votre vote et in-

fluence pour sa réélee-
tion comme

Echevin

pour 1929 
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aq Havre,

sine française.

PARIS .......... 1
ILE DE

fortables,
sonnable,

d’une seule

ROCHAMBEAU, 19 déc
DE GRASSE... à jan,
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Ti ' 8 janvier 1929,
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reLIGNE
FRANÇAISE
POUR SE RENDRE EN EUROPE AVEC TOUT

LE CONFORT ET LE LUXE VOULUS

D'un quai couvert, à New-York, à un quai couvert
Le train pour Paris attendant au quai.

En six jours en Angleterre.

New-York-—Plymouth-—Hâvre
ce.

FRANCE,8 dhe 12 janv., 1929, 2 fév. '29
Traversées faites à loisir, paquebots grands, con

‘ ! classe. Prix =i€150
Prix minivvun de cabine .... .

New-York—Häâvre |

Croisière en Méorveranée par le payuebot
de luxe France le:

7 février 1929,

GENIN, TRUDEAU & CIE, LTEE.
rue Notre-Same Ouest, , Montréal,

HAVRE
PARIS

 
Confort sans égal, cui-

18 déc., 26 janv., 1929

   
… 24 jauv, 1929. 28 fév. '29 JF
14 fév. 1929, 14 mars 1929|

14 mars 1929.
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| FEUILLETON DU “DROIT” -
 

DANS SON SILLAGE
| de J. LEDUIC.
 

 

  
— Oui, à condition que les deux

époux donnent à ce rôle le sens que
tu y découvres. C'est ce qui rend si
délicat, de part et d’autre, le choix
d’un conjoint. Malgré moi, je crain-
drais un mariage né d'un entraine-
ment passager... L'’estime mutuelle

"est plus indispensable à la paix d'un
foyer que l'amour lui-mênie; or, cet-

- te estime suppose une connaissance
parfaite de l’être aimé; la découver-
te de qualités non aperçus à premié-
re vue... ou la certitude de la sin-
cérité pour celles qui se sont mani-

“ festées.….
— Je l'entends bien ainsi, grand'-

- Mère.
— Parmi ces qualités, il c- est une,

. nécessaire... absolument dispen-
sable... La loi du travail est de cel-
les avec lesquelles on ne transige
pas, quel que soit le rang que l’on oc-
cupe dans la société... Marie-Anne,

- promets-moi, ce soir, de ne jamais
accepter un désoeuvré... un inutile!

» Quelque chose comme un écroule-
ment se produisit dans le coeur de

. l'enfant; puis, vite elle se rassura:
Hervé n'était pas... ne devait pas
être un inutile. Puis, comme elle cro-
Yait fermement à la puissance de
amour elle se dit: “Alcs méme qu'il
we serait, s'il m'aime, 11 m'écoutera,

— Tu vas me proirettre... me ju-

vaudrait mieux
renoncer au mariage que t'engager
dans une voie équivoque... :
— Grand’'mére, dit Marie-Anne,

soyez tranquille... je vous jure de
n’épouser jamais un inutile... Vous
avez raison, j'en souffrirais trop!
— C’est bien, ma petite-fille, j'en-

registre ta promesse; quoi qu’il ar-
rive, tu ne la regretteras pas...
Marie-Anne embrassa avec ten-

dresse la chère aïeule; mais pour-
quoi donc une obsédante tristesse
cherchait-elle à s'infiltrer dans son
âme? Etait-ce pressentiment..? Oh!
non... ce n’était pas possible... Si
Hervé l'aimait... S'il l’aimait?

Elle n'eut pas le loisir de résou-
dre le lancinant problème. Mille de
Verneuil arrivait. .
— Chérie, que tu es belle! Tu vas

tcurner toutes les têtes!
La jeune fille rit franchement.
~— Je n'ai ni (cette prétention, ni

ce désir surtout!
— Je me plalgnais à l'instant de

cet excès de beauté, dit Mme de
Rambuges; Marie-Anne est pauvre,
et cette merveilleuse toilette mefait
l'effet d’un trompe-l'oeil...
, — Ne crains rien... la jeunesse
actuelle compte avant tout la dot; tu
es parfaitement convaincue de cette
vérité... Et ma filleule sera aimée
pour elle-même, j'en suis sûre, con-
clut doucement Mille Jacqueline. rer... insfstait l'aïeule avec une ain-

. Bullére force. J'ai l'expérience de ls
vie et voudrais par avance t'en apla-

+

— Il est l'heure, dit Mme de Ram-
buges sans relever l'affirmation; al-
lons, partez, et à bientôt!

sa, eA .
+

Elle serra la main de son amie,
et, en embrassant sa petite-fille, elle
lui redit tout bas:
— Souviens-toi!

te se *€ «€ + ee + = . . . .

Hervé de Fontanges venait d’en-
trer. Il était tard: depuis une heu-
re, Mlle de Verneuil et sa  filleule
étaient là, gentiment accaparées par
les nombreux amis de la vieille de-
moiselle, laquelle éprouvait à chaque
instant le plaisir de lire l’admira-
tion dans tous les regards qui al-

déception de ne pas voir paraître
le seul qu’elle attendait,
D'autres yeux inquiets le cher-

chaient aussi, celui-là... Enfin c'est
lui... il les a vues, elle en est sûre.
Diplomate, il fait un long détour;
mais le voici. ., il s'incline profondé-
ment devant elles, pour cacher peut-
être l'émoi de ce revoir!

L'a-t-il attendue, cette soirée!:..
Comme il a la réputation d'un re-
tardataire, il s’est infligé la péniten-
ce d'entrer à la dernière heure, ne
voulant pas donner l’éveil.

Il va s’éloigner encore, faire sem-
blant de s'intéresser au caquetage
des jolies perruches qui l'entourent.
accompagner l'une au buffet... une
autre dans les jardins...; celle-ci a

mais M. de Fontanges ne lui don-
nant la réplique que par monosylla-
bes, elle s’avise que l'air du dehors
est un peu frais et demande à ren-
rer... : Cy
Ayant suffisamment, à son sens,

sacrifié aux rites mondains, Hervé
se rapproche. , = ce,
Marie-Arine est &ssisé présde sa

marraine en compagnie d'uh‘vieux
monsieur qui semble. intéresser pro-
digieusement Mlle de:-Verneuil, mais
beaucoup moins. sa filleule/.. Elle a
suivi le jeune hommedu regard ‘dans
ses pérégrinations &travers 1a Youle
bigarrée, et son esprit alarmé cher- che la solution de. l'éfigme... A quel.

cv... ans Sue

.

laient à Marie-Anne, mais aussi la’

désiré une promenade sentimentale,

homme du monde? Sa marraine a
parlé devant elle du barreat...; mais
il est improbable que les complexi-
tés du Code puissent s’acéommoder
de fugues réitérées.

en sourdine, le vieux monsieur lui
dit malicieusement:

-—Je suis en bonne fortune, vous
le voyez; faites-moi donc le plaisir
d'emmener cette jeunesse qui s’eh-
nuie prodigieusement près de nous...
—.Oh! dit Marie-Anne, je protes-

te, aurais-je donc manifesté de l’en-
nui?
— Non, vous êtes trop bien éle-

vée pour cela; mais un jeune cava-
lier fera bien .mieux.votre affaire...

Ils rirent tous quatre.
Mlle de Verneuil ayant, d’un souri-

re affectueux, donné sôn “adhésion,
Marie-Anne prit le bras qui s’offrait
et s'éloigna...
Un bonheur ingénu la transfigu-

rait... Avec Hervé, qu'avait-elle à
redouter?... N'irait-elle pas ainsi au
bout du monde!... ‘
Trois pas les séparaient du parc

aux coins ombreux où d'autres grou-
pes rieurs étaient disséminés déjà,
cherchant la fraîcheur d'une idéale
soirée...
Trois pas!... Et dans ce court es-

pace, la grincheuse malignité les
croisa:.. un duo s'éleva, à la fois
moqueur et agressif:
— Qui eût dit cela de cette pe-

tite de Rambuges!
— Voyez-vous cette toilette...
— Fliez-vous donc à ces mijaurées!
— C'est depuis la Kermesse, ma

chère, vous ne savez donc pas?...
Hervé sentit frémir la fine main

légèrement appuyée à son bras, et
l’impulsif qu’il était fit un mouve-
ment vers. le rideau de verdure où
se dissimulait la perfidie. .

Hervé! -supplia Marie-Anne dans.
un souffle, sans méme s'apercevoir
de l’anormale familiarité...
Ce cri du coeur arrêta net l'élan

spontané du jeune homme... immense joie balaya la colière mon-

Apercevant Hervé qui s’approchait-

Une |

mauvaises langues, puisque tout -à
heure... tout à l'heure...

Il passa une main caressante sur
les petits’ doigts tremblants, et, sans
mot dire, entraîna sa compagne au

- dehors. ;
L'électricité, tamisée par des am-

‘poules bleues, éclairait les alentours
d’une exquise lueur de crépuscule; la
rayonnante splendeur de cette belle
nuit demieurait complète. .
Les noctambules étaient baignés

d'air tiède et parfumé... l’heuré ét
le lieu étaient suggestits... du coeur,
aux lèvres laveu montait, ardent,
irrésistible!... .

Mademoiselle Marie-Anne, mur-
mura Hervé de Fontanges, vous “les”
avez entendues tout à l'heure... Eh
bien, elles n'ont pas menti en ce qui
me concerne; oui... depuis la Kker-
messe, je vous aime! Pardonnez-moi
ce brutal aveu; j'aurais dû, avant
tout, aller trouver Mme de Rambu-
ges... c’était mon intention. Malis,
après ce qui vient de se passer, je
ne pouvais attendre, Vous me par-
donnez, n’est-ce pas? , ’

Je vous pardonne, dit doucement
la jeune flile, bouléversée par le tu-
multe de ses pensées.
L’évocation de sa grond'mére ve-

naît de faire surgir! lui semblait-il,
urre barrière devant le radieux bon-
heur... Le souvenir de son serment
glaça sur ses lévres l'aveu charmant
qu’Hervé y avait entrevu... Il crut
l’avoir blessée, et de nouveau redit
humblement: - .
— Oh! pardon!...
— Ce n'est pas cela... vous nu

m'avez pas offensée, mon ami; mais
nous avons à traiter une grave ques-
ion. qu’il nous feut résoudre avant
tout... Ne prenez pas en mauyaxe
part ce que j'ai & vous dire...
Et sa délicatesse, s'alarmant dé-

jà de la ‘blessure qu’elle allait faire,
prépara lc palliatif:: 55 - i
— Moi aûssi, Hervé,je’ vousaime,

et, quoi œu'il atrive, ‘Soyëz sûr de
ceci: c’est ‘que’ jamais Jé n’aimerai
que vous, mon chewler...

 
travail peut être. ‘apte ..ce parfaif tente. Que lui importaient ces Los Jolis veré luieants qui jetaient

lun “métier”, eût-on dit expressive-
‘ment au jeune temps de grand’mè-

ln -puérilité de la. question. Je suis

‘fatuité; j'ignore le montant de cette

compagnon le mot qu'elle ne disait
pas,.. Et, précisément, parce quil

dans les coins assombris leur clarté
phosphorescente ne les trahiraient
pas, et” les groupes voisins n'avaient
garde d'entendre le doux murmure
que seul percevait Hervé de Fontan-
ges. 12 + .
Ah! quoi que ce fat; il briserait

lobstacle... sa bien-aimée s'alar-
mait en vain... Sans doute, c'était
sa fortune, à lui, qui...
— Peut-être allez-vous trouver bi-

zaries ‘mes -objectionst’ 0
Il en sourialt “'d’avance, certain

d’en triompher.
— Hérvé,-Je-saïs que Vous ‘êtes bon

et généreux; mais, à part ces gran-
des qualités, j'ignore -tout de ‘vous.
et je voudrais tant savoir... quelles
sont Vos-Habituelles occupations?

Il écoutäit, abasourdi ,et vraiment
la ‘question inattendue le prenait au
dépourvu...; mais il devinait ‘une
inquiétude sans bornes dans le ton
de'la jeune fille et se méprit sur le
sens de cette inquiétude.

Mes occupations sont multiples...
mais je n'aurais à rougir devant vous
d'aucune d'elles, petite amie. _
"<= Je le crois... j'en suis sûre;
sans quoi j'aurais dès longtemps’ dé-
tourné de vous mon regard... Ce
n’est pas cela que j'ai voulu dire:
Avez-vous une situation quelconque?

re? sourit-elle, très émue.
— Non, vraiment, dit-il, amuséde

riche, .ajouta-t-il, sans l'ombre de

fortune, mais, certes, elle nous ex-
empte du-souci de l'avenir...
— Ce n'est pas ce qui m’inquié-

te,. Hervé, moi qui suis pauvre pour-
tant... Je voudrais que vous me
compreniez, mon ami. J'ai juré &
grand’mére juré... entendez-
vous?. — de n'épouser:jamais un dé--
soeuvré!. Lo US

Elle n'ôsa pas dire “inutile”; mais
une subtile intuition révéla à son

indirect, il en fut froissé... Lors-
qu'il avait abandonné la lutte, il
avait tant combattu ce remords. que
le remords, las de lutter, l’avait lais-
gé-aller à la dérive... Mais combien
en ce moment il prenait une cru-
elle -revenche! *
— Ce qui est fait est irréparable,

dit=il. répondant tout haut à sa pro-
pre pens:2, et... je n'ai plus de res- |
sort... il est trop tard. Je ne se-
rals qu'un pitoyable avocat. car.
aÿänt dirigé mes études en ce sens,
je les ai abandonnées pour le bon
plaisir de ma mère... La carrière
est -telle:-nt encombrée! J'ai laissé
ma-place à dé plus besogneux…. J'i-
rai trouver Mme de Rambuges et je
plaiderai ma propre cause... elle
comprendra...
Une lumière venait de jaillir dans

le cerveau de Maric-Anne. Mille pe-
tits faits se coordonnaient . devant
son imagination, et une tri:tesse
sans nom l'envahit: Mlle de Ver-
neuil avait parlé... et la chère aïcu-
le avait voulu la mettre en garde,
non seulement contre un quelconque
inutile, mais contre Hervé de Fon-
tanges le désoeuvré!...
— Maiie-Anne, supplia celui-ci,

redites-moi que vous m’aimez malgré
tout, et je vaincral tous les obsta-
cles!...
— Il en est un seul...
— Le seul qul soit insurmontable...

J'irai demain trouver Mme de Ram-
buges, et je ja convainerai, je suis
sûr!
— Ne venez pas, car j'ai juré l-

brement à grand'mère, et, puisque
vous jugez vous-même l’obstacle in-
Eurmontable, il vaut mieux en res-
ter là.
*— Mais c'est folie pure!... Vo-

yons, raisonnons, nous doux: je vous
l’ai dit, et vous me faites l'honneur
de me croire. le jeu et la débauche
me font ézalement horreur.
il'ingoisse développait automati-

quement, pour ainsi dire, la nette
compréhension de la jeune fille.  -sentait la : profondeur du à

[

Elles vous font horreur, je - vous
e arofs; mais qui peut répondre de l’a-

venir?... qui peut affirmer être in-
faiilible devant une tentation vioe
lente?... Un travail aimé, une occu-
pation régulière, sont la seule digue :
efficace contre certains entraine-
ments... Oh! je regrette tant de
vous dire ces choses, à vous, si no-
blemënt désintéressé!
L'amour et une sorte de colère se

‘ivraient dans le coeur du jeune .
homme une bataille acharnée... et,
parce que la colère était faite d’un
humiliant remords, elle vainquit. ‘-
Dans la lueur indécise d’alentour,

il ne vit pas le pauvre visage boulé«
versé... ni les larmes oll sombraient;:
les paillettes d’or des beaux yeux ei.
purs...

— Vous ne m'aimez pas comme
je vous aime, dit-il durement, vous'
qui n'opposez à mon ardente pri re
que des puérilités... C'était trop.
beau... j'étais trop heureux. ;
Ce mouvement d'orguell brisa d’un:

coup sec les derniers fils du lien;
si doux. . ;+

Marie-Anne, sans dot, pouvait ac-.
cepter l’amour qui venait à elle les
bras tendus... mais cette sorte d’hé-
sitation lui fit recouvrer instantané-.
ment sa force d'âme, et, par une pa-,
radoxale conséquence, sa pauvreté se.
drapa d'une incomparable dignité:
— Monsieur. dit-elle, brisons là et

disons-nous adieu... Voulez-vous me:
rendre le service de me reconduire
près de Mlle de Verneuil?

Elle l'entraina sans qu’il eût le lof
sir d'ajouter un mot.

L'attitude des jeunes gens frappa :
la vieille demoiselle; mais son in--
terlocuteur prenait congé d'elle, et
elle vit s'éloigner Flervé, auquel Ma-
|z-Anne disait un cérémonieux mer-,
ci. ;
— Que se pass:-t-il, ma petite:

fllle? s'informe-i-ellz. |
Qu'allait dire Marie-Anne désem-

parée?... La vérité!... Dans cette
foule odicucs!... Oh! non! !
— Marraine. je me suis sentis souffrante; partons, jo vous en prie...‘

à suivre

Mlle Fdna Baker passe une quin-

pour le décès de M. Samuel Carrière,
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 Faits Ottawa |
Auto volé .
Un auturnobile appartenant à M.

william Lynch, 443 aycnue Sner-

brooke, a ¢:2 volé hier à l'engle des

rues Duke ct Lloyd, et retrouvé deux;

heures après par le constable William
Thatcher, do la police d'Ottawa.
Trois garçonnais se trouvaient dons

l'automobile ct ils cnt été arrêtés. Ils
devront réponde en cour des jaunes

délinquants à l'accusation d'avoir
volé l'automobile. Agés respeetive-
ment de 13, 14 et 15 ans, les jeunes
gens ont été conduits au poste de
police et de là à-la maison de déten-
tion en attendant leur comparution
en cour.
La police, avertie du vol de l’auto- ,

mobile, se mit à faire des recherches
dans la ville. Le constable Thzicher
trouva l'auto en stationnement à
l'angle des rues McLeod et Metcalfe;
un des pneus était crevé. La machine .
a été conduite au poste de police et
retournée à son propriétaire.

x 4%

Feux légers
Des çendres chaudes ont mis le feu

dans la cave. de la demeure de M. G.
O'Leary, 39 avenue Woodlawn, a 7 h.
34 hier soir. Les pompiers ont été
appelés pour éteindre les flammes. Il
n'y eut qu’un léger dommage.
Les pompiers ont été appelés à 4

heures et 15 hier après-midi à une
demeure vacante au numéro 134 ave-
nue Malborough. Il n’y avait pas de
feu; la personne qui a donné l’alar-
me avait vu de la vapeur s’échaprant
des murs en plâtre en train de sé-
cher.

» a »

Ecole buissonniére
Cinq garconnets ont comparu de-

vant le juge McKinley pour avoir fait
l'école buissonnière; la cause a été
remise à la huitaine et on fera des
recherches sur leur compte.
Un autre garçonnet a été traduit

en cour pour avoir volé plusieurs tri-
cycles; sa cause a aussi été remise à
la semaine prochaine. Quelques pa-
rents ont été aècusés d'avoir négligé
d’envoyer leurs enfants à la classe.
Ils ont été avertis qu’ils seront punis
s'ils n’envoient pas leurs enfants à
l’école régulièrement.

” * 8

Le tout vaut $6.00
John Campbell, un des employés du

théâtre Calvin, a fait rapport à la
police hier que des cambrioleurs ont
volé une quantité de diamants et de
billets de manque dans une salle du
théâtre. La police a été surprise d’ap-
prendre que le tout n’est évalué qu’à
$6. Ce n’était que des imitations de
diamants et de billets de banque qui
ont servi dans de récentes représen-
tations.

es « #8
Le niveau du canal
Le niveau du Canal Rideau est

baissé aujourd'hui d’environ trois
pieds. On est à en retirer l’eau pour
Phiver. On croit qu’il aura atteint son
-niveau minimum vers le commence-
ment de la semaine prochaine.

+ + +

Violente commotion
George H. Wilson, candidat eu bue

reau des écoles publiques, a subi une
violente commotion hier soir en fai-
sant une chute sur le pavé glissant
en face de la bibliothèque de l'avenue
Rosemount. Il venait de quitter cet
édifice où il avait prononcé un dis-
cours d’élection, Il allait prendre son
automobile laissée en stationnement
de l’autre côté de la rue. Il à pu se
rendre à sa demeure. Il ne portait
pas de blessure.
: rer

Lesbillets pourla
_ foire d’hiver seront en
« vente samedi matin

res ———

Les directeurs da la Foire d’hiver
ont décidé de mettre les billets pour
les sièges réservés en vente au public
dès samedi matin, à 9 heures, au ma-
asin C. W. Lindsay, rue Sparks.
L’an dernier les billets avaient été
mis en vente le lundi seulement, et
On n’avait pu donner satisfaction à
tout le monde.

Cette année, il y a eu plusieurs bil-
lets réservés à l’avance, par courier
ou autrement ; pratiquement toutes
les baignoires ont aussi été réservés
à l'avance.
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AVIS
DE DEMENAGEMENT

L'Institut Dentaire
: BRUCHES!

désire annoncer à ses nombreux
clients qu’à partir du 1er dé-
cembre ses bureaux seront si-
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bureaux actuels,

NOS PRIX sont bas et à la
portée de toutes les bourses

Pour rendez-xous

APPELEZ SHERWOQD 1884.  

I
|
|

® 9Le Moyen-Âge et la Renaissance
—————2>—e

CM. Séraphin Marion, docteur es Lettres de la Sorbonne, donne son

Le Cercle Littéraire de, l’Institut
| Canadien-Francais a fait hier soir
‘un cordial accueil à M. Jean Knight,
Ministre de France au Canada, qui
ja bien voulu, accompagné de son se-
{crétaire, assister à l'ouverture des
cours de littérature française de M.
Séraphin Marion, docteur des Let-
tres de la Sortonne. Le distingué

; conférencier et le nombreux auditoi-
‘re ne pouvaient espérer circonstan-
ce plus heureuse que la présence du

\repr.centant officiel de la France.
M. Maurice Ollivier, président dun

‘Cercle, soyhaita la bienvenue a M.
| Knight au nom des assistants. Puis
il fit son discours d'introduction. La
littérature cn français du Moyen-A-

;8c, dit-il, mérite d’être connue da-
rvantage .C'est une gaieté pour l’â-
ime de remonter aux origines et d’y
voir la manifestation naissante du
| génie français. Après le Moyen-Age,
la Renaissance française éclate,
“c'est-à-dire un composé quelquefois
disparate, quelquefois harmonicux,
selon la souplesse d'esprit et selon
la puissancz d'esprit des auteurs, d’é-
légance grecque, de gravité latine, de
finesse italienno, de verve françai-
so,”

A Yinvitation du président, M. Lu-
cien Renaud, baryton, accompagné

au piano par M. Ivon Barrette, ren-
dit deux excellentes rfèces de chant
de son répertoire.

LA PRESENTATION
M. René de la Durantaye, vice-

président du Cercle, présenta le con-
férencier dans les termes suivants:
“Mesdames, Messieurs,

Il m'est particulièrement facilede
vous dire pourquoi, tout en crai-
gnant d’être inférieur à ma tâche,
j'accepte la flatteuse invitation de
M. Ollivier sans trop me faire prier.
C’est que je m'’honore d’avoir été
témoin, en quelque sorte, de l’initia-
tion littéraire de notre éminent con-
férencier.
Solidement formé par la discipli-

ne grecque, qui est la substance et
la moëlle de la culture française, M.
Marion s’assimila les idées maîtres-
ses du cours littéraire du Père Bo-
yon, oblat de Marie immaculée, qui
captivait tous les esprits ’par ses
aperçus lumineux et sa logique pé-
nétrante, comme par son humilité
profonde.

Ainsi outillé, M. Marion voulut as-
souvir sa passion des Lettres fran-
çaises. Tl obtint en 1920 un diplôme
de civilisation française à la fin du
tout premier cour institné en l’es-
pèce par lauguste Sorbonne. Trois
ans plus tard, il y soutenait brillam-
ment deux thèses devantles juges
redoutables que voici: Daniel Mor-
net, maître de conférences à la Sor-
bonne, auteur du Romantisme en
France au XVIIIe siècle; André Le-
Breton, qui a publié un ouvrage re-
marquable sur Balzac; et Charles
Cestre, dont l’étude sur George Ber-
nard Shaw a suscité des commen-
taires très élogieux. La première de
ces thèses se rattachait aux Relations
des voyageurs français en Nouvelle-
France; la seconde portait sur le
Sentiment de la nature chez Jean-
Jacques Rousseau et Bernardin de
Saint-Pierre.

Muni du titre de docteur des ‘et-
tres de l’Université de Paris, M. Ma-
rion s’est bien gardé, à son retour
au pays natal, d'imiter ces aristo-
crates intellectuels qui, une fois em-
panachés, s’isolent dédaigneusement
dans. une tour d'ivoire. Il s’est em-
pressé de transmetre à ses compatri-
otes ce qu'il avait reçu de ses illus-
tres maîtres français.
La critique littéraire J’attira irré-

sistiblement. Il s’y livra avec ,fer-
veur. Il s’y abonne encore aujour-
d’hui, tout en s'accommodant à ra-
vir des austères travaux qui lui sont
confiés aux Archives Nationales, où
devait le conduire son esprit curieux
et alerte.

Me sera-t-il permis de vous signa-
ler qu'à peine rentré au Canada il
fondait un cénacle, où j'ai eu le bon-
heur d'effectuer les plus émouvants
pèlerinages à travers l’histoire litté-
raire d'Athènes, de Rome et de la
France? En un temps où l’on com-
mençait à se demander si la cultu-
re grecque n’allait pas être immolée
sur l’autel de l’industrialisme, il était
réconfortant d'entendre Séraphin
Marion proclamer hautement qu'il

culture française ses flammes les
plus ardentes et les plus vives. Je me
flatterai toujours d’avoir partagé cet
avis, même si j'y mettais trop de
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| “Cours de Litiérature francaise:

 

premier cours au salon de l’Institut.

 

fougue.
Je vais évoquer maintenant un

souvenir qui ne manquera pas de
vous soulager. Voici: j'ai appris au
collège que la brièveté plait à la
langue française. J'invite donc M.
Séraphin Marion, docteur des lettres
de la Sorbonne, à commencer son
cours de littérature française sur-le-
champ. Je suis certain qu'il vous en
brossera un tableau digne d'un let-
tré de sa qualité.”

M. MARION
Le premier cours de M. Marion,

ayant trait au Moyen-Age et à la
Renaissance, a vivement intéressé
l'auditoire. Les explications du confé-
rencier ses aperçus clairs et lumineux
ont été charmants. Aussi la salle
était-elle comble et chacun des as-
sistants s’est-il promis de ne pes
manquer un ssul cours.
Voici un résumé aussi complet et

aussi précis que possible de ce pre:
micr cours.
M. Marion présente d’abord

 
ses | France.

ne en elle-même. Cette doctrine est
antichrétienne - car eux yeux du
chrétien la vie n’est qu'un pèlerinage
dans une vallée dé larmes. Pour Ra-
belais. il n'y a que roses. Celui-ol
préconise également la culture physi-
que, ce en quoi il n'est pas absolu-
ment condamnable.
Ronsard partage les idées de Ra-

belais mais il] accorde à la religion
une place que Rabelais ne lui donne
pas. Les deux enseignent qu'il faut
laisser liberté au caprice Jde l'indivi-
du. C’est là la source de l’individua-
lisme. La Réforme et le protestantis-
--” se développeront suivant ce prin-
cipe.

1) faut ajouter cependant qu’en gé-
néral, la Renaissance n'est pas hos-
tile à la réligion. Les Pères de l’Egli-
se conseillaient aux élèves de lire les
auteurs profanes.
Les idées qui ont contribué à don-

ner à la Renaissance son caractère
propre sont le culte de l’art littéraire,
entre autre par Ronsard et la pléia-
de; la passion du savoir; l'amour de
la gloire. La Renaissance c’est l'indi-
vidu qui se manifeste dans toute son
ampleur tandis que le Moyen-Age
c'est l'individu qui se cache volon-
tairement.
Deux facteurs ont amené cette

époque: L'humanisme"et l'italianisme.
A la chute de Constantinople en 1453,
les savants grecs vont vers l'Italie.
Les guerres d'Italie et les voyages des
auteurs font pénétrer l’italianisme en

Lyon, à mi-chemin entre
hommeges au Ministre de la Fran-|Rome et Paris, devient un centre d
ce. Il remercie M. de la Durantaye
qui l’a présenté. Il s'associe & la re-
connaissence de celui-ci envers le R.
P. Boyon. Il fait l’éloge de l'Univer-
sité d’Ottawa qui accorde une belle
place à la haute littérature dans son
programme d’études.
M. Marion désire donner une preu-
ve de la bonne entente qui existe
entre le Cercle Littéraire, l’Allian-
ce et la Société des Conférences de
l’Université,

ses cours seront nécessairement suc-
cints. pour donner une idée de tou-
te la littérature francaise en qua-
tre leçons, il faut nécessairement
s'attacher surtout à la vulgarisation
d’un sujet et non aux détails qui
font l’érudition. M. Marion s’atta-
chera surtout à montrer l’évolution
des idées et des doctrines dans les
lettres françaises. Le premier cours
porte sur le Moyen-Age et la Re-
naissance; le second sur le Classicis-
me,-le troisième sur le Romantis-
me; le quatrième a pour sujet: Le
Naturalisme, Parnasse, le Symbolis-
me.

LE MOYEN-AGE

Le Moyen-Age littéraire comprend
cinq siècles en France, les lle, 12e,
13e, 14e et 15e. Excepté la Chanson
de Roland, on peut dire qu’il n’a pas
donné de chef-d'oeuvre, parce qu’au
début, la littérature fut presque exclu-
sivement poétique. La poésie est sur-
tout le débordement de l'imagination
et de la sensibilité tandis que l'his-
tbire et la morale par exemple sont
l'effet du développement de lintelli-
gence. Or, chez les peunles jeunes,
l'imagination et la sensibilité s’éveil-
lent avant l'intelligence.
La littérature du Moyen-Age est

très simple. Sa vertification comprend
trois éléments: l’accent, le syllabis-
me et l’assonance. Celle-ci n’est pas
la .rime. Comme les Français du
Moyen-Age sont croyants, on trouve
dans la littérature le sentiment reli-
gieux; parce qu’ils sont guerriers, on
trouve le sentiment héroïque. On
aura ainsi de la poésie narrative reli-
gieuse et de la poésie narrative épi-
que.
Dans les cinq siècles du Moyen-

Age français, on considère les 1le,
12e et 13e siècles comîïme le Moyen-
Age proprement dit et les 13e et 14e
siècles comme le Moyen-Age de tran-
sition qui prévare la Renaissance.
Les ging siécles ont cependant des

caractères communs. Les écrivains
font une littérature populaire; on re-
marque la persistance et la profon-
deur de l'idée religieuse: la coexis-
tance de deux esprits opposés: La
tendance idéaliste (esprit courtois)
et la tendance réaliste (esprit gau-
lois). Le Roman de la Rose semble
avoir réuni, ces deux tendances.
Le Moyen-Age proprement dit et le

LA COUR SUPRÊMEMoyen-Age de ‘transition ont aussi
leurs caractères propres. Le premier,
qui comprend les 1le, 12 et 13e siè-
cles, est caractérisé par le régiona-
lisme, découlant du fait que chaque
province produit de la littérature de
son genre, de plus, la littérature de
ces trois siècles est le miroir féodal:
enfin elle a un caractère presque ex-
clusivement poétique, à part les his-
toriens Villehardoin et Joinville.
En somme,la littérature du Moyen-

Age proprement dit découle de la
spontanéité de l’imagination. il n’y a
pas grand effort, on ne vise pas à la
gloire (les oeuvres ne sont pas si-
gnées). On fait des lettres un jeu,
un divertissement.
Puis vient la période de transition,

les 14e et 15e siècles. Ici, l’on remar-
que que la littérature se groupe à
certains centres, surtout à la cour de
France. Cette littérature est réflé-
chie. On veut s’instruire. La poésie
commence à avoir des règles. On fait
des efforts vers la pensée et le rai-
sonnement dans les Oeuvres. On se
rapproche de la pensée greco-latine,
c'est le début de l’'humanisme.

Les lacunes de Ja littérature du
Moyen-Age, et il n’y a pas de quoi
s'étonner. sont l'absence du sens de
la beauté littéraire (sauf la Chanson
de Roland) ; la recherche de la beauté
architecturale; l'absence du sens
scfentifique proprement dit; l’absen-
ce ‘de Lesprit d’individualisme: l’ab-
sence du sens historique: l'absence du
sens du progrès.

LA RENAISSANCE
La transition du Moyen-Age à la

Renaissance est naturelle. La Renais-
sance, c’est l’époque de la création et
de l'originalité. Le conférencier ne
croit pas que ce fût l’époque de l’obs-
curantisme car l’activité intellectuelle
fut très intense.
- La Renaissance commence avec
l'avènement de François ler en 1515.
C'est l’époque du renouveau intellec-
tuel. Ces idées nouvelles, non seule-
ment elles occupent les intelligences
mais elles passent dans la vie. A la
vie austère, monastique que certains
auteurs du Moyen-Age préconisaient,
on subsitue l'idéal de Rabelais. le père
de la Renaissance: “Fais ce que vou-
dra,” liberté et fantaisie On veut
prendre tout ce qu’il y a de bon dans
la vie en y ajoutant une idée d’art.
Le fond de ces doctrines, c'est' la
théorié même de Rabelais dans son 

civilisation remarquable. "
Les résultats de cette penetration

de civilisation furent la création de
Tesprit d'individualisme; l'amour de
la gloire; le sens de l’art et du beau
littéraire. -

I’écueil dé la Renaissance fut de
mettre la vie dans l’art au lieu de
simplement mettre de l’art dans la
vie. Ces conséquences néfastes se
firent surtout sentir à la dernière

. . lépoque, en Italie d’abord puis dans
Le conférencier fait remarquer que ; les autres pays. On s’attacha à la vie

terrestre pour elle-même. On substi-
tua aux buts premiers les buts secon-
daires.
Heureusement, une réaction surgi-

ra contre cet esprit en France: Ce
sera l’Epoque du Classicisme.

PRINCIPAUX ASSISTANTS
Au nombre des principaux assis-

tants on remarquait M. le Ministre
Jean Knight, M. Hemri Coursier, son
secrétaire, le sénateur Pascal Poi-
rier; M. A. T. Charron, sous-ministre
adjoint de l’Agriculture; Mme S. Ma-
rion, M. Maurice Ollivier. M. D. T.
Robichaud, président de l'Institut:
M. Arthur Beauchesne, greffier de la
Chambre des Communes; M. L. J.
Chagnon, M. H. Bonneau, le docteur
P: H. Bryce, président du club des
Arts et Lettres; le R. P Gaudrault,
O.P.: le R. P. Veronneau, O.M.L,; le
R. P. St-Denis O.M.I.
eee eeeter—

LA POPULARITE
DE FRANK PLANT

UN ORGANISATEUR BIEN CONNU
Ul PREDIT UNE MAJORITE
EXTRAORDINAIRE,

—_

Le commissaire Frank Plant qui
brigue encore les suffrages de l’élec-
torat, vogue présentement sur une va-
gue de popularité comme on n’en a
jamais vue dans le domaine de la po-
litique municipale et, dans les cou-
loirs de l'Hôtel de ville, dans les cén-
tres où se réunissent les gens les plus
au courant de la situation locale, on
déclare catégoriquement que Plant
obtiendra un triomphe aux bureaux
de votation, lundi prochain.
En fait, tous les électeurs cana-

diens-francais ne se préoccupe que
de deux hommes : Plant et Lafortu-
ne, deux hommes qui ont eu le cou-
rage de leurs convictions et qui ont
lutté ferme pour que justice soit fai-
te à la minorité.
Un organisateur. bien connu qui

s’occupe de politique depuis près d’un
quart do siècle, a déclaré au “Droit”,
jeudi soir, que M. Plant réunirait le
plus grand nombre de votes jamais
donné à aucun candidat au Bureau.
Il opine que le vote favorable à M.
Plant sera à peu près également par-

. rer

ÉTUDIE ENCORE LA
CAUSEDEMOORE

IL S'AGIT DE DETERMINER SI
MOORE, QUI AVAIT DES POLI-
CES D'ASSURANCES DANS
TROIS COMPAGNIES S’'EST OU
NON SUICIDE.
a

En cour Supréme du Canada, hier,
on a passé la journée, et l'on passe
une bonne partie de la journée au-
jourd’hui sur la cause de trois çom-
pagnies d’assurances : la London Life
la Metropolitan Life et l’Aetna Life,
contre la compagnie Trustez of Lang
Shirt, de Kitchener et Marcpvret Moo-
re, à propos d’une police d'assurance
sur la vie de William, Raymond Moo-
re, ancien président et gérant-géné-
ral de la Lang Shirt, qui est mort em-
poisonné. -
Le défunt portait une police de

$25,000 dans la London Life et de $5,
000 dans la Metropolitan Life et une
autre de $10,000 dans l’Aetna Life,
Les trois compagnies ont refusé de
payer cette assurance quand M. Moo-
re est mort empoisonné. Elles ont
dit que Moore s'était suicidé, ce qui
les libérait de l'obligation de payèr.
Elles ont tout d’abord eu Faison de-
vant la première cour d’Ontario, mais
la Cour d’Appel de la Cour Supérieu-
re de l'Ontario leur a donné tort.
D'où l'appel conjoint de ces trois
compagnies devant la Cour Suprême
du Canada. >
Les défendeurs disent que les com-

pagnies d’assurances doivent pbruver
qu’il s’agit d’Un cas de suicide, et que,
si elles ne peuvent y arriver, elles
doivent honorer leurs obligations,

Ovartt—

Ou est M. McCarthy?
On cherche en ce moment Mi-

McCarthy, de Arnprior, qui n'a
pas été revu depuis l'année 1926
alors qu’il était employé à Kapus-
kasing. Il hérite d’une propriété et
ses parents voudraient le localiser.
Pour tout renseignement, s'adresser
à la police ou à Mme John Lant,
243rueLebreton. :

Voir nouvelles de Cornwall
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SUR L’APOSTOLAT
——eee

L'assemblée du cercle Myrand du 7
novembre fut tenue sous la présiden-
ce du camaride Arthur Desjardins.
Vu lindisposition de M. Alfred Bis-
sonnette, secrétaire-archiviste du
cercle, M. Yvon Renaud fut nomme
secrétaire pro-tempore.
Le procès-verbai de la dernière as-

semblée lu, l'adoption en fut propo-
sée et secondée. par les cdes. Auré-
lien Mercier /et Fernand Bisson.
La lecture de l'Evangile fut faite

par Je cde. À. Paquette et commen-
tée par M. l'aumônier.
M. Louis Ranzell nous donna une

intéressante lecture littéraire que M.
Lauréat Lalonde critigua fort habi-
lement.
Un rapport complet de la conven-

tion régionale d'automne, tenue à
Hull en octobre dernier, nous fut
présenté par Je cde. Dieudonné Ro-
billard.
Le conférencier de la soirée était

notre auménier, M. l'abbé Bélisle qui
traita de 1'“Apostolat catholique des
laïques.”
"Tous les laïques, dit-il, ont une

mission à remplir: c'est de ramener
les âmes égarées, dans le chemin du
devoir et là, les remettre entre les
mains du prêtres.
Mais l’apostolat est une chose dif-

ficile: pour l’exercer efficacement, il
faut une préparation sérieuse. Il faut
d’abord être homme de volonté, être
pieux et surtout donner le bon ex-
empli.
Le champ d'action de l’apôtre\lai-
que est d’abord: la famille, le cer-
cle de ses amis et enfin le monde
en général.
Dans l'exercice de sa mission d’a-

pôtre, le jeune homme aura plu-
sieurs moyens à sa disposition, les
principaux sont: la prière, la parole,
la presse, le bon exemple et les oeu-
vres.,Il se renseignera sur l'histoi-
re de l'Eglise et sur ses comrhande-
ments afin de pouvoir réfuter tout
argument contraire. etc...
Le travail de M. l’aumônier fut

très apprécié et il en fut remercié
par le cde. D. Robillard.
Une longue discussion s’engagea

sur l’opportunité de se procurer une
bibliothèque et après une sérieuse
considération, la question fut remi-
se à plus tard.
Pour répondre aux désirs des mem-

bres, le local du cercle sera d'ici peu
remis à neuf.
La prière termina cette

sante assemblée.
intéres-

Yvon Renaud, secrétaire intérimaire.

LE 21 NOVEMBRE
Mercredi soir, le 21 novembre, les

membres du cercle Myrand se réu-
nissaient en assemblée régulière sous
la ‘présidence du camarade Arthur
Desjardins. i
Immédiatement après la prière d’u-

sagé, M. le président souhaita le plus
cordiale bienvenue au Cde. V. Lan-
glois, de retour au cercle ainsi qu’à
M Marcel Dupuis ,nouveau mem-
re. i
Cesdeux camarades furent ensui-

te pifés ‘de nous adresser la parole.
rent’ tous deux de faire tout

irpossible pour seconder. les
> t$, des membres afin de faire
Hrogresser le cercle.” ;
Le Cde. Yvon Renaud, secrétaire

pro-teinpore de l'assemblée précs-
denté, nous fit la lecture du procès-
verbal dont l’adoption en fut pro-
posée et secondée par les cdes. R.
Hurtibise et R. Garéau.
Le secrétaire nous donna un comp-

te rendu de l'assemblée du Conseil,
teniië le 18 novembre & la demeu-
re ‘ducde. président. L'adoption de
ce rapport fut proposée par le cde.
R. Gareau et secondée par le cde.
P E. Morin.
La lecture littérair: nous fut faite

par le cde. Marcel Dupuis et la criti-
que de cette lecture par le cde. Val-
more Langlois.
Le travail principal de la soirée

nous fut donné: par M. R. Lapointe.
Dans sa conférence, le cde. Roland

Lapointe nous parle de “l’apostolat
catholique des laïque”.
Pour être apôtre catholique, dit-il,

il n’est pas nécessaire d’être prêtre
ou religieux, non, tout laïque selon
ses, moyens peut faire de l’apostolat.
Le jeune homme peut faire beau-

coup de bien dans le cercle de ses
amis. Soit en corrigeant certaines
erreurs qui peuvent se glisser dans
le cerveau de celui-ci et de celui-là,
soit en ramenant dans le droit sen-
tierceuxqui se sont laissés entrainer
loin du chemin du devoir et de la
vertu.
Enfin lacde. R. Lapointe cita dif-

férentes manières, très, facile pour
tout .acéjiste, d'exercer l'apostolat. 11
fut remercié de son beau travail par
le. cde. R. Hurtibise.
Lenuméro. des “Variétés”fut des

mieux remplis: les cdes. Léo . Joli-
coeur et R. Hurtibise amusèrent les
membres durant quelques instants
par leurs historiettes comiques et
deux membres firent valoir leur ta-
lent déclamatoire: le cde. R. Husti-
bise dans “Barbasson” et le cde. A.
Mercier dans “La mère du suppli-
cié:” ;
Le cde. R. Gareau ayant produit

uné carte .de convocation du cercle
Myrand et sur laquelle les employés
du ‘bureau de poste avait mis cette
inseription “Kindly adress your mail
correct.” Les membres du cercle My-
rand ont décidé de protester auprès
du Ministère des Postes, lui deman-
dant d’avoir des estampes bilingues.
Le chant. du “O Canada” clôtura

cette réunion.
«© Par Alfred Bissonnette

secrétaire.
eit
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Avant d'acheter vos couvre-chaus-
sures vous feriez bien de venir voir
notre assortiment qui est au complet.
Comme par le passé nous vendons
que la qualtié première. Souliers et
bottines pour toute la famille. Nos
prix sont-les plus bas. Ouvert tous
les soirs jusqu'à 7 heures, le samedi
‘Jusqu'à 10 heures. : .-

Lo MLLE M. SHEA
215 avenue Champlain

o . Tél, Sh.4092
Hull

— =

e et que la basse-
sera cette fois-ci...
Cet organisateur coricède la troi-

sième piace à M. Tuiley et il croit

€ £2 surpas-  aussi pages 11 et 16

1 mi

LEP

- M. McCormick :prendra le qua-)

 

ASSEMBLEE CE
SOIR A EASTVIEW

- _—--

M. David Langeiler, candi-
dat à la mairie dans Eastview,
invite cordialement tous les
candidats aux honneurs muni-
cipaux de la municipalité à
porter la parole ce soir à la
salle Auger, angle des rues
Overton et Park. Les contri-
buables, dames et messieurs,
sont invités à venir entendre
les orateurs.
Demain soir, à l’appel de M.

Langelier, il y a une assem-
blée, la dernière de la campa-
gne, a la salle St-Charles de |||
Clarkstown, C’est là que
gros coups de la fin. seront
Portés,     
 

 

LE NOMBREDES
PERTESDE VIE

SERAIDE 125
SI L'ON EN CROIT UNE NOU-
VELLE DE MANILLE, CENT
VINGT-CINQ PEBSONNES ONT
PERDU LA VIE DANS UN TY-
PHON DE LA SEMAINE DERNI-
ERE AUX ILES FHILIPPINES,

—meerm

MANILLE, 30.— (S.P.A) Des nou-
velles retardées reçues aujourd’hui
sur le typhon de la semaine derniè-
re disent que onze matelots se sont
noyés et que quatre sont disparue,
alors que le vapeur Éuzkadi s’échou
à l’île San Juan, pendant la tempê-
te qui à ravagé le groupe central des
îles Philippines de jeudi à samedi,
La nouvelle de Manille reçue au-

jourd’hui estime à cent vingt-cinq Je
nombre des morts, y compris les ma-
telots, et à dix-neuf le nombre de
ceux manquant à l'appel. De grands
dommages, dit-on, ont été causés
aux bateaux faifant le service entre
les îles et aux bateaux de pêche. D’a-
près des nouvelles non officielles, le
Vaisseau anglais Ramsay s’est échoué
mais il a probablement été renfloué.

les |}|

 Les dommages à la propriété dans
l’île de Negros sont estimés à envi-
ron $3,500,000.

Quatre destroyers revenus ici:
apres une expédition de secours rap-
portent que la récolte de sucre, de
bananes, de chanvre et de riz sur l'i-
le Negros a été endommagée.

tensetrere ee

110,000 CITOYENS
PAR JOUR DANS
NOS TRAMWAYS
—

C'EST LA MOYENNN ETABLIE. LES
PLANS DU PONT DE LA RULE
SOMERSET.

 

——

La diminution de ia moyenne des

 

 passagers de Lramways survenue à la
suite de l'augmentation du tarif a
été de très courte: durée et en novem-
bre, le nombre des passagers trans-
portés quotidiennement a surpassé ce-
lui du même mois l’an dernia:. Ta
moyenne quotidienne actuellemen: de
110.000, ce qui veut dire qu’un nomore
pratiquement égal à celui de la po-
pulation totale ‘fait usage des tram-
ways chaque jour de la semaine.
Aux bureaux de la compagnie des

Tramways, nous n’avons pu savoir si
les plans du nouveau pont de ia rue
Somerset seraient approuvés. Le ma-
jor F. D. Burpee, gérani-général et
vice-président, est  anjourd’hui à
Montréal, où il assiste à une réunion
de l'association des services de tram-
ways électriques. A une assemblée
électorale hier soir, le candidat Dun-
bar a laissé entendre que l'O. E. R,, re-
fusait d’apnrouver les plans soumis
et que la viaurait à payer une plus
large part que celle spécifiée par la
commission des chemins de fer pour
la construction de ce pont.

TOUTE UNE FAMILLE
EST VICTIME DU GAZ

STOCKPORT. Cheshire, Angleter-
re, 30. — Une famille de six person-
nes du nom de Baker a été empoi-
sonnée par le gaz durant la nuit. On
attribue l’acident à une fuite de gaz
des principaux tuyaux de la rue. On-
ze personnes des maisons adjacentes
ont été transportées à l'hôpital.

 

 

 

Une Aubaine |

Exceptionnelle
Du ler décembre au 31 dé-

cembre, nous ferons une
REMISE de

20%
sur le prix de nos BIJOUX.
FAITES VOS ACHATS DE

BONNE HEURE.

Un petit dépôt gardera vos
bijoux jusqu'à damande.

J.-EMILE LAUZON
Bijoutier - Horloger

390, Dalhousie - près Rideau
Tél: Rideau 4004.     e

ième fauteuil. .

+
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Jouissez de vos
Emplettes de Noël
Vous trouverez dans ce magasin des

allées larges, de fascinants décors de
des commis surnuméraires,

bureau de poste, un service augmenté
pour la livraison, les chics boîtes à
cadeaux de Murphy-Gamble, et ce qui
plus est, des assortiments d’attrayants
articles utiles, nouveautds, provenant
des quatre coins du monde. Jouissez
de vos emplettes de Noël au magasin

fête,

Murphy-Gamble.
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Restauration de |
l’habitation de

Samuel de Champlain

Un groupe d’amis d’une so-
ciété canadienne qui s’occupe
des lieux historiques a offert
la somme de $10,000 pour la
restauration de l'habitation de
Champlain, à six milles d’An-
napolis Royal sur la rivière
Cornwallis, à condition que le
gouvernement canadien en
donne autant, et les autorités
fédérales paraissent accueillir
très favorablement cette pro-
position. ‘

Il ne reste plus rien actuel-
lement de cette habitation. M.
L.-M. Fortier gardien du mu-
sée et de la bibliothèque de
Fort Anne, est a Ottawa de-
puis quelques jours pour enga- |
ger le gouvernement à accep-
ter l’offre dont il est question
précédemment. .     

M. F. LAFGRTUNE
ET L'ENTRETIEN

“DE NOS RUES
A UNE ASSEMBLEE ELECTORALE

LE COMMISSAIRE LAFORTUNE

ANNONCE QUE LA MAJEURE

PARTIE DES RUES D'OTTAWA

SERA ENTRETENUE CET HI-

VER.
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“100 milles des 165 milles de rues
d'Ottawa seront maintenues en état
de circulation pendant les durs mois
de l'hiver”, a annoncé hier soir le
commissaire Frank Lafortune à une
assemblée électorale tenue en la sal-
le de la rue Elmdale, devant les ci-
toyens de Lindelea.”

“Les seules rues où la neige ne sera
pas enlevée par la ville sont celles
qu’entretient la Commission du Dis-
trict Fédéral. M Lafortune s’est ré-
vélé l'homme parfaitement renseigné
dans les questions du département
des travaux publics auquel il préside.
Il n’y a pas un détail de ce départe-
ment qu’il n’ait profondément étudié.
Il inaugurera cette année un nou-
veau système d’enlèvement de neige.
M. Lafortune espère que l'an pro-

chain les crédits que lui votera le
conseil seront plus considérables cue
ceux de cette année afin qu’il lui -soit
possible de mettre son programme à
exécution entièrement.

Tous les candidats au bureau des
commissaires et ceux à l’échevinage
dans le quartier Rideau ont adressé
la parole. M. S. G. Lefeuvre présidait
à l’assemblée.

Le commissaire Frank Plant voit
dans Lindenlea un petit coin d’Ot-
tawa où le foyer est à l'honneur. Il
rappela l'intérêt que les contribuables
de ce district prenaient aux questions
municipales.
oeee
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L’échevin Dunbar a lancé une pier-
re au comité de publicité, accusant -
ses membres de ne pas coopérer avec
l'association des hommes d’affaire de |
la capitale. Cette dernière organisa-
tion a dépensé $12,000 pour fins de
publicité pendant que la ville a fait
une dépense de $20,000. M Dunbar
rappela qu’il s’était oppose a la ven-.
te de ‘Pine Hill” à Rockcliffe au mi-
nistre des Etats-Unis.

Gerald Sims, candidat au bureau
des commissaires dit avoir fait son
gros possible pour son quartier et’

| pour la ville en général pendant qu’il
était membre du conseil. Il avait aidé
aux contribuables de Lindelea en ap-
prouvant le nivellement de plusieurs
terrains.

L’échevin T. Brethour demande sa
réélection au conseil municipal Il,
-vr=rouve le projet de la filtration au
sable.

*

Le commissaire Tulley traita de
questions financières. 1! condamna
les méthodes d’évaluation actuelle-.
ment pratiquées.

Le candidat McCormick se déclara .
heureux d'apprendre du maire Ellis
qu’il y aurait réduction de taxes l'an
prochain. C’est dans le but d'attein- -.
dre un même résultat qu'il se dévoue-
ra s’il est élu au bureau des commis-
saires. "

Rod Plant candidat à l’échevinage
dans le quartier Rideau a déclaré
qu’il n'avait aucun cheval de bataille
rarticulier pendant la présente lutte,
électorale. II est résident du quartier
Rideau depuis 20 ans et se dévouera
entièrement aux intérêts du quartier -
si élu.

Harry Ackland brigue également-
les suffrages dans Rideau. M. Ack-
land qu’il est plus que temps d’ins-
taller un système de filtration au
sable dans Ottawa. Il invite ses élec-
teurs à approuver le projet
William Cherry, autre candidat du

quartier Rideau préfère une meilleure
administration municipale à une ré- .
duction des taexs. Il croit que les
rues pourraient être mieux entrete-
nues.

 

Articles Travaillés

a PAiguille
Un assortiment complet
d'articles appropriés aux

cadeaux de Noël.

froncé, 40c

Coussins de voile froncé,
Ronds +. Lo 60¢

Coussins de rayon froncé. 15c
Oblongs . Cee

15c
Neuveaux Tabliers.

Faits avec jupes bor-

Taies,
Parures de

dées et évasées .

Dessus de tables à
Négligés, ete, etc.

Tle Needle Art Shop

Coussins de veile
Oblongs .

Aussi Couvre-lits,
d’oreillers,
lunch,

cartes,

A l'Etage Supérieur   

 

Grande Assemblée
SALLE STE-ANNE

SAMEDI SOÏR
Pour les Candidats au Bureau de Contrôle

. VENEZ EN FOULE! ~ Ë

 

    

 

  
    

   

     
 

“AIDONS A FAIRE LE BIEN,
TOUT EN NOUS AMUSANT”

Kermesse Annuelle
l’Institut Jeanne d’Arc *

Salle de l’Institut

Grand Prix Spécial: 1 Tonme de Charbon

Amusements de toutes sortes.

3 Prix de Présence chaque soir :
$3.00 - $2.00 et $1.00

ENTREE GRATUITE-Venez en foule

GRANDE

Au profit de . :

— rue Sussex

.
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62, RUE BANK ,


